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JACQUES DE GOÜY 
' CHANOINE D EMB RUN. 

RECHERCHES 

SUR LA VIE ET LES CEUVRES DE CE MUSICIEN 
DU XVII• SIÈCLE. 

NOTICE 
PAR 

M. E d m o n d  VA N D E R S  T RAET E N , 
Membre correspondant de J'Académie d'Arcbéologie. 

Les psaumes de l 'académicien Godeau ont été mis trois fois en 
musique : la première fois par Jacques de Goüy , la deuxième fois 
par Antoine Lardinois , et la dernière par Thomas Gobert. 

Nous ne connaissons de l 'reuvre de Thomas Gobert qu'une 
édition publiée à Paris en 1 659 , et que cite M. Fétis. Une édition 
de 1 676 est mentionnée dans Ie Manuel du libraire . Son titre 
a été imprimé en Hollande et porle la divise au qurerendo , tandis 
que Ie l ivre semble ètre sorti des presses parisiennes . 

En voici la description d'après Brunet 1 : · 

« GonEAU (Ant . ) .  Paraphrase des psaumes de David , en vers françois ; 
dernière édition revue , et les chants corrigez et rendus propres et justes 
pour lous les couplets , par Th. Gobert. Suivant la copie , à Paris, chez 
l?}erre le Petit, 1676, pet. in-12 , avec u n  frontisp. gravé. ,, 

1 BRUNET, Afanuel du librail'e, 4• édition. Pari�, 1 842, T. II, p. 420. 
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L'ceuvre d'Antoine Lardinois ne nous est guère mieux connue. 
C'est Ie catalogue de Ia bibliothèque bodléenne qui nous a mis sur 
la trace de son existence. Elle y est décrite de la manière sui
vante 1 : 

"GoDEAU (Ant.). Paraphrase des psaurnes de David , en vers françois ; 
mis en rnusique par Antoine Lardinois. S. 1. 1 655 , in-So. » 

Quant à l 'ouvrage de Jacques de Goüy , un heureux hasard nous 
en.a fait découvrir dernièrement les deux premiers voiumes à la 
bibliolhèque royale de Bruxelles , dans la  section de la poésie du 
fonds de la  ville . 

Le titre du premier volume , formant Ia partie de dessus ,  est 
enlevé . Le frontispice seul subsiste . I l  représente Ie prophète David , 
chantant , en s'accompagnant de  la harpe , devant l' Arche sainte. 
Au-dessus , on I i t , sur un des murs du templc : CANTATE Do1111No 

CANTICUM NOVV!IL Au-dessous, A .  BossE fe. Avec privilège 2• 
Le titre du deuxième volume , comprenant la partie de haute

contre, est resté intact; seulement on n 'y voit plus son frontis
pice , si toutefois il en a possédé un.  

En voici Ie titre exact : 

" Airs à qvatre parties , sur Ja Paraphrase des Pseaumes de Messire 
Antoine Godeav, Évesque de Grasse. Cornposez par Jacques de Govy , 
chanoine en l'Eglise Cathédrale d'Arnbrun , et divisez en trois parties. A 
Paris , par Robert Ballard , seul Imprimeur du Roy pour la Musique. Et 
se vendent chez l 'Autheur rue de J 'Arbre-Sec , vis à vis Ja ville de Rome , 
et Ie grand Henry. M .  D. C. L. Avec Privilege de sa Majesté. » in-12 obl. 

' Catalogus impressorum librorum Bibliothecre Bodlea11re, etc. Oxonire, 1843, 
T. II, p. 159. 

•GEORGE DUPLESSIS, nevzte universelle des Arts, T .V .  1857, p. 48, n• 2, 2m• 
élat. - LE DLANC, llfanuel des Estampes, p. 472, 11°.UO, µ. 41'3, et n° 166 et 167 . 
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Il manque clone la taille et la basse, pour que les quatre parties 
de chant soient complètes. 

Nulle part nous n'avons trouvé la mention de ce précieux 
opuscule , si ce n 'est dans Ie Dictionnaire hi$torique de Moréri, 
qui , d'ailleurs , n'en parle qu'incidemment .  Passant en revue les 
principaux ouvrages de l 'évêque de Grasse , Antoine Godeau : 
• Il (Antoine Godeau) a enfin composé , dit-il , plusieurs ouvrages 
chrétiens en vers ; celui qui a eu Ie plus de cours , · est sa traduc
tion des psaumes de David en vers françois , dont ceux de la 
R. P. R. n'ont pas fait difficulté de se servir dans l'usage parti
culier , à la place de ceux de Marot , qui paraissent consacrés parmi 
eux . Ceux de M .  Godeau ont été mis en chant par Jacques De Gouï , 
chanoine d'Embrun ,  et imprimés in-1 2 chez Ballard , en 1 650. I l  
y a une autre composition par Gobert, imprimée in-1 2 ,  en 1 659 . • 

Que! est ce Jacques de Goüy , chanoine d'Embrun , auteur 
de la Paraphrase des pso.umes de messire Antoine Godeau? 
Nous en sommes , sur ce point , réd�its aux conjectures . Évidem
ment son canonicat n 'était qu'une sinécure , et il aura joui des 
revenus de sa prébende tout en résidant à Paris , ou il occupait , 
à en juger par Ie titre de son livre , une maison située • rue de 
l' Arbre-sec , vis-à-vis la ville de Rome et Ie grand Henry • , 

maison ou se vendait son ouvrage . 
Le nombre des canonicats d'Embrun était de vingt , suivant 

! ' auteur que nous venons de citer. Transcrivons les lignes qui s'y 
rapporlent : 

EMBRUN , vil le de France en Dauphiné , avec archevêché, a pour 
sutfragans Digne , Grasse , Vence , Grandere , Senez et Nice . . . L'église 
cathédrale est dédiée sous Ie titre de la Sainte-Vierge, avec quatre dignetés 
de prévöt , de sacr!stain ,  de chantre et d'archidiacre , et vingt canonicats. 
Nos rois y ont une place d'honneur depuis Louis XI. » 
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Il est pcu probable que de Goüy ait édité son reuvre à Paris , 
quand i l  habitait une ville située à l ' extrémité méridionale de la 
France 1. Il y a plus .  Jacques de Goüy a fait exécuter , à diverses 
reprises, ses compositions dans la capitale de la France , avant de 
les rendre publiques par la voie de la presse . Une longue préface 
qui précède la partie de soprano de ses Psaumes , nous fournit , à 

eet égard , des données très-circonstanciées. 
D'après la phrase introduclive , de Goüy avait atteint un certain 

äge , quand i l  entreprit cette publication , et il a dû occuper anté
rieurement un poste peu compatible avec ses devoirs de prêtre. 
Peut-être a-t-il exercé les fonctions de musicien de la cour. A l 'en 
croire , i l  devait être un excellent compositeur , initié à tous les 
arcanes de la musique. Il parle de toutes les parties de eet art , 
- tant du conlre-point sirnple que du contre-point figuré , -
comme de choses qui lui étaient fämilières .  Mais la façon singulière 
dont il détaille Jes procédés de la composition, et la science bornée 
qu'avaient ,  à cette époque ,  les musiciens attachés à la cour de France, 
ne nous permeltent de n 'accorder qu'une valeur relative à ses 
al légations . Et pourtant, il passait pour un habi le musicien aux 
yeux de ses compatriotes . Divers passages de l ' introduction Ie 
prouvent. 

D'abord, i l  était en rel::itions avec Ie musicien Lambert qu'i l 
appelle , l'un des premiers homrnes de notre siècle pour la compo
sition des beaux airs et des parties et surtout pour les bien exé
cuter , avec toutes les politesses que ! 'art nous a peu descouvrir 
jusques à présent. • Lambert , en effet , jouait fort bien du luth , 
du théorbe et du clavecin , e t  i l  avait ,  à la cour de France , la répu-

1 Elle fait partie aujourd'hui du département des Hautes-Alpes. · 
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tation d'un maître à chanter et d'un des meilleurs musiciens du 
temps 1 .  De Goüy lui soumil les cinquante premiers psaumes de 
Godeau , qu 'il venait de mettre eri musique. Son jugement lui fut si 
favorable que l 'évêque de Grasse l 'engagea à achever son ceuvre . 

I l  connut d'autres bons musiciens , notammenl ceux qui concou
rurent à l'exécution de ses psaumes. Laissons-le raconter lui-même 
cett.e particularité de son existence, la plus curieuse et la plus impor
tante pour nous : • Et il semble mesme, dit-i l ,  que la Prouidence 
diuine ayt tousiours eu un soin particulier de faire réussir eet 
ouvrage pour sa gloire ; car au mesme instant on forma diuers 
concerts , de tous les plus excellens hommes du siècle , et pour les 
voix , et pour les instrumenls ; comme s'ils eussent voulu intro
duire icy bas Ie véritable ministère des Anges . Et je croirois 
certainement faire tort à l 'élection que celle sagesse infinie en a 
faite , si je passois sous silence le nom de tant d'illuslres per
sonnes , qu'elle a choisies pour une fin si glorieuse. 

• Les premiers concerts furent faits chez Monsieur de la Barre, 
organiste du Roy , qui n 'excelle pas seulement en la composition 

' " Michel Lambert fut pourvu d'une charge de maître de Ja musique de la chambre 
du rai . Sa réputation ne fit qu'augmenter, et toutes les personnes de la première distinction 
se faisaient un plaisir d'apprendre de lui le bon goût du chant; et même une partie de 
ces personnes ne faisaicnt point difficulté d'aller chez lui, ou il tenail une faço11 d'aca
démie pour donner ses leçons Il y chantait ses excellents airs eu s'accompagnant du 
théorbe au milieu d'un ccrl:le brillan t .  On Ie suivait même jusqu'à sa maisor: de campagne 
de Puteaux , ou il formait de charmants concerts dans ses appartements , ses jardins et 
ses bosquets . Il eut plusieurs élèves célèbres, entre autres Mlle Hilaire (Le Puis) sa belle
sreur , qui chantait les premiers röles dans les hallels du rai , Mii• Le Froid , et 
Mm• Charlu. " T!TON DU TILLET , Le Parnasse français . BOILEAU lui consacre les 
vers suivants dans Ie Festin ridicule : 

Et Lambert, qui plus est, m'a nonné sa parole .  
C'est tout dire e n  u n  mot, e t  vous J e  connaissez. 

Quoi, Lambert? - Oui, Lambert. A demain. - C'est assez. 

On verra plus loin combien il faut rabattre aujourd'hui de cetle réputation de chan
teur hors ligne dont jouissait, de son vivant, Michel Lambert. 
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des instruments, mais encore en celle des voix , sans parler de la 
manière incomparable <lont i l  se sert à b�en toucher l '  orgue , 
l 'espinette , et Ie clauecin , que toute l'Europe a oüy tant vanter , 
et que tout l 'uniuers seroit ravy d'entendre . 

• C'est là ou Messieurs Constantin , Vincent , Granouillet , 
Daguerre , Dom , l a  Barre l'aisné , et son frère Joseph , ont fait des 
merueil les qui n'ont point d'exemple , e t  surtout Mademoiselle 
de la Barre , que Dieu semble auoir choisie pour inuitcr à son 
imitation toutes celles de son sexe , à chanter les grandeurs de 
leur créateur , au lieu des vanitez des créatures .  

• En d 'autres concerts qu'on m'a fait l ' honneur d 'assembler 
ailleurs, Messieurs Bertaut, Lazarin ,  Hautement, Henry, et Estier 
y ont tellement excellé , qu'il est impossible de pouuoir mieux faire .  

• L a  renommée d e  ces concerts spirituels , que Madame l a  
Duchesse d e  Liancour , e t  Madame s a  sreur l a  Mareschale de 
Schomberg , appelle des secondes Vespres , fut si célèbre , que cela 
obligea plusieurs Archeuesques , Euesques , Ducs , Comtes , Mar
quis et au tres personnes très-considérables , à les honnorer de 
leur présence. • 

La familie des la Barre , <lont il est parlé d 'abord , a laissé peu 
de traces de son existence. L'abbé de la Barre (la Barre l 'aîné) 
était organiste de la chapell e  de Louis XIV ; il a écrit plusieurs 
morceaux de musique d'église que Ie roi aimait à entendre et qui 
n'ont pas été publiés . Un l a  Barre cadet (Joseph la Barre ?) était 
concertant de clavecin ou de théorbe aux fètes données à Versail!es 
Ie 7 mai 1664, fêtes ou ! 'on donna la Princesse d'Elide, coméd1e 
de Molière . Mme de la Barre , qui mérita les plus grands éloges 
du chanoine de Goüy, est citée dans La. Muse historique, de Lorcl ,  
a l ' ocoasion d 'une fètc donnée au duc de Mantoue par I c  cardinal 
Mazarin , Ie 1 5  scptembre 1 655 : 
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0 La Barre , ó charmante fille , 
Qui dans Ie oord maintenant bril le , 
Là comblant de joie et d'amour, 
Une heureuse et royale cour. 

Constantin était violon de la musique de Louis XIII et roi des 
ménétriers. I l  composa des pièces à cinq et à six parties pour la 
viole et la basse. Les autres musiciens Vincent , Granouillet , 
Daguerre , Dom , Bertaut , Lazarin , Hauternent , Henry et Estier 
ne sont renseignés nulle part , apparernrnent parce qu'il n' ont 
pas attaché leur nom à un ouvrage durable, et plus vraisemblab le
ment , parce que leur mérite , un peu usurpé de leur temps , 
n ' a  pu survivre à leur personne. On sait que la plupart des 
joueurs de violon , de viole et de basse, même ceux qui compo
saient ce qu'on appellait les bandes du rai ,  étaient si ignorans 
qu'ils étaient incapables de lire la musique la plus faci le .  

Tous ces musiciens exécutèrent les  parties vocales et  instru
mentales des cinquante psaumes sur Ie manuscrit de ! 'auteur .  
C'est à eux , non moins qu 'à  l a  duchesse de Liancour e t  à 
la maréchale de Schomberg , qu' i l  doit de les avoir livrés à 
l ' impression .  La sanction écrite de Godeau y contribua aussi . 
De Goüy voulut avoir , au préalable , une deuxième approbation 
de Lambert et une autre de Moulinier. IJ dit , au sujet de 
ce dernier : • Maistre de la musique de son Altesse Royale , dont 
Ie nom s'est rendu recommandable à ceux de sa profession, comme 
à tous ceux qui ont quelque inclination pour une si belle science , 
il est mcrueilleux non-seulement e n  ! 'art de bien chanter , mais 
encore en la composition des airs et _des motets , et si la 
musique avec Lous ses agréemens cstoit anéantie , i l  seroil capablc 
de la restablir et de luy donner de nouvelles gräces. La preuve 
de celte vérité est trop manifeste : elle se verra encore plus escla-
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tante par ses glorieux Meslanges qui sont prests de voir Ie 
JOUI'. • 

Ces lignes nous apprennent que Moulinier ou Molinié aurait 
mis au jour, peu après 1650, un nouvel ouvrage de musique, 
auquel De Goüy donne Ie nom de Meslanges. Peut-être en 
retarda-t-il l a  publication , car nous voyons ,  dans l a  Biographie 
universelle des Musiciens, que Moulinier publia , en 1 668 , un 
Mélange de wjets chrétiens à quatre et cinq par ties. Peut-être 
aussi cette publication de 1 668 n'est-elle qu'une réimpression .  
En tout cas , ce renseignement est précieux à recueil l ir, car i l  
démontre que Moulinier travaillait à un  ouvrage de ce genre 
dès 1 65 0 .  

Jacques de Goüy ,  avant de composer la musique de ses psaumes , 
avait déjà fait un recueil de motels pour toutes les fêtes de l 'année . 
Il publia ensuite une table pour apprendre facilement Ie plain
chant aux ecclésiastiques • selon !'art incomparable de monsieur 
Lemaire. • Les informations manquent sur ce musicien. Un 
Guillaume Lemaire , cité par M. Fétis , faisait p'artie de l a  bande 
des violons de Louis XIII , et était compagnon de Chevalier , 
musicien habile de cc temps. C'est apparemment Ie même dont i l  
s'agit ici . Seulement , on ne possède aucune donnée sur ses travaux 
de plaint-chant ,  lesquels doivent avoir eu du succès .  

Les motets et la tab Ie de p lain-chant de de Goüy, pas plus 
que ses psaumes , ne sont renseignés dans aucune bibliographie . 
I l  aura composé aussi des airs, à en juger par ce passage : • Si !'on 
trouve dans mes chants quelque air qu'on ait entendu autrefois , 
certainement ce sera quelqu'un de ceux que j 'ai composés cy-dcvant ,  
qu i  s'est trouvé favorable à l 'expression des psaumes ou il se 
rencontre. • 
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A l 'égard des psaumes , Ie hut de !'auteur , en les mettant en 
musique, était de substituer aux chansons lascives et déshonnêtes , 
des mélodies ayant Ie cachet de chansons mondaines et adaptées 
à des paroles édifiantes . Si la musique a perdu l ' estime qu'elle 
avait autrefois , i l  ne faut s'en prendre , dit de Goüy ,  qu'au mauvais 
usage qu'on en a fait. La musique n 'est pas faite, selon lu i ,  pour 
les • agréments d'une débauche de table . . .  C'est u n  art sacré qui 
n e  doit être employé que pour payer à Dieu les tributs et les 
hommages de nos reconnaissances , par de continuels sacrifices de 
l ouanges .  • 

Or, les airs bachiques ou galants formaient autrefois Ie réper
toire des chanteurs de salons. lis les faisaient entendre aux soupers . 
Les dames mêmes entonnaient des hymnes à Bacchus et en 
composaien t .  L ' imprimeur Ballard publia pour e l les un recueil 
en deux volumes intitulé : les Tendresses bachiques. Ces airs 
se chantaient à la cavalière , c' est-à-dire librement et sans 
instruments . • C'est faire la précieuse de se piquer de �e 
point chanter , dit Bacilly. • A la fin d u  repas , dans l 'émotion 
ou Ie v in et la joie mettaient les conviés , on demandait un air à 
boire. L'accompagnement eût eu !à quelque chose de gèné , qui 
eût été hors de saison et eût senti trop Ie concert préparé. Même 
dans les concerts ou !'accompagnement sied Ie mieux , il y avai t 
mille gens que l'ennui de la préparation rebutait à ! 'avance. 

De Goüy se donna une mission moralisatrice semblable à cell e  
qu'ambitionnaient les auteurs d e  la Philomèle séraphique 1, du 

• u Elle (la Philomèle sérapbique), lit-on dans la prMace, chante bien à propos en ce 
temps qui ne produit que de vilaines chansons et madrigales qui font hérisser les cheveux 

d'une personne pudique et vrayment chrest.ienne . " 
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Blijden Requiem 1 ,  et des Goddelycke Lofsangen 2, avec cette 
différence toutefois que Jes chants que nous ven ons de citer n' étaient 
faits que pour la masse , tandis que les psaumes de Goüy s'adres
saient à l'élite de l a  société parisienne , aux hommes de cour . 

De Goüy eut recours d'abord à un  excellent poète, qui commença 
Ie travail , mais dut l ' interrompre bientöt . Il se servit alors de la 
paraphrase des cent cinquante psaumes de David, faite par Godeau , 
et que le P .  Du Carrouge , chartreux , envisageait comme • l 'une 
des merveilles du siècle. • 

De Goüy dit que l ' idée de populariser des chants appropriés à une 
poésie dévote, avait reçu une première exécution , gräce à l ' initiative 
du roi Louis XIII. Effectivement ce monarque composa plusieurs 
cantiques qui ne sont pas dénués de mérite. Le père Kircher nous 
a conservé une de ses chansons : Tu crois, o beau soleil , fort bien 
écrite, à quatre voix 3. Le monarque chantait la partie d 'un de ses 
ouvrages à son lit de mort. • Quelques jours avant son décès , dit 
Onroux 4, Louis XIII se trouva si bien qu'i l commanda à Niellc 
(un de ses valets de chambre , excellent chanteur luthiste) <l 'en 
rendre gräces à Dieu en chantant u n  cantique de Godeau , sur 

• " De tweede reden : op d at ons dese liedekens soude n diene n  tot een teghen-verghift 
v an het quaet, t.ot het welck o nse n atu re soo seer is geneghen, ende door gheen middel 
lichtelycke r in onse siele en wordt gestort dan doo r de konste des dichte ende soeti cheydt 
des san cks. » Voor-reden . 

2 " Gods lof te singhen s a! wesen een oirs aecke d at voort aen s al verschuyven alle 
wind-vol ende sielquetseade Venus ghej an cksel, d at een broose schoonigheydt ghevrocht 
heefl in een oncuysch , ledig en de rtel ghemoedt. Gods lof te siaghen sa! wesen een 
oirsaecke d at men niet meer en sa! singhe n dien ve rblinden god Cupido . . .  11 Voor-
redene tot den leser. 

' 

• Masurgia universalis T.I, p. 690. "Ce roi (Louis XIII), dit CharlesPoisot, composa 
lui-même des motets, u n  o ffice de t éaèbres pour Ie mercred i-saint et u n  De profo11dis à 
!"occasion de sa maladie . 11 

• Histoire de la chapelle des rois de France. 
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! 'air composé par sa majesté. Cambeforl el Saint-Martin s'étant 
mis de la partie, ils formèrent tous trois un concert vocal dans la 
ruelle du l it ,  Ie malade mêlant ,  autant qu 'il Ie pouvait, sa voix à 
celle des concertants. • 

C'est après eet auguste exemple, que de Goüy , à ce qu' i l  
assure, a osé entreprendre son ouvrage. 

Il a pris pour modèle les airs de la cour, comme Ie titre de l 'ou
vrage l'indique 1. Il n'a pas voulu en exclure • !'image des passions 
et des sentimenis, • sans cesser d'être toujours aisé , facile. Celte 
facilité affecte non seulement Ie dessus , mais les autres parties , 
dont l a  forme est rendue également agréable, afin qu'elles puissent se 
chanter seules , à deux ou à trois voix . Il a exprimé Ie sens des 
paroles dans Ie premier couplet , afin de donner un • mode de 
chanter convenable à tout le psaume . • Il s'est efforcé, durant près 
de six mois, de faire en sorte que • la mesure ou la prononciation 
du premier couplet de toutes les parties s'ajustät à tous les 
autres 2. • Il a cru d'abord qu'i l était impossible de trouver une 
commune mesure à tant de couplets différents .  

La composition des quatre parties de chaque psaume ne  l 'a pas 
occupé tant de temps .  L'invention des airs lui a semblé la plus 

1 On trouve ,  dans les principales hibliothèques de Fran r.e , une in finité de recueils d'airs 
tie ces divers genres composés par Goudinel, Claude Lejeune dit Claudin, Jacques Moderne, 
Arcadet, Gilles l\faillard, Du Caurroy, Haucousteaux, Moulinié, Guédron, Cam befort, 
Bailli,AntoineBo ësset, Jean Boësset, Claude Boësset,Lambert, Louis de Mollier dit Molière, 
Richard, Du Buisson, Ie Camus, Brunet, No blet, Lulli, Bracilly, Bailli, Moreau, Gilliers, 
Matho, de Bousset, Mouret, de Chassé, Boismortier et bcaucoup d ·autres . 

t C'était aussi Ie grand souci de !'auteur de la Philomèle séraphique: " Ceux qui ont 
tant soit peu ! 'art de chanter, dit-il dans l'introduction , verront qu'il n 'y a mot qu'il ne se 
marie et ne coule délicatement de la note, et si quelques ·-uns trouvent que d'aucunes 
paroles ne coulcnt facilement avec !'air, je les prie tic croire qu'il fau t tourncr ! 'air et 
accommoder la voix selon !'humeur et !'esprit des paroles, comme tous ceux qui ont la gräce 
de chanter. " 
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grande difficulté de toutes : • d'autant plus que Ie dessus et la 
basse étant composez , on ne les change pas pour y faire les autres 
parties. • En d'autres termes, il n ' a  pas voulu sacrifier une mélodic 
une fois trouvée , au p laisir de faire d'ingénieux effets de contre
poin t ,  lesquels ne s'obstiennent qu'en retouchant la mélodie domi
n ante , selon les besoins de la marche harmonique. Il eût pu faire , 
ajoute-t-il , trois ou quatre motets , en stylc figuré , pour un  air 
de ce genre, preuve qu'il n'a eu en vue que les agréments du chant .  

Après les avoir essayés pratiquement et soumis à ! 'examen des 
musiciens célèbres, il a cru devoir en retrancher dans l ' impression 

• les ports de voix et les liaisons " afin de se conformer aux 
autres airs , qui, pour !'ordinaire , s'écrivent simplement, laissant à 
chacun , selon sa disposition personnelle, la liberté de faire ce que 
bon lui semble. 

Les ports de voix , les roulades, les agrémens de toute espèce 
étaient alors fort à la mode. L'anecdote suivante en fournit .la preuve : 
" Brunet nous contoit, dit ['auteur de l'Histoire de la musique 
et de ses effets , qu' étant page de la musique du Roi , quand ils 
a lloient chantcr <levant Lulli , qui en étoit surintendant, i l aimoit 
qu'ils lui chantassent des airs de Lambert, et les écoutoit avec 
application. Mais lorsqu'ils vouloient ajouter le double au simple , 
suivant l 'usage de ce tems, ou il sembloit que le double fit partie 
de ! 'air , de quoi le bon homme Bacilly , qui appelle Ie. double 
la diminution de ['air, est si entêté, Lulli arrêtoit, d 'un signe de 
main et de tète , ces passages de la musique : - Cela est bien , leur 
disoit-i l , cela est bien , gardez Ie double pour mon beau-père 
(Lambert) , - et il se seroit fait violence en l' écoutant, tant Lul l i  
étoit ennemi des doubles , des passages, des roulements et de toutes 
ces précieuses gentil lesses dont les ltaliens sont infatuez . " 
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De Goiiy a divisé son travail en trois parties . • Chacune, 
d i t-il , s'imprimera deux fois : la première avec les quatre 
parties de musique et les paroles du premier et du second cou
plet ; Ia seconde s'imprimera avec Ie dessus seulement et tous les 
versets de chaque psaume. • L'académicien Godeau a modifié plu
sieurs stances qui ne se pouvaient pas chanter commodément sur 
!'air des premiers . 

Afin de permettre au joueur de basse de prendre part au chant ,  
! 'auteur a mis des guidons quand i l  y a des pauses pour les voix. 
La partie de basse servait donc en même temps et pour ! 'ac
compagnement et pour Ie chant. Les autres i nstruments doublaient 
servilement les voix , à I'exception du clavecin qui résumait tout Ie 
chant sur celte même partie. 

Remarquons que généralement on ne rcconnaissait alors de 
parfaite harmonie que dans une réunion de sons homogènes. Les 
dessus de violons étaient accompagnés par les hautes-contre , les 
tail les, les quintes de violon ,  les basses de viole, et, plus tard , par 
les basses de violon , dites violoncel les , et les contre-basses de 
violon , que Castil-Blaze a nommées violonars , depuis que les 
contre-basses de toutes espèces abondent en nos orchestres . Les 
hautbois ,  les flûtes et les trompettcs formaient des groupes séparés . 
On imagina pour ces instruments une famil ie , et on leur assigna 
des systèmes harmoniques complets , pa rei Is en tout à la fami l ie , 
au système du  violon . I l  y eut donc des dessus , des tail les , des 
quintes , des basses , des contre-basses de flûte , de haulbois , de 
trompette. Les instruments d'espèce différente ne sonnant jamais 
ensemble , on donnait un concert de violons , u n  concert de llûtes , 
de hautbois ou de trompcttes , de l uths ou de gui tares . Les voix nc 

XX 2 



1 8  

marchaienl qu'avec Ie claveci n , les luths , les téorbes , les basses 
de viole, dans ces réunions musicales t. 

Loret, faisant la description d'une fète donnée au duc de 
Mantoue , par Ie cardinal de Mazarin ,  Ie 'l 5 seplembre 1 655, dit : 

Y compris les airs et les sons 
De vingt et quatre violons , 
Et quantité de symphonies, 
Dont les célestes harmonies 
Donnaient des plaisirs merveilleux 
A messeigneurs les cordons bleus. 

Avec la beauté des paroles, 
Les voix , les luths et les violes , 
Et les clavecins mêmement 
Agirent tous divinement. 
L'incomparable La Varenne 
Y chanta comme u ne sirène . . . .  

• Nous extrayons d'un registre appartenant aux Archives du royaume , les lignes 
suivanles, qui donnent l'évaluation de six instruments à clavier, vers f641 : 

" Vénérahle et discretie personue messire François Guenard , presbtre, surchantre en 

l'église de Sainct-Estienne de !'insigne chapitre de Besançon a presté Ie serment comme en 

tel cas est requis , de faire taxe et estimation des instruments que luy seront présentez et 
selon qu'il jugera estre la vraye valeur, ayant esté par nous , Ie die! official , appelé pour 

estre personnage ledlct Guenard qui joue ûes instrumentz telz que ceux cy-après , en 

l'acheptant ou voyant vendre souventesfois, tanl pour soy que pour aullruy. - 2530 . 
Ung double régale avec le clavié , doz blanc, les régales de fin estaing , les souffietz et 

couvertures dorez de filstz d'or, taxé cent rinquante frans, CL fr. - 2531 .  Une espinette 

organisée de cinq jeux, les deux souffietz au dessoubz, les fleuttes bochées au-devant, ayant 
quatre termes peinctz au naturel el dorez, y ayant des défaillans ung jeu et quelques 
piéces par dedans, taxé neuf vingtz frans, IX" fr. - 2532. Ung clavecut à deux régis, 

ayant des défaillans , taxé quarante frans , XL fr. - 2533. Ung clavesin à trois régis et 

deux cla viers, y ayant des défautz , taxé cinquante frans, L fr. - 2534. Ung régale double 
d'estaing fin aver, Ie cymbale, enrichy de peinctures à filetz dorez, taxé six vingtz frans. " 
- lnventaire sotemnel des biens de fut iltustre seianeur François Perrenot de 
Grandvelle, f0 cxxxm r0• 
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Enfin I' on fit quatre r,oncerls 
Tous admirables , tous divers , 
Et tels que monsieur de Mantoue, 
Y songeant tous les jours , avoue, 
Tant autre part qu'en son hötel, 
Qu'il n'ouït jamais rien de tel. 

De Goüy a apporté une grande attention au choix de la tonalité . 
Certains tons ,  dit-il , sont p ropres à la joie , d'autres conviennent 
au sérieux , à la  douleur. Tous les psaumes sont traités selon la 
nature du sujet. Il a cru devoir , en maint passage , s'affranchir 
des règles de la composition, e n  faveur de la gräce du chant , de 
l 'expression des paroles et des lois de la prosodie . Il dit très-bien à ce 
propos : • Les reigles ont esté inventées pour la beauté et l a  
gräce ; mais si , en Jes observant , o n  ne l a  rencontre pas , i l est 
permis d'en inventer d'autres. Nous ne sommes plus du temps de 
Pytagoras , ou c'estoit assez de dire : Ie maistre l'a dit ainsi . S'il 
est permis de disputer contre Aristote , je croiy qu'il n 'est pas 
moins permis de disputer contre ceux qui out estably les reigles 
de la musique , veu qu'elles ont bien moins de fondement que les 
principes de la philosophie. • Parfait ! que de pédants de nos 
jours à qui cette tirade pourrait s'appliquer ! 

De Goüy indique, en terminant, Ie mode d'interpréter son reuvre . 
Ses préceptes concernent , d'une part , les ecclésiastiques , les reli
gieux et les religieuses, et, de l ' autre , les maîtres de musique et les 
chantres. Ils offrent  de l ' intérèt et révèlent mainte particularité sur 

la manière d'exécuter la musiqne à celte époque. Par exemple , 
on n'avait encore n i  maestoso , n i  allegro , n i  forté ,  ni piano. 
Le tout était abandonné à ! 'arbitraire du chanteur , lequel avait 
à se conformer uniquement au caractère des paroles. Le mouve
men t changeait parfois à chaque distique , à chaque vers . L'arl de 
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chanter se réduisait presqu'aux règles de la déclamation. Aussi Ie 
musicien recommande-L-il de se bien pénétrer du sujet par l 'élude 
des paroles , de manière qu'on puisse ralentir la mesure et adoucir 
!'accent de la voix , quand on aura à exprimer des sentiments lristes , 
et accélérer la mesure et renforcer la voix, quand il faudra rendre 
des sentiments gais ou véhéments. 

Lambert fut l 'un des chante11rs de !'époque qui surent Ie mieux 
mettre en pratique ce que de Goüy donne ici en précepte . Il excel
lait surtout par la gräce, comme Ie témoigne l' auteur de I ' Histoire 
de la musique et de ses effets. Voici ce qu' il dit de Lambert : 

• Après Bailli (qui commença à introduire une mélhode de chanter 
nette et raisonnable) , vinl Lambert , Ie meilleur maître qui ait été 
depuis des siècles , du consentement de toute l'Europe. Son chant 
étoit si naturel , si pro pre , si gräcieux , qu' on en· sentoit d'abord 
Ie charme. Lambert ne péchoit qu 'en ce que quelque fois i l lui 
donnoit trop de gräces. l l  n'y eut personne à Paris , François ou 
étranger , qui ne voulût apprendre de lui , et i l  a montré si long
temps , qu 'il a- fait mil le excellens écoliers. Sa méthode fut portée , 
en peu d'années, dans les provinces. • 

Ce qu'en dit Félis démontre que l a  réputation prodigieuse de 
Lambert ne reposait, comme nous l'avons fait entendre déjà, sur 
aucune base solide : 

• Lambert, beau-père de Lul l i ,  et auteur de jolis airs , avait de la 
réputation commè maître à chante1·; mais lui-mème ne connaissait 
de eet art que quelques ornements qui étaient alors à la mode , et 
les gens du monde étaicnt les seul� qui obtinssent de ces leçons. • 

En effät , !'auteur de l'Histoire de la musique et de ses e/fets , 
rapporte , à une autre place de son livre , que • Lambert per-

• fectionna la manière de bien chanter , soit pour la finesse et la 
• délicalesse des porls de voix , des passages , des diminutions , 
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• des tremblements, des tenues, des mouvements et de tous les 
• ornements du chant qui peuvent fiatte1· le plus agréablement 
• l' oreille , avec une méthode agréable, et au-dessus de tout ce 
• que les règles ordinaires de la musique avaient pu trouver 

• jusqu'à ce temps-là en France. • 

Nous voyons aussi , à la fin du recueil des Psaumes de David , 

mis en vers français par Godeau, et <lont Thomas Gobert avait 
écrit la musique, une série d'instructions de ce compositeur sur 

l'exécution vocale de son amvre, qui nous paraissent de nature à 
nous désillusionner encore davantage sur cel • art incomparable • 

<lont Lambert était Ie représentant Ie plus illustre : 

" Premièrement , il faut prendre garde que Ie signe de la mesare a esté 
mis barré afin de marquer qu'elle doit estre battue plus viste , et à peu 
près comme si les valeurs des nottes estoient diminuées de la moitié ; 2° i l  
ne faut pas obmettre à bien faire les ports de voix , qu i  sont les transitions 
agréables et les anticipations sur les nottes suivantes ; 3° on doit observer à 
propos les tremblemens ou flexions de voix, qui se font principalement sur 
les mi et sur les <lièses , et surtout bien faire les cadences , <lont la gràce 
consiste à appuyer les ports de voix qui doivent précéder ; 4° il est três
nécessaire de prononcer distinctement et intelligiblement les paroles en 
donnant à chacune des cinq voyel les leur jus te et naturelle prononciation , 
en quoy il se fait , par beaucou p de gens ,  une faute qui n' est que trop 
ordinaire, et qui est, peut-être, u ne des plus grandes qui se puisse comr.ttre 
da1is Ie chant, parce que, tors que l'on s'écoute en entrant dans la pronon
ciation , on tire Ie son Ie plus ad vantageux de Ja voix , on prend facilement 
la justesse , qui est la derniêre perfection du chant ; on donne l'intell igence 
des paroles et les autres agrêemens qui satisfont l'oreille et l'esprit ; 5° il 
faut aussi avoir de J'attention au sens des paroles pour les bien an imer , 
et surtout , en ces beaux vers qui ont des charmantes expressions , des 
rymes si riches , et un arrangement de mots si justes , qu'i ls font d'eux
mesrnes une très-délicieuse harmonie ; 6° pour donner au chant la gràce 
et Ie bel air , il faut que la personne q ui chante possède bien ce qu"elle veut 
chanter , afin de ne point exécuter en escolier , et qu'il ne pal'aisse rien , 
ni 1lc forcé , ni de trop éLudié. n 

. .:. 
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Revcnons à l'i11lrodut:tiou de l'muvre de Ja<.;ques de Goüy. Nous 
n'en connaissons point qui enlrent dans des dé tails aussi explicites 

sur la composition musicale. Aussi , ce petit volume é lant d'une 

grande rareté , croyons-nous faire chose utile en mettant la préface 

in extenso sur les yeux du lecteur. On y rencontrera des choses 

sur les mreurs musicales du temps , qu' on chercherait vainement 

ailleurs. Chaque musicologue y trouvera de quoi glaner , à quelque 

point de vue qu'il se place. La voici: 

"Ayant fait résolution, depuis quelques anné11s, d'employer Ie reste de mes 
jours à travailler pour la' gloire de Dieu et à !' édification de mon prochain ,  
selon ma profession , j'ay jugé très à propos de commencer par des Motets 
pour toutes les Festes de l'année , et faire ensuite une table en faveur des 
Ecclésiastiques , pour apprendre facilement Ie plain-chant , selon !'art de 
de l ' incomparable Monsieur Le Maire. Mais considérant , que ce n'estoit pas 
assez pour la fin que je me suis proposé , d'avoir fait des chants pour 
l'Eglise , j'ay creu qn'il estoit de mon devoir de faire aussi des airs spirituels 
pour chanter en particulier , et principalement en nostre langue, afin de les 
introduire au lieu de tant de chansons lascives et deshonnestes , qu' on entend 
chanter de toutes parts au mespris de la gloire de Dieu. C'est pourquoy , 
j'avois prié quelques personnes très entendues à la poësie Françoise , de 
composer des paroles pour toutes les Festes de l'année, afin que les àmes 
pieuses eussent de qnoy s'entretenir saintement aux jours destinez pour la 
célébration des louanges du divin Sauveur de nos àmes. 

Un excellent Poëte commença ce travail , mais une autre matière plus 
conforme à sa condition l'obligea de Ie quitter. Me voyan t  donc frustrP. de 
mon attente. je m'informay si !'on ne trouvoit point quelque Poësie 
sainte , à laquelle je peusse donner des airs agréaLles et faciles ; et Ie 
R. P. D. du Carrouge, chartreux , me proposa la paraphrase de cent cinquante 
Pseaumes de David, que Monseigneur l'Evesque de Grasse avoit mis en vers 
François , et m'asseura que sa version estoit l 'une des merveilles de nostre 
siècle. Estant donc persuadé de rexcellence de eet ouvrage par Ie mérite 
de l'Autheur , je l'ay leu plusieurs fois avec admiration, et ayant remarqué 
dans la Préface des éloges advantageux pour la Musique ,  je me suis trouvé 
plus puisammcnt touché de la passion que j 'avois d'en faciliter la pratique, 
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suivant en cefa te dessein de eet Illustre PréTat , qui a si constamment 
poursuivi et si glorieusement achevé un si grand· reuvre , et si utile à la 
consolation et au sainct divertissement des Chrestiens. 

Et faisant réflexion sn r Ie bien , que toutes les bonnes Ames recevroient 
de ce noble travaH , si, selon son désir, on aecommod'Oit à sa Poësie des 
chants eonvenables pour les rendre populaires et les mettre en la place 
de tan t  de paroles vaines ou dangereuses , qui reçoivent aujomd'huy tous 
les ornemens de la Musique , je m'estonnay que perscmn e  n'eust encore 
pris eet employ , que Ie feu Roy n'auroit peu!-estre pas quitté , si les 
affaires d'un grand Estat comme Ie sien , et les soins du gouvernement de 
tant de  peuples en des temps si fascheux, luy eussent laissé· un loisir con
forme à son zèle. C'est à la vérité après !'essay d'un si granrl Monarque , 
en un sujet si relevé , une entreprise bien haute, bien hardie , et de difficile 
exécution , pour Iaquelle il seroit besoin d'une particulière assistance de 
Dien. Je me suis souvent esprouvé en eet Art , pour y reconnoistre mes 
farces, et après une sérieuse délibération, poussé de la gloire de Dien , excité 
par les souhaits de mon auteur, et soll icité par mes ami1> , et principalement 
par les PP. de la Mission , j'ay voulu ten ter ce dessein , espérant que celuy 
pour qui je travaillerois me donneroit les forces et les lumières nécessaires 
pour l'achever, et rendre ce petit service à l'Eglise. 

Mais avant que de commencer , j'ay travaillé longtemps, pour determi
ner la manière dont je composerors ces Pseaumes , afin d'inciter toutes 
sortes rle personnes à les chanter. 

Après tout cela , on m'a conseillé de m'aecommoder au temps , et faire 
des chants sur le modèle des Airs de Cour , pour estre introduits partout 
avec plus de facilité, et reçeus avec plus d'agréemens. 

Et de vray , puisque nous souhaittons que ces chants soient en toutes les 
bouches , il est bon , afin de plaire plus universellenrnnt, que leur nou
veauté soit authorisée par la coustume présente. 

J'ay creu aussi , que, pour une paraphrase, les chants ne devoient pas 
estres simples, mais proportionnez à la Poësie, c'est-à-rlire pleins de divers 
mouvemens , et portant l'lmage des passions et des sentimens qui sont 
renfermez dans les paroles. 

Tontefois , j'ay consideré qu'il estoit à propos de joindre à ces chants 
passionnez la facil ité , pour les rendre eommuns ; aussi fes père qu'on 
tronvera qu'il n'y en a point rle plus aisez . Cette facilité se trouve non
�eule1uent dans Ie Dessus , mais aussi dans les autres rarties, hien fjll'elles 
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soient un peu plns figurées ; cc que j 'ay fait , pour leur donner les graces , 
qu'el les demandent en leur particu l ier , :ifin qu'elles se puiss1mt chanter 
seules , aussi agréablemr ·nt que Ie Dessus. 

Encore n 'estoit-ce pas assez de faire que toutes les parties se chantassen t 
seules agréablement ; mais pour donner moyen de faire u n  concert , confor
mément au divers nombre des personnes qui se peuvent rencontrer ensemble , 
je les ay d isposées en sorte qu'ils se peuvent chanter quelquefois à denx , 
ou à trois , ou toutes les quatre parties ensemble , en faveur des 
Ecclésiastiques, Religieux , et des Religieuses. 

D'avan tage j'ay pensé qu'on devoit choisir un mode , ou une manière de 
chanter convenable à tout Ie Pseaum e ,  mais particul ièrement au premier 
couplet , d'autant que Ie Musicien est obligé d'exprimer les passions qui s'y 
rencontrent , et non pas celles des autres versets. 

Il  en est de mesrne de !'argument d'un discours , parce qu'on a une veue 
générale de toute la matière ; néanmoins on n'y marque pas toutes les 
pensées qui Ie composent , mais seulement celles qui sont les plus considé
rables. Or Ie premier couplet est, à. mon ad vis , Ie  plus remarquable en 
cela ; partant Ie mode luy doit plustost convenir qu'à nu l  autre . 

De p lus , j'ay observé pour me rendre conforme aux Airs de Cour , quïl 
estoit expédient de faire des reprises, ou !'occasion se trouveroit favorable ; 
et de n e  mettre pareillement que les paroles du secon d  couplet , pour 
donner sujet, à ceux qui sçavent la  manière de  chanter , d'employer tous 
les artifices de !'Art sur ces saintes paroles . 

Finalement , j 'ay jugé qu' i l  estoit necessaire , que la mesure ou la  
prononciation du premier couplet de toutes les  parties , s'aj ustast à tous 
les autres , comme estant  Ie premier mobile . qui donne Ie mouvement à 
tout Ie reste : car autrement on auroit négligé de les chanter, et par 
ainsi , j 'aurois rendu eet ouvrage imparfait , et  presque i nutile à toute 
sorte de personnes. 

Cette dernière considéra tion m 'a arresté près de six mois, sans oscr 
entreprendre · ce travail , croyant  qu'i l  estoit impossible de trouvcr 
l ' invention d'une commune mesure à tant de couplets différents. 

Je me sens icy obligé de déclarer ma foiblesse, et d'advoüer que je n'ay 
pas donné tant de temps à la composition des quatre parties de chaque 
Pseaume, qu'à l'artifice de bien accomoder, autant qu'i l  m'a esté possible, 
la prononciation du premier couplet à tous les autres. 

La composition des Airs est la plus difficile de toutes, d'autant q ue l a  
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Dessus et la Basse estant composez , on ne les change pas pour y faire les 
autres partil!s. Et néanmoins,  il faut qu'e\les expriment les passions et 
la prononciation , qu'elles chantent agréablement, et q11elles soient dans la 
contrainte des reigles de la com pusition simple , qu'on nomrne ord inaire 
contrepoint . notte contre notte. I l  n'en est pas de mesme pour les Motets , 
ny pnur les Meslanges , parce qu' i l  n 'y a point de Dessus , ny de Basse 
qu'on ne change , pour faire Jes autres parties selon la volonté d u  
Compositeur. 

Pour une autre raison , cette façon de composer est incomparablement 
bien plus pénible que la figurée, d'autant qu ·en figurant , on esvite toutes 
les difficultez qui se présentent , ce qui est impossible de faire icy , ou 
tuutes les parties vont ensemble . 

Je sçay que ceux qui n e  s'adon nent pas à la composition des Airs , 
s'imaginent que cette manière n 'est pas considérahlr. : mais je trouve 
que l'on peut faire trois ou quatre Motets pour un Air qui aura toutes ses 
parties bien proportionnées et bien adjustées , avec toutes les circonstan
ces que j'ay dès-jà dites. 

Outre que cette maniêre de composition est la plus contrai nte , i l  faut 
considérer encore , qu'on ne peut pas donner à mes Pseaumes tous les 
ornemcns que les autres Airs peuvent recevoir ; parce que faisant chantr.r 
tous les autres couplets sur Ie premier , on n 'y peut pas faire entrer les 
parties les unes après les autres , ny répéter u n  ou deux mots seulement ,  
ny faire des si l ences dans u n  mesme vers , parce que les au tres n'y con
viendroient pas. Que si l 'on fait quelque répétition , elle doit estre d'u n 
vers entier ou bien de la moitié. 

J'ay esté quelquefois contraint de changer les plus beaux endroits d u  
chant , q u i  avoit esté fait sur Ie premier verset pour m'assujettir à tous 
Ie reste du Pseaume. 

Les cinquante premiers Pseaumes estants ainsi  achevez , je les mis 
r.ntre les mains et les sou mis au jugement de Monsieur Lambert , l 'un 
des premiers hommes de n ostre siècle ,  pour la composition des beaux 
airs et des parties , et surtout pour les bien exécuter , avec toutes les 
pol itesses que l' A rt nous a peu descouvrir j usques à présent ; son jugc
ment me fut si favoraule , qu' i l  m'obl igea de continuër Ie reste. 

Et i l  semble mesme que la Providence divine ayt tousiours eu un soin 
particulier de faire réüssir eet Ouvragp, pour sa gloire , car au mesme 
instant on forma divers concerts , de tous les plus excellens howrnes d u  
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siócle , et pour les voix , et pour  les instrument� ; con1111e sïls  eussent 
vou l u  in troduire icy-bas Ie véritable ministère des Angcs. Et je croirois 
ccrtainement faire lort à l '  élection q ue celte sagesse infinie en a faite , si 
je passois sans silence Ie nom de tant d ' l l lustres personnes qu'elle a 
choisies pour une  fin si glorieuse. 

Les premiers concerts furent faits chez Monsieur de la  Barre, Organiste 
du Roy , qui n'excelle pas seulement en la composition des lnstruments , 
mais cncore en celle des voix , sans parler de la manière incomparable 
<lont il se sert à bien Loucher l 'Orgue , l ' Espinette et Ie Claveci n , que 
toute l ' Europe a oüy t� nt van ter, et que tout l "univers seroit ravy d' entendre. 

C'est là ou Messieurs Constantin , Vincen t , Granoüillet , Daguerre , 
Uom , la Barre l 'aisnè et son frère Joseph , ont fait des merveilles qui  n 'ont 
poi nt  d 'exemple , et snrtout Mademoisel le  de la  Barre , que Dieu semble 
avoir choisie pour inviter à son imitation toutes celles de son sexe , à 
chanter les grandeurs de leur Créateur , au lieu des vanitez des Créatures. 

En d'autres concerts qu 'on m ·a fait l 'honneu r  d'assembler ail leurs , 
Messieurs Bertaut , Lazarin , Hautement , Henry et Estier y ont tellement 
excellé , qu'il est impossible de pouvoir mieux faire. 

La renommèe de ces concerts spirituels ,  que Madame la  Duchesse de 
Liancour et Madame sa sarnr la Mareschale de Schomberg, appellent des 
secondes Vespres , fut si célèbre , que cela obligea plusieurs Archevesqucs , 
Evesques , Ducs , Comtes , Marquis , et autres personnes très-considérables , 
à les honorer de leur présence. 

Et sans Ie zèle et la piété de ces deux Dames , les chants que j'ay mis 
aux Pseaumes de Monseigneur l'Evesque de  Grasse , n'auroient peut-estre 
jamais esté sous la presse. 

Après l 'estime de tant d'i llustres personnes , et l'adveu de Monseigneur 
!' Evesque de Grasse , confirmé par ses letlres , j 'ay mis la première Partie 
de mon travail en l umière ; néantmoins, avant que de la faire voir au public, 
et pour mettre la dernière main à cel Ouvrage , j'ay souhaitté d'avoir une 
seconde approbation de Monsieur Lambert , et cel le  de Monsieur Moulinier, 
Maistre de la l\fosique de son Altesse Royale , <lont Ie  nom s'esl rendu 
recom mandable à ceux de sa profession , comm e  à lous ceux qui onl quelque 
incl ination pour une si belle science ; i l  est merveilleux non-seulement en 
! 'Art de bien chanter, mais encore en la cor11position <les Airs et des Motets, 
et si la musique avec tous ce8 agréemens e8toit anéantie , i l  seroil capable 
de la restablir , el de luy douner de nouvelles gràces .  La preuve de cette 
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vérité est trop manifeste ; elle se verra encore plus esclatan te par ses
glorieux meslanges qui son t  prests de voir Ie jour .  

J'ay retranché dans l'impression ,  par l'advis de ces excellents Juges, 
beaucoup de choses que j'estimois en quelque façon suportables , comme Ie& 
ports de voix et les liaisons , qui me sembloient rendre les chants de mes 
p<Jrties très-agréables. J'avois marqué ces agréemens en faveur de ceux 
qui ne sçavent pas la maniere de chanter. Mais je les ay ostez , afin de m e  
rendre conforme aux a11tres Airs, qui ,  pour !'ordinaire, s'escrivent simple
ment, laissant à chacun, selon sa disposition , la liberté de faire ce que bon 
luy semble. 

La conformité qu'il y a de mes Pseaumes aux Airs de Cour , a fait que  
j'ay donné à mon Livre Ie tiltre d' Airs. 

J'ay divisé tout ce travail en trois parties , et chacu ne partie s'imprimera 
deux fois : la  première avec les quatre parties de M usique , et les paroles 
du premier et du second couplet , et la seconde s'imprimera avec Ie Dessus 
seuiement , et tous les Versets de chaque Pseaume , qui se chanteront aussi 
facilement que Je premier. Mais pour en avoir Ja satisfaction toute entiêre , 
il faudra en attendre l ' impression , suivant Ie changement que Monseigneur 
l'Evesque de Grasse a fait de beaucüup de stances qui ne  se pouvoient pas 
chanter commodément sur !'air des premiers. 

Que si dans les Pseaumes à quatre parties il n'a que les paroles d u  
premier e t  du second couplet d e  chaque Pseaum e ,  c'est qu'aux Concerts 
qui  se font dans les maisons particuliêres , on a accoustumé d'en user de 
la sorte pour les Airs , ou !'on cherche Ie plaisir de l'oüye , qui demande 
la diversité des chants , et non pas la fréquente répétition d'un mesme Air , 
bien que les paroles des stances soient toutes différentes. 

On doit pourtant sçavoi r que ces chants Spirituels , n'ont pas esté 
composez pour  la fin que nous venons de <lire, mais seulement pour loüer 
Dien , et pour profiter des excellentes pensées qu'on y trouve en les 
chantant. C'est pourquoy on doit avoir surtout une grande attention aux 
paroles , si on désire en user selon l' intention de !'esprit qui les a dictées. 

Je n 'ay pas m is d'arg·ument au comrnencement des Pseaumes qui sont à 
quatre parties , parce qu 'ils occuperoient trop de place , et ainsi on auroit 
esté obligé de tourner Ie feüillet , ce qui embarrasseroit ceux qui chantent , 
veu qu'ils auroient la Musique d 'un costé , et la le ttre de la seconde stance 
de  l'autre , et ceux qui joüen t des l nstrulllents , ne pourroient p<ts tourner 
Ie  feüillet et joüer en mesme temps. 
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Je n'ay point fait de Basse-continuë :i la manière ordinai rr. , mais nne 

Ba�se qui servira et pour joüer et pour chanter ; afin que celuy quy la doit 
toucher, ayant la voix de Basse, ne soit point dans Ie  silence, tandi$ que Ie corps 
qu'i l  anime de ses doigts loüera Ie Seignenr à sa mode. Pour parvenir à ce 
dessein , j 'ay mis des gnidons quand il y a des poses à la  Basse ponr la 
voix , lesquels sont marquez dans les lieux oti la Basse-continuë doit 
toucher. La durée de ces guidons est égale au silence de la voix. 

Les mesures sont sép�rées pour la facilité de toutes sortes de  personnes ; 
soit pour celles qu i  chantent , ou qui joür.nt des Instrurnents , ou qui 
conduisent la  Musique , ou bien qui souhaittent de voir la partition de eet 
Ouvrage. 

Aux notes otl Ie mol , Ie qtïarre et la d ièse seront nécessai res , il ne 
m:i nq uera pas d'y en avoi r ,  et là oi.t il n 'en  faudra pas, c'est signe qu'ils y 
seroient inuti les. 

Si l'on trouve dans mes chants quelque Air qu'on ait entend u  autrefois , 
certainement ce sera quelqu'un de ceux que j 'ay composez ci-devant , qui 
s'est trouvé favorable à l'expressiob des paroles du Pseaume ou i l  se 
rencontre. 

Le choix que j'ay fait d'nn mode, pour convenir à chaque Pseaume en 
particulier , est cause que j 'ay changé de mode et de clef , presqu'à chaque 
Pseaurne. 

Il est vrày que ce changement est u n  peu importun pour les Concerts : 
mais comme c' est une  chose essentielle , il n 'y a pas eu moyen de faire 
autrement .  

Aussi pour y apporter quelque ordre , j 'ay fait u n e  table  d e  tous les 
Pseaumes , qui sont d'un mesme mode , afin que !'on les puisse chanter 
de suite. 

Néantmoins dans les concerts, pour faire paroistre les contraire s ,  il  est 
expédient de changer de mode , parce qu'il  y en a qni sont propres pour 
Ie joye , d'autres pour Ie sérieux , et d'autres pour les plaintes ; de sorte 
que se servant tousjours d 'une mesme manière de chanter, cette d ifférence 
n 'arriveroit pas , et partant il seroit à craindre que l'on ne parviendroit 
pas à la  fin que l '  on se seroit proposée , en part ie qui est de plaire à une  
grande compagnie cornposée de personnes d'hu meurs 1 l ilférentes , mais  au  
contraire , 0 11 se  rendr . 1 i t  i m iJIJl'tun à toute l 'assemblée . 

Les Censeurs remarqueront beaucoup d'endroits , qui sont contre les 
rcigles de la composition commune , la plus part desquelti ernpeschent de 
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bien faire chanter les parties , de uien exprimer les passions , et rle bien 
observer la prononciation des paroles : mais s'ils en jugent plustost par 
l'oreille que par une mauvaise pratique ,  i ls trouveront que ces endroits ont 
des agréernens qui ne  sont pas moins recevables que Ie reste. 

Les reigles ont esté i nventées pour la beauté et pour la gràce : mais si 
en les observant on ne la rencontre pas, il est permis <l'en inventer d'autres 
pour arriver à ce hut. 

Nous ne sommes plus du temps de Pytagoras , oi1 13'estoit assez de <lire : 
Ie Maistre l 'a dit ainsi. S'il est permis de disputer aujourd'hny contre 
A ristote , je croy qu'i l  n 'est pas moins permis de disputer contre cenx 
qui ont establi les reigles de la l\'lusique , veu qu'elles ont bien rnoins 
de fondement que les principes de la Philosoph ie. 

Si  tous mes chants ne paroi,sent pas de mesme force , c'est qu'i ls 
sont d i fférents selon la nature des sujets traitez en  chaque Pseaume , et les 
Musiciens judicieux sçavent bien que quant il faut exprimer des passions , 
les chants sont en apparence plus forts , parce quïls sont plus passionnez , 
encore qu'en effect ils ne suient pas plus ingénieux ; mais cette variété 
sera peut-estre cause qu'i ls auront tous leurs partisants. 

Les sçavants en cette professio n  , et ceux qui sont d 'humeur mélancho
lique , aymeront les chants tristes et passionnez , oü se trouvent les beautez 
de I' A rt. 

Ceux qui sont gays , se plairont aux chants de mouvement , et je ne 
croy pas qu'aucun voulût prétendre à la  gloire de satisfaire à tout Ie 
monde par une mesme voye. 

Aussi afin que chacun trouve selon sa disposition des Pseaumes qui 
auront des chants proportionnez à son hu meur , je me suis estudié parti
cul iérement à exprimer les sentimens du Prophète, qui  sont tantost tristes, 
tantost sérieux , et tantost gays , selon les sentimens qui prédominoient 
en ce grand bomme. 

Il y a trois advis remarquables , pour se servir de ces Psaumes : Je 
premier regarde les ecclésiastiques , les Religieux , et les Religieuses ; 
l 'au tre regarde les Maistres de m usique , et Ie dernier regarde ceux qui les 
chantent. 

Les Ecclésiastiques et les fieligie1 1x ,  qui pour !'ordinaire n 'ont point  de 
Dessus , ny presque de Haute-con tre , pourront chanter les P seau rnes à 
deux , à trois , et à quatre parties , selon la rencontre des personnes. 

A deux parties , Ie  Desws se c!Jantera en voix de Taille , et la Basse 
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'cnmme elle se trouvera écrite , ou bien la Taille et la Basse ensemble.  
A trois , Ie Dessus en taille , et la Taille et  la  Basse dans leur naturel . 
A quatre , s'ils ont 1ies Haute-contres chez eux , Ie dessus se chantera en 

Taille , et  les trois autres parties se chanteront ainsi  qu' i l  sera marqué dans 
lcurs livres. 

Cette manière est la moins parfaite • d'autant que la Haute-contre sera 
plus haute que Ie Dessus chanté en voix de Taifle. 

Que si dans leur maison il y a des Violes , ils s'en serviront au lieu des 
parties qui leur manqueront , et chanteront les au tres. 

Les Religieuses , bien qu'ordinairement elles manquent de Taille et de 
Basse , ne laisseront pas de  chanter les mesmes Pseaumes , à deux , à trois , 
et à quatre parties . 

A deux , Ie Dessus se doit ·chanter à l' ordinaire , et la Basse en voix de 
Haute-contre. 

A trois , Ie Dessus et la Basse comme cy-devant , et la Taille en voix de 
Dessus. 

Et celles qui  auront un concert de Violes , joüeront les parties dont elles 
auront besoin , et chanteront les autres ; il faut remarquer pourtant , qu'on 
peut chanter toutes les parties séparément avec la Basse. 

Le Maistre , avant que de faire chanter les Pseau mes , doit au moins lire 
une fois les paroles du premier couplet , et remarquer les passions et les 
mouvemens qui s'y rencontrent, afin d'alentir la mesure quand ce seront des 
passions tristes , et la haster lorsqu'elles sont gayes , ou lorsqu·enes sont 
précipitées ; on doit surtout prendre garde à Lien observer les mouvemens 
selon les passions ,  si l'on désire toucher les Auditeurs. 

Quand il n'y a point de passions, la mesure doit estre un peu grave , 
puisque Ie sujet est tel de sa nature. 

Ces observations ne  sont pas pour 
' 
les grands hommes ; mais pour ceux 

qui n'entendent pas toutes les gràces de la Musique. 
Si les maistres , pour bien conduire la  Mnsique , doivent lire une fois ou 

deux les paroles , je croy que ceux qui les veulent chanter , y sont e11core 
plus estroitement obligez : car s' i ls ne possèdent pas parfaitement Ie sens 
des paroles , il ne sçauroient jamais animer ce qu'i ls chantent. 

Pour bien exprimer les passions , on doit tantost adoucir la voix , et 
tan tost la fortifier ; l'adoucir aux passions tristes , et la fortifier aux 
paroles 01i i l  y a quelque véhémence. Et cela se fait à dessein de mieux 
faire paroistre les contraires , comme i l  se void au 4uatriesme Psea 111ne, et 
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vo1c1 un exemple : " Quand ! 'esprit accablé sous Ie faix des douleurs , » 
c'est une façon de parler qui se doit chanter doucement , et <r Par mes 
cris,  " plus fort , <! mes soupirs , mes plaintes et mes pleurs , » avec p lus 
de douceur , et  ainsi dans les autres rencontres. 

Ceux qui sçavent !'Art de  chanter , nïgnorent pas ces agréemens , aussi 
ce n 'est pas à ceux-Ià à qui s'addressent ces ad vis , parce que j'espère , que 
les gràces et les ornements qu'ils donneront à mes chants , les rendront 
considérables. 

Il ne faut pas s'estonner que la M usique soit descheiie de l'estime qu'elle 
avoit autrefois , et qu'elle ayt perdu Ie don de  se faire admirer ; c'est un 
effet de  Ia juste indignation de  Dien, qui l 'a privée de toutes ses gràces , 
pour nous punir du mau.vais usage que nous en avons fait .  Ce n 'est pas 
un exercice qu'il faille profaner pour entretenir les agréemens d'une 
desbauche de table ou pour plaire à des objets de péché dont la flaterie 
fait de fausses divinitez v isibles , c' est un Art sacré qui ne doit estre 
employé que pour payer à Dieu Jes tributs et les hommages de nos 
reconnoissances , par de  continuels sacrifices de  loiianges. 

Et si  j'osois faire rles vc.eux en faveu r  de eet ouvrage , je supplirois sa 
sainte miséricorde , de communiquer à ces chants les bénédictions de  
!'esprit qui en a dicté les  paroles , afin que ceux qui  ont  eu jusqu'à pré
sent quelque aversion pour les Airs Spirituels , soient touchez de respect 
et d'amour pour ce bel A rt ,  aussi bien que pour les saintes véritez qui  y 
sont exprimées , et que ceux qui Jes ont  souhaittez par les sentimens d e  
leur piété , puissent y rencontrer l a  satisfaction q u i  leur est deue.  C'est 
la seule fin pour laquelle j 'ay travail lé , et c'est Ie principal effet que j e  
demande à Dieu pour cc travai l ,  afin qu"un jour nous puissions tous 
ensemble chanter ses grandeurs dans Ie concert des Anges et dans la suite 
de tous les siècles. » 

Qu'est devenue la suite des cinquante psaumes de Mgr. God eau ? 

De Goüy n'en a-t-il pas mis en musique un plus grand nombre ? 
On a vu plus haut que Ie compositeur Lambert fut si enchanté 

des airs du chanoine d'Embrun, qu'i l  l'engagea forlement à conti

nuer Ie reste. C'est tout ce que nous savons à ce sujet . Ces notes, 
coordonnées en vue de vcuir  en aide à cel ui qui se chargera un jour 
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�e la biographie de Jacques de Goüy , mettront certainement sur 

la voie de la vérité . I l  se peut que son ceuvre n'ayant pas obtenu Ie 
succès qu'il en espérait, !'auteur se sera épargné la peine d'en 

poursuivre la publication. Il  se peut aussi que la mort l'ait surpris 

au milieu de ses travaux. 
Si les psaumes n'ont reçu qu'un médiocre accueil du public, 

nous nous refusons à en imputer la cause à leur arrangement à 

quatre parties. L'auteur avait parfaitement prévu les circonstauces 

oü les interprètes ne se seraient pas trouvés en nombre suffisant 

pour l 'exécution de son ouvrage. A eet effet, . i l  a indiqué , dans 

son introduction, un mode de chanter les psaumes à trois parties, 

et même à deux parties, selon la rencontre des personnes . 
Nous voulons bien attribuer à cette préoccupation, certaines 

irrégularités harmoniques que l'ceil du puriste y découvre. Mais 

nous ne saurions mettre sur Ie même compte, les fautes choquantes 
qui en déparent les beautés. Assurément, i l  y a dans ce recueil 
de charmanles rnélodies, la plupart gracieuses, d'une simpl i
cité naïve et douce qui vous pénètre vivernent. Le musicien a su 
les resserrer dans un espace nécessairement limité, y adapter un 
rhythme sensible et leur donner ce tour spontané et naturel que 

les Français airnent à rencontrer dans les couplets faits pour ètre 
chantés de pied levé . Les voix, à ne les consulter qu'isolément, 

sont chaussées à leur point, pour nous servir d'un terme usité 
alors. Il règne une grande variété d'allure dans chaque air . Chose 

étrange ! pendant que Ie chant de l' opéra s' alourdissait et aff ectait 
la forme d'une froide psalmodie, de Goüy essayait de donner un 
caractère mondain aux hymmes religieux . Il  lui a fallu un goût 
très-épuré, et surtout un courage presque surhumain, pour oser 

supprimer certains agréments du chant qui furent longtemps à la 
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mode et dont quelques-uns avaient été inventés par Lambert, que de 
Goüy al la consul ter comme on l'a vu . Brcf ,  de Goüy ne s 'est pas fait 
i l \usion sur Ie mérite d e  son ceuvre , en tant qu'on ne  l 'envisage 
que sous Je rapport de l 'invention mélod ique. Et même ce mérite 
n'est pas mince , car, dit ! 'auteur de la Philomèle Séraphique , 
. i l  est infiniment pi us difficile de composer des canliques spiri
tuels qui soyent ingénieux , doux e t  charmans, que des mondains, 
vains et sensuels. • 

Mais , ayant eu la pa tience de mettre en  partilion plusieurs de 
ces psaumes , dont uous avions fai t  prendre la copie exacte à la 
Bibliothèque impériale d e  Pa r is 1 ,  i l  nous est revenu que de Goüy 
avait singn l ièrement exagéré ses connaissances en contrepoint et 
n'en possédait mèmc qu'un l rès-fa iblr. ins t inct pour un compositeur 
de profession . Il a beau déclarer qu'il s'est affranchi de cerlaines 
règles trop rninutieuses , ce dont nous l ' avons loué , du rcste . On 
sera peu disposé à Ie prendre au sérieux toutes les fois qu' i l  
parlcra des mystères de l a  science harmonique . Ses airs ne sont , 
en vérité , que de sim pies esquisses . 

Prcnons pour exernple Ie psaume VI I me , donl Ie motif est parl i
culièremenl agréable. I l  y a du mouvement dans les parties . 
Trois notes se reproduisent , d' une façon assez ingénieuse , assez 
inattendue , dans les quatre parl ies , et donnent du piquan t  à 

l 'agencement harmoniqne .  Le chant de la tai l le , de la haute
conlre el de la basse est assez caractéristique , mais quelque peu 
forcé et dépourvu de ) ' é légance qui distingue la partie de dessus .  
Celu i  d e  l a  hassc a ,  d e  plus , l ' i nconvénient d'amcner l a  voix sur 
la  tiercc inférieure . L'accen t expressif sur • Sauve-nous • est 

• Les parties ont été soigr:cuse111r11t ca'quécs par M. Albert Vizenlini, un brillant 
lauréat du Conservatoire de Bruxelles , actuellement établi à Paris. 

25 XX 
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vrai, bien senti, et, malgré l'allure joviale qu'affecte Ie mor

ceau , il y a là, il faut bien le <lire , un cachet senlimental <lont 

il faut tenir comple. 

Mais que !'harmonie est loin d'être pleine et serrée ! que de 

noles de remplissage et que d'hérésics ! C'est à ne point en croire 
ses yeux. Avoir quatre parlies à sa disposition ; ne donner à aucune 

d'elles une marche nette , décisive ; leur assigner du mouvement 

pour les faire se rencontrer d'une façon barbare , les rlisposer en 

imitations sans avoir pesé au préalable , leur valeur tonale ; les 

faire manoouvrer en quintes et en octaves , en ne daignant pas 
mèm e  éviter les fausses relations, c'est là afficher un mépris 

souverain pour les règles les plus élérnenlaires de ! 'art, ou étaler 

une ignorance extrême, ce qui est plus probable. N'hésitons pas 

à Ie <lire : L'oouvre de Jacques de Goüy est terne, incorrecte et 

diffuse. 
Les compositions les plus négligées des anciens maîtres flamands 

sont des modèles de pureté à cóté de ces irnprovisations grossières. 
Comme les ressources modulanles étaient restreintes, c'était bien Ie  
moins qu'on pût faire d'écrire avec correction et  régularité. Par 

une mauvaise disposition des pa1'ties, on laissait à découvert toutes 

ces noles défeclueuses sans parvenir à les revêlir d'un masquc ha

bilement déguisé comme cela se pratique de nos jours gräce au 

développemcnt de l 'instrumentalion. 

I l  faut voir comment Gobert a traité Ie même psaume dans son 

ouvrage précilé. Voilà de l'inspiralion ; voilà du style et du 

caraclère ! Il est vrai qu'il élait affranchi du soin des quatre parties 

(il n'en offre que deux), et qu'il a voulu composer des cantiques 
véritables. 

Passons sur les fautes nomhreuses de prosodie qui fonrmillent 
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dans chaque psaume de notre musicien , et accusons moins ! 'auteur 
que ! 'époque ou il vivai t .  L'ignorance élait profonde en France, sur 
Ie terrain de la composilion musicale , bien que les ouvrages des 
grands maîtres it�liens y fussent déjà à la mode .  

Ce qui précède était imprimé, quand i l  nous est tombé entre les 
mains un catalogue de l ' année 1 7 76 , ou l 'ouvrage de Jacques 
de Goüy est renseigné en ces termes : 

cc Airs à IV parties sur la Paraphrase des Pseaumes de messire 
A. Godeau,  composés par Jaq. de Govy (avec les paroles). Paris, 1 650, 

long in-12, 4 vol . ,  vélin ; rare f .  " 

Ces qualre volumes portent la date de 1 650 , ce qui paraît au 
moins singulier, à en juger par l ' inscriplion du  dernier feuillet 
de la parlie de soprano , inscription ainsi conçue : • Achevé 
d'imprimer pour la première fois Ie samedy d ixiesme décembre 
mille six eens cinquante. • 

De Goüy figure aussi , pour quelques lignes , dans Ie IVme 
volume récemment publié de la Biographie universelle des Musi
ciens (2me édition) . Il y porte Ie prénom de Jean el son arnvre 
est intilulée : • Airs pieux à quatre parties . • M. Félis d i t  que. 
la musique des psaumes composée par de Goüy eut peu de succès, 
parce qu'elle étaiL écrite à quatre parties. Nous croyons que 
M. Fétis est dans l 'erreur , puisqu'elle se chantait aussi à trois, 
voire même à deux parties . 

• Catalogue fait sur un plan nouveau, systématiqu�t raisonné, d'une bibliot/1èque 
de lillérature , etc" d'environ XlX mille volumes , dont la vente se {era à Utrecht , 
Ie 14 octobre 1776. T. 1. - 1776 , p. 267 , n° 2770. 



RENSEIGN EMENTS 

CONCERNANT 

L 'AM I E  D 'A N T O I N E V A N  D Y C K  

A SAVENTHEM. 

N OT I C E  
PAR 

M . L.  G A L E S L O O T , 
Membre correspondant de l' Académie d' Archéologie. 

En '1861 je fournis à la Revue trimestrielle 1 une notice ou 
je racontai l 'émeute qu i  éclata au vil lage de Savenlhem , Ie t 6  
seplembrc 1 739 , lorsque I e  comte de Königsegg-El'ps , baron de 
Saventhem , voulut ravir aux braves habilanls de eet endroit Ie 
tableau de Van Dyck , <lont la renommée est européenne. Je dis 
avec que! élan ces dignes vil lageois défendirent la possession 
de ce chef-d'reuvre de l'art , qui leur est toujours si cher . 
J'analysai , en même temps , Ie procès qui résulla de ce confiit 
devant  Ie conseil souverain de Brabant ,  entre les habitanls de 

• 
Saventhem , d'une part , el Aimé Van Gameren , drossard de la 
baronnie , avec le maycur , d 'autre part .  Ce procès n'eul pas de 
sui te ,  que je sache. Tout ce qui esl certain ,  c'est que le bon droit 

' Tome XXX , p. 1 51 .  
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était du cólé des vil lageois , qui , fort heureusement , avaient à leur 
tête un homme éclairé <lont i l  faut  révérer la mémoire , puisque 
c'est surtout à lui que Ja Belgique doit d'ètre restée en possession 
d'une des plus belles composilions de Van Dyck . Je veux parler 
de M .  Jean-Remacle vicomte de Thisquen , conseiller au conseil 
des finances 1 . Une heureuse découverle me force aujourd'hui de 
revenir sur cette affaire . 

Tl n 'y  a guère longlemps , en mctlant en ordre une série de 
procès qui font parlie des archives du conscil de Brabant, je mis la 
main sur une nouvel le liasse touchant  les démélés qui nous occupe. 
Le cornte de Königsegg-Erps, dont on ne peut guère approuver la 
conduite dans ces ci rconslances , avait tellement insisté pour que la 
fabrique de l 'ég lise de  Saventhem vendîl la Loi le du peintre an
versois, qu 'en réalité je Ie soupçonne d 'avoir voulu l 'acquérir pour son 
propre cornpte d'une manière détournée . Comment expliquer autre
ment , pour un homme tel qne lui surtout , celte inqualifiable en
trcprise ? Pouvait-i l ignorer qu' i l  enleva i t  à sa baronnie son plus 
bel ornement ?  Qu'il privait les Pays-Bas d'un de ses plus beaux 
joyaux en fait d'art ? Quoiqu ' i l  en soit , plein de dépi t du mauvais 
parti que les habilants de la localité avaien t  fait à l 'acquéreur 2 et 
à ses aides , Ie comte de Königsegg-Erps les fit sommer de com
paraître <levant le conseil de Brabant afin qu'ils justifiassent et 
leurs prétentions et leur conduite> Une procéd1i're écrite , fort vive, 
s'engagea donc entre les deux parties . Comme elles se fondaient à
peu-près sur les mèmes arguments que ceux invoqués dans l ' autre 

' n mourut Ie 28 avril 17 59 et  fut enterré dans l'église de Saveuthem ou !'on voil 

encore son tom beau. Il avait une maison de campagne dans cette localité. C'était pré

cisément celle ou avait habité la maîtresse de Van Dyck , ·personae d'une familie hono
ralJle comme on va Ie voir. 

• C'étaiL Jacques de Roore , peintrc auversois , fixé à La Haye. 



- 88 -

procès et que j 'ai donné de ces arguments une analyse sribstan
tielle , je me dispenserai d'y revenir. Pourlant, pour ne pas trom
per entièrement ) 'attente du lecteur , je rnettrai sous ses yeux Ie 
texte de la requête que Ie seigneur de Saventhem présenta au 
conseil de Brabant 1 ,  ainsi que Ie projet de ! 'acte de vente qu i  y est 
mentionné 2. Cette requète contient ! 'exposé hislorique du conflit , 
au  point de vue du demandeur , b ien entendu . La répl ique ne se fit 
pas attendre ; elle fut mordante , acerbe. Puis vint la triplique ,  
etc . , etc. Mais ,  cette fois encore , des flots d'encre coulèrent pour rien 
et les avocats en furent sinon pour leurs honoraires , du moins 
pour leurs arguments. Le procès dut rester sans décision ,  puisque 
ni les registres ni les l iasses aux sentences de  la Cour ne  con
tiennent d 'arrêt définitif. L'absence de eet acte essentie) me fai t  pré
sumer que les parties s'arrangèrent à l'amiable devant Ie juge
commissaire , chargé d' instruire la cause. Et puis Ie  curé de la 
localité , qui était aussi porlé pour la  vente du tableau , sentant 
évidemment ses torts , s'efforça de faire prévaloir la voie de la 
conciliation .  

Avant de reproduire l a  requête e n  question , i l  importe d e  dire 
quelques mots d'une autre pièce , plus i ntéressante à coup sûr, qU'e 
l'tm trouvera également imprimée à la suite de celle notic;e 3. Dans 
ma notice précédente , je disais que je n'avais rien trouvé de nou
veau  touchant la jeu ne fille <lont Van Dyck s'éprit à Saventhem 
et qui Ie captiva au point qu'i l  oublia auprès d' el le et son art et 

' Annexe 1. 
1 Annexe Il. La vente du tableau n'ayant pu se réaliser , Ie peintre Jacques de .Roore 

_parti! pour La Haye en laissant une procuration pour effectuer cette vente dans un 
moment plus favorable. ( Voyer. !'annexe ll1). Cctlc _piêce est füée du protocole n° 6407 
du notariat général de Brabaut. 

• Annexe IV. 
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sa gloire naissante et son i l lustre maître. Il n'en a pas été de 
même cette fois. En parcourant la liasse de procédure <lont je 
viens de parler , j'y trouvai un acte extrêmement curieux . 
C'est une attestation passée Ie 1 9  novembre 1 739 <levant Ie 
notaire Gansemans , de résidence à Cortenberg 1 ,  touchant ) 'ori
gin e  de la peintu re de Van Dyck . Cel te attestalion se fil à la 
demande des habitants de Saventhem qui s'en servirent contre 
leurs adversaires . Le personnage qui la donne est messire François
Ferdinand Van Ophem , capitaine réformé de cavalerie , né à 
Bruxelles , domici lié à Louvain , àgé de quatre-vingt-onze ans ou 
approchant. Ce viei l lard déclare qu'i l a plus d'une fois entendu <lire 
à son père que Ie tableau représentant saint Marti n , qui ome 
l 'autel consacré à ce sain t , dans l ' égl ise de Saventhem , fut 
exécuté par Ie célèbre peintre Van Dyck , vers l 'année 1629 ; que 
dans ce temps, Van Dyck recherchait en mariage la demoiselle Isa
belle Van Ophem , qui était sa tante à lui , comparant, et la propre 
sceur de son père 2 ;  que Van Dyck logeait chez ce dernier, lequel rem
plissait pour lors !'office de drcissard de la bäronnie de Saventhem, et 
qu' i l  y prenait sa nourrilure . Cel acte se tait sur la seconde peinlure 
de Van Dyck , ou i l  s'était plu à reproduire les traits de sa bien 
aimée ; mais il nous révèle un fait nouveau concernant Ie saint 

' Annexe IV . Les protocoles de ce notaire sont aux archives du royaume. (Notariat 
général tle Brabant). L'atteslation originale dont il s'agit s'y trouve avec d'autres pièces 
concernant raffaire de Saventhem. (N° 406.i. de l'Invcntaire). 

• La familie de Van Ophem élait noble et ancienne. Elle possédail à Saventhem 
'(Uelques petits fiefä relevant directement du duché de Brabant. Elle est mentionné pour 
ces liefs dès Ie commencement du XV• siècle . ( Voy. les registres aux reliefs de la cour 
réodale de Brabant , aux Archives du royaume , et A. WAUTERS , Bist. des environs de 
Bl'uxelles , t. IIl , p. 1 70). M. Van den Broeck , de Bruxelles, qui descend de la 
familie de Van Ophem , s'occupe à en former · une généologie. Espérons qu'il parviendra 
à établir Ja Jiliation de la belle et intéressante maîtresse de Van Dyck. 

� . .  
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Martin . I l  y est dit que , en 1 672 , par suite de l ' invasion des 
Français , à ce que je crois , Ie tableau fut transporté chez Ie 
comte d'Erps , à Bruxelles . Martin Spruyt , alors doyen de 
chmur de la collégiale de Sainte-Gudule , depuis évêque d 'Ypres, 
l 'ayant vu là , manifesta I e  désir de l 'acquérir et en off rit six 
mille florins .  Le comte agréa celte offre. C'était certes une mauvaise 
inspiralion de sa part ; mais il en eut une excellente qui ne vint pas 
au comte de Königsegg-Erps : il consulta les habi tants de sa 
baronnie qui rejelèrent vivement la proposition du doyen Spruyt. 
Ils disaient : • celte vente ne s'elfectuera jamais . Le cornte pense-

• t-il que nous agirons comme les habitants de Laeken , qui jadis 
• se défirent d'un tableau représentant , • un Crucifix , ce qui 
• occasionna dans celle commune de graves désordres . . . . ? • 

Que! élait ce tableau , qui sans doute ornait l 'antique église de 
Laeken , et dont la ven te fit naître des scènes tumultueuses? Voilà 
ce que j ' ignore . Une chose est certaine, c'est que les deux épisodes 
de Laeken et de Saventhem prouvenl que nos campagnards savent 
apprécier les muvres d'art qui ornenl leurs temples, surtout quand 
d'anciennes traditions s'y rattachent . Et , pour Ie <lire une der
nière fois , sachons gré aux anciens habitants de la commune de 
Saventhem et au vicomte de Thisquen qui par l eur énergie et par 
leur vigilance , parvinrent à conserver à la  Belgique une toile que 
les nations étrangères lui envient .  
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J .  
Requête présentée par l e  comte d e  Königsegg-Erps au 

Conseil de Brabant. 

Aen den Keyser ende Coninck in synen souvereynm 
raede geordonneert in Brnbant. 

Verthoont met eerbiedinge den ,qrave van Köni,qsegg-Erps , als baron 
der prochie ende heerelyckheyt van Saventhem , dat in  den zyrlen autaer 
van de kercke der selver parochie i wordt gevonden seekere schilderye 
geschildert op slecht en dun panneel , representerende Sinte Merten te 
peerdt en twee bedelaers , die voor desen aldaer gegeven is geweest door 
wylen tien fameusen schilder Van Dyr:k , den welcken uyt  affectie voor 
sekere dochter , die hy a ldaer vervolgde en pretendeerde , aen de selve 
kercke voor desen oock hadde gegeven , alles sonder eenigen den minsten 
last ofte conditie , noch eene andere schoone schilderye geschildr.rt op  
doeck , representerende de  famillie van onse Lieve-Vrouwe , ende dat om  
door de representatie van d en  persoon van onse Lieve-Vrouwe t e  verbeiden 
de dochter die hy pretendeerde , ende door den voorschreve heyligen synen 
eygen persoon op het peerdt , dat hem vereert was geweest door den 
fameusen schilder Rubens , als blyckt uyt het extract authenticq uyt sekere 
receu i l  historique 2 .  

Dat de voorschreve schoone  ende costelycke schilderye , representerende 
de familie van onse Lieve-Vrouwe , die geschildert was op doeck , voor 
desen in oorloge tyden geemporteert is geweest door de fransche trouppen , 
soo ende gelyck dat des noodt by verscheyde gelooffwerdige getuygen , 
gefondeert op de traditie , can geprobeert worden , alhoewel daer niemandt 
meer inL' le\'en en is , die d e  voorschreve oorloge tyden heeft gesien ende 
by gewoont. 

Dat de voorschreve andere schilderye, geschildert op panneel , als vooren, 
die het geluck heeft gehadt van de handen ende rapine van den vyandt te 

• On voit que Ie comte de Königsegg s'efforçe de déprécier la valeur de la toile de 
Van Dyck. 

• 11"s'agit du Rec1reil historique de la vie et des ouvrages des plus célèbres archi· 
tectes,paqÉLIBIF;N, liistoriographe du roi de France el garde des antiques de S. M. p. 288 
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ontgaen by laps van tyde soodaeniglyck verargert is , dat de selve alreede 
op verscheyde plaetsen is geschelfert en gescheurt of gespleten , ende i n  
corten tyde staet t e  vergaen op  niet : 

Het welck soo den verthoonder als Syne Eminentie in qualiteit van 
Arts-Bisschop van Mechelen , ten jaere 1 72 1  , heeft beweeght om  hun 
schriftelyck consent ende permissie te verleenen op het versoeck van den 
pastoor en drossaert van dien tyde , ten fine om de selve schilderye op 
panneel uytter handt te laeten vercoopen , ende eene copye in plactse te 
stellen. Namentlyck door dien men aldan in hope was datter eenen lief
hebber gevonden soude syn g·eweest , die daer vooren , ten behoeve van de 
kercke , sonde hebben gegeven de somme van vier duysent guldens wissel
gel t ,  het welcke als dan niet en is geluckt. Dat den tegenwoor<ligen 
drossart , den advocaet AMATUS VAN GAMEREN , eyndelyck gevonden 
hebbende eenen liefhebber in den Haege , den welcken gecomen is tot de 
somme van duysent ducatons , oft dry duysent guldens wisselgel t comptant 
te betaelen , ten behoeve van de voorschreve kercke van Saventhem , alwaer 
het nootsaecke!yck is nieuwe autaeren , ornamenten , ende verscheyde 
andere indispensable noodtsaeckelykheden te maecken , ende tot dien berydt 
is voor goede ende suffisante borge , binnen den tydt van dry a vier 
maenden , op synnen cost , te leveren eene behoorelycke copye geschildert 
in perfectie , op wel gepbmuerden ende geconditionneerden doeck , ter 
selve hooghde ende breede , wacrmede soo de voorschreve kercke als 
den gemelden autaer hun volcomen ciraet sullen hebben , ende selffs 
betel' als voor dcsen , sigh by requeste andermael heeft geaddresseert 
aen den verthoonder , den welcken alles rypelyck geexarnineert ende 
geconsidereert ende gesien tot dien de voorgaende permissie van Syne 
Eminentie , de date 10 july 1 72 1  , beneffens syn eygen voorgaende 
gedraegen schriftelycke consent ende permissie van den 10 may ejusdem 
anni 1 721 , als mede de i terative schriftelycke permissie van Syne gemelde 
Eminentie , als geestelycken oversten der voorschreve kercke van Saven
them , in date 31 augusti 1 739 , andermael heeft geconsenteert in de 
voorschreve vercoopinge der gemelde schilderye , ende den selven drossart, 
beneffens den pastoor van aldaer , heeft geauthoriseert om de voorschreve 
sch ilderye uyt der handt te vercoopen , ende aen den cooper te laeten 
volgen voor de voorschrevene somme van duysent ducatons , wissel geit ; 
ende voorts op de gemelde voordere conditie , m itsgaeders om de voor
scl:freve coopsomme onder hun acquit ende quittantie ten behoeve der 
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vOtJrschreve kercke te Saventhem tot volcomen descharge van den cooper 
te ontfanghen , om ten behoeve van de voorschreve kercke geappliceert 
ofte geremplaceert te worden naer behooren. 

Dat den voorschreve drossaert Van Gameren , ingevolge van dien , den 
·voorschreve cooper alhier heeft laeten cornen uyt den Hage ende hun ter 

·goede trouwe , op den 16 september , hebben getransporteert tot i n  de 
voerschreve kercke van Saventhem met intentie om den act van vercoopinge 
·op den voet van het nevensgaende projet aldaer te passeren i , ende ten 
selven tyde te effectueren de reele overleveringe der voorschreve schilderye , 
die men hadde moeten aennemen te leveren tot binnen deze stadt  Brnssele. 
Doch , \velcke overleveringe aldan by formel tumult 2 van eenige ingese
tenen die nochtans daer aen niet het alderminste te seggen en hadden , 
fytelyck is belet geworden als blyckt by de originele declaratie van vier 
werckluyden , die de selve scbilderye ten contentemente van den cooper 
alreede seer voorsightighlycke afgedaen ende gepackt hadden in eene casse , 
om de selve te transporteren tot binnen dese stadt Brussele ende aen den 
cooper , volgens besprocken conditie , alhier over te. leveren. 

Dat den voorschreve cooper sig al volgens hebbende moeten retireren , 
sonder dat den coop voltrokken was , daerover aenstonds heeft geprotesteert 
van alle expresse ende noodeloose vacatie , waer op den gemelden drossart 
hem heeft verwillicht van ten minsten noch twee a drymael 24 uren 
patientie te willen hebben, ende aenstonts hier te hove heeft gepresen teert de 
requeste alhier in  originale neffensgaende , waer op geappointeert 
was dat de heere commissarissen in saecke gedeputeert hun tegens den 
22°0 deser ten negen uren voor noen souden hebben getransporteert binnen 
het voorschreve Saventhem , om de ingesetenen verbaelyck te hooren ende 
naer gelegentheyt te disponeren , de welcke soo by publicatie van de selve 
apposti l le op den 20 deser naer de hooghmisse binnen het voorschreve 
Saventhem , gedaen : door den deurweerder de Smeth , als by affictie 
van den selven appointemente door hem eodem tempore gedaen uit wysens 
des zelffs originele contre relaes daer toe oock reelyck gequaert ende ge
daeght syn geweest. 

Doch , sonder dat tot hier toe daer op iets voorders is gevolght uyt dien 

' Voy. rannexe II. 

• Ce tumulte füt tr.ès-,vi61ent. Les paysans accourrurent arm�s de ·fusils , de fanx , d·e 
bêcim;, ek:., 1:m�hi11ent .Jlé,glise •et fortlèN11t..llls onl\lriers •de ielnEiUre 'Ie $áûit ien .plaoe. 
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dat den pastoor van het selve Saventhem sulcx metter minnen heeft mynen 
by te leggen , ende op desen tittel heeft bekomen , dat tot hier toe alles is 
onderbleven. 

Dan alsoo men tot op deser ure geen het alderminste effect en heeft 
vernomen van de gemelde minnelycke beylegginge , ende dat men den 
gemelden cooper die van op den 1 gen deser is wedergekeert naer den 
Haege , niet verder en heeft connen verwilligen , als om behoorelyck 
procur.atie ende authorisatie te verleg-gen op sekeren goeden ende suffi
santen persoon binnen dese stadt Brussele , in ordine , om den selven 
coop in synen naem op den voet vant' voorschreve project alnoch 
aentegaen , te passeren , ende de voorschreve coopsomme ten vol len 
comptant te tellen,  mits conditie dat alles sal voltrocken ende oock de 
reele overleveringe der gemelde schilderye binnen dese stadt Brussele sa! 
geeffectueert worden binnen den tydt van vyfthien a sesthien daegen uyter
lyck ende andersints n iet , van welcke 1 5  a 1 6  daegen alreede acht volle 
daegen verloopen syn . Mitsgaeders alsoo het seker is , rlatter van de 
gemelde schilder)e geen het alderminste profyt meer te verhoopen en is, 
in cas men dese favorable occasie laet voorbygaen , abstract van de costen 
ende procedure die men is den selven gevalle over de gemelde noodeloose 
expresse vacatie &• sal moeten uytstaen , oorsaecke den verthoonder uyt 
iever voor den interest ende profyte van de kercke genoodtsaeckt wordt syn 
recours te nemen tot desen sonvereynen hove , oodtmoedelyck biddende 
gelieve gedient te wesen , i n  aendacht nemende allen het gene voorschreve 
ende naementlycke datter niemandt van de i ngesetenen aen oft over de 
voorschreve schilderye iedt het alderminste te seggen en heeft , aen alle 
ende jegelyck i ngesetenen van Saventhem te ordonneren van promptelyck 
te compareren ten dage ende ure by het Hoff te prefigeren voor heeren 
commissarissen in saecke gedeputeert , ende aldaer binnen den tydt van 
24 uren te bewysen uyt wat hooide ofte op wat tytel sy verstaen hun 
tegens de voorschrev e vercoopinge te opponeren ,  op pene dat andersin ts 
ende by faute van dien aen den suppliant sal worden gepermitteert de 
voorschreve schilderye door synen voorschreven drossart met de sterck 
handt te doen afhaelen , ende aen den gecommitteerden van den voorschreve 
cooper binnen dese stadt over te leveren voor de gemelde somme van dry 
d uysent guldens comptant wisselgel t , ten behoeve der voorschreve kercke 
van Sa\'enthem , ende voorts op conditie  als by het gemelt project van 
vercoopinge , ende in cas van ongefondeerde oppositie op pene áat de 
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gemeynte ende iederen opponent in solidttm ende in hunnen priveen nae
me . sullen worden gecondemneert de voorschreve somme van d ry duysent 
guldens wisselgelt met de interesten van d ien t'sedert den instel deser 
saecke aen ende ten behoeve der voorschreve kercke op te leggen ende te 
betaelen , ende tot dien sullen worden gecondemneert in alle costen ,  
schaeden ende interesten alrei�de geleden e n d e  n o g  t e  lyden ; met 
permissie van de selve te mogen libelleren cum expensis , alles sonder 
prejuditie van de actie van officie wegen over het voorschreve tumult , 
oft , dat andersints.  &a. Dit doende &a . 

Signé J. DE SwERT t .  
I I .  

Projet d e  l'acte de vente d u  tableau de Van Dyck dressé 
devant le notaire Mabeuge de Bruxelles . .  

1 6  Septembre 1 739. 
Compareren de voor rny Phili ppus Emanuel Mabeuge als openbaer notaris 

by syne majesteyts sonvereynen Raede van Brabant gead m itleert , tot 
Brussele residerende , ende in de presentie van de getuygen naergenoempt 
in  propre persoonen den eerweerdigen heere Joannes Anthouius Van Hom
berge pastor der parochie ende baenderye van Saventhem , landtdeeken van 
den selven districte, ende heer ende meester A matus Van Gameren drossaerd 
der selve baenderye ter een.Je , wclcke comparanten (ingevolge de authori
satie hun respectievclyck tot het geene naerbeschreven verleent ende 
gegeven door het vicariaet van het aertsbisdomme van Mechelen de date 
31 augustus van desen jaere 1 739 ende degene van heer ende meester 
J .  de Swert als volmachtigden van wegens syne excel lentie den heere grave 
van Königsegg-Erps baenderheere van Saventhem &•. geduerende desselffs 
absentie van date 1 2  september van den selven jacre , acn my notaris ende 
getuygen alhier in origi nali gethoont ende gebleeken) hebben verclaert 
vercochl gecedeert ende getransporleert te hebben acn ende ten behoeve van 
d'hcer Jacques de Roone schilder woonende in den Haege hier mede 
com parerende ter tweedere die den naerbeschreven coop is accepterende ; 
dats te welen seckere schoone schilderye geschildert op pan neel staende 
actuelyck binnen de kercke van Saventhem in de:i authaer loegeeygent aen 
den heyligen Martinus verheidende den selven heyligen te peerdt ende twee 

• DE SWERT était l'avocat du comte de Königsegg-Erps. 
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bedelaers om ende mits de  somme van d ry duysent guldens brabanls 
wisselge\t dewelcke de eerste comparanten bekennen in compt:rnte penningen 
uyt handen van den tweeden comparant als nu wel ende deughdelyck ten 
behoeve van de voorschreve kercke van Saven.them <mtfangen te hebJen 
dienende dese desaengaende van volle ende absolute quittantie van reele 
voldoeninge sonder van andere ofte voordere te mo�ten doceren , ende 
voorts op de  conditien dat de  eerste comparanten de  voorschreve schilderye 
sullen moeten doen leveren binnen de stadt Brusscle ten koste der voor
noemde kercke. 

Item is noch geconditionneert dat den tweeden comparant in de  voor
schreve kercke sal moeten laeten den vergulden leest synde actuelyck aen 
de voorschreve schilderye ende door hem geschildert worden eene perfecte 
copye in olie verf van de voornoemde schilderye te weten op wel gepla
muerden ende geconditionneerden doeck ter selve hooghde ende breede als 
actuelyck is de voorschreve schilderye welcke copye den tweeden compar

.
ant 

tusschen heden ende vier toecomende maenden t' synen coste ende laste 
sal moeten leveren binnen de stadt Brussele met authentiecque declaratien 
van twee fameuse schilders dat deze is bestaende in eene zeer wel gecondi
tionneerde copye van het voorbenoempt stuck. 

Hier mede comparerende . . . . . . . .  i ngesetenen borger ende coopman 
binnen de stadt Brussel e , den welcken sig tot het volbrengen ende leveren 
der voorgevoerde copye , is stellende als horge principael ende in solidum , 
voor den tweeden comparant onder renuntiatie van het beneficie ordinis et 
discussionis synde den selven derden comparant van het effect dier door my 
notaris ondericht .  

Al le  welcke clausulen ende conditien de  voorschreven · comparanten in 
hunne voorschreve qualiteyten respectievelyck syn accepterende ende beloven 
punctuelyck te achtervolgen onder verhintenisse van hunne persoonen 
ende goederen present ende toecomende constituerende N" .N. " ende alle 
' t  hoorders deser om in  hunnen naem te compareren in den Souvereynen 
Raede van Brabant , ende alomme elders daer het van noode wesen sal , 
ende aldaer in cas van gebrecke den gehreckelycken in het gene voorschre
ven gewill ichlyck te doen ende laeten condemneren met costen. 

Aldus gedaen ende gepasseert binnen de Baenderye van Saventhem , op 
den 16 september 17 39 , ter presentie van . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  . 



- 47 -

J i l . 
Acte de procuration donnée par Ie peintre Jacques de Roore, 

au moment de son départ pour La Haye. 

1 8  Septembre 1 739. 

Op heden den 18 september 1 739, comparerende voor my onderschreven 
notaris geadmitteert by syne majestyts souvereynen Raede van Brabant ,  
tot Brussel residerende, ende in de presentie van de getuygen naergenoempt  
d'heer Jacques de Roore , schilder woonende in den  Haege , welcken 
comparant heeft verclaert soo hy doet mits desen , te geven vollen last ende 
procuratie aen sieur Joannes Van der Steen, ingeseteoen borger ende specier 
binnen dese stadt , om in synen comparants naem te contracteren met d 'heer 
Amatus Van Gameren, drossaerdt der baenderye van Saventhem, als daer
toe geauthoriseert synde ,  op den voet van het medegaende project , door 
my notario opgestelt ende aen den selven comparant alhier tegenwoordich 
synde voorgelezen 1 ,  over eene schilderye in de kercke van Saventhem , 
representerende den heyl igen Martinus te peerd t ,  voor eene somme van 
duysent ducatons , m�eckende dry d uysent guldens wissel gei t , mits het 
selve stuck tusschen heden ende een maendt worde gelevcrt ten huyse van 
den voornoemden sieur Van der Steen , den welcken de voorschreve somme 
naer het leveren van t' voorschreven stuck promptelyck sal betaelcn , 
belovende te houden voor goet vast ende van weirde hetgene den voor
schreven sieur Van der Steen sal comen te doen ingevolghe dese tegen
woordige procuratie ende al oft hy comparant seltfa daer presen t  waere 
offte soude selver connen doen , onder verbinten isse van synen persoon 
ende goederen present ende toecomende. Ald us gedaen ende gepassecrt 
binnen dese stadt Brussele ter presentie van sieurs Jacobus Fatseron ende 
Geeraert Hoet , testibus requisitis. 

1 C'est Ie projet qui précéde. 

(Sig11é) GÉRARD HoET ; JACQUES DE RoonE ; 

J .  V ASSER ON. 

· '  ' 
1 
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IV . 
Attestation du capitaine François-Ferdinand Van Ophem , 

concernant l'origine du tableau de Van Dyck . 

1 9  Novembre 1 739. 

Op heden , desen negenthiensten novernbris XVllc negen en dertigh , 
comparerende voor my, als openbaer notaris by syne Majestests souverynen 
raede van Brabant geadm i lteert , tol Cortenbergh residerende , ende in 
de presentie van de getuyghen�naergenoemt ,  in propre persoone JoNCKER 
FRANCrscus-FERDINANDE VAN ÛPHEM, capiteyn van peerden gereformeert, 
&• , ghebortigh der stadt Brussele , ende teghenwoordigh woonachtigb 
binnen de stadt Loven , oudt ontrent de een-en-negentigh jaren welcken 
voorschreven comparant verclarrt by desen , ter insta ntie van Hendrick 
Vermeren , pachter ende innegeselenen der baenclerye van Savenlhem , als 
gecommitteerde der innegeseten van aldaer , waerachligh te wesen , dat 
hy , heere comparant , van wylen synen heere vaeder rl ifferent� reysen 
hooren seggen heeft, dat seeckerc schilderye representerende den patroon 
van Sinte-Martinu s , staende in den autaer ende choore van Sinte
Martinus , binnen de parochiale kercke van het voorschreven Saventlrnm , 
ghescbildert was in den huysen van wylen den becre vaeder van hem , 
attestan t ,  alwaer tegenwoordigh van teyt tot teyt woonachtigh is den 
heere vir.omte de Tisque t ,  door wylen den weyt vermaerde11 schilder Van 
Deyck , wesende ontrent den teyde anno sesthien hondert negenenlwintigh, 
dat de selve schi lderye al rlaer geschildert is . .Mede heeft hy, heere attestant, 
van wylen synen voorschreven heere vader oock dickwils wel hooren 
seggen dat den voorschreven schilder Van Deyck en dyen teyde ten houwe
lyck versochte , wylen Jouffvrouwe ISABELLA VAN ÛPHEM , syne gewesene 
attestante moye , ende eygen suster van wylen synen voorschreven heere , 
vaeder , ende dat hy Van Deyck uyt die redene was seggcnde , dat synen 
naem Martinus 2 was , ende dat den patroon van Saventhem oock eenen 
Martinus was , voor memorie wel wilde aen de kerckc van Saventhem 
vereeren eene schilderye representerende Sin te Marti nu s ,  ghelyck het 
efîectivelyck al soo volgens bet seggen van wylen den heere vaeder van hem 

• Lisez de Thisquen. 
t Le prénom de Van Dyck était Antoine comme chacun le sait. 
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attestant geschiedt ende geeffectueert is ; dat hy . Van Deyck , ten teyde 
van het schilderen der selver schilderye den kost ei1de d rank was hebbende 
by synen voorschreven heere Yader , sonder dat iemandt anders buyten het 
gene voorschreven aen de se! ve schilderye iets heeft becostight. 

Item verclaert by , heere attestant , al noch voorders dat ontrent den 
jaere sesthien hondert twee en se11entigh , ten welcken teyde wylen synen 
voorschreven heere vaeder binnen het voorschreven Saventhem drossaert i 
was , de voorschreve schilderye ghevlucht was binnen Brussel , ten huyse 
van wylen den heere Graeve Van Erps � baron der voorschreve baenderye 
van Saventhem , dat als dan wylen den hoogheerweerdigen heere Martinus 
Spruyts , doen ter teyt synde choor deken van Sinte-Gud ula , binnen 
Brussel , ende naderhant Bisschop van !peren , de selve schilderye aldaer 
ten huyse van den voorschreven heere Graeve Van Erps siende , aen 
den selven heere graeve versocht heeft om de selve schilderye te coopen ; 
dat daer op den voorschreven heere graeve voor antwoort gegeven 
heeft dat hy sulckx eens soude doen proponeren aen de ghemyntr.naeren 
van Saventhern ; dat dese propositie effectivelyck is gheschiedt ,  dan en 
weet , hy attestant ,  niet te seggen wie deze propositie gedaen heeft ; dan 
weet hy , heere attestant , noch wel dat se voor de sclve schilderye waeren 
presenterende ses duysent guldens , ende boven dyen eene copye soude 
hun gelevert worden van den eersten meester dier binnen Brussel te vin
den soude geweest hebben ; ende oock wel te weten dat de gemyntenaeren 
àese voorschreve propositie seffens affslaegende , seggende dat dusdanighe 
vercoopinge noynt en sa! gheschieden , ende wat wylen den voorschreven 
heere grave vermynde dat die van Saventhem soodanigh sch�on present 

' Le drossard élait un offider préposé au maintien de la police , comme Jes amman , 
les écoutêles , les baillis et les mayeurs. 

! François de Boisschot ,  comte d'Erps , baron de Saventhcm , seigneur de Grand
Rigard , lieutenant de la cour féodalc de Drabant , décédé Ie . . . . . . . . . . Le 
tableau de Van Dyck avait été transporté chez Ie comte d'Erps, à cause de la présence d�s 
Français à Savcnthem. En 1613 ,  des cavaliers du marquis de Rochefort entrèrent dans Ie 
village, au moment ou !'on y célébrait la mcsse, péuélrèrent dans l'é�lise, la gaspillèrent , 
enlevèrent une remontranee d'argent ,  jctèrent les hosties et outragèrent les femmcs el 
les fillcs. Ces excès causèrent beaucoup d'émigraliou à Bruxelles , mais Louis XIV était 
tout puissant et on osa à peine réclamcr. (WAUTERS, llistoire des en11irons de !Jruxelle.ç, 
t. III, page 164). Ce fut dans une de ces bagarres , suites inévitables de la guerre , que 
disparut l'autre tableau de Van Oyck qui ornait la modeste église de Saventhem. 

':?5 XX 4 
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soude gaen vercoopen , ende alsoo gaen doen gelyck eertyts gedaen hadden 
die van Laecken , de welcke hun schilderye, representerende een cruysefix, 
vercocht hadde , t'gene aldaer groote d isorders veroorzaeckt hadde. Synde 
hy , heere attestant , oock noch wel endachtigh dat de selve propositie tot 
het vercoopen der meergenoemde schilderye , representerende Sin te Mar
tinus , seffens vernietight wirdt , gevende hy , heere attestant , voor redene 
van wetenschap de  gene resulterende syn uyt dese syne depositie , ende 
voorders t'gene voorschreve alsoo ghehoordt , ende ghesien te hebben , 
bereedt synde , des aensocht , te worden den inhoudt dyer met eedt te 
vernieuwen daer ende alsoo. Ende naer voorlesinghe , heeft by , heere 
attestant , daer by ghepersisteert ende ondertecckent ,  ter presentie van 
Phil ippus Jacobus Eekelaer ende Peeter Jonghbaerts , als getuygen hiertoe 
aensocht , ende gebeden. Synde de originele minute deser becleedt met 
liehoorelycken zegel by den voorschreven compar•tnt ende getuygen benef
fens my notaris onderteeckent. 

Quod attestor. 

Siyné , G .  GANSEMANS , nots . 
21 nov. f 739. 



S A I N T  L A_ �! B E R T . 
N O T I C E  

PAR 

M .  A L E X. S C H A E P K E N S .  
membre correspondant de I '  Ai:adémie d' Arcbéologie . 

Le chanoine Ernst , en parlant du martyr et de la mort de 
sain t  Lambert , dit qu' i l  cxiste une différence de date de treize 
ans entre les traditions de l'église de Liégc et les historiens qui 
out parlé de cel événcment .  Dans ! ' index chronologique du tome 
troisième des Scriptores remm francicarum , p. 82 , Dom Bouquet 
place sa mort sous l 'année 707 . Les au teurs des Acta Sancto
rum la rapprochent jusqu 'en 709 1 •  Je ne déciderai pas , dit Ie 
mème auteur , de que! cöté se trouvc la vérité 2. Ce grand événe
ment dans l ' histoire religieuse a occupé les historiens , sans que 
jusqu'à présent on ait pu établir d ' n ne manière exacte l'année ou 
il eut lieu . 

Après que saint Lambert et les gens de sa maison (domestici) 
eurent été assassinés , q uclques-uns des siens, qu i  avaient échappé 
au massacre , revi nrent après le départ des malfaiteurs et déposèrent 
Ie corps de leur maître dans une nacel l e ,  sur la Meuse , qu' ils diri-

' Acta Sanclorum , 11 septembre , t .  V, p.  518.  
• 1'ableau historique et  c!trnnologique des suffragants ou co-évêques de Liége , 

p. :us. Ce sont sans doute ces deux dates , 707 ou 709 , que Ie savaut tien! pour les 
plus probablcs. 
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gèrent  de Liége vers Maeslricht pour l 'ensevelir là ou était Ie siége 
épiscopal . Fisen , in F'loribus ecclesi{I!, mentionne qu 'un ange plana 
au-dessus de l 'église de Not re-Dame de Maeslricht pour annoncer au 
peuple de la vil le J 'arrivée des restes mortels de leur évêque et 
s 'exprime ai nsi : 1'rajectensibus annunciatum fe1·unt ab angelo , 
qui sup1·a Dei parentis cedem omnibus conspicuus , digito a.d 
mosam intento gloriosas invicti martyris exuvias commonstravit, 
ejus hodie super esse monumentum angeli signum in ejusdem 
templi culmine manu ad fiuvium protenta 1 .  D'après Stephanus 
el Sigebert toute la ville de Maestricht reçut Ie corps inanimé de 
son évèque en pleurs . lis Ie portèrent ,  dès qu'il fu t débarqué et 
posé dans un cercueil (ferelro) , vers l 'église Je Saint-Pierre ou 
étai l  Ie tombeau de son père. Celte grande vénération et eet amour 
pour Ie sain t  de la part du peuple de Ja  vi l le s'explique non 
seulement par sa vie sainte et exemplaire, mais aussi par son i l lustre 
naissance ; -saint Lambert , dit Anselme 2 , était de très-noble 
extraction ; son père Aper , hom1ne noble et i l lustre , était de 
maison roya le .  I l  dit également que Aper avait sa maison à 
Maestricht , ad domurn comitis Apri in Trajecto , et Ie chano ine 
Nicolas, en Ie mentionnant , ajoule qu'il gonvernait b ien sou comté 3. 
Le mème biographe d i t  qu'on porta Ie corps du saint Ie lende
main de son arrivée à I '  église de Saint-Pierre (qui est près de Ja 
ville aux bords de la Meuse) , e t  d'après les autres biographes une 
mélodie céleste d'anges et la voix bien connue du  saint martyr fut 

• Aucun autre auteur ne mentionne ce fait. Unc statue placée au sommet de l'église, 
rcprésenlant une vierge, ou Ie génic de la ville, étendaut Ie bras, a été longtemps regardé 
par Ie pcuple comme un souvenir consacré à l'arrivée des reliques du s�int martyr. 

• Recueil de Chapeauville, t. 1 ,  p. 1 06 .  
' Aper était selon toute probabilité r.omle du Masgauw ou Maeseland supérieur , 

11/ém. hist. sur les anciennes limites rln Limbourg , par Ie chevalier DE CORSWAREM. 
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entendue nui t et jour ; cependan t ,  Ie jou r après Ie mart.yr ou l 'arrivée 
du corps, les habilans de Maestrichl craignant Dodon , n 'osèrent pas 
lui ériger un tombeau digne d 'un si grand évêque ; ils ouvrirent 
donc cel ui de son père au près des restcs duquel ils déposèrent Ie 
corps, du saint martyr. Stephanus , comme la plu part des au tres 
biographes , mu par une grande vénéralion pour Ie patron de 
Liége ajoute qu'une odeur suave émana du corps lorsqu'on 
l 'enterra . L'ancienne église de St-Piel'l'e , ou on enterra !e 
saint comme nous l 'arnns dit , était située sur les rives de la 
Meuse en dehors de la forleresse de Maestricht. Le chanoine 
Nicolas fait ainsi la description du l ieu que Hugo II, évêque de 
Liége, dans un dip löme de 1296,  appelle Ie patrimoine particulier 
du saint : Erat autem solitaria sita {ere in ipsa mosce ripa ad 
orientalem clivum montis , quem in colm castra vacant habens 
inter se et trajectum quasi quemdmm limitem jecorum (jaer) 
ftuviolum. 

L'ancien castrum mosr.e trajectensis, comme l 'appelle Mabil lon ,  
la vi l le , la forlercsse ou plutót Ie  Porticus des Romains , puisque 
sa situation est très-favorable pour l 'abordage , et ou les ancien nes 
construclions s'all ignent princi palement I e  long du fleuve , comp
tai t ,  à ! 'époque du martyr de saint Lambert , deux grandes églises , 
cel le de Notre-Dame, bätie aux bords de la Meuse près de ! 'ancien 
pont et de la  poi·ta Regia , et cel le de Saint-Servais ,  érigée sur Ir. 
tombeau de eet évêque au VI me siècle par saint Monulphe , évêque et 
seignem de Dinant 1 .  A Nolre-Dame furen l  célébrées les funérai l les 
de l ' i l l ustre martyr 2. 

' WINDELINUS fixe au 13 mai, deuxième jour de Ja Pentecóte de l'année 384, la mort 
de saint Scrvais. Grégoire de Tours , qui parle de la construction de l'église de Sa int-
Servais, écrivait à la fin du VIm• siècle . 

· 

• L'ordinarius custodem de l'églisc de Saint-Servais , prnscrit ainsi , au XV• siècle , 
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Le monasterinm i:a.n cli Servo tii confessoris inspirL1 à ! 'abbé 

Wando de Fonlanel le sur l a  Seine ,  e:xi lé a Maestr icht en 7 '19 , Ic 
plan Je construire à Fo11lanel le une basi lique , près de cel le 
de  Saint-Pierre , qu' i l dédia à sain t  Servai.s , monument oü  i l  
plaça s u r  u n  l ieu élevé (solarium) 1 ,  auquel o n  montait par p lu
sieurs marches ,  des rel iques du sJi n t  rapporlées rlu castrum mosw 
trajectensis , l ieu de son exi l .  Uue des égli ses sp lend ides éle
vées à Maestrich t ,  qui est près tlu l ieu de sépulture de sa int 
Lambert servait donc dès 7 1 9  avec son solarium de modèle à 

! 'abbé Wando de Fontanel le , ce qui prouve l'éla l avancé d e  
! 'art rel igieux et la  richesse des monuments chrétiens dans les 
Gaules . Sous Constar:tin déjà , les nalions des environs du Rhin et 
des part ics les plus reculées de la Gaule vers l 'Océan étaien t déjà 

chréliennes . E l les avaient commencé à se convertir en faisant  
des incursions dans  ! 'empire sous l 'empereur Gal l ien et l es  évêques 
caplifs achevèrenl leur conversion 2. A celle époque Ie luxe el Ja 
bon goül dans la conslruclion et l 'ornemenlation des monuments 

étant  déjà porlés à u n  haut poin t ; les églises byzan lines auro1 1 l  
i 1 1 sp i ré aux peuples de n os con trées Ie go tl t de l 'arl  religieux 
orienta l , dans lequel s'élalait une  3Tande richesse , unie à une 

a u  mois d e  scptembre, l a  föte d e  5aint Lam!iert : " I n  fo:<lo sanr.ti Lamlrnrli altare ••rit 

" ornatum ap1>rlum et ornatum cum haldeki110 rulwi coloris el mappa mediorri. Capµe 
• et omamentum etiam rubei coloris de nrndior.ribus. Si venerit in Dom'" porlent11r 

" reliquic ad placidum custodum . . . . . . quod subdiaconus portel lextum. Et aperiet11r 

" aquila. lndiebus fesli� quatuor ti:mporum rclehralur anniversarium omuium peregri
" norum ponendo in medio chori baldckinum cum quator candelis cum u110 cussino et 
" parva cruce superposita. 

• On montait par des dcg-rés a11 saurtuaire à Hipune en Afrique ilu lcrnps dtl saint 
Augustin en 4 1 0. (FLEUIW, Histoire de l'Éalise, l. IJl ,  p. 308). 

• FLEURY, f!istoire de l'Église, t .  III. 
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profonde connaiss:rnce de ! 'harmon ie des l ignes et du sentiment 
de la couleur monumenta le. 

Presque à la même époque du marlyr et de la mort de saint 
Lambert , Charles Martel fit décorer Ie tombeau de saint Servais 
avec magnificence , en 726 , après avoir remporlé une éclalante 
vicloire sur les Sarrasins dans les plaines de Tours en invoquanl 
Ic saint au moment Ie  plus dimcile di! l a  batai l le , Ie jour de sa 
rète. Charles , après celle victoire , plein de reconnaissance pour 
la protection divine , chargea l 'évèq11e Wil legise de rechercher 
Ie tombeau de saint Servais , a fin  de rendre les plus grands hon
neurs à ses reliques . Au VI1Je siècle , sous saint Hubert, on lrouva 
Ic corps du saint dans la basilique , et par Ie vreu de son maître , 
l 'évèque Willegise lui fit une demeure splendide et renfenna 
ses restes dans une chässe en argent doré , plncée dans un l ieu 
élevé derrière l 'autel . I l  décora l 'autel d ' un  baldaqu in d 'or, orné 
de pierres précieuses , couvrant  Ic dépól sacré des reliques du 
sainl ce qui formait anciennement Ie ciborium ou couronnement 
des autels t .  

' Cette translation des reliques de saint Servais fut la seconde. E lle eut lieu , d'après 
Henschenius, en 726 ou 25 jours après la victuire remportée par Charles Martel . Voici 
les dates des différeutcs victoires remportérs par Charles sur les infidèles : 725 , Ende , 
duc d'Aquitaine, fait la guerre à Charles Martel et aux Sarrasins, à qui il livre une san
glaute bataille ou il y cut grand nombre de tués . 731 , Charles chassc les Sarrasins de la 
Ganle Narhonnaise. En 733 , il défait les Sarrasins �ui ravagaient la Gaule Narhonnaise . 
- Ta/Jlettes ch.ro110/oyiques .  

En 1 463 Louis XI rendit 1 rn  éclata1 1t  l iommage m1 culte de  saint Sl'rvais . Il  fit bàlir 

nnc chapelle à r.ûté du chreur de l'église de Sai11t-Servais en mémoire de la guéri,;nn 
miraculeuse de son parent Henri de Bavière , et envoya ,  à eet cffet, aux magislrats de 
la ville une somme de douze cent couronncs. Cette chapelle, consacrée à saint Louis , 
était du style ogival flamboyant ; elle avait une ahside à ogive tlentc lléc et élait 
ornée de lleurs de lis , armes ues Bourbons. Elle fut démolie par les nstaurateurs de 
l'église, en 1 804, dignes ancêlres des mutilafeurs ar,tuels de cc beau monument. 
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Le pouvoir de l 'évèq 1 1c  de Liége sur la ville de Maestricht , 
doit évidemment son origine à l 'antorité qu'y exerçai t  Ie père 
de saint Lambert comme comte dn  Masgauw . Le clergé du cha
pitre de Notre-Dame représentait Ie pouvoir <lu prince-évêque 
de Liége sur une partie <le la vi l le , tandis que l 'autorité du 
duc de Brabant, comme vicaire de ! 'empire ,  étai t représentée par 
Ie chapitre de saint Servais , dont la tour principale de l'église 
était couronnée du double aigle al!emand de ! 'empire. Le clergé 
de Notre-Dame était très-fier de cette autorité transmise à l 'évêque 
de Liége de temps immémorial et la grande importance que l 'église 
de Notre-Dame atlachait à l 'honneur d 'avoir élé Ie berceau de 
l ' i l lustre martyr saint Lambert était lrès-populaire . A l ' angle de 
l 'ancienne rue de Hoen , près de l 'église , s'élevait une maison de 
lrès-modeste apparence , dont nous avons publié la gravure dans 
Ie dix-septième volume des Annales de l'Académie d'Archéologie 
de Belgique et que !'on croyait construite sur Ie terrain de la 
demeure ou du l ieu de naissance du saint, ce que rappelait encore , 
i l  .Y a quelques annécs , une statuette en pierre placée à l 'anglc 
de la rue dans une niche en pierre . 

Les pères jésuites , qui avaient leur église et leur couvent 
à proximité , montraient dans l 'enclos de leurs propriétés 
l 'endroit ou l ' i l lustre martyr était né. L'église de Notre-Dame 
jJOssède encore dans son lrésor un vètcment sacerdotal que !'on 
croit avoir servi à snint Lambert , en forme de dalmat ique , d'un 
lrnvail plein de goût, qui peut remonter au XJme ou XIIme siècle 
et auquel la piété a consacré Ic souvenir du martyr . On conserve à 
la mème église la t èlc du  sa inl martyr ou d 'un de ses com
pagnons dont Ie cnîne porle une lésion provenant d'un coup 
ou blessure de lance ou aulre arme- lranchante .  Ces reliques ne 
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purent être exhibées , comme I e  df>sirait Ie chapitre de  Notre
Dame , par l 'opposition de l 'évêque de Liége . A Liége on 
montrait , à certaines fètes de l 'année , !' amict ensanglanté dans 
lequel i l  su bit Ie martyr ,  une corde à nmurls et la tête du glorieux 
martyr, puis la chässe renfermant ses reliques , sa crosse pastorale, 
son étole et son manipule . 

Rome re�ut de la ville de Maestricht des reliques de saint 
Servais e t  de saint Lambert , en retour des reliques de salnt 
Marcelin et de saint Pierre qu'Éginhart , d ' après Baronius, rapporta 
de la ville éternel le . 

Sain t  Servais e t  saint Lam.hert sont vénérés à Rome dans la 
chapelle de Notre-Dame des Fièvres (Sancta Maria de Febribus), 
maintenant la sacristie de la basi l ique du Vatican , ou chaque 
saint a un aulel qui lui est dédié .  



I >ESCRIPTION 
DES 

CARTES DE  LA  PROV I NCE  D'A NVE RS 
E T  DES 

P L A N S  D E  L A  V I L LE 
PAR 

A. DEJARDIN, 

Capitaine du Génie , Membre correspondaol de l 'Académie. 

(Suite, voir Tome X/Xe, page 532 .) 

Cette vue s'étend depuis la ville d'Anvers j usqu'aux forts Lillo et Lief
kenshoek. On voit tous les autres forts sur les rives du fleuve. L'ennemi 
(les Hollandais) est campé à Eeckeren et à Austruweel.  La flotte hollan
daise est dans I e  lointain , et une partie vient faire une descente pour couper 
la digue appelée Blockersdyck : les Espagnols les repoussent. Les Hollandais 
l irt\lent leurs vaisseaux vis-à-vis de la ville. On voit aussi un navire 
anglais. · 

De la ville on ne voit qu'une partie : d'abord la nouvelle ville, la porte 
de Slyk , et puis la maison hanséatique, la cathédrale, dont la tour du sud 
est par erreur achevée et a une fléche, au lieu de la tour du nord, Ie Werf 
avec l'égl ise Ste-Walburge, et quelques autres clochers. Au premier plan 
est Ie Boulevarl derrière St-Michel, sur lequel on voit un grand n ombre de 
personnages en costum e  du temps. 

Sur la rive gauche Ie village de Veii· (tête de Flandre) n 'est pas fortifié ; 
mais en aval il y a un fort nommé Fort de Veir : cependant sur les plans 
précérlents c'  est la tête de Fland re elle-même qui est fortifiée. 
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Le pont de bateaux n 'est pa� encore j eté �ur  l 'Escaut : il l 'a  été quelques 
jours après. 

Larg. Om325, haut. 0'"24. 

Fait partie de la collection de M. Henri Legrelle . 

1605. 

N° 95hi•. \' 11e sans titre paraissant être une copie de la vue précédente . 

Larg. 0111 1 55 ,  haut.  Om '( 25. 

Se trouve dans l 'ouvrage intitulé : Nassanwe oorloghen , etc. 

1 605 . 

N° 96. Plan inti tulé : Antverpia . 

Gum. gratia et prit•ilegio. Sign. Buschere. 
La partie supérieure de ce plan est occupée de la maniére suiva11te : an  

milieu les  armoiries d'Albert et Isabelle, avec I e  titre A ntverpia : à 
! 'extrême d roite les arrnoiries d e  la ville et à l 'extrême gauche les 
anr;oiries de  l 'ernpire. Entre celle-ci et les armoiries du milieu se trouve 
une inscription en quatre langues : espagnol, flamand , latin et français. 
Je ne rapporterai que cel le en français ; elle est conçue ainsi : 

Assiégement de la ville d'Anvers attenté par le conte Maurice de Nassau 
et les rebels de lenrs Ser.mos A ltezes, le 17 de May, l'an 1605, sans effect ,  
et avecq perte de beaucrmp de gens et navires. 

A la partie inférie11re à gauche est un piédestal 'supportant l'Escaut.  
Sur la face de  ce piédestal se trouve l ' inscription suivante : Clariss. pru
dentiss. que senatui A ntverpiensi Petri Verbist devot , dedica 1 .  

A la  partie införieure à droite est un autre piédestal supportant la statue 
de Minene personnifiant Ie commerce et les arts, sur lequel se trouve cette 
inscription : ilien vinsche te coop t 'A ntwerpen by Peter Verbist op de 
Lombarde vest in de nieu weerelt. 1628 2. 

Avec u ne Iégende de 24 numéros en latin et  la  même en flamand,  conti-

' Cette inscri pi ion paraît en avoir remplacé une autre. 
• Même observation. - Sur un exemplaire qui se trouve aux Archives générales du 

rnyaume, la date de 1 628 est rcmplacée par celle de 1 648, el il y a à la suite l'inscription 
suivaote : Men vinsche te coop by J. Peeters op de Schoen mert. 

; 1 



- 60 -

nuée de A ä Q et de 25 ä 53 en tlamand t ,  plus une autre pour les 1w11i.s de$ 
bou.le11erts et riipars, d e A  ä E, donnant les noms des bastions <Ie la citadelle 
en espagnol . 

Dans ce plan les éd i fices et les maisons sont vus en élévation : la vue est 
prise un  peu à droite de la citadelle .  On y voit Ie camp du général Spinola il ' 
Damhrug, la flotte des hollandais avec les noms des capitaines de vaisseaux, 
et Ie pont vis-á-vis du Werf avec cette inscription : A 11 1605 le 24 de May 
par commandement de son excellence Spinola maistre du camp général 
A braham Melyn a fait ce pont en trois jours 2 . 

On voit sur ce plan les environs de la v ilte ä une assez grande rlistance. 
Ainsi , en aval de la  vil le, on voit : .Saftingen gat, !es forts Lillo et Liefkenshoek, 
etc . ,  en amont il ne va pas plus loin que Ia citadelle. D'un autre cöté i l  
s'étend jusqu'à Merxem. 

La tête de Flandre s"appelle : Over het veer. (Passage d'eau) . 
En deux feuilles. 

Larg. Om95, haut. Om70. 
Se trouve à la hibliothèque de la ville d 'Anvers et aux Archives générales 

du royaume, sous Ie n° 229 des plans gravés. 

1 605 ? 

N° 9 7 .  Plan i ntitulé : An11ers11 . 3 .  
Les rues n"y sont pas indiquées. Les églises de Notre-Dame e t  de 

St-Jacques sont vues en élévation . La citarlelle , qui a été construite en 
1 567 , y figure. Un pont de  bateaux est jeté sur l 'Escaut vis-à-vis  du 
Werf. 

Larg . om42 , haut. Qm315.  
Se trouve à la  Bibliothèque royale, à Bruxelles . 

1 61 0 .  

N° 98.  Plan in titult! : Antverpia . Aedes in ea  same, hospita/ia , loca 
celebriora , arx , aqureductus, ostia ,  vici. lncrementa u rbis ,  nmneris desi
gnata. Pag. 54 . 

A vee une  échel le et une rose des vents : Ie Nord est à gauche , comme 

' La parti11 de légende en llamand paraît avoir été ajoutée. 
• Cette inSl:ription ne se trouve plus sur Ie plan de 16-18. 
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dans presque tous les au tres plans géométriques qui  ont  suivi celui-ci . 
Les divers agrandissements de la vi l le y sont indiqués par des lignes 

pointillées et des chiffres de 1 à 5. Tous les noms de rues et d'édifices sont  
inscrits ; ces  derniers sont vus en élévation . Le convent des Augustins 
construit en 1 607 et cel u i  des Annonciades construit en 1608 , y figurent  
déjà : les  Jésuites sont établis à J'lu)tel Van Lier  depuis 1 607 . On n'y 
voit pas encore les Minimes ni les Carmélites <lont  les couvents ne furent 
érigés qu'en 16 12  et 1 614.  

Sur la r ive gauchc on voit Ie fort St-Isabel et Ie  Tver (Tête de Flandre) 
fortifiée. 

Larg. Om31 5 ,  haut. Om23, 

Se trouve dans l 'ouvrage intitulé : Caroli Scribani t e societate .Tew 
origines Antveqiiensium. Antverpi<E, ex otficina Plantinia11a , apnd 1oan
nl'm Moretum . '1610 .  Un volume in-4°. Pag. 54. 

1 610.  

N° 99.  Plan intitulé : A rx Antverpiensis. Pag. 1 18 .  
Avrc nne  échelle. C e  plan s e  borne à la citadelle. On  y voit tous les 

bàtinrnnts en élévation et les canons sur les remparts. 
Larg. Om31 5, haut. Om23. 

Se trouve dans Ie même ouvrage que Ie précédent .  Pag. 1 1 8 .  

1 6 1 3 .  

N °  1 00 .  Vue intitulée : Han/werpen. 
Avec les armoiries de la vil le .  
Cette vue est prise de la tèle de Flandre : on  voit au premier plan les 

fortifications de ce village, et dans l e  fond les quais et les diverses églises. 
Il n'y a aucune inscription, 

Larg. Om20, haut. Om1 35. 
Se trouve dans l'ouvrage intitulé : Description de louis les Pay.�-Bas par 

1 SCRlBANUS (Charles) naquit à Bruxelles en 1 561 et mourut à Anvers en 1 6':!9. Il 
étail fils d'1m habilanl de Plaisance. Il parlail égalemenl hien le flamand, Ie haul-allemand, 
l' italien, l'espagnol el Ie français. Parmi scs ouvragc> on cite ceux intilulés : Anlverpia, 
1 61 0. i vol. in-4°. el Origine$ Antverpien.�ium, 1 6 1 0. 1 vol . in-4°. 
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Messire Loys Guicciardin G. H. F/01·entin . avec 1011/es les cartes géogm
phiques desdits pays, et plusieurs pourlmicts de viltes nouvellement tierez en 
belle perspective par M. Pie1're du Kee1'e : de rechef illust1'ée de plusieurs 
additions remarquables, par Pierre du Mont, l'an 1613 .  A rnhemi apud 
Johannem Janssoni et Petrum Koeriwn Amsterodammn. Un volume in-4°, 
oblong. Pag. 81 . 

Édition latine du même ouvrage : Arnhemii, ex officina Johannis 
Janssonii. 1 616 . Un volume in-4° oblong. 

Édition hollandaise du mème ouvrage. Pag. 90. N° 96. 

1 61 7 .  

N °  10 1 . Vue intitulée : Antwerpen . 
Cette vue est prise de la l'ive gauche : on voi t  les bonis de cette rive 

au premier plan. 
Le cadre est rond . 

Larg. Qm05, haut. Qm04. 
Se trouve sur la carte intitulée : Brabantia ducatus !11achlini1.e urbis 

dominiwn , qui fait partie de J "ouvrage intitulé : Petri Kmrii Germania 
inferior id est, XVIl prov-inciarnm ejus novm et exactre tabulre _qeo,qra
phicre, c1tm luculentis singularum descriptionibus additis a Pelro Montano . 
Amstelodami impensis Pct. T<rer'ii . 1 61 7 .  1 Un volume in-folio. 

1 G 1 7 .  

N °  102 .  Plan intitulé : Marchionatus sacri romani imperii. 
Amstelodami Petrus Kaerins excudit. Anno 1 6 1 7 .  
A vec u n e  échelle e t  les armoiries du  marquisat. Le nor<l est à gauche. 
Ce plan est une reproduction de cel ui de 1582 , n° 72, dans lequel on a 

cependant indiqué les rues de la ville. A la pal'tie i n férieure est nne me dr. 
la v ille d' An vers citée plus bas. 

Larg. Qm475, haut. Qm36. 
Se trouve dans Ie même ouvrage que Ie précédent. 

• Il y a une aulre éditiou de 1 62:!. 
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1 G 1 7 . 

N• 103. Vue intitulée : Antverpia . 
Cette vue est prise de la tête de Flandre. 

Larg. Qm20, haut. Om05. 
Se tr"uve sur Ie plan intitulé : llJarchionatus sacri romanii imperii, cité 

ci-dessus. 

1 621 . 

N� 104 .  Vue intitulée : Borcht. 
Cette vue est prise de la rive gauche de l'Escaut : elle représente Ie 

Werf , l 'église Ste-Walburge et à droile une tour intitulée : redoute. Sur 
la rive gauche i l  y a une tour sernblable en regard de la première. 

Il y a peu d · exaclitude dam; celle vue : on ne voit n i  portes, ni fortifica
tions au bourg. 

L'Escaut est gelé et on Ie traverse sur la glace ; cette vue est faite à 
propos de eet événement, qui eut l ieu du 30 janvier au 21 février 1621 . 

En dessous du plan est un  texte avec Ie titre : W,ierachtich verhael en 
afbeelding he van den stercken vorst ende kouwen winter, etc. 

T' Antwerpen, by Abraham Verhoeven, op de Lombaerde vest in de gulde 
sonne t .  

Larg. Qm23 , haut .  Qm1 15 .  
Se trouve aux Archives générales du royaume ,  à Bruxelles. 

1 621 . 

N• 1 05. Vue d'une petite partie de la vi l le d' An vers , sans titre , com
prenant Ie Werf, l'église St-Walburge, etc. et les quais jusqu'ii la tour de 
Croonenbourg. Au delà , sur la mêrne rive, on voit : Austerweel , Ie fort 
St-Philippe, Ie  fort Ordam, Ie fort Lillo, la digue de Couwenstein avec Ie 
fort St-Jacques, les villages d'Ekeren, de Stabroeck et de Santvliet . Sur la 
rive gauche on voit : Saflingen, Ie Doel, Ie fort Lie(kenshoek, Ie fort la Perle, 
Ie fort Ste-Marie, Ie fort Isabelle , un fort intitulé : Nouveau fort et la 
Nouvelle fortification de Tveer. 

' Voir la note sur A. VERHOEVEN, à la page 53'! du XIX• volume. 
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Un pont est jeté sur J'Escaut entre Ie Werf et Ie Nouveau fort, avec cetle 
inscription : Anno 1 621 le 23 de Mars est cn111mPnc1; le pont devant la ville 
d' A nl!el'S . 

Larg. Om325, haut. Om235. 
Se trouve aux Archives générales d u  royaume , à Bruxelles. 

1 622. 

N° 106. Vue intilulée : Antverpia . 
C'est la rnême vue que Ie n° 82, mais Ie tableau a pour titre : Aigent

liche abbildttng desz gan tzen ,qewerbs der kaufmanscha lfZ sambt etslicher 
der namhafft und fürnembsten handelstelt si,qnatur und wappen . . . . . 
erstlich durch den nambha!ft. mit weit berühmte11 alten herrn Johann 
Neudorffer . . . .  jetz 1tnd abe1' durch Casparn Brinner burger nnd rechen 
meister zu A ugspnrg ernandts herrn Neudorffer seligen gewesen discipuli 
und substituten dttrch sonder fleissig nachdenken , mil grosser miih ins werck 
1md in dese holdselige augenscheinliche f(q1t1'en und teutsche carmina 
gebracht und in truck verferligt im jahr, nach . . . .  M DCXXll. 

A droile en bas on lit : Gedruckt zu A ugspurg, in verlegung Wilhelm 
Peter Zimmermans. 

Le tout est entouré d'un encadrem ent imprimé et les marges portent 
des vers allemands. 

Les vers qui se trouvent dans Ie grand tableau de rlroite ne sont pas non 
plus les mêmes. lei i ls commencent ainsi : 

Wfrd solche wage nicht wie braüchlich uwe stehen. 

Larg. Om60, haut. Qm97 .  
Cette vue est décrite dans l'ouvrage intitulé : Jobst A mman zeichner 

und (ormschneider , rufferalzer und stecher , par C .  Becker. Leipzig. 
Weigel . 1 854. 

1 626. 

N° 107. Plan intitulé : Marchionatus sacri romani impe·rii . N° 1 8 .  
Visscher excudit .  Anno 1 624. 

Ce plan est une copie de  celui rle 1 61 7 , n° 102. 
Larg. Qm4 75 , haut. Om36. 
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Se trouve dans l 'ouvrage intitul é  : A tlas minoi· Gerardi Mercatoris à 
J. Hondio plurimis ameis tabulis auctus et illustratus : denuó rocognit : 
additisque novis delineationibus emendatus. Amsterodami ex officina 
Joannis Janssonii. 1 634. Un volume in-folio. 

Elle se trouve aussi dans ! '  ouvrage intitulé : 
Belgium sive Germania inferior continens provincias singula1·es septem 

decem juxtà artem geographicam perfectissimè descripta, variisq. regionum 
partibus distinctis tabulis aucta per N. J. Piscatorem. Anno 1 634. Un 
volume in-folio. 

1 624. 

N° 108 .  Vue intit�lée : A ntverpia. 
Cette vue est la même que celle citée au  n° 103.  

Larg. Qm20, haut .  Qm05. 
Se trouve sur Ie plan précédent .  

1 624. 

N° 109 .  Plan d'une partie de la vjlle d'Anvers et de la citadelle : I e  
TVer se  voit sur  l'autre rive. 

Dans un coin de ce plan sont dessinés Les instruments de l' ennemy et 
Les pontons. 

Ce plan s'étend jusqu'à la Pépinière. On voit l'armée hollandaise qui 
lève Ie siège de la citadel l e ,  I e  13 octobre 1 624. En dessous 'est une 
relation du siége imprimée sur une feuille à part. 

Larg. Qm275 , haut. Qm155. 
Ce plan se trouve aux Archivcs généralcs de l'état, sous Ie n° 421 des 

plans gravés. 

1 627 .  

N °  1 10 .  Vue intitult\e : Antwerpen . 
Cette vue est prise de la Tête de Flandre , dont on voit les fortifications 

au premier plan . 
Larg. Qm095, haut. Qm04. 

1!5 XX 5 
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Se trouve dans l'ouvrage intitulé : Theatrum urbinm et civitatum orbis 
terrarum, par Georgius Brnun et Franciscns Hohenbergius . Cologne, 1 572-
1 616 .  Six volumes in-folio. Le deuxième volume dans lequel se trouve 
cette vue a pour titre : De prrecipuis totius universi urbibus, libe1· secundus. 
Elle se trouve parmi les vues qui encadrent la carte intitulée : Brabäntim 
ducatus. Les autres vues qui se trouvent sur cette carte sont celles de : 
Louvain , Bruxelles , Bois-le-Duc , Tirlemont , Bergen-op-Zoom , Lierre , 
Helmont , Breda et Mali nes. 

1 630? 

N° 1 1 1 .  Plan intitulé : Antwerpen. Y. Fig. 106. 
Avec une échelle et une rose des vents. Ce plan se borne à l'&nceinte 

des fortifications et à la citadelle. La partie de l '  enceinte démolie pour la 
construction de la citadelle y est figurée en traits pointillés. Les rues ne  
s ont  pas indiquées. 

Larg. Om315 ,  haut . Om24. 

Se trouve dans un ouvrage en hollandais sur la fortification de format 
in-4° oblong. ,  dont je n'ai pas Ie titre. 

1 630. 

N° 1 12 .  Vue intitulée : Antve1·pia . Johannes Loots excudit. 
Le titre se trouve au centre de la vue à la partie supérieure. A gauche 

est u n  groupe représentant la force donnant la victoire et la j ustice, 
avec l'abondance et une renommée plus loin. A droite est un autre 
groupe représentant la ville d' An vers ayan�. à sa droite Mercure et à 
sa ga uche les peu pies étrangers qui viennent lu i  apporter des présents, 
amenés par l 'Escaut, et au-delà une renommée. 

A gauche du premier groupe sont les armes de !'empire soutenues 
par deux anges et à droite du second les armes du marquisat aussi soute
nues par deux anges. 

Enfin à !'extrême gauche se trouve Jans un cartouche une pièce de vers 
intitulée : De magnificentia urbis Antverpianm, de 1 8  vers et à !'extrême 
droite, aussi dans un cartouche, Ie privilège octroyé par A lbert et Isabelle à 
J .  B. Vrients, de publier et de vendre seul cette représentation de la ville 
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· d'Anvers avec sa description .  Ce privilège est en flarnand et commence 
ainsi : 

Extract uyt de privilegie. A lbertus ende Isabella Clara Eu,qenia onse 
doorluchtige hertogen, hebben ,qeconsenteert ende toegelaten ,fan Baptista 
Vrients, etc. 

A la partie inférietire se trouve une boussçle, indiquant f'orientation , 
sur les bords de laquelle est l ' inscription Johannes Loots excudit. 

Cette vue est prise du milieu de l 'Escaut : elle représente donc les quais 
dans toute leur longueur. Les noms sont inscrits près des principales 
parties ; en voici l'énumération en commençant par la gauche. 

Cattenberg, Oosterse vliet, Engelsche kay, Het Oostershuys, Mee kay, 
St-Peters vliet , Steene kraen , De Roy poort , Minne broers clooster , 
Borcht gracht, Preecheeren kerck, De W;rf, Werfpoort, De Borch kerck 
(Ste-Walburge), Het Vleeshuys, Viscoopers tooren, Si-Jacobs kerck, Het 
Stadthuys, Ons L. Vrouwen kerck, Backers. tooren, Peterpots klooster, 
Bierhooft, Vrouwêbroers kerck , St-Jans Gasthuys , St-Jans vliet , De 
Foekers, St-Andries ke1·ck, St-Michiels-kerck, Het nieu bolwerck, St-.Toris 
kerck, Croonenburgh poort, Het Custeel. L'Escaut est couvert de vaisseaux. 

' A la partie inférieure à gauche est la figure de ce fleuve. 
En quatre feuilles. 

Lal'g .  2m16,  haut. Om415. 
Se trouve à la bibliothèque de  la ville d'Anvers. 

1 630. 
' 

N° 1 13 .  Vue intitulée : Citadelle. 1 6::10. 
C'est une vue de la citadelle prise du milieu de l '  Escaut, s ' étendant il 

gauche jusqu'à l 'abbaye St-Michel , et otl on voit la porte de Croonen borg 
entre deux. Chaque bastion de la citadelle est surmonté d'un moulin il 
vent. 

C'est une copie d'une partie de la vue précédente. 
Larg. Om325, haut. Om1 9 .  

Se  trouve dans l'ouvrage intitulé : Histoire physique, politique e t  mo1111-
mentale de la ville d'Anvers par Edmond Le Poitlevin de la Croix. Anvers, 
chez l'auteur, rue des Tanneiirs, 1054. 1 847 . Un volume in-8°. Pag . 425 . 
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1 630. 

N° i 1 4. Vue intitulée : Église Ste- Walburge. Halle des bouchers. Tour 
des poissonniers. 1 630. 

Cette vue est prise du milieu de l'Escaut : on voit en avant Ie Werf avec 
la grue , sur lequel s'ouvre la porte du Werf. En arrière s'élève l'église de 
Ste-Walburge et la halle des bouchers. A droite est la tou r  des poisson
n iers. 

C'est aussi une copie d'une partie de la vue n° 1 1 2 .  
Larg. Om30, haut. Om195. 

Se trouve dans Ie même ouvrage que la précédente , pag . 501 .  

1 633. 

N• 1 16 .  Vue intitulée : Antwerpen. 
Cette vue est prise de la Tête de Flandre : au premier plan on voit Ie$ 

fortifications de ce village et au-delà de I'Escaut se déroulent les quais. 
Larg. Om095, haut. Om04. 

Se trouve sur la carte intitulée : Tabula ducatus Brabantire continens 
Marchionalttm sacri imperii et dominum Mechliniense magnà curd edità a 
Nicolao Joannes Visscher. Anno 1 633. 

Cette carte est encadrée par Ie plan de dix villes et par des person
nages en costnme du ternps. Elle se trouve dans l'ouvrage intitulé : Belgium 
sett Germania in{erior continens provincias singulares septem decem juxta 
artem geographicam per(ectissimè descripta variisq , regionwn partibus 
distinctis tabulis aucta per N. J. Piscatorem. Anno 1 634. Un volume 
i n-folio.· 

1632 . 

N• 1 1 5 . Vue intitulée : Le triomphe de l'entree de la reyne mère du roy 
très chrestien, accompagné de son altesse dans la ville d'Anvers. A .  Paulus 
fecit. 

Cette vue est prise d'un point dans l'Escaut en avant du Werf : on y 
voit les quais dans leur longueur : au premier plan est la grue ; plus loin 
sont toutes les maisons des quais, dominées par l�s églises de · la ville. 
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A droite l 'Escaut est couvert des bateaux qui amènent Ja reine-mère 1 .  
Dans les airs voJent deux aigles portant des couronnes. 

Larg. Om155, haut .  Om235. 
Se trouve dans l'ouvrage intitulé : Histoire cnriense de tout ce qui c'est 

passé à l' entrée de la reyne mère du roy frès chrestien dans les villes des 
Pays-Bas par le Sr de la Ser.re, historfographe de Fmnce . .4 Anvers, en 
l'imprimerie plantinienne de Balthasar Moretus. 1 632 . Un volume in-4°. 
Pag. 36 2 .  

1 635 . 

N° 1 1 7 .  Plan intitulé : Het casleel van Antwerpen. Le chasteau d'Anvers. 
To !, fo 63.' 

Avec les armoiries du marquisat et celles de Phil ippe II à la partie 
supérieure. C'est u ne vue à vol d'oiseau de la citadelle, prise vis-à-vis de 
l 'entrée capitale. On voit les bastions armés de canons , les bátiments à 
J ' intérieur, etc. On ne  voit rien d'autre que la citadelle. 

Larg. Om275, haut .  001 19. 
Se trouve dans J 'ouvrage int�tulé : Histoire généi'ale de la guerre de 

Flandre. Divisée en deux parties, etc" par Gabriel Chappuys. Paris 1 635. 
Deux volumes in-folio . Tom. I . Pag. 63. 

1 635. 

N° 1 18 .  Vue de la ville d' Anvers sans titre. 
T. a Thulden fec. cum privilegfo .  3. Page 5. 
Avec les armoiries du marquisat et cclles de ! 'empire. 
Cette vue est prise en avant de la porte de Malines : on voit à gauche 

la citadelle, la porte des Béguines, puis Ja porle de l 'Empereur, et à droitr, 
J'entrée du canal d'Herenthals en ville. Au-dessus des remparts on distin
gue les clochers de presque toutes les églises, l 'ancienne porte St-George 
surmontée de la statue de ce saint, etc. Cette planche représente !' entrée 

' Marie de Médicis, mère du roi de France, avait été rélé�uée à Compiègne µar 
!'ascendant de Richelieu. Ayant quitté Ja France en 1 63 1  pour se retirer dans Jes 
Pays-Bas catholiques, elle arriva à Anvcrs en 1 632. 

• Une autre édition de eet ouvrage a été puuliée à Amsterdam en 1 848 : elle n'a 
pas de planches . 
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de Ferdinand d' Autriche à An vers ; on y voit Ie cortège qui sort de la 
citadelle et entre en vi l le par la porte de l 'Empereur, en passant sur les 
glacis. I l  y a une autre planche qui représente Ie même fait, et qui ne se 
trouve pas dans l 'ouvrage cité plus loin, quoiqu'elle paraisse avoir été 
faite pour eet ouvrage. Elle aura· peut-être été remplacée par celle-ci. 

Larg. Qm545, haut. Om30. 
Se trouve dans l 'ouvrage intitulé : Pompa introïtus honori serenissimi 

principis Ferdinandi A ustriaci Ifispaniarum inf antis S. R. E. card. 
Belga1·um et Burgundionum gubernatoris, etc. à S. P. Q. Antverp. decreta 
et adornata ; cum mox à nobilissima ad Nordlingam partä victoria, Antver
piam auspicatissimo adventu suo bearel 1 5  kal. Maii . ann. 1 635, Arcus 
pegmala iconesq. à Pet. Paulo Rubenio, equite, inventas et delineatas in
scriptionibus et elogiis ornabat, libroq, commentario illttstrabat Casperius 
Gevartius J. C.  et archigrammatmus Antverpianus. Acce.çsit laurea Cal
loana eodem auctore descl'ipta. Antverpim veneunt exemplaria apud Theod. 
a Tuiden , qui iconmn tabulas ex archetypis Rubenianis, delineavit et 
scalpsit .  Cum privilegio .  Prostant apud Guilielmum Lestmnium et Henricum 
Aertssens. Anvers . Jean Meursius. 1 641 . Un volume grand in-folio . 

1635. 

N° 1 19. Plan intitulé : Antverpia. 42 . pag. 1 72 .  
Avec les armoiries du marquisat e t  celles d e  \'empire à la partie sup�

rieure. Dans Ie bas sont inscrits six vers en latin à la louange d'Anvers, 
a vee ce titre : Jul. Cmsaris Scaliger·i in laudem A ntverpim epigram ma t . 

Il s'y trouve aussi une légende de 59 numéros renseignant tous les 
arcs de triomphe construits dans la ville, ainsi que les édifices, etc . , elle a 
pour titre : Locorum insignium ac vim triomphalis qua Sermus princeps 
Ferdinandus Austriacus, Hispaniar, infa,ns, etc. Antverpiain est ingressus 
designatio . 

Les édifices et les maisons sont vus en élévation : la vue est prise it 
gauche de la porte Kipdorp. 

Ce plan est une copie du plan de 1 574 qui se trouve dans Ie Théatre de.ç 
_ cités du monde, etc . de Braun .  On a ajouté à ce dernier les édifices con

struits depuis 1 574 : les Carmes déchaussés, les Chartreux , les Augustins, 

• Ces vers se trouvent aussi sur les plans de ·1 556 el de 1 514. (N°• 16 et 42 . )  
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les Jésuites, les Capucins, la porte de l'Escaut ,  la maison de Rubens, etc. 
La Tête de Flandre est fortifiée su11 celui-ci et i l y a un pont de bateaux 
sur l'Escaut vis-à-vis du Werf. 011 y voit aussi les arcs de triomphe. 

Larg. Om76 , haut. Om45. 
Se trouve dans Ie même ouvrage que Ie précédent. 

1 640? 
N° 120. Plan intitulé : /chnographia Antvet'pice. 
Avec la carte du marquisat. 

Larg. Om405 , haut. Om305. 
Se trouve à la Bibliothèque royale, à Bruxelles. 

1 644. 

N° 121 . Vue sans titre de la ville d '  Anvers prise de la tête de Flandre. 
A la partie supérieure sont les armoiries du marquisat. 

Au premier plan on voit les fortifications de la tête de Flandre. Sur la 
rive droite les murs et les tours longen! Ie fleuve : quelques églises se 
montrent au-dessus. 

Larg. Om09, haut. Om65. 
Se trouve dans l'ouvrage intitulé : Rechten ende costumen i1an Ant

werpen . Cologne. 1 644. Un volume  in-4°. El le sert de frontispice à cette 
édition de eet ouvrage. 

1 644 . 

N° 1 21bis. Vue des quais sans titre. 
B. Peeters del. 1 644. J. Linnig sc. 1 3 .  
Cette vue est prise du milieu de l'Escaut vis-à-vis d u  Werf et représente 

les quais dans leur longueur: D'abord on voit au premjer plan Ie Werf et 
la porie Ste-Walburge, la grue, et plus loin la tour des poissonniers et 
celles des boulangers. L'église de St-Michel est dans le fond .  

Larg. Om18 ,  haut. Om1 15 .  
S e  trouve dans l'ouvrage intitulé : A lbum historique de la ville d'Anve1·s. 

Dessins d'après nature et gravés sur cuivre par J. Linnig. Accompagnés 
de notices historiques par F. H. Mertens, bibliothécaire de la ville. Anvers . 
Buschmann .  1 862 . Un volume in-4°. (En cours de publication .) 
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1 641 . 

N° 121  ter. Plan i ntitulé : Antwerpen.  
Avec une échelle. 
On ne voit dans ce plan que !'enceinte des fortifications et l a  citadelle : 

Ia partie de \'enceinte démolie pour la construction de la citadelle y est 
ind iquée par un simpte trait .  Sur la rive gauche on a indiqué Ie Tver et Ie 
fort Isabelle. 

Larg. Om,355, haut. Om ,21 . 
Se trouve dans l 'ouvrage intitulé : Matthire Dögen Dramburgensis Mar

chici architectura militaris moderna. Variis historiis, tam veteribus quam 
novis confirmata , etc. Amstelodami, apud Ludovictttn Elzevirimn. Anno 
1 647 . Un volume in-4o. Pag. 24�. 

1 649. 

N• 122. Plan intitulé : Antverpia ; Gallis Anvers. Veril.acule Antwerpen. 
Avec les armoiries de la ville d'Anvers et celles du marquisat, au-dessus 

du titre, et celles de !'empire dans Ie coin supérieur à gauche. Une légende 
occupe tout Ie bas de la gravure : elle va de A à Z ,  de a à z ,  de a à z ,  
de aa à zz et de 1 à 1 56 .  

Les édifices y sont représentés en élévation , e t  ·fa vue  es t  prise entre la 
chaussée de Berchem et celle de Borgerhout. 

Il y a un  pont de bateaux sur l 'Escaut jeté vis-à-vis du Werf. 
La Tête de Flandre est fortifiée. C'est une copie du plan du Théätre des 

cités du monde, de Braun .  (N° 40) . 
Larg. Qm53 , haut. Qm335. 

S� trouve dans l'ouvrage intitulé : Noi;'ltm ac magnum theatrum urbium 
Belgicr.e regire ad prr.esentis temporis faciem expressum a Joanne Blaeu, 
A mstelredamensi . 1 649. Deux volumes grand in-folio. PI .  1 91 t .  

E t  dans, cel u i  intitulé : Tonneel der steden van 's konings Nederlanden , 
met hare beschryvingen , uitgegeven by Joan Blaeu. Amsterdam . 1 649. 
Deux volumes grand in-folio. 

• Gel ouvrage fait parlie du grand Atlas ou Cosmcigraphie Blavianc publiée Je 1 649 
à 1 663, en 12 volumes, grand in-folio. Presque lous les plans de cel ouvrage ont été 
copiés sur ceux du  Théátre des cités du monde. 



- 18 

Ces deux ouvrages sont les mêmes ; l'un est en latin et l'autre en 
hollandais. 

1 649 . 

N° 123. Plan intitulé : .4rcis Antverpiensis ichnographta . 
Avec une échelle. 
Ce plan donne simplement Ie tracé des ·rronts de la citadelle. 

Larg. Om225 , haut. Om395. 
Se trouve dans les mêmes ouvrages que Ie précédent. Pl. 1 94 .  

1 649. 

N° 1 24 .  Plan intitulé : Ar.v Antverpiensis. 
Avec une échelle. 
Le titre et l'écusson sant en blanc . 
Ce plan montre les divers bàtiments qui se trouvent à l'intérieur de la 

citadelle : celle-ci n'a pas encore de dehors. 
Larg. 0015 1 ,  haut. 00140. 

Se trouve dans les mêrnes ouvrages que les deux précédents. 

1 650. 

N° 1 25. Vue intitulée : Vue du Werf au 1 7e siècle. B. Peeters , pinx. 
1 650. H. Brown del . et sc. 

Cette vue est prise sur Ie cóté , à peu près vis-à-vis de la tour des Pois
sonniers , de sorte qu'on voi t Ie quai dans sa longueur. Elle s'étend depuis 
la porte du Werf j usqu'à Ja tour des Poissonniers. 

Larg. Omf35 , haut .  Om09. 
Se trouvait dans l'ouvrage intitulé : Histoire de la ville d'Anvers par 

Eugène Gens. 4nvers. J. B. Van Mol-Van Loy , libraire éditeur, Courte 
rue Neuve , 9. 1 861 . Un vol . in-8°. Pag" 68. Elle a été remplacée par la 
sui van te. 

1 650. 

N° 1 26. Vue intitulée : Vue du bourg au X.Vfl0 siècle. B. Peeters, pinx. 
N. Heins sc. 

'i5 XX 
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En dessous de cette vue sont inscrits les noms des édifices qui y sont 
représentés : La grue, Porte. du Werf, Église Ste-Walbur,ge , Steen , Tour 
des Poissonniers. · 

Cette v ue est la même que la précédente . 
Larg. Om135, haut. Om08. 

Se trouve dans l'ouvrage cité p�écédemment. 

1 650. 
N° 126bis, Vue des quais sans titre. 
B. Peeters pinx. 1 650. J. Linnig, sc. 14 .  
Cette vue est prise du milieu de l 'Escaut vis-à-vis d e  la tour des 

Poissonniers. On voit cette tour au premier plan à droite, puis au-delà la 
porte Ste-Walburge, l'église du même nom, et la grue. 

C'est comme Je n° 12t  bis une  copie d ' un  dessin de  Bonaventure 
Peeters. 

Larg. Om1 85, haut .  Om1 15. . 
Se trouve dans J 'ouvrage intitulé : A lbum historique de la ville d 'A11-

·11ers, etc . ,  par J. Linnig et F. H. Mertens . Anvers. Buschmann . 1 862 . 
U n  volu me in-4°. 

1 650 ? 

N° 127 .  Vue sans titre de la ville d' An vers et du fort Philippe. 
A gauche au premier plan on voit Ie fort Philippe avec cette inscription : 

Philips shantz : l 'Escaut occupe une grande partie de la gravure. A droite 
dans Ie lointain s'aperçoit la ville d' Anvers avec J'inscription : Antwerpen . 

Cette gravure est attribuée à Wenceslas Hollar 1 •  

Larg. Qm165 , haut .  Om45. 
Cette vue se trouve á la Bibliothêque royale, à Bruxelles. 

1 650? 
N° 127bis. Vue intitulée : Tot Antwerpen. 
Sebastiaen Vraenx inv. W. Hollar fecit. C. Galle exc. 

' HoLLAR (Wenceslas}, dessinateur et graveur à !'eau forte el au burin , né à Prague 
en 1 607.  Son reuvre monte à 641 numéros. - C H .  LE BLANC , Manuel de / 'amateur 
d'estampes. Tom. 11, page 378. 
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'C'est u ne vue prise de la tête de Flandre. 
Larg. Qm215, haut. Om135. 

Fait partie de la collection de M. Bauclercq, à Anvers. 

1 650? 

N° 128 .  Vue intitulée : Antverpia. 
C'est la même vue que Ie n° 82. Celle-cr a pour titre : Eigentliche 

abbildung, desz ganzen gewerbs der löblichen kaufmannschatft, samt etlich 
der nahmhafft und fürnehmstrn handelstädt signatur und wappen, darinnen 
zum theil führnehmlich di ma rekt un messen begritf en seyn , so. desz jahrs 
iiber in jedem monat einfallen , auch hin - und wider in Europa zu unter
schiedlichen zeiten gehalten, tmd von fiirnehmen und gezingen gewerbs 
1trtd handelslinthen, aus allerley nationen besucht und gebauet wirden, 
wedttrch dieselben mancherley schild .und wappen hie unsen und z1mt 
eingang bei dem il1ercurio angezigt ist. Samt der löblichen schönen wallen 
kunst desz buchhalten dar durch alle kaufmanns-gewerb schlennig und 
richtig unterhalten werden ; neben anderen wolgemeynten erinnerungen , 
welche den handelslenthen nouwendig zu wissen und zu beobachten sind. 
Cette inscription est imprimée sur deux feuilles destinées à être jointes. 

Cette planche n'a pas de vers en marge comme celle de 1 622. 
Larg. Qm60, haut. Qm97 .  

Cette vue . est décrite dans ! '  ouvrage intitulé : Jobst Amman zeichner 
und formschneider, rutferatzer 1md stecher, par C .  Becker. Leipzig. 
Weigel. 1 854. 

'1 650? 

N° '129. Vue de l'arrivée de St-Norbert à Anvers. Blz. 245. 
Au premier plan on voit St-Norbert qui descend de bateau su1v1 

d'autres religieux : il est reçu par les autorités de la vil le. A gauche on 
voit la porte du Werf, l'église Ste-Walburge, et plus loin sur les quais la 
tour des Poissonniers, puis celle des Boulangers et dans Ie fond l'abbaye 
St-Michel : à droite èst l'Escaut. 

La ville est figurée non telle qu'elle était à !'époque oil la scène se 
passe (H21) ; mais telle qu'elle était à !'époque ou Ie peintre vivait, 
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c'est-à-dire vers '1650 : il n'y a que la tour de Notre-Dame qui n'y figure 
pas. Les costumes sont aussi ceux de 1 650. 

Larg. Om205 , haut. Om145. 
Cette gravure est faite d'aprês un tauleau de Bonaventure Peeters qni 

se trouvait dans Ie temps à l 'abbaye de St-Michel et qui maintenant est 
au musée de Cologne. 

Se trouve dans l 'ouvrage intitulé : Geschiedenis van Antwerpen, etc . ,  
par Mertens et Torfs. Anvers, 184-6. Tom .  1 ,  pag. 245 . 

1 652. 

N• 130 .  ·Plan intitnlé : Antwerpen. 
Avec les armoiries du marquisat et deux légendes , l 'une de 1 1  nu

méros, l'autre de a à m, pour les-édifices , les places et les portes. Le nord 
est à droite. 

Ce plan s'arrête aux fortifications de la ville : sur la rive gauche on 
voit !a tête de Flandre et Ie fort Isabelle. Les édifices et Jes maisons sont 
représentés en élévation : la vue ·est prise entre les chaussées de Borger
hout et de Berchem .  Il y a un pont de bateaux ·sur l'Escaut Tis-à-vis d u  
Werf. 

Larg. Om135, haut .  Omt 1 .  
Se trouve dans l'ouvrage intitulé : Belgicre, sive i11/'erioris Germanire 

descriptio ; par L. Guicciardin. Amsterdam .  J .  Jansonium, 1 652 . Trois 
parti es en deux volumes petit in-12°. Tom . l. Pag. 128.  

1658. 

N° 131 . Vue intitulée : Het Rookhuis . •  / .  B. Bonnecroy, p .  1 658. F. J. 
Linnig f. 1 847 . lll D. Bladz. 201 . 

Cette vue est prise du mil ieu de l'Escaut : on voit à droite l'entrée du 
• Fossé du Bourg et à ga uche celui du Canal au Charbon . Le Rookhuis , 

édifice servant à sécher et à fumer Ie hareng, est flanqué de trois tours. 
On voit derrière une quatriême tour, à· gauche , le clocher de la chapelle 
des bateliers. 

Larg. Om165, haut. Om135. 
Sê trouve dans l ' ouvrage intitulé Geschiedenis van Antwerpen·, etc" par 

Mertens et Torfs . Anvers. 1 846. Huit volumes irr-8°. Tom .  lil .  Pag. 201 . 
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1658. 

N° 1 32. Vue intitulée : Vieux marché aux Poissons. E. Vermorcken sc. 
C'est une réduction de la vue précédente. 

Larg. OmIO, haut .  Om06. 

Se trouve dans l'ouvrage intitulé : Histoire de la vil/e . d'Anvers par 
Eugène Gens . Anvers .  1 861 . Un vol . in-8°. Pag. 146. 

1660. 

N° 1 33. Plan intitulé : Antwerpen. 
C'est une copie du n° 1 30 .  

Larg. Omf35 , haut. Om1 1 .  
Se trouve dans l'ouvrage intitulé : Belgicre , sive inf'erioris Gennanire, 

descriptio ; par L. Guicciard in .  Amsterdam , Jacob Meursius .  1 660. Un 
volume petit in-12°. Pag . 1 29 .  

1661 . 

N° 1 34. Plan intitulé : Antverpia .  
Ce  plan représente seulement les fortifications de l a  ville e t  les différents 

canaux qui se trouvent danR son intéricur. l l  est fait dans Ie but d 'expli
quer u n  système pour empêcher les mauvaises odeurs et l'infection que 
donnent ces canaux. L'emplacement des écluses (spuy) s'y trouve aussi. 

Il y a dans un coin un plan de détail Je  l 'entrée du canal d'Heren
thals en ville ,  donnant la manière d'empêcher Ie mélange de reau douce et 
rle l 'eau salée. 

Larg. Om17 , haut. Om1 35 .  

Sb trouve dans  l 'ouvrage intitulé : Bewys van de aldcrbeqllllemste en 
profytelykste inventie, om de overtretfelyke en vermaerde koopstad vm1 
Antwerpen te verlossen van de Pestige en ongesonde tocht, komende uyt de 
vuyle, verrotte en stinkende Ruyen, bedacht en by een gestelt door Michael 
Florencio van Langren, cosmographus et mathematicus van syne koninglyke 
Majesteyt, etc. Bruxelles, G .  Scheybels. 1 66t . Un vol . petit in-4°. 
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1 662. 

N° 1 35 .  Vue intitulée : Antwerpen. 
Elle est prise de la rive gauche de l'Escaut. C' est une vue insignifiante 

et la plus petite de celles que je connais. 

Larg. Om04, haut. Om035. 

Se lrouve sur les bords du cadre de la carte intitulée : Nova 1 7  pro
vinciarum iuferioris Germanim descriptio .  't Amsterdam by Frederick de 
Widt in de Calverstraet by den Dam in de witte pascaart. Anno 1 662 . 

Cette carte fait elle-même partie d'un atlas sans titre qui se trouve à la  
bibliothèque de la ville d' An vers. · 

1 662. 

N° '136. Plan intitulé : Ager A ntverpiensis sive pars Jltlarchionatus sacri 
romani imperii vulgo het Jltlarck-graefschap des H. Ryckx. 

Tot Antwerpen gedruckt by Peeter Verbiest . 
Avec la dédicace suivante : 
Nobilissimis amplissimisq. viris D. Joan. Antonio Tuchero , A .  U. Aegi

dio Martinio. J. C. 'Consulibus 1·eliquisq. urbis Antverpire senatoribus, 
thesaurariis et qurestori ; nee non syndicis, graphiariis et secretariis , hanc 
emporij celeberrimi, ejusq. pommrii , prretoriorum pagorumq. suburbanortim 
accuratissimum delineationem Petrus Verbiest , sculptor .4ntverpianus lub . 
me1' ; dedicabat. anno 1 662 . 

Avec deux échelles et l 'orientation . 
Au-dessus d'e la dédicace sont les armoiries de la ville d 'Anvers. 
Ce plan s'étend assez loin dans les environs d' An vers : il comprend les 

seigneuries de Schooten, Merxem, Deurne et Borgerhout, Berchem, Kiel et 
Wilryck et la baronie de Hoboken. 

La tête de Flandrn est appelée ' t  Veer. On y a figuré Ie projet d'agran
dissement d' An vers fait en 1 580 et intitulé : Concept van het jaer 1 580 om 

1 
Antwerpen te vergrooten. . 

Sur la même feuille se trouve une petite carte du quartier d'Anvers. 
(Voir Ie n° 30 des cartes). 

Larg. Om565 , haut. Om44. 
Se trouve à.la bibliothèque de la ville d' Anvers. 
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1 662. 

N° 137 .  Plan intitulé : Het markgraefschap des H. Rykx. Voor de 
geschiedenis van Antwerpen volgens de kaert van Peeter Ve1·biest 1 662 1 . 
Ter steendrukkery 11an .Tos. Ratinckx, Beggaerde straet te Antwerpen . 
J. R. fecit. 1 845. 

Avec deux échelles et l '  orientation . 
Ce plan est une copie du précédent. 

Larg. ü'm565, haut. Om.U. 
Se trouve dans J 'onvrage intitulé : Anna/es Antverpienses ab urbe 

condita ad annum 1 700, etc. , par Papebrochius. Anvers. 1 845-1848. 
Cinq volumes in-8°. Tom .  ll . Pag. 2 (F. I .  P. 2)_. 

· 

Et dans cel ui intitulé : Geschiedenis van Antwerpen, etc . ,  par Mertens 
et Torfs. Anvers. 1 845-1 852 .  Huit volumes in-8°. Tom . I J ,  ;i la fin .  

'1 671 . 

N° 1 38 .  Plan intitulé : Plan d' Anvers. 1 85 .  
Ce plan se  borne à !'enceinte des fortifications : aucuns détails ne sont 

indiqués à J ' intérieur de cette enceinte : la citadelle y est indiquée. Snr la 
rive gauche on voit deux forts. 

Larg. Om09, haut. Om135. 
Se trouve dans l'ouvrage intitulé : Les travaux de Mars ou la fortifi.ca

lion nouvelle tant régulière, qu'irrégulière. Par Allain l\fanesson Mallet. 
Paris. 1 671 . Trois volumes in-1 2°. Tom . 1, pag. 1 85 .  

1 671 . 

N° 1 39 .  Vue intitulée : A nvers. 
Cette vue est prise du mil ieu de J 'Escaut : on y voit les quais de la rive , 

droite, les tours sur les bords et les clochers en arriére. 
Au-dessus on a dessiné Ie tracé d'un front de la éitadel le , avec une 

échelle . 
Larg. Om09, haut. Om135. 

Se tfouve dans Ie même ouvrage que Ie précédent. T
.
om.  I l .  pag. 53. 

' Cette indication ne se trouve pas sur les plans joints aux Annales Antve.rpien.�es. 
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1 61L 

No 1.40. Plan intitulé : Plan d '  Anvers. Platte grond van Antwerpen . 261 . 
C'est Ie même plan que Ie n• 1 38 .  

Larg. Om09, haut .  Om135. 
Se trouve dans l' ouvrage intitulé : Les travaux de Mars ou l'art de la 

,querre. Par Allain Manesson Mallet. La Haye. 1 696. Tom . 1 .  Pag. 26L 

1618. 
N° 141 . Plan intilulé : Antverpia conslrttctionis ejus primordia el 

incremenla .  
Tot Antwerpen gedruckt by Peeter Verbiest .  Pag . 1 .  
A vee les arrnoiries de la ville et celles d u  marquisat, une échelle, une 

rose des vents , une légende pour les divers agrandissements de la ville en 
latin et en flamand occupant tout Ie bas du plan et une légende de a à x en 
flamand pour la citadelle. 

Les édi fices seuls sont vus en élévation : t;ius les noms des rues, etc . ,  
s'y trouvent. La  vieille

. 
porte de St-Georges y est encore. L'église des 

Chartreux, construite en 1617 ,  n'y figure pas . Les ouvrages extérieurs de 
la ville ne sont pas encore construits : ils ne l'ont été qu'en 1 101 . 

On ne voit pas l'autre rive de l'Escaut. 
Larg. 00165 ,:\haut. Om41 . 

Se trouve dans l '  ouvrage intitulé : Notitia marchionatus sacri romani 
imperii, hoc est 111·bis et agri Antverpiensis , oppidorum ,  dominiorum, 
monaste1·iorum, castellorumque sub eo ; etc. par Jacques Le Roy. Amster
dam. 1 618 .  Un volume in-folio. Pag. 1 .  

E t  dans celui intitulé : Castella et prretoria nobilium Brabanlire et 
crenobia celebriom ad vivum delineatio et in res incrsa quo temporum 
injuriis memoria eorum subtrahatur quibu(accessit turris Antvet•piensis 
omnium qui toto orbe visuntur pulcherrima , etc. , par J .  Le Roy. 
Anvers 1 694. Un volume in-folio. Pag. 1 .  

1 618 . 
• N° 1 42 .  Vue intit.ulée : Abbatia S. Michaelis Antwerpire. Joannes Peeters 

delineavit. Lucas Vostermans junio1· fecit aquaJorte. 
Avec une légende de 30 numéros en latin pour les différe.ntes destina-
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tions des bàtiments, surmontée des armoiries de l 'abbaye , et une· dédicace 
ainsi · conçue : Reverendi ad modum et amplissimo domino D. Hermanno 
Josepho Van der Porten monasterii S. Michaê'lis abbati XLlll, surmontée 
des armoiries de l'abbé Van der Porten 1 .  

C'est une vue à vol d'oiseau : les bàtiments longeant l a  rue d u  Couvent 
sont en avant ; l 'églisc s'élé\•e au m i lieu ; à ga uche sont les jardins ; à 
droite la ruc du Coudc tortu . On voit aussi l 'Escaut couvert de navires et 
au-delà la Tête de Flandre qui est fortifiée. 

Sur la mêmc planche se trouve une vue du convent du cöté du 
réfectoire. 

Larg. Om465 , haut. Om34. 

Cette vue a élé reproduite d'abord en 1691 (N° U3his) ,  puis en 1 695 et 
·1 726 avec les armoiries de !'abbé Teniers, (11°5 155 et 1 56), ensuite en 1 7 1 7  
(n° 1 82) sans armoiries, et Pnfin en 1 737 avec les armoiries de l 'abbé 
Lams (n° 1 89). Celle de 1 1 1 7  a en outre été reproduite en 1 846 (n° 1 83) . 

Se trouve dans l 'ouvrage intitulé : Notitia marchionatus sacri romani 
imperii , hoc e!:t ur/1is el agri A ntverpiensis , oppidorum, dominiorum , 
monasleriorum , castellorumqne sub eo ; etc. , par Jacques Le Roy. 
Amsterdam . 1 678. lln volume in-folio. Pag. 32 . 

1 690. 

N° 143. Plan intitulé : A nvers" :1 ntwerpen en flamand. Belle et grande 
l'ille des Pais Bas à 51 degrez 1 7 minutes de latitude et 25 degrez 38 minu : 
de longitude . Siluée sur la rivière de l'Escant, le il!arquisat du St-Empire 
qui est une des 1 1  provinces ne c011siste qu'en celte ville et ces environs. 
Elle a Ie titre d'Evesche. Fameux port de mer. Une citadelle bastie sous 
le règrie de Philippe 2° , 11oy d'Espag11e, sous la domina/ion duquel elle est 
encore. 

J-1. l'an Loon sculp .  A Paris , chez le Sieur Ue Fer , lsle du Palais , 
quay de l'Orloge à la Sphère Royale. A vec priiiilège du Roy. 

' Le couvenl et l'église Si-Michel ayanl élé incendiés sous Je 40• abbé, Malhieu 
lrsclius ( 1 6 1 4 · 1 629) , fu l. 1élabli par son succcsscur .Jean Chrysoslome Vau der Sten·" 
( 1 629-1 632).0n commença ensuite à faire paraîlre des vues du couvenl, avec les armoi- . 
ries de !'abbé régnani , sous Ic .U• ahbé, Herman Joseph Vanderpoorlen (1 676-1 6 8 1 ) ,  e l  
o n  continua sous I e  46•, Jean Chrysoslome Teniers (1 681-1 709), Ie  47•, Jean-Bapth•te 
Vermoeien ( 1 109-1 732) .  el Ie 48•, Fr�nçois- Jgnace de Lams (1 132-1 7 38). 

�5 XX 
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A vee une  iégende de A à X, une échel le et une  rose des vents . Le nord 
est à gauche. 

Il y a encore un grand nombre de tours indiqut\es sur Ie bord du fleuve. 
Les ouvrages extérieurs des fortifications de la ville ne sont pas encore 
construits. 

Sur la rive gauche on voit Ie fort du trajet (Tête rle Flandre) et Ie fort 
I sabel le .  

Larg. Qm27 ,  haut. Om 1 95 .  
Se  trouve dans l 'ouvrage intitulé : Les forces d e  l'Europe , etc .  Par 

De Fer ,  Beaulieu, etc. 1693-1 696. Un volume in-4o oblong. 

1 69 1 . 

N° 143bis . Vue intitulée : Ecc.'esia et abbatia S. Michaelis ord. 7n·re-
monstr . 

Henrik11s Causé fecit aqua forti A nt1l1'pi . 1 691 . 
Avec une légende de A à E.  
C'est une vue de l 'abbaye St-Michel , prise de la rue rlu  Couvent , copiée 

sur celle de 1 678 , n° ·1 42 .  

Larg. 001 1 85, haut. Qm tO. 
Cette vue se trouve sur une planche i ntitulée : Specimina magnificen

tiorum in civitate Anlverpiensi locornm el opernm, ou l 'on voit aussi 
l'hótel de ville, la maison hanséatique, la liourse, Ie couvent des Jésuites, 
les portes de l 'Escaut et de St-Georges, et trois des arcs de triomphe 
Jessi11és par Rubens pour l'entrée de Ferdinand d'Autricbe en ·1 635. 

Fait partie de la collection de M. J. Linnig, à Anvers. 

1 692. 

N° 144 .  Plan intitulé : Anvers . Antwerpen en flamand. Belle el grande 
·ville des Pais-Bas, etc. A Amsterdam chez Pierre Mortier. 1 692. 

C'est  une copie du n° 143 de 1 690 . 

. Larg. Qm265, haut. Qm19 . 
. Se trouve dans l'ouvrage intitulé : Les forces de 'l'Europe, ou descrip

tion des principales villes ; avec leurs forlification.ç, dessinées par les 
meil/eurs in_qénieurs, etc . ; Rec11eilli par les soins du S•' de F'er, Beau-
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lieu etc. géographes du Roy. Pai·is. 1 693. Un volume in--4° oblong. 
Tom 1. No 1 1 .  

Et dans celu i  intitulé : Le Lhéatre de)a gue1'1'e dans les Pays-Bas on 
représentation des principales vil/es qui sont en Flandre, Hainaut, Bra
bant, etc . ,  avec leurs (ortificalions, etc. Le tout 1'ecueilli par les soins du 
sieur de Fer, géogrnphe du roy. Pa1'is. 1 696. Deux volumes i n-4°. 

1 692 . 

N° 145. Plan intitulé : La ville de Anvers. Harrewyn fecit .  
Avec les armoiries du marquisat et une vignette représentant la fable 

du géant Antigon. 
Les ouvrages extérieurs de la vi l le ne sont pas encore cunstruits. Sur la 

rive gauche on voit la Tête de Flandre et Je fort Isabel le . 
Larg. 001'14, haut . OmJ 1 5 .  

S e  trouve dans l'ouvrage intitulé : L'atlas e n  abrégé , ou nouvelle des
cription du monde , tirée des meillezl1's auteurs de ce siècle , par Jaques 
Peeters. A Anvers, chez l'auteur, aux quatre parties du monde. 1692. 
Un volume in-12°. 

Et dans celui intitulé : Les ddiccs des Pays-Bas ou description génémlc 
de ses dix-sept provinces, de ses principales villes, etc. Première édi tion .  
Bruxel les. 1 698. Un volume in-12°. Pag. 89. 

A insi que tlans la deuxième édition qui  a Ic rnème titre. Bruxelles . 
1 700 . Un volume in-1 2°. Pag. 1 22 .  

Et  dans  la troisième édition qu i  a aussi Ie mème titre. Bruxelles. 1 71 L 
Trois volumes in-12° .  Tom .  1. Pag. 1 1 6. 

1692 . 

N° 146. Plan intitulé : Anvers. Han·ewyn fecit .  
Avec une  légende de  A à X,  ttl)e échel lc e t  une  rose des  vent�. Le nord 

est à gauche. Le titre est entouré d'une vignette représentant la ville 
d' Anvers recevant les commerçants des d iverses parties du monde. 

C'est une copie réduite du n° précédent ; la légend e  est la même . 
Larg. Om18 ,  haut. Om135 .  Se trouvë dans l 'ouvrage intitulé : Historia epi.�copatus .4 ntverpiensis , 
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ro11 ti11ens episcoporwn seriem et capitulorum, abbatiar11m et monasteriornm 
{ondationes , etc . Bruxel les. François Fopp1rns. 1 7 1 7 .  Un volume petit 
in-4°. 

A insi que dans cel ui intitulé : llistoire générale des Pays Bas, contenant 
la descri71tion des 17 provinces . Quatrième érlition .  Bruxelles. 1 720. Quatre 
volumes in-12°. Torn .  1 .  Pag. 1 û4 .  

Et Jans la  cinquièrne édition qu i  a I e  même titre. Bruxelles. '1 743. 
Quatre volumes in-12° .  Tom .  1 .  Pag. 1 64. 

Ainsi que dans l'édition intitu lée : Les dt!lices des Pays-Bas ou descrip
tio11 historique et géographique des 1 7  provinces belgiques . Sixième édition . 
Liége. Bassompierre. 1 769 . Cinq volumes in-1 2°. Torn . l .  Page 26 1 .  

Ce plan se trouve enfin reprodu i t  dans l 'ouvrage intitulé : !lntwei:pen , 
-was et war , ist und werden kanii. t•orziiglich en statist isch-und kau{män
nischer Hinsitht . Ha111bourg. Holfmann .  1 803. Un volume in-8°. (Dans eet 
ouvrage Ie plan n'a u i  titre ni légende) . 

'1 697 .  
N° '147 .  Plan intitulé : Anvers. Marquisat du .SI-Empire. 
Avec une échel le et une légende de A a  Y. 
Ce plan est u ne reproduction du plan n° 1 45 .  

Larg. 0�125, haut. 011120 en moyenne. 
Se trouve sur la carte intitulèe : Duché de Brabant,  évêché et prmc1-

pauté de Liégc, contetwnt aussi partie des duches de .Tuliers , de (�ieldres 
el de Limbourg et par/ie du comté d'Hollande. Llres�é sur les mémoires de 
Eugène Henry Fricx et augm en té w1· les observations fos 11l11s nouvr!lles. 
Paris. Crépy. 1 785 . 

Outre Ie plan d' Anvers, il y a aussi sur cette carte les plans de 10  
aulres villes. 

Cette carte se trouve à la bibliothèque du dèpót de la guerre à 
Bruxelles . 

1692 . 

N° 147bis, Plan intitulé : Anvers. C. N° L 
A vee une échelle et une légende de A à X .  
C'est une copie du n°  U.6 ,  avec la  même vignrtte . 

Larg. omt8, haut. omu. 
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Se trouve dans l 'OLivrage intitulé : Le grand théatre profane du dnché 
de Brabant, contenant, et'c" par M .  Jaques Le Roy . Lahaye. Chrétien Van 
Loen. 1 730. Un vol ume i n-folio .  Page 48. 

Et dans cel ui intitulé : Vermakelykheden van Brnbant _en deszelfs 
onderhoorige landen . Par de Cant i l lon . Amsterdam .  David WaegL1 .  1 770 .  

1 694. 
N° 148. Vue intitulée : A ntwerpen . P.  3. 
Cette vue est prise de la Tète de Flandre : on vo i t  au premier plan le 

fort de la tête de Flandre et dans Ie fond les quais de la rive droite et les 
diver ses églises. L'Escaut est couvert de bateaux. 

Il n'y a aucune insc.ription. 
' 

Larg. Om27 ,  haut. Om 18 .  

Se trouve dans l 'ouvrage intitulé : Castella et prcelol'ia nobilium Hra
bantice, etc. par J.. Le Roy. Anvers. 1 694. Un  volume in-fol io .  Pag. 3. 

f694. 

N° 149 .  Vue intitulée ; Antwerpen. 
Cest une copie de la vue précédente : les mèmes personnages s'y trou- -

ve11 t au premier plan. 
Les bonis du cadre �ont arrondis. 

Larg. Om26, hau!. Om l 8 .  
Les vues d e  Louvain , Bois-le-duc, Malioes ,  Bruxelles, T i rlemont, 

Lierre, Berg-op-Zoom et B reda, ont paru dans Ie même format et avec Ie 
même cadre que celle-ci. 

Fait partie de la collection de M. Ie chanoine Hen rotte , à Liége . 
\ 

1 694. 

N° ·1 50. Vue intitulée : Vue de la ville d'Anvers du cölé de l'Esca ut. 
C.  N° 2.  

C'est aussi une  copie du n°  148 .  
Les mêmes personnages s'y trouvent au premier plan. 

Larg. Om26, haut. Qmt 7 .  

· Se tronve dans l'ouvrage intitulé, : L e  grand théatre profane du duché 
de Brabant, contenant, etc . ,  par Le Roy. 
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1 694. 

N° 1 50bis . Vue in titulée : Vue de la ville d'A nvers du cöte de l'Escaut. 
Gezigt van de stad Antwerpen. Tom. lll. Pag. 8 .  N° 2 .  C. N° 2. 

C'est la 'même vue que la précédente. 
Larg. Om26 , haut. Omt 7. 

Se trouve dans l'ouvrage intitulé : Vermakelykheden van Brabant, etc . ,  
par d e  Cantillon . 

1 694. 

N° '1 51 .  Vue intitulée : A ntwerpen. 
C'est également une copie du n° 148. 

Larg. Om26, haut .  QmU. 
Se trouve dans l 'ouvrage intitulé : Antwerpen, was et war, ist ttnd 

werden kann vorziiglich en statistisch- und kanfmännischer ffinsicht .  
Hambourg. Hoffman . 1 803. Un volume in-8°. 

1 694. 

N° 1 52 .  Plan intitulé : La citadelle d' Anvers batie par le duc d' A lbe 
l'an 1 568. C. N° 4 .  

Ce plari se borne à la cit�delle. Tous les bàtiments y sont dessiné.s en  
élévation . On voit l e s  canons sur  les remparts. A'ucune inscription n'in
dique la destination des bàtiments. c·e�t une réduction du plan de l'an 
1 610, n° 99. · 

Larg. Om1 7 , haut. Om135 .  
Fait partie des mêmesouvrages que Ie plan intitulé : A nvers, (n° 147his) 

et que la Vue de la ville d'Anvers, (n° 1 50 et 1 50bis) . 

1 694. 

N° 1 53 .  Plan intitulé : La citadelle d'Anvers batie pai· le duc d'A lbe 
l'an 1 568. J. ffarrewyn fecit. 

Ce plan est Ie même que Ie précédent, au titre prês. 
Larg. Omf 7 ,  haut .  Om'l35. 

Se trouve dans l'ouvrage intitulé : Les délices des Pays Bas con.tenant 
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une description genérale des 1 7  provinces, etc. Troisième édition . Bruxelles. 
1 7 1 1 .  Trois volumes in-1 2°. Tom . 1. Pag. 1 24 .  

Et dans  l 'édition du même ouvrage intitulée : lfistoi1'e generale des 
Pays-Bas , contenant la description des 1 7  provinces. Quatriême édition .  
Rruxellcs. 1 720. Quatre volumes in-1 2°. Tom .  1 .  Pag. 1 74 .  

1 694. 

N° 1 54. Plan intitulé : La citadelle d 'Anvers balie par le duc d'Albe 
l'an 1 568. Kasteel van Antwerpen gebouwt door den hertog van Alba . 1 568 . 

Ce plan est une copie des précédents. 

Larg. Om '1 7 ,  haut .  Omt 35. 
Se trouve- dans J 'ouvrage intitulé : Les délices des Pays Bas ou desl'1'ip

tion géographique et histo1'ique des 1 7  provinces . be/gigues. Septième édi
tion .  Anvers. Spanoghe. 1 786. Cinq volu mes i n-1 2°. Tom . 1 .  Pag. 229 . 

1 695. 

N° 1 55 .  Vue intitulée : A bbatia S. Michaelis Ant-ve1'pia. Joannes Peeler.� 
delineavit. Lucas Vorslermans junior fecit aqua forti. Tom .  l .  Junii, 
pag. 939. 

Avec nne légende de 32 numéros en latin pour les différenlcs destina
Lions des bàtiments, snrmontée•des armoiries de l'abbaye. 

C'est n'ne vue à vol d'oiseau copiée sur cel le de 1 678, n° 1 42 .  
Su r  la même planche s e  trouve une  vue du  couvent <lll  cöté du  réfectoire 

et une vllc de la maison de campagne de J'abbé , à Becrschot, près du 
Kiel , surmontée des annoiries de !'abbé Teniers, alors régnant, gravée 
par H .  Causé . 

Larg. 0'"465 , haut. Om345 . 
Se trouve dans l'ouvrage intitulé : Acta sanctonim Junii , ex latinis el 

grrecis, a/iarumque genlium an tiquis monumentis, etc. par G. Heuschenius, 
De Papebrochius, F. Baertius et C. Jannnigus. Anvers . H. Thieullier. 
1 695. Tom . 1 .  Pag. 938. 

Dans Ie  mêrne ouvrage se trouvent d 'autres rnes de l 'abbaye, aux 
époques de 1420, 1 570 et '161 0, qui ne  s'étendent pas au-delà ties bàti
ments du couvent ; elles ont été reproduites dans Ie Geschiedenis i•an 
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Antwerpen , etc" tie Mertens et Torfs. Tom .  l i l .  P.1g .  12. Il s'y trouve 
aussi des vues des remparts près de St-Michel en 1 560 et 1 610 .  

f 695. 

N° 1 56. Vue intitulf\e : Abbatia S. Michelis Antverpice. D. Cosle1• sculp . 
Avec une légende d

.
c 30 numéros en lat in puur les différentes destina-

tions des batiments, surmontée des armoiries de l'abbaye. 
· 

Cette vue est absolument la même q ue la précéden te ; seulement la vue 
du convent du cöté du réfectoire ne s'y trouve plus. 

Larg . Om465, hau t .  00134. 

Se trouve dans l 'ouvrage i n titulé : Antonii Sanderi presbyteri choro
graphia sacra /Jrabantire, sive celebrium aliquot in ea provincia abbutia
rum, ccenobio1'1tm ,  monas/eriormn, ecclesiarum, piar11mq11e (undatiunwn 
descriptio, etc. Lahaye. C Van Loen, 1 726-2 7 .  TMis volumes i n-fo l io .  
Tom .  1 .  Pag. 88. 

1 700. 

N° 1 57.  Vue sans ti tre prise de la rive ga uche de l 'Escaut : e l le a une 
inscription à la main ,  ainsi conçue : Antverpia ad fl11vi111n Scaldini ab 
ultimis. incrementis i11scisa de picluta anni circiter 1 600 . . . . .  

On y voit les quais dans tout leur développement en commençant à 
gauche à l 'écluse au-dclà du fort St-Laurent, puis ce fort l ni-même, 
ensuite Ie quai en avant des bassins ,  au-dessus des maisons duquel on voit 
l a  maison hanséatique, sans tour, aprê · cela l 'en trée des canaux, Ie� 
tours du Pensgat, derriè-ré lesquellcs on voit l ' égl ise des Dominicains, Ie 
Werf avec l'église Ste-Walburge, la tour des poissonniers, la cathédrale ,  la 
tour  dite Backertitoren , la porte de l 'Escaut érigée en 1 624, Ie canal 
St-Jean,  Ie quai au bois, Ie bastion St-Michel, la porte de Croonenbourg, 
les fortifications en avant de l'esplanarle et enfin l a  citadel le. 

On a du mettre les deux extrèrnités de cette vuP. à part parce qu'e l le 
était trop longue. 

Larg. Om735, haut. Om095. 

Sur  la même p lanche il y a deux autres vues ; une de l 'an 1 500 (n° 4) ,  
e t  une de ! 'an 1 55û (n° 19 ) .  Cel le-ci a été reproduite, rle même que cel le de 
l 'an  1 500, dans l 'HistM·isch onderzoek, etc" de Willems, etc. 1 .  

Se trouve aux Archives générales du royaume, à Bruxelles . 

' Voyez la mention faitc au n• 4, page 350, du XIX• volume. 
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1 700. 

N" 158. Vue intitulée : .4ntwerpen in de achttiende eeuw. F. Midy del. 
C'est la copie de la précédente . 

Larg. Om75 , haut. Om095. 
Elle se trouve sur la même feuille que la vue de !'an 1 500. ( n° l'l) 
Se trouve dans J'ouvrage intitulé : Historisch onderzoek , etc. par Wil

lems, Smolderen, Van der Straelen et Lena.ers. Anvers. 1 828. Un volume 
in-8°. Pag. 3.  

1 700? 

N° 159. Vue intitulée : A ntwerpen. 
Prise de la rive gauche de l'Escaut. Il y a des numéros sur les édifices, 

de 1 à 7 ;  cependant il n 'y a pas de légende , de sorte qu'il doit appartenir 
à un ouvrage. 

La gravure est bien faite. 
Larg. om355 , haut. Omf 15 .  

Cette vue se  trouve aux Archives générales du royaume , à Bruxelles , 
sous Ie n° 127 des plans gravés. 

1 700? 

N° 160.  Vue intitulée : Antwerpen. 
Avec une légende de 8 numéros pour les églises, en allemand .  
Cette vue est prise du milieu de l'Escaut : on voit les quais erf commen- · 

çant heaucoup au-delà de la nouvelle ville, j usqu'au-delà de la citadelle. 
Larg. Om53, haut .  OmH .  

Fait partie d e  la collection d e  M.  J .  Linnig , artiste graveur ,  à Anvers. 

1 700? 

N° 161 .  Vue intitulée : Antwerpen. Visscher excudit .  
Vue prise de la Tête de Flandre. 

Larg. Om265 , haut. Om065. 

Se trouvc sur la carte intitulée : Marchionatus sacri romani imperii .  
(N° 44 des cartes) ou sont également les deux vues suivantes et des vues 
de monuments de la ville copiées sur la planèhe citée au N° 

15 XX 8 
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t 700? 

· N° 1 62 .  Vue intitulée : Antwerpen. Visscher excudit. 
Avec l ' inscription suivante en latin et en flamand : 
Sic se offert Antverpia, Septimontio , Breda et Grava venienti. 
On voit les remparts au norrl de la ville, la porte de Slyk, et au-dessus 

les clochers de St-Jacques, de N.-D. et de Ste-Walburge. 
Larg. Om13 ,  haut .  Om05. 

Se trouve sur la même carte que la précédente. 

1 700 ? 

N° 163. Vue intitulée : A ntwerpen. Visscher excudit. 
Avec l ' inscription suivante en latin et en flamand : 
Sic se offert Antverpia, Mechlinia, B1'1txellis et Lovanio venienti._ 
On voit les remparts de Ja ville, la porte de Malines, l'entrée du canal 

d 'Herenthals et lá porte Kipdorp , et au-dessus les églises St-Michel , 
St-André, N .-D. et St-Jacques. 

Larg. Omt 3 ,  haut. Om05. 
Se trouve sur la même carte que la précédente. 

1 700? 
N° 1 64 .  Vue i ntitulée : Antverpia. 
Cette vue est prise de la rive gauche de l 'Escaut : on voit au premier 

. plan Ia Tête de Flandre fortifiée. 
Larg. Omt5, haut. Om105. 

Fait partie de l a  collection de M .  Ie chanoine Henrotte, à Liége. 

1 700 ? 
N° 165. Vue intitulée : Antverpia. 
R. Van den Hoeye. A .  Montanus. 
Avec les armoiries du marquisat et celles de l'empire à la partie supé

rieure. En dessous de ce plan on a inscrit buit vers en trois langues 
différentes : latin, flamand et français ; et en outre u ne légende en flamand 
pour les églises et les édifices, de 27 numéros. Cette vue est prise du milieu 
de l'Escaut. 

Larg. Om52, haut. Om33. 
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Cette vue se trouve à la bibliothèque royale, à Bruxelles : elle fait aussi 
partie de la collection de M .  Ie chanoine Henrotte, à Liége. 

1 700? 

N° 1 66. Vue intitulée : Antve1'pia. 
Clemendt de Jonghe excudebat. 
Avec les armoiries du marquisat et celles de !'empire à la partie supé

rieure. 
C' est la même vue que la précédente : les mêmes vers sont inscrits en 

dessous , mais les caractères sont différents : la m ême légende s·y trouve 
aussi. 

Larg. Om52, haut. Om33. 
Se trouve aux Archives générales du royaume, à Bruxelles. 

1 700? 

N° 167 .  Vue intitulée : Antverpia. 
Justus Danckerts excudit . 
C'est l a  même vue que les deux précédentes , à part quelques détails. 

Larg. Om505, haut. Om325. 
Se trouve à la bibliothèque royale , à Bruxelles. 

1 700? 

N° 168 .  Vue intitulée : Antverpia .  
Le bas d e  cette vue est occupé par la description d e  l a  ville e n  quatre 

langues différentes, commençant chacune ainsi : 
Antwerpen en syn aenhooren landen maecken 't Markgraefschap, etc. 
Anvers et ses pays apartenants faisant le Marquisat, etc. 
Antorff undt syn afgehorige landen mache!I das Graafschap, etc. 
Antwarp with the ediafant co1mtrie containing the Marquisate, etc. 
Avec les armoiries de la ville dans Ie coin supérieur à droite et celles du 

marquisat dans Ie coin supérieur gauche. Il y a une légende de 27 
numéros en flamand et quelques noms sont inscrits à cöté des édifices. 

La vue est prise du milieu de J'Escaut. 
Larg. Om505, haut. Om3f5. 

Fait partie de la collection de M .  J .  J. P. Vanden Bemden, à Anvers. 
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1 700? 
N° 169. Vue intitulée : Asper, meridional de la ville et citadelle d'Anvers. 

H. Picart fecit. A Paris chez Jean Boisseau, en l'isle du palais à la 
royafo fontaine de Jotwence. 

Cette vue est prise à gauche du canal d'Herenthals : les noms des 
princ ipau;x édifices sont inscrits au-dessus. On voit les fortifications de la 
place et la citade\le. Les ouvrages extérieurs ne sont pas encore construits. 

Larg. Om83, haut. Om215. 
Se trouve à la bibliothèque de la ville d'Anvers. 

1 700 ? 
No 1 70 .  Plan intitulé : Antverpia . 
Avec une légende de 32 numéros. 

Larg. Om355, haut. Om27 .  
Se trouve à la Bibliothèque royale, à Bruxelles. 

1 700 ? 
N° 1 7 1 .  Plan intitulé : Anversa. 
Avec une légende de 28 numéros . 

Larg. Om265, haut: Om195. 
Se trouve à la Bibliothèque royale, à Bruxelles. 

1 703 ? 

N° 1 72 .  Vue intitulée : Anvers. 
Elle a dans Ie coin supérieur à droite les· armoiries de la ville et à 

gauche celles de l'empire et du marquisat. 
C'est une vue des quais, prise de la Tête de Flandre. 

Larg. Om055, haut. Om018 .  
Cette vue se trouve sur la  carte intitulée ; Carte générale des 1 7  

provinces des Païs-Bas avec leurs capitales. J. De la Feuille, excudit, qu i  est 
en.cadrée de trois cötés par de petits plans de villes. Cette carte se trouve 
elle-même dans un atlas dont Ie texte a pour titre ; Nieuwe methode om 
de geographie te leeren. Un volume in-4° oblong. 

Cette carte se trouve également dans !'atlas intitulé : Les tablettes guer
rières , ou cartes choisies pour la commodité des. officiers et des 11oya,qeurs , 
etc. Amsterdam . Jeanne de la Feuille. 1 729'. Un volume in-t2°. N° 27'. 

\ 
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N° 1 73.  Plan intitulé : Anvers. 
Avec les armoiries de Ja vil le. 

1 703 ? 

La ville est limitée aux fortifications. Sur la rive gauche on voit l a  Téte 
de Flandre et Ie fort d' Austruweel .  Il y a un pont de bateaux sur l 'Escaut. 
Ce·plan est petit et insignifiant. 

Larg. Om063, haut. Om039. 
Ce plan se trouve sur la carte intitulée : Kaart van 't hertogdom Bra

bant ou Duché de Brabant, qui est encadrée sur trois cötés par des plans 
de ville. Cette carte se trouve dans les mêmes ouvrages que la précédente. 

1 703. 

N• 1 74. Plan intitulé : Antwerpen t Anvers , belle et grande ville des 
Païs Bas , à 51 degrés 1 7  minutes de latitude et 25 degrés 38 minutes de 
longitude, elle fait une des 1 7  provinces, sous le titre de Marquisat du 
St-Empire. Amsterdam. D. de la Feuilte excud. 22. 

Avec une échelle et une légende de A à X. 
Ce plan donne les travaux de défense faits par les Français lorsque les 

alliés , sous Jes ordres de Marlborough, ont tenté d'assiéger la ville. Le 
fort Isabelle est construit et la Tête de Flandre est fortifiée sur la rive 
gauche. Il y a un pont de bateaux sur l'Escaut et des lignes à redans en 
avant de la ville. C'est Ja seule différence qui existe entre ce plan et celui 
de 1 690 (n• 1 43) , dont celui-ci est une copie. 

Larg. om15 ou Om165, haut. OmH .  
Se trouve dans Ie premier des ouvrages cités précédemment. 

t 703 ? 

N° 1 75. Plan intitulé : Antwerpen. G. Bodenehr fec .  et exc . a .  v .  
Ce plan est orienté ; I e  oord est à ga uche. Il y a une notice en allemand , 

une légende pour les églises de a à z et une autre pour la citadelle de 
1 à 8 ;  elles sont placées sur Ie cöté du plan. 

Un pont de bateaux est jeté sur J'Escaut vis-à-yis du Werf : une 
partie des fortifications ,  intitulée New werck (nou vel ouvrage) , est indi
quée en avant de la porte de Slyk, entre deux branches du Schyn. Snr la 

· rive gauche on voit Ie Tver fortifié et Ie fort Isabelle. I l  doit avoir été 

' Ce premier mo� manque sur une autre édition de ce plan. 
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exécuté à !'époque de ! 'attaque par les alliés sous les ordres de Marlborough 
en 1 703. 

Larg. Om21 , haut .  Omt55. 
Se trouve dans l'ouvrage intitulé : Force d'Europe, oder :die merckwür

digste und führnehmste Meistentheils auch ihrer Fortification wegen 
berühmteste Staette, Vestungen, etc. ,lvon Gabriel Bodenehr kupfferstecher i11 
A ugsburg. Un volume in-4° oblong, n° 4. 

Ce volume contient 200 plans. 

1 703. 

N° 1 76. Plan intitulé : T' Plan van Antwerpe. Anna Beeck excudit 
Hage cum prevelesi. 
• Avec une rose des vents. 

Ce plan représente d'une manière plus complète que Ie précédent les 
travaux de défense faits par les Français lorsque les alliés sous les ordres 
de Marlborough ont tenté d'assiéger la ville. Le fort Isabelle est construit 
et la tête de Flandre est fortifiée, sur la rive gauche. Sur la rive droite on 
voit Ie fort du Nord , d'ot\ part une ligne à redans. I l  y a aussi des demi
lunes vis-à-vis de chaque bastion de la place. Un pont de bateaux est jeté 
sur l'Escaut v is-à-vis du Werf. 

Larg. Om325, haut .  Om235. 
Ce plan fait partie de la collection de M .  J. J. P. Vanden Bemden, à An vers. 

1 708. 

N° 1 76bis. Vue intitulée : Antverpia. Harrewyn fecit. 
Prise de la Tête de flandre. ' 

Larg. Omf 85 , haut. Om07 . 
Se trouve dans l'ouvrage intitulé : J. B. Gramaye Antverpiensis anti

quitates Belgicre emendatiores et auctre antiquitatibus Bredanis , etc. 
Louvain .  G. Denique. Bruxelles. Tserstevens .  1 708. Un volume in-folio . 

1 710 ? 

N° 177 .  Plan intitulé : Plan de la ville et citadelle d'Anvm. Renomée 
tant pour la bonté de son port que pottr le grand commerce qui si faisait 
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au_tre fois, et pour la beauté de ses édifices, cette ville fait elle 'seule une des 
dix. sept provinces des Pays Bas, la citadelle est des plus fortes du monde 
constmit en 1543 1 sous le règne de Philippe second roy d'Espagne. 
- De stad en het casteel van Antwerpen. Deur fecit. Tom. II. N° 1 7 . 

Avec une explication en français et une en flamand pour les divers agran
dissements de la ville, ·une rose des vents et une échelle. 

Dans Ie coin supérieur à droite est la carte du Marquisat du St-Empire 
d'Anvers. 

Les édifices y sont vus en élévation avec les noms à cöté, en français : 
les noms de toutes les rues y sont aussi inscrits , mais en flamand et ceux 
des places, en français. Ceux qui se rapportent à la citadelle sont tous en 
français. 

Ce plan donne les ouvrages extérieurs construits en avant des fortifica
tions de la ville en 1 701 . 

On y voit l a  Teste de Flandres, fortifiée. 
Une édition de cette carte porte : A Amsterdam chez Covens et Mortier, 

et J'indication : Tom. II. N° 1 7 ,  est effacée. 
Larg. om535 , haut. Om40. 

Fait partie de la collection de M. J. J. P. Van den Bemden et de celle 
de I' auteur de la présente notice . 

1 71 1 .  

N° 178 .  Plan intitulé : Plan de la ville et citadelle d' Anvers renomée 
tant pour l<i bonté de son port que pour le grand commerce qui s' y faisait 
autre fois et pottr la beauté de ses édifices : cette ville fait elle seule une des 
dix sept provinces des Pays Bas , la citadelle est des plus fortes du monde 
construite en 1543 'i sons le règne de Philippe second roy d'Espagne. 
Harrewyn fecit .  

A Bruxelles chez 'Eugène Henry Fricx reue de la Madelaine. 1 7 1 1 .  
Avec une échelle , une explication des divers agrandissements de la 

vi l le et une rose des vents. 
Dans Ie coin supérieur, à droit�, est la carte du Marquisat de St-Empire 

d'Anvers. 
Ce plan est une copie exacte du précédent : la seule différence est que 

' et t 11 y a erreur ici ; la citadelle a été construite en 1 56 1 .  
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presque tous les noms d'édifices sont en flamand.  Il n'y a en français que 
les noms qui se rapportent à la citadelle.  

On trouve sur ce plan Ie refuge de St-Bernard , qui ne doit avoir été 
construit qu'en 1 720 sur la Place de la Monnaie. 

Larg. 011153, haut. Om38 . 
Fait partie de l'atlas intitulé : Table des cartes des Pays-Bas et des 

frontières de France, avec ttn recueil des plans des villes, sièges et ba/tailles 
données entre les hauts alliés et la France. A Bruxelles ches Eugène Henry 
Fricx imprimeur du Roy rue de la Madeleine. 1 7 12 .  

1 7 1 1 ? 

N° 1 79. Plan intitulé : Plan de la ville et citadelle d'Anvers renomée 
pour son port commerce et édifices. La citadelle est des plus fortes au 
monde , gravé en taille do11ce par Mathieu Seutter geogr. impérial à 
Augsbourg. 

Avec une explication pour les divers agrandissements de la ville. 
C'est Ie mêrne plan que les deux _précédents. 
En dessous est une vue de la ville. 

Larg. Om565 , haut. Om38. 
Se trouve aux Archives générales du  royaume , 'à Bruxelles . 

1 7 1 1 ? 

No 1 80 .  Vue intitulée : Anvers. 
Avec les armoiries du marquisat et celles de !'empire et une légende de 

30 numéros ; outre cela il y a encore des ooms sur quelques édifices : ces 
noms sont mal orthographiés. 

Se trouve en-dessous du plan précédent. 

Larg. Qm565, haut .  OmH . 
Se trouve aux Archives générales du royaume, à Bruxelles. 

1 1 16 .  

N°  18 1 .  Plan intitulé : Plan de la ville e t  citadelle d'Anvers renomée 
tant pour la bonté de son port que pour le grand commerce qui si faisait 
atdrefois et pour la beauté de ses édi{Wes, eet ville fait elle seul une des 
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dix-sept p1'ovinces des Pays-Bas la citadelle-est des pltts fortes du monde 
const1'uite en 1 543 1 , sous lerègne de Philippe second 1'1J1J d' Espagne. 

Explication en français pour les divers agrandissements de la ville" à 
la suite du titre. Dans Ie bas à gauche est la dédicace suivante : 

A son excell. Monseig1.1eur le comte de Konigsek, chambellan, conseiller 
du conseil de guerre, lieutenant-général et colonel d'un régiment d'infan
terie de S. M. !mp.Le et cat.qu.e, ministre plénipotentiaire au congtès 
d'Anvers. Par son très humble et très · obéissant serviteur Jean François 
Lucas. Au-dessus de cette dédicace sont les á.rmes de Konigsek . 

Avec une échelle et une rose des vents. Dans · Ie coin supérieur à droite 
est Ia carte du Marquisat du St-Empire d'Atwers. 

Ce plan est copié d 'aprés ceux de 1 7 1 0 et 1 7 1 1  (N°• 1 77,  1 78 et 1 79) . 

Larg. Qm52, haut. Om38. 

Fait partie de la collection de M .  Ie chevalier Gust. van llavre, à Anvers , 
et de !'auteur de cette notice . 

. 1 71 7 ?  

N° 1 82 .  Vue intitulée : L'abaye de S. Michel à Anvers. Har1'ewyn 
fecit. 

C'est une rédnction de Ia vue de !'an 1 678, (n° 142) . La vue du Couvent 
du cöté du réfectoire ne se trouve plus à la partic supérieure ; cette vue-ei 
ne s'étend pas non plus aussi loin à droite. 

Larg Qm195, haut .  Qm145. · 

Se trouve dans l'ouvrage intitulé : Historia episcopatus Antverpieiisis, 
continens episcopornm serium et capitalorum abbatiarum et monasteriorum 
fo11dationes, etc. Bruxelles. François Foppens. 1 7 1 7 .  Un volume petit 
in-4°. 

Se trouve aussi dans l'ouvrage intitulé : lfistoire générale des Pais-Bas, 
contenant la description des XVII provinces. Quatrième édition. Bruxelles. 
1 720. Quatre volume� in-12° .  Tom. l .  Pag. 1 83 .  

Ainsi que  dans la cinquième édition du même ouvrage , ayant Ie méme 
titre. Bruxelles. 1 743. Quatre volumes in-12°. Tom. l .  Pag. 1 96. 

Et dans l"édition suivante du même ouvrage, intitulée : Les délices 
des Pays-Bas ou descriptiun JJéographique et historique des 1 7  provi11ccs 

' Voir la note à la page 95. 

�5 XX 
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Delgiques. Sixième édition . Liège. Bassompierre. 1 769. Cinq volumes 
in-12°. Tom. 1 .  Pag. 286. 

1 7 1 7 .  

N• 1 83 . Vue intitulée : S .  Michiels abtdy . 1640. 
V0 D. Bladz. 416 .  
C'est une copie de l a  vue précédente. MM . Mertens et Torfs lui ont 

donné la date de 1640 , pa ree qu' elle représente les batiments tels qu'ils 
étaient après leur reconstruction vers cette époque. 

Larg, Omi9, haut. Omf 35. 
Se trouve dans l'ouvrage intitulé : Geschiedenis van Ant1Óerpen, etc. 

par Mertens et Torfs. Anvers. 1846 à 1 852. Tom. V.  Pag. 416 .  

1 730 ? 

N° 1 84. Vue intitulée : Anvers. 
Ge vendent à Paris chez Jollain, rue St-Jaque à la ville de Cologne. 
Au bas de ce plan sont deux explications , l 'une en latin , commen

çant ainsi : Antverpia emporimn nobilissimmn, totoque mundo famosissi
mum, etc . , expliquant !'origine de la vil le  et du nom d'Anvers , et une en 
français, commençant ainsi : Anvers, ville fameu.�e , mesttrée par dehors , 
contient 4812 pas, etc . ,  donnant une description de la ville. 

Avec les armoiries du marquisat et celles de !'empire. 
Cette vue est prise du milieu du fleuve. Il y a quelques inscriptions 

au-dessus des édifices, dans l'ofdre suivant : Cattenberg, Maison d'Oster
ling, Porte Rouge, les Cordeliers (Récollets) , l'église des Jacobins , (Domi
nicains), Église Ste-Walbttrge , la Boucherie , Clocher des poissonniers , 
St-Jacques , Hötel-de-ville , Église de Notre-Dame , Clochet· des boulan
gers, les Bernardins (hótel du  gouvernement), les Carmes, l'hdpitalSt-Jean, 
les Fockers, St-André, St-Michel, St-George, la citadelle. 

Larg. Om495, haut. Om295. 
Fait partic de la collection de M. Ie chevalier Gust. van Havre, à Anvers. 

1 730 ? 

N ° 1 85. Vue intitulée : A ntwer·pen , een markgraefschap , voor heen de 
grootste koopstad van Europa, gelegen in Brabant aen de rivier de Schelde. 
Antverpia , sacri Romani bnperii Marchionatus , Belgii Regii antiqua 
urbs Scaldi inwmbens. 
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Pet. Schenk. Amsteld. C. P. 
Cette vue est prise de l a  Tête de Flandre. 
On voit au premier plan Ie fort et dans Ie fond les quais de la rive droite 

et les diverses églises. L'Escaut est couvert de bateaux. 
Il n'y a aucune inscription . 
C'est une copie de' la vue de 1 694 (n° 148), qui se trouve dans Le Roy ; 

seulement il n'y a pas de personnages au premier plan, dans celle-ci. 
Larg. Om245, haut. Omt 85. 

Fait ·partie de la collection de M. J .  J. P. Vanden Bemden, à Anvers. 

1 730 ? 

N° 1 86. Plan intitulé : A ntwe1'pen, in Braband , aan de Schelde , etc. 
A ntverpia , Brabantire , ad Scaldini , etc .. 
Pet. Schenk exc. Amst. C. P. 
Les ouvrages extérieurs construits en 1 701 n'y sont pas encore repré

sentés, quoique ce plan soit d'une date postérieure. La rive gauche de 
l'Escaut s'y trouve aussi. 

Ce plan fait probablement partie du même ouvrage que la vue précédente. 
Larg. Qm1 85, haut. Qm145. 

Se trouve à la bibliothèque royale à Bruxelles , et fait partie de la col
lection de M .  J.  J. P. Vanden Bemden. 

• 1 730? 

' N° 187 .  Plan intitulé : A-1îtwerpen. 
Larg . Om 1 85, haut. QmOf4. 

Se trouve à la bibliothèque royale , à Bruxelles. 

1 730? 

N° 1 87bis Plan intitulé : A ntwerpen. 
Représente les fortifications et les canaux de la ville ; la rive gauchc 

de l'Escaut s'y trouve aussi. 
Larg. Omt 35, haut . QmQ\). 

Fait partie de la collection de M, J. J. P. Vanden Bern den. 
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1 730. 

N° 1 88.  lei devra se trouver la mention du plan du bourg, vers 1 730, qui 
doit bientót paraitre dans les : lnscriptions funéraires , etc. , citées 
ci-dessus. 

1 737.  

N° 1 89. Vue intituléé : A'bbatia S. Michaè'lis Antverpire. 
A vee cette inscri ption : Reverendissimo ac amplissimo domino Dno Fran

cis co lgnatio de Lams, abbatire Sti Michaelis prresuli dignissimo , etc. 
hanc abbatire suce quam veteribus restattratis 'novis instruxit redificiis reri 
incisam delineationem dicat consecratq. J. Schawberg sculptor. 1 737 .  

Le titre est inscrit sur un cartouche au-dessus de la  vue : à gauche est 
l ' inscription ci-dessus, surmontée des armoiries de l'abbé Lams, et à 
droite est une vue du logement de l'abbé surmontée de

· 
ses armoiries. 

C'est une vue à vol d'oiseau, comme ceUe de l'année 1 678 (n° 142) . 
Elle semble copiée sm elle , il ·n'y ·a que Ie logement de !'abbé, qui a été 
construit à neuf dans l'entretemps, qui est différent dans celle�ci. 

Larg. Om585, haut. Om38. 

Cette vue imprimée avec une ancienne planche qui n'avait pas encore 
été mise au jour se trouve jointe à la notice historique sut l'abbaye de 
St-Mièhel due à M. P. Génard, qui sert d'introductiori au 4me volume de 
l'ouvrage intitulé : Inscriptions funéraires et monumentales ·de la province 
d'Anvers. Arrondissement d' Anvers. Quatrième volume. Anvers. Abbayes et 
couvents. 1 re pai·tie. An vers. Buschmann .  1 859. i n-4°. Cet ouvrage est en 
voie de publication . 

• 

1 740 ?  

N° 1 90. Plan intitulé : La ville et citadelle d'Anvers. A Paris chez le 
Sr Le Rouge ingr géographe du Roy, rue des Augustins. 

Avec une échelle , l' orientation et une explication des divers agrandisse-
ments de la ville. 

On y voit encore les murailles et les tours Ie long de l 'Escaut. 
Une partie des noms des rues est en français et une partie en flamand. 
Dans Ie coin supérieur, à droite, est la carte du  Marqttisat du.St-Empire-

d' Anvers. ' · 

Larg. Om465 , haut. Om31 5.  
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Fait partie de I' Atlas intitulé : Recueil contenant des cartes nouvelles 
dressées sur des morceaux levés sur les lieux et les mémoires les plus 
nouveaux dédié à Monseigneur le comte d'Argençon ministre de la guerre. 
A Paris. Par et chez le sr le Rouge ingënieur géographe du Roy rue 
des grands Augustins vis-à-vis le panie1· fleuri. Avec approbation et 
privilè,qe du Roy. 1742. Un vol. in-folio. 

1 746. 

N° 19L Plan intitulé : Attaqttes de la citadelle d'Anvers en May 1 746. 
A Paris chez le Sr le Rouge rue des Attgustins. 

Avec une échelle. 
Ce plan se borne à la ciladelle : les bàtiments. à l ' intéri�u·r n 'y sont pas 

indiqués. 
· · 

Larg. om22 , haut. omao .. 
Se trouve dans Ie mêm� ouvrage que Ie précédent. 

1 746. 

N° 192. Plan intitulé : Plan des altaqttes d'Anvers en 1746. Lattré 
Paris sculp. 

A gauche de la gravure on a figuré un pont en planches, d'une seule arche, 
jeté sur l'Escaut : Ie titre se trouve inscrit sur ce pont. En dessous pas
sent des enfants nus , en bàteau , do.nt l 'un i ndique Ie Nord du doigt. 
Au-delà du pont est une porte contre laquelle s'appuie une échelle qui 
porte des divisions pour les mesures de longueur. Les attaques contre la 
citadelle y sont indiquées. 

' 

Sur la même feuille est une Partie de la citadelle avec les attaques , en 
plus grande proportion ,  avec une échelle. 

Larg. 0"'30, haut. Om205. 
Se trouve dans l'ouvrage intitulé : Plans et journaux des sièges de la 

dernière gtterre de Flandres , rassemblés par deux capitaines étrangers au 
service de France. (<l'Illens et Funck). Strasbourg. 1 750. Un yol . in-4°, 
page 45. 

1 746. 
N° 193. Plan intitulé : Plan de l'attaque de la citadellé d'Anvers , en 

Mai 1746 . 
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Lith. royale P. Degobert, Bruxelles. 
Avec une échelle et une légende pour le travail de chaque nuit. 
Ce plan ne donne que la citadelle et la partie du terrain avoisinant sur 

lequel se son t étend ues les attaques. 
Larg. Om305 , haut. Om23. 

Se trouve dans l'ouvrage intitulé : Histoire , etc. de la ville d'Anvers, 
par E .  Le Poittevin de la Croix. Anvers. 1847. Pag. 427 .  

1 747. 

No 193bis. Plan intitulé : La ville de Anvers. Harrewyn fecit. 
Avec les armoiries du marquisat. 
On voit dans un coin une vignette représentant Druon tenant la main du 

géant Antigon qui est étendu à terre. 
·Larg. Om135, haut. Om1 1 .  

Se trouve dans l'ouvrage intitulé : Antverpia Christo nascens et C1'escens, 
par J . C .  Diercxsens. Anvers. 1 747 à 1 763. Sept volumes in-12°. 

1 753. 

N° 194. Plan intitulé : G1·ondtekening de1· stad Antwerpen. Bladz. 267. 
Avec une l'O$e des vents, une échelle et une légende de 27 numéros pour 

les édifices, etc. 
Ce plan s'étend sur la rive droite depuis Ie fort du nord jusqu'à la 

citadelle ; la rive gauche s'y trouve aussi. 
Larg. Om195, haut. Om15. 

Se trouve dans l 'ouvrage intitulé : Ifedendaagsche histotie of tegenwoor
dige staat van alle volkeren , etc" par Salmon. Traduit de l'anglais par 
Van Goch. Amsterdam. Isaac Tirion . 1 736 à 1 753. Vingt volumes in-8°. 
Tom. X. Pag. 267 . 

1 786. 
N° 195. Vue intitulée : Vue de la ville d' Anvers. Gezicht van de stad 

Antwerpen. 
Cette vue est prise de la rive gauche de l 'Escaut : on voit au premier 

plan les fortifications de la Tête de Flandre. Au-delà de l'Escaut la ville se 
déroule. 

Larg. 001255, haut. Om13 .  
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Se trouve dans l 'ouvrage inlilulé : Les délices des Pays-
0
Bas ou desc1·ip

tion historique et géo,qraphique des 1 7  provinces Belgiques. Septiéme 
édition .  Anvers. 1 786 . Cinq volumes in-12°. Tom. I.' Pag. 21 7 .  

1802 ? 

N° 196. Vue intitulée : A1wers. Dëpt des deux Nèthes. 
C'est une vue des quais ,  prise de la tête de Flandre. 

Larg. OmU, haut. 01n085. 
Se trouve dans l 'ouvrage intilulé : Voyage dans la ci-devant Belgique, et 

sur la 1·ive gauche du Rhin , orné de 13 cartes, de 38 estampes, et accom
pagné de noles instructives, par J. B. J. Breton pour la partie du texte ; 
Louis Brion, pom· la partie du dessin ; Louis Brion père, pour la pm·tie 
géographique. Paris. 1802. De?x volumes in-8°. Tom. I. Pag. 76. 

1803 ? 

N° 19{)bis . Vue intitulée : Vue de la ville d'Anvers prise du cöté de la 
tête de Flandre , dédiée lt Son Excellence le Vice-amiral Decrès, Grand 
Of!icic1· de l'Empire, Inspecteur-général des cotes de la Méditcrranée, chef 
de l'une des Cohortes de la Legion d'honneur, Ministre de la Marine et des 
��a. -

' Dessiné d'après nature 7iar Fleury. Coqueret sculp. Wexelberg aqua 
fortis. /Jiposé à la bibliothèque. 

Cette vue est prise de la tête de Flandr�. Au premier plan des personna
ges, en costume du ternps, sortent d'une chaloupe ; près de 111, sur l'Escaut, 
un navire de guerre , plus Join d'autres navires , et au dernier plan la ville. 
Gei le-ei est peu exactement représentée. Les établissements ordonnés par 
Napoléon ne sont pas encore construits. 

Larg. Om73, haut. Om48. 
Fait partie de Ja collection de J'auteur de cette notice. 

1 803. • 

N° 197 .  Vue inlitulée : Entrée de Napoléon-le-Grand et son auguste 
épouse dans la ville d'Anvers le 18 Juillet l' an 1 803, dédiée à Sa Majesté 
l'impératrice et reine par son très-humble et très-obéissant serviteur et 
sujet J. J. Vandenberghe. 



- 104 -

Gravé par J. J. Vandenberghe , d'après une esquisse peinte par 
M.r ·J. Van Brée. Déposé à la bibliotheque impériale. lmprimépar Bassand. 

Le� armoiries de !'empire se trouvent en dessous du plan , au milieu du 
titre. Au centre de la gravure, au premier plan, est la barque ou Bonaparte 
se tient debout ; Joséphine est assise à l'arrière avec deux autres dames. 
Cette barque aborde au quai appelé anciennement Bierhof. Le préfet s'avance 
avec les clefs de la ville. A droite on voit la porte par ou doit entrer Ie 
premier consul , porte qui se trouvait vis-:-à-vis de la rue du Trèfle ; à 
gauche est l'Escaut. Dans Ie fond on découvre l'église Ste-Walburge et 
la grue. 

L:irg. Om90 , haut. Om56. 
Cette gravure est encore dans Ie commerce. Le tableau de J. Van Brée, 

dont il est question ici, se trouve au m1,1sée de Versailles. 

1803. 

N° 198. Vue intitulée : Arrivée de Napoléon, premier consul, à Anvers. 
C'est aussi une reproduction du tableau de J. Van Brée , mais les parties 

extrêmes à droite et à gauche ne s·y trouvent pas reproduites. 
Larg. om15, haut. OmfO. 

Se trouve dans l'ouvrage intitulé : Histoire du consulat et de l'empfre , 
par M. Ad. Thiers, etc. Bruxelles. Wahlen. 1845-62. Six volumes in-8°. 
Tom. I.  Pag. 622 . 

1 806 ? 

N° 199. Plan intitulé : Plan de la ville d' Anvers. 
T. CUment del. J, J. V. D. Berghe sciûp. Se vend, à Anvers, chez Allebé, 

imprimeur, rue Bonaparte , n° 702. 
Avec une échelle , l'orientation et une légende de 234 n•• pour les 

portes , places et marchés , églises , édifices publics , canaux , etc . ,  àug
mentée de a à p pour Ie chantie� de la marine , Ie bassin et les quais. 

Le petit bassin figure seul sur ce plan : les deux bassins ont été con
struits tous deux en 1806. 

Larg. Om505, haut. Om325. 
Se trouve aux Archives générales du royaume, à Bruxel les. 
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1 806 . 

N° 200. Plan intitulé : Plan itinéraire d'A n'vers (A11 twerpe11) Pl. IV. 
J. B. D. B. del. Jne C0e Maillart scrip. 
A vee une échelle et une  rose des vents. · 

Ce plan s'étend jusqu'à Berschot , au chateau de Wilryck ,· à celui de 
Berchem - et au Dam, sur Ia rive droite , et jusqu'à la Tête-dc-Flandre, 
sur la rive gauche. 

On y voit Jes nouveaux bassins et les chantiers de Ia marine, qui viennent 
d'être construits. 

Des lettres placées à cóté des édifices , etc. renvoient au tex te. 
Larg. Om1 0 ,  haut. Om155. 

Se trouve dans l 'ouvrage intitulé : Guide des étrangers ou itinéraire de 
la ville d'Anvers ; avec 1tn plan topographique P,ublié par J. B. De Bouge. 
Bruxelles. Weissenbruch. 1 806. Suivi de la : Description d1t cours de 
l'Escaut occidental, etc. Un volume in-8°. 

1 81 0 ?  

NÓ 200bis, Vue sans titre d u  canal d e  l 'Ancre et des environs. 
Smnpt. Le Poittevin de la Croix. Dien sculpsit. 
Avec une Iégende de 7 numéros. 
C'est une vue dans la longueur du canal de l 'Ancre , prise près <les 

remparts. On voit dans Ie lointain la maison hanséatique. 
Larg. Om21 , haut. Omt 35. 

Fait partie de la collection de M. J. Linnig, à Anvers . 

1 81 3 ? 

N° 201 . Plan intitulé : Plan de la ville et citadelle d'Anvers renommée 
tant pour la bonté de son port que pour le grand commerce q1ti si faisait 
autrefois et pour la beauté de ses édifices. La citadelle est des plus fortes 
du monde construite en 1 543 t sous le reigne de Philippe second Roi 
d' Espagne. Se vend à An vers chez Jouan libi-aire Place-Verte , N° 727. 
Déposé à la direction générale de l'imprimerie et de la librairie. 

" 

' Erreur : la ciladclle rlalc de 1 56 7 .  Cela provicnl de ce qu'on a copié Ic titre du 
plan de 1 7 1 1  qui porle la mêmc erreur. 

1 0  



• 

- 106 -

Échelle de 1 '  à 6660 . Avec un : Renwi des rues qui n'ont pu être 
écrites dans le plan , et une lis te des paroisses et succursales. Il y a quelques 
erreurs dans les numéros de renvoi du plan . 

L'église Ste-Walburge , démolie en 181 3 , n 'y figure plus : !'ancien 
thé.àtre y figure encore ; Ie nouveau date de 1 829. Le béguinage , dans la 
rue Rouge, est démoli. 

Les travaux ordonnés par Napoléon pour la création d'un arsenal , de 
chantiers de construction et de bassins , venaient d'être exécutés lors de 
la confection de ce plan . On n'a pas même encore figuré l'écluse placée en 
1 8 1 1  à l'entrée du port d'éch�uage. 

Larg. Om57 , haut. Om385. 
Fait partie de la collection de M. Ie capitaine Dejardin .  

1813 ? 
N° 202. Vue intitulée : Vue d'Anvers prise de la batterie de l'empereur. 

Garneray pinxit et sculp.1 A Paris chez Basset , rue St-Jacques , n° 64 . 
Déposé. 

Cette vue est une  des rares vues prises du nord de la ville. La batterie 
impériale était située entre la porte de Slyk et l 'Escaût. On voit dolle au 
premier plan Ie petit bassin , qui longe cette batterie , ayant à gaucbe la 
maison Hanséatique à droite l'Escaut ainsi qu'un petit bàtiment à l'en
trée du bassin .  Derriêre , domine la cathédrale. 

Larg. Om455, haut. Om325. 
Est encore dans Ie commerce. 

1823? 
N° 203. Vue intitulée : Port d'Anvers. 
Le Ch.er de La Barriè'l'e del. et (' . Lith. de Dewasme et comp. 
C'est une vue des quais prise du milieu de l'Escaut , au sud de la ville. 

L'ancienne abbaye de St-Michcl est au premier plan , à droite : l'église de 
Notre-Dame se voit plus loin.  

Lar.g. 0'"215, haut.  Om155. 
Se trouve dans l 'ouvrage intitulé : Collection historique des principales 

vues des Pays-Bas, dédiée au Roi. Tournay. Dewasme et comp. Un volume 
in-folio. Huitième livraison ,  n° 4. 

1 828. 
N° �04. Plan intitulé : Plan de la ville et citadelle d'Anvers renommée 
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/ani pour la bonlé de son port que pour le grand commerce qui s'y faisait 
autrefois , et pour la beauté de ses édifices. La citadelle est des plus fortes 
dn monde construite en 1 543 1 sous le t'eigne de Philippe second roi 
d'Espagne. 1 828. 

Dressé par L. Mullet'. Gravé par A lex. Mouqué à Brux.• bnprimée par 
J. Basée à Bruxelles. Anvers chez P. Tessaro marchand d'estampes rue 
des Tanneu.rs N° 1 3i 5. Déposé. 

Échelle de 1 à 8333. 
Avec l'indication des quatr� points cardinaux , de la longitude et de la 

latitude sur deux lig nes pointillées en croix qui traversent e plan. I l  y a 
aussi une l iste de renvois de 100 n uméros pour les nonis d'édifices et 
de rues qui n'ont pu être inscrits dans Ie plan , et une explication des 
signes employés. , 

Ce plan s'étend depuis Ie fort du nord j usqu'à la lunette de Kiel sur la 
rive droite , et comprend la Tête-de-Flandre sur la rive gauche. La 5e 
section n'y est pas représentée , ni Ie fort Carnot non plus. 

Larg. Om535, haut .  Om33. 
Fait partie de la collection de M. Ie capitaine Dejardin. 
Ce plan a été reproduit plusieurs . fois depuis , entre autres en 183 t 

(n° 214), en 1 832 (n°5 21 9 et 220), e n  1 844 (n° 276), et en 1 860 (n° 351 ) .  

1 829.  

N° 205. PJ.an intitulé : Plan de la ville d'Anvers. 
Avec une rose 'des vents. 
Il n 'y a d' indiqué sur ce plan que les canaux formant les fossés des 

d iverses e�ceintes de la ville, et quelques édifices. Des lettres de A à K et 
des chiffres de 1 à 4 7 renvoient à une  légende imprimée à part. Elle 
est spécialement faite pour indiquer les agrandissements successifs. 

Larg. 0011 5 ,  haut. Om1 0. 
Se trouve dans l 'ouvrage intitulé : Essai historique et topographique sur 

l' origine de la ville d' Anvers, et de ses premiers habitans ; par E. J. C .  
Marshall, avocat e t  m·chiviste de  la  ville d '  Anvers , dedié à la  régenle de 
cette ville. Anvers. Jouan. 1 829. Un vol .  in-8°. 

t Cette erreur a été corrigée sur la seconde édition de ce plan, gravée en 1 831  
(n° 214) : la date de 1 567 y est rétablie. Le titre de ce plan a été copié sur  celui du 
plan de 1 7 1 1  11ui contient la même erreur. (Lei suite à ttne prochainc livraiso11) . 



E X T R A  I T  
DE LA 

CORRESPONDANCE DE L'ACADÉMIE. 

La compagnie continue à entretenir des relations avec un grand 
nombre de savants et de sociétés d'histoire et d'archéologie . 
MM. Ie · chevalier de Schoutheete de Tervarent , Dejardin , Ulens , 
Je colonel Guillaume remercient la compagnie de les avoir admis 
au nombre de ses membres .  

Les académies de Rou�n, de Metz, de Picardie, de Normandie, 
etc . , envoient des bons pour retirer leurs publications." 

La Commission historique du département du  Nord offre les 
tomes 5 et 6 de ses travaux et demande en échange les Annales 
de notre compagnie. L'échange est accepté. 

La société d 'Émulation de Liége , Ia société des antiquaires 
de Picardie et cel le des sciences et arts de la province du Brabant 
septenfrional adressent à l' Académie les prcigrammes des ques
tions qu'el les mettent au concours. 

L'Académie reçoit ! ' annonce de la mort de M. Ie chevalier 
Alexandre du Mège , membre correspondant à Toulouse , l ' une des 
notabilités scientifiques et littéraires qe Fbnce , auteur d'impor
tants travaux archéologiques , décédé récemment à Toulouse. 

On lui a fait part également de la mort de M. Ie docteur 
Davreux, professeur de chimie à Liége, auteur de plusieurs écrits 
estimés , membre de différentes sociétés savantes , correspondant 
de notre Académie ,  chimiste très-hahile et archéologue distingué. 

L'Académie vient de perdre un autre de ses membres corres
pondants , M. �oquin-Tandon , membre de l ' Institut de France 
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(Académie des sciences) , et d'un grand nomhre d'autres corps 
savants. M .  Moquin , auquel ses savants ouvrages ont donné une 
réputation européenne , était non-seulement un profond naturaliste , 
mais il possédait également de vastes connaissances en archéo
logie. C'est à' lui qu'on est redevable de l ' introduction en France 
d(nouveau ver à soie qui vit sur l ' ailante en plein air. 

M .  Vander Heyden donne sa démission de secrétaire-perpétuel 
de la compagnie. Il sera pourvu à son remplacement à la première 
assemblée générale. 

- L'Académie a reçu depuis l a  dernière l ivraison Jes envois 
suivanls : 

1 .  Annales du Cercle archéologique de Mons , tome Ill .  
Mons 1 862 , in-80 :  

2 .  Journal de médecine , publié par  la  société des sciences 
médicales et naturelles de Bruxelles . Bruxelles, janvier, février et 
mars 1863. 

3 .  Revue de l'art chrétien, publiée par M .  ) 'abbé J. Corblet. 
Paris , 1 863, in-80 , les livraisons de janvier, fövrier et mars . 

4 . Verhandlungen des historischen Vereines van Oberpf alz 
und Regensburg. 1 862, in-80 ,  2 1 e  volume. 

5 .  Verhandlungen und Mittheilungen des Siebenbürgischen 
Vereins für Naturwissenschaften zu Hermannstadt .  1 862, in-8° , 
les l ivraisons de janvier à octobre. 

6 . Bulletin de la Commission historique du département du  
Nord . Lille, tomes V e t  VI des années '1860 et 1 862. 

7 .  Handelingen der jaarlyksche a.Zgemeene vergade1·ing van 
de rnaatschappy der Nederlandsche letterkunde , gehouden den 
19 jnny 1862 te Leiden . In 80 . 
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8 .  \Verken i1an het historisch genootschap gevestigd te 
Ut1·echt .  Kronyk. 1 862 . Blad 1-21 . 

9 .  I d .  Berigten , Vlle deel , 2e stuk. Blad 6-2'1 . 
1 0 .  Messager des sciences historiques de Belgique . 4e Livrai

son de 1862. 
1 1  . Bulletin de la  société archéologique de l 'Orléanais, no 41 . 

Orléans , 1 863 , in-80. 
· 1 2 .  Annales de la  société de médecine d' An vers , 1 863 , 

jan vier. 
1 3 .  Notice littéraire sur Jean de Condé , trouvère belge par 

M. Auguste Scheler. Bruxelles , 1 863 , 31 pp. in-80'.  
14 . Bulletin du Comité flamand de France. Tome 111 ,  janvier, 

février , mars et avril 1 863 , in-80. 
1 5 .  Journal de l'imprimerie et  de la librafrie en Belgique . 

1 862 , livraison de novembre et déccmbre. 
1 6  . Bulletin de I' Académie royale des sciences , dt<S lettres et 

des beaux-arts. Brux. 1 862 , no 1 1  et 1 2 . 
1 7 . Musée d'art et d'archéologie de Liége et des difficultés 

opposées à sa formation. Essai de tablettes liégeoises . Liége , 
1 862 , in- 120 , 3'Ze l ivr . 

1 8 . Rapport de l'institut médical universel, par M .  Ie doc
teur Levrat. Bruxelles. 1 863 , in-80 . 

1 9 .  Bulletin de l 'Académie royàle de Médecine de Belgique. 
1 863, no 1 et 2. 

20 . Annales de la Société de Médecine de Gand . 1 863 . Les 
livraisons de janvier et de février. 

21 . Journal de pharmacie , publié par la Société 'de pharmacie 
d'Anvers .. 1 863, les livraisons de janvier et février. 

22 . Etudes étymologiques. Le vcrbe français oter , par 
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M.  Scheler . Extrait de la Revue de l'instruction publique en 
Belgique . 

23 . Procès-verbaux des séances de la Commission royale pour 
la publication des anciennes lois et ordonnances de la Belgique .  
Bruxelles, 1 r  cahier, 1 862, in-80.  

24 . Verhandlungen des Vereins fiir Niederbayern. Landshut, 
1 862, in-80 ,  VIII , 1 e ,  2e, 3e et 4e parties. 

25 . Een woord over eenige Maost1'ichtsche belangen ,  door 
P. Regout. Maastricht ,  1 862, in-80.  

26 . Discours sur M. Philibert Vandenbroeck , par M. Ie  
chanoine De Ram .  Louvain , 1 862, in-80 .  

27 . Discours sur M. Jean Moeller , par I e  même.  Louvain , 
1 863, in-80 .  

28 . Mémoires et  docu,ments de l a  société savoisienne d'histoire 
et d'archéologie , tome VI , Chambéry , 1 862 , in-80 . 

29 . Mémoires ,!ie l '  Académie impériale des sciences , inscrip
tions et belles-lettres de · Toulouse , tome VI , Toulouse , 1 862 , 
in-80. 

30 . Bulletins de la  societé des Antiquaires de l'OuesL 
Toul ouse, 1 862 , in-80 . Quatrième trimestre. 

31 . Bulletin de la société d 'archéologie et d'histoire de Ia  
Moselle . Metz 1 862 , in-80. 

32 . Philip Verheyens verheerlyking . Beschryving der fees
telykheden welke te Verrebroeck , den 24 augusty 1862 ter 
gelegenheid der inhûlding van het borstbeeld i1an den Waesschen . 
ontleedkundige hebben plaets gehad, door L .  Hoornaert. 
St-Nikolaes , 1 863 , in-80 .  

33 . Bulletin de la société des antiquaires de Picardie . Amiens , 
1 862,  in-80 , les nos 2 ,  3 et 4. 
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34 . Programm und Statnt des hislorischen Vereins fiii' 
I 

Niedersachsen. Hanover , 1 858 , in-80 . 
35 . Zweiundzwanzigste Nachricht über den historischen 

Verein für Niedersachsen . Hanover , 1 859 , in-80 .  
36 . Mitheilungen des J{önigl. Sächs . Vereins für Erfor

schung und Erhaltung der vaterländischen Alterthümer. Dresden , 
1 842-'1857 , in-80 , dix brochures. 

37 . Bulletin du bibliophi le beige . Bruxelles , 1 863 , in-�o . 
Les l ivraisons de janvier à avri l . 

38 . Promenades en Belgique par M .  Alb. d'Otreppe de Bou
vette . Liége 1 863 , in 1 20 ,  la 38e livraison . 

39 . Bulletin de l ' inslitut archéologique liégeois .  Liége , 1 863 , 
in-80 , l a  3 livraison du 1tome V. 

40 . Archief: Vroegere en latere mededeelingen voomamelyk 
in betrekking met Zeeland , uitgegeven door het Zeeuws genoot
schap der Wetenschappen . Middelburg , 1 863 , in-80 . Vde stuk . 

41 . Zeitschrift des h istorischen Vereins für Niede1·sac/1sen , 
Hanover , in-80 . Les années 1 856 à 1861 . 

42 . Urkundenbuch des historischen' Vereins für Niedersa.ch
sen , Hanover , in-80 . Les années 1 859 èt 1 860. 

43 . Die Entwickelung der Stadt Hano·ver bis zum Jahre 
1369 , von Dr Grotefend . Hanover , 1 860 , in-80 . 

• 



SEA NCE  GENERALE D U  3 0  A VRIL 1 8 6 3 . 

Président : M. le Comte de KERCKHOVE-VARENT. 

Secrétaire : M. LE GRAND DE REULANDT. 

EXTRAIT DU PROCÈS-VERBAL. 

La plupart des membres effectifs sont pré sents. M. Ie major 
Casterman , du corps du gé nie , membre effectif , s'excuse de ne 

pouvoir prendre part aux travaux de la compagnie. 

Le procès-verbal de la pré cé dente sé ance. gé né rale est Ju et 

adopté . 
M .  Ie pré sident prend la parole et prononce Ie discours suivant : 

Messieurs , 

On se plaint beaucoup aujourd'hui de l'abaissement des carac
tères et des tendances matérialistes de notre é poque. Sans doute , 

cette plain te n' est pas sans fondement : trnp de faits viennent 

malheureusement la justifier. Mais quelle est la cause de l'é tat de 
choses qu'on signale , ou, pour mieux dire , du mouvement - car 

hé las ! nous marchons bien ré ellement dans ce sens , et chaque 

jour nous ré vèle quelque progrès nouveau - ? Que! est surtout Ie 
25 XX ' H 
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remède à employer ? lei les opinions sont nombreuses et ! 'on est 
encore loin de s'entendrc .  Pour ma part , Messieurs , je ne puis 
n i  ne veux entrer dans cetle rl iscussion : ce serail trop long et 
surtout trop peu archéologique .  Je n'ai pas d'ai lleurs la  prétention 
de résoudre une diftlculté qui , depuis tant d 'années déjà , occupe 
les esprits les p lus sérieux de notre siècle et <lont probablement 
la solution pratique est encore bien loin de nous. Je veux seulcment 
vous soumettre quelques réflexions sur un cóté de la question qui 
renlre dans vos travaux , c'est-à-dire appeler votre attention 
sur l 'heureuse influence que pourrait exercer , d 'après moi , 
dans l 'éducation de l a  jeunesse , l 'enseignement de l 'archéologie 
plus l argement appliqué . 

Une des faiblesses de notre époque et , en mème temps , un de 
ses p lus grands dangers peut-être , c'est ce que j 'appellerai l'orgueil 
du pré�ent. Il est reçu aujourd 'hu i ,  on Ie répète sur tous les tons, 
que notre siècle est un grand siècle : nous nous adressons lrès
volontiers ce compl iment chaque matin , et nous nous laissons al ler 
tout naturellement à prendre en profonde p i tié les hommes et les 
temps qui nous ont précédés. 

• Cependaht ,  dira-t-on , il est impossible de contester qu'au mil ieu . 
du mouvement scientifique de l '  époque , l 'histoire et 1 '. ::irchéologie 
n 'aient repris une grande et sérieuse faveur. On ne proscrit plus de 
nos jours les monuments du passé ; au contraire, on les entoure de 
respect et nous . sommes , par exemple , bien loin des temps ou 
!'on traitait de barbare tout ce qui appartenait au moyen-àge . • 

Tout cel a  est vrai : quoique très-infatué de l a  supériorité du 
temps présent , on  s'occupe beaucoup aujourd'hui du passé ; mais 
ce qui me paraît tout aussi vra i ,  tout aussi i ncontestabl e ,  c'est que, 
à part quelques hommes d'élite , quelques esprits indépeudants , 
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dévoués à l a  science , Ja  masse des écrivains cherche, avant tout ,  
à faire du neuf , d e  l ' intérêt , d e  l ' effet : on sait que J a  foule est 
curieuse de savoir ce que faisaient e� disaient les anciens, tout 
comme elle est curieuse de savoir ce que font et disent les 
Chinois, les Japonais, les I ndiens et même les sauvages de l 'Océan 
pacifique. On voyage dans Ie passé de la mème manière qu'on 
voyage dans J e  présent, pour déclarer, au  retour comme au départ, 
qu' on est bi en heureux , bi en fier d' être de son pays et de son temps . 
En d'autres termes, l 'étude du passé ne sert en généra l , à peu 
d' exceptions près , qu' à mieux ex alter 1' époque présenle. En co re 
une fois, l 'orgueil du présent ,  voilà ce qui nous domine el voilà ce 
qu'il nous faut combattre ; car l à  ou i l  y a orgueiJ ,  salisfaction de 
soi-même , l 'homme est bien près de se mettre au-dessus de tout '· 
et quand rhomme se croit tou t , l es principes ne sont plus rien . 

On peut i nvoquer p lus d 'un remède à 1 cette tendance , mais 
bornons-nous à ce qui nous regarde ; voyons ce que peut faire 
l 'étude du passé et , en particul ier , l 'enseignement de l 'archéologie 
pour l 'éducatlon de la jennesse. 

11 y a ,  nous en sommes con venus ,  une réactioi;t d'élude vers Ie 
passé , mais celte réaction - on peut je crois l 'affirmer - n'est 
pas encore bien réglée et n ' a  surtout pas produit, dans l 'enseigne
ment, les résultats qu'on pourrait désirer .  Jl est facile de s'en 
convaincre : il suffit d'examiner les faits . Je dis que la réaction 
vers Ie passé n' est pas en co re bi en réglée . En etfet , trois écoles 
sont en présence dans Ie monde scienlifique el littéraire. L'une , 
datant de ! 'époque de l a  renaissance ' attache une très-grande 
imporlance à ce que nous a légué l 'antiquité grecque et romaine , 
et souvent , trop souvent , el le ne se contente pas d'étudier celte 
antiquité , mais aussi elle en renouvel le ! 'esprit , les maximes et 

\ 
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jusqu'aux mreurs. Elle n'ose plus mépriser ouvertement Ie moyen
age , mais elle perd rarement l' occasion de Ie critiquer dans ses 
croyances , parce que ces croyances sont Je christianisme. Or , à 
peu d'exceptions près , cette école ne veut pas du  christianisme : 
el le préfère et doit préférer les idées païennes , qui s'accommodent 
beau coup mieux aux tendances matérialistes de notre époque , 
comme les mythes du polythéisme antique se conci l ient mieux avec 
les rêveries du panthéisme moderne, avec les enseignements de 
certaine philosophie se disant rationaliste , sans doute parce qu'elle 
aboutit , en définitive , à la négation de toute raison , du  principe 

I 
même de la raison . Absolument comme on voit , de nos jours ,. 
pas mal de gens qui s'appellent libérau.x , parce qu'ils sont les 
plus dangereux ennemis de la liberté . 

En face de cette première écol e , .toute pénétrée des traditions 
du paganisme , s'en présente une autre , non moins exclusive , qui , 
s'effrayant de ces tendances païennes, repousse avec horreur tout ce 
qui n'est pas ogival; el le  voudrait biffer de l'en�eignement l 'anti
quité gréco-romaine et ses reuvres ; à ses yeux , Ie paganisme , 
même dans la littérature , est un  serpent caché sous des fleurs , 
u n  ver rongeur qui , des livres , passe dans les esprits et les creurs , 
'et empoisonne sans retour les jeunes générations. 

Cette école est , en quelque sorte , l a  transition à une troisième 
plus exclusive encore , qui , au nom de l 'utilité , prétend rompre 
tout lien avec Ie passé , ses langues , ses idées , et procl ame 
hautement qu'il faut laisser !à les Grecs et les Romains ,  tout autant 
que Ie moyen-age , pour occuper la jeunesse de choses positives , 
pratiques , de peuples modernes , de langues vivantes , de mathé
matiques . 

Voilà , Messieurs , les opirtions extrêmes entre lesquelles flottent 



- 1 1 7  -

aujourd 'hui la science et l 'enseignement. On cherche à les concilier , 
on fait des concessions : on diminue un peu Ie latin et Ie grec , on 
augmente d ' autant les mathématiques ; on rapièce par ei , on 
rapièce par !à ; on veut contenter tout Ie monde et ! 'on n'arrive 
qu'à atfaiblir l'enseignement , à faire baisser Ie niveau des études 
et des esprits , et, par !à mème , cel ui des caractères . Mais y-a-t-il 
moyen de donner à l 'enseignement une organisalion plus rationnel le? 
Je crois qu'oui . Veuillez me permettre , Messieurs , de justilier mon 
assertiou , au risque de sorlir un peu de mon cadre .  

Les anciens disaient que Ie  commencement de loute science est 
de se connaître soi-même , et les anciens avaient raison. Cependant, 
nous mème , voilà ce que nous connaissons Ie moins. A peine 
rencontre-t-on un homme sur mil le qui sache se rendre compte un  
peu exactement des principaux phénomènes de la  vie . I l  semble 
vfaiment que ce soient là des mystères exclusivement réservés aux 
médecins. On sait du grec , du latin , des mathématiques , on parle 
des Assyriens et desCarthaginois, mais on ignore Ic siège , la destina
tion , souvent même Ie nom des organes les plus essentiels que ! 'on 
porte en soi ; on n'est pas moins ignorant de la  nature extérieure ·: 
on a appris par cceur tous les pays du  monde et ! 'on sait à peine 
reconnaître les fleurs que ! 'on cultive dans son jardin ou les oiseaux 
que ! 'on élève dans sa volière ; on a la tète farcie de noms propres 
et de dates qu'on débite à tort et à travers et, quand on se trouve 
en présence de quelque monument ancien , on 11e sait qu'en faire : 
on demande à quelle époque i l  appartient ; souvent même hélas ! 
on confond l 'ogive avec Ie plein 

_
cintre . Tout cela est-il logique , 

rationnel , pratique ? Quant à moi , je ne puis Ie croire. A _mes yeux, \ les grandes bases de l'enseignement sonl :�� 
passé. Voilà sur quoi i l  faut , dès que la  pensèe de ! 'enfant s'évei lle, 

. J  I / 

/ 
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porter son aclivilé. Voilà oü i l  faut nourrir son esprit et tremper 
so11 caractère . 

Il est incontestable ,  je crois , que la principale chose à faire 
dans l 'enseignement , c'est de meubler ! 'esprit de ! 'enfant de choses 
utiles , de lui faire aimer l 'étude en évitant ce qui peut l 'ennuyer ; 
de Ie faire travailler par lui-mème ; de ne Ie laisser ja mais oisif, 
sans cependant Ie fatiguer. Cela posé , je voudrais qu'o n  s'occupät 
d ' intéresser ,  Ie plus tot possible, ! ' enfant à la  nature , en lui donnant 
des notions d'anatomie, de physiologie, de botanique , de chimie , de 
physique, de zoologie , etc . On aurait ains1 l'avan.tage' d'exciter ses 
rétlexions, mème pendant ses récréations et ses promenades, et l 'on 1 pourrait parfaitement combiner eet enseignement avec celui des 
vérités__E�ligi!J\ls.es ; on y joindrait les premiers éléments d 'arith
métique , un peu de géographie et d'histoire .§!pte . Ceci condui-

........_ __ ..__ . ...-

rail !'enfant jusqu'à l 'entrée des huriiärntés . Dans cette seconde 
période seulement ,  commencerait l 'étude de la grammaire , travail 
abstrait , qu'en général on .fai t  beaucoup trop tot, et qui ,  pour 
réussir sans rebuter , suppose une certaine provision d'idées 
et la pratique acquise de la langue . Du reste , on s'altache
rait , dans cette période , à donner de l ' intérêt aux études classiques , 
en combinant l 'enseignement des langues et de l 'histoire avec l'étude 
des mreurs , des coulumes , des monuments , etc . Presque toujours, 
on fait de ces branches de véritables abstractions qui dégoûtent les 
jeunes gens .  On les surcharge de syntaxe , de prosodie , de chro
nologie , d'ana lyses de toute espèce , et ! 'on a grand soin de reje
ter l 'étude des antiquités , Ie peu qu'on en enseigne , à la fin des 
humanités , au lieu de la  faire pénét:rer partout pour animer 
l ' histoirc , l a  rendre en quelque sorte vivante sous les yeux des 
élèves . 
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Je Ie répète , les études grammaticales et tout ce qui est travail 
d'analyse se fait beaucoup trop töt , à une époque ou Jes jeunes 
gens ne peuvent pas en apprécier l 'uti l ité. On peut en dire autant 
d 'une bonne partie des mathématiques . On perd de vue que l a  
chose la  plus importante est d'a ltirer insensiblcment ! 'enfant vers 
l 'étude , de l'y habituer en l'excitant à réfléchir , à s'occuper sans 
fatigue , même en dehors des heures de travail .  Donnez-lui de 
bonne heure des notions des sciences naturelles ; tout l ' inléressera 
autour de lui : une feuille , un insecle , u n  oiseau , Ie feu , ! 'eau , Ie 
vent , tout ce qui l 'entoure attirera son attenlion .  Enseignez-lui de 
bonne heure l 'archéologie ; la moindre colonne , la  moindre pierre 
scul ptée 1 '  arrêtcra , Ie fera rélléchi r .  D' ailleurs en procédant 
de la sorte, vous ne ferez - que donner satisfaction et al iment à 
cette curiosité si naïve et si pleine de charme , qui pousse sans 
cesse ! 'enfant à demander • pourquoi ceci ? pourquoi cel a ?  • 

Serait-ce donc en vain que Ie Créateur aurait mis dans ! 'enfant 
cette aimable impatience de coilliaitre ëeq� i l 'entoure ? et n 'est-ce 
pas violer une véritable loi de notre nature que de répondre à ce 
puissant besoin d'expansion par d'ennuyeuses et pédantesques 
rêgles de grammaire ? 

Ainsi dorre, en satisfaisant à l 'un des plus remarquables penchants 
de la nature , on exercera ! 'enfant à la réflexion , on préviendra les 
réactions d 'oisiveté ; s i  fréquentes aujour.d'hui ; on élargira son 
esprit par un._(l douce et continuelle activité ; on l 'habituera à 
chercher par lui-même , à se rendre compte de tout ce qu'i l ren
contre , et on Ie préparera aux travaux plus sérieux qui l 'attendent. 
En même temps , on empêchera Ie développement d'une foule 
de notions fausses qui , une fois entrées dans l ' esprit de 
! 'enfant, s'y incrustent pour la  vie et exercent souvent la plus 
déplorable tyrannie sur ses idées et ses sentiments. 
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Pour ne parler que de l'histoire , n 'est-il pas évident qu'en 
l 'éclairant , à chaque pas , par l'archéologie , on donnera aux élèves 
des idées beaucoup plus complètes et , par conséquent , plus justes 
des hommes et des choses du passé ? Il ne faut pas oublier que , 
chez les enfants et les jeunes gens , l ' imagination travaille , même 
à leur insu et jusque dans les études les plus sérieuses . Parlez-leur 
des Grecs et des Roma ins , de leurs luttes , de leurs institutions ,  
eh bien ! i ls éprouveront Ie besoin de ·donner un corps à tout cela , 
de se figurer ces Grecs et ces Romains d'une façon ou d 'autre ; 
mais, si vous n'y prenez garde , i ls se les figureront sous les formes 
les plus chimériques , les plus fausses : ce sera un véritable roman 
qui compromettra leur jugement des faits et influera peut-être de 
la  manière la  plus défavorable sur toutes leurs études . C'est ainsi, 
du  reste , que bien des romans se sont introduits dans l 'histoire , 
romans que la critique la plus sérieuse a peine à en arracher. 

Pour ma part , j ' aimerais mieux donner moins de faits aux jeunes 
gens et moins de dates , mais plus de tableaux de mceurs , et leur 
mettre sans cesse sous les yeux tout ce que nous avons à notre 
disposition de monuments de l 'antiquité et du moyen-äge , médail
les , plans , gravures , monnaies , ustensiles , etc. , tout enfin ce qui 
peut faire image , aider la mémoire et faire compren.dre chaque 
époque dans ! 'ensemble de sa vie. 

En meublant de bonne heure !'esprit du jeune homme des 
souvenirs du passé , on l ' y  intéressera profondément : il compren
dra mieux que ce passé a eu ses grandeurs en hommes et en 
inslitutions ,  et il sera tenu en garde contre ce que j 'appelais , tout 
à l 'heure , l'orgueil du présent. 

Certes je ne prétends pas qu'on enseigne dans aucune école Ie 
mépris du passé , mais i l  n 'en est pas moins vrai , et cela résulte 
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tout à la fois de l ' enseignement , de l'éducation et des circonstances 
au milieu desquelles nous vivons , que la jeunesse moderne apprend 
à dédaigne� Ie passé pour ne s'intéresser qu'au présent .  Ce présent 
est exalté partout ; on célèbre ses progrès' , ses grandeurs , et, s i 
l 'on parle quelquefois de l 'avenir , c'est pour se vanter de ce 
qu'on lui léguera. 

Eh bien ! Messieurs , i l  en e�t des nations , des époques , 
comme des individus : i l  faut se défier de ceux qui se vantent. Le 
vrai mérite est modeste , l a  vraie grandeur est simple et agit 
simplement. Voyez les beaux génies du dix-septième siècle : i l s  
n'exaltaient pas sans cesse leur époque ; ils parlaient surtout fort 
peu d'eux-mêmes , mais ils respect aient , ils aimaient Je passé , i l s  
en élaient tout pénétrés , et  ils accomplissaient les plu� glorieuses 
choses sans presque s'en <louter . Leur siècle a élé celui des véri
tables grands hommes. Le nötre est celui des grands mots. 

Tächons , autant qu'i l dépend de nous , de réagir contre eet 
esprit d'orgueil qui nous envahit de toute part ; tächons d'inspirer 
à Ja jeunesse ce noble culte du passé , qui s'allie si bien aux éternels 
enseiguements de Ja religion et qui éleva si haut les hommes du 
dix-septième siècle .  Par là nous exciterons en el le Ie goût des 
grandes choses ; nous élèverons Jes caractères ; nous les prépareron s  
à Jutter contre cetle déplorable tendance qui attelle aujourd'hui 
tant de belles intelligences au  char de J'ambition ; qui , par l'espoir 
de parvenir , de faire leur chemin , les entraîne sur la  pen te de 
l 'égoïsme et de l'indifférence , au .bout de laquelle i l  n'y a, de 
quelque nom qu'on se pare , que servilité , décadence et desp<1tisme. 

Ce discours est vivement applaudi et l 'assemblée décide qu'il 
sera publié dans Jes annales de l'Académie. 
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- L'Académie procèdc à l 'élection d'un secrétaire-perpétuel en 
remplacement de M. N. J. 'VANDER HEYDEN , démissionnaire .  
M .  LE GRAND DE REULANDT est nommé à l 'unanimité des. voix , · 

moins une. Cet honorable membre remercie avec effusion ses 
collègues de l'honnehr qui lui est fait .  Cependant , il fait connaître 
que de nombreux travaux ne lui permettent pas d'accepter indé
finime·nt la charge <lont on vient de l' investir , et qu'il sera heureux 
lorsque 1 '  Académie voudra bien confier cette position difficile à u n  
membre qui puisse consacrer à cette mission tout son temps et 
tous ses soins. En attendant , il consent avec empressement à 
remplir ces fonctions, dont il s'acquittera en ayant toujours en vue 
la continuation de la prospérité et du succès de la compagnie . 

MM. BR'OECKX , PROOST , BELLEMANS et VERSWYVEL sont 
nommés membres de Ia commission des finances. 

M. VANDER HEYDEN , membre effectif , absent pour cause de 
maladie , est exempt de faire Ie rapport annuel sur les travaux de 
I'Académie , qu'il était charge de rédiger en sa  précédente qualité 
de secrétaire. 

L' Académie a reçu , depuis Ia publication de Ia dernière l ivraison 
de ses Annales , les envois suivants : 

1 .  Travaux de l'Académie impériale de Reims . Reims , 1 86 1  
in-80 , les nos 3 et 4 de l'année 1 859-1 860 e t  les nos 1 e t  2 
de 1 860-1 861 . 

De la part de la société française d'archéologie pour la conser
vation des monuments : 

2 .  Congrès archéologique de - France. XXVIIe session . Séances 
générales tenues à Dunkerque , au Main et à Cherbourg en 1 860 
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par la société française d' archéologie pour la conservation des 
monuments historiques . Paris , 1 861  in-80 . 

3 .  Congrès archéologique de France. XXVIIle session . Séances 
générales tenues à Reims , à l 'Aigle , à Dives et à Bordeaux en 
186'1 . Paris , 1 862 in-80. 

4 .  Annales de la société de médecine d'Anvers, 1 863 i n-8°. 
février , ,mars , avril .  

5 .  Journal de la société de pharmacie d'Anvers. Anvers , 
1 863 i n-80 .  avri l , mai .  

6 .  De la  société historique de l a  Souabe et de Neubourg : 
Sieben und acht und zwanzigster combinister Jahres-Bericht 
für die Jahre 1861 und 1862. Augsbourg 1 862 in-80 . -
Die Römischen Steindenkmäler, Inschriften und Gefäkstempel im 
Maximilians-MUizeitm zu Augsburg, beschrieben von M. Mezger . 
Augsbourg , 1 862 in-80 . 

7 .  Inventaire analytique et chronologique des chartes du 
chapitre de St . -Lambert à Liége , par M. Schoonbroodt. Li�e , 
1 863 in-4o .  

8 .  Journal de l'imprimerie et de la libraire en  Belgique , 
Bruxelles , 1 863 , les livraisons de  mars , avri l , et mai. 

De la  part de M. Ie  chevalier de Schouteete de Tervarent, membre 
correspondant à St . -Nicolas : 

, 

9 .  Recherches nouvelles sur le monument et la famille de 
Jean Ysebrant,  avec re liefs et dénombrement des seigneuries de 
la Moere , Walbourg , etc. St .-Nicolas , 1 863 in-80.  

De la  part du Cercle Archéologique du Pays de Waes : 
10 .  Annales du Cercle Archéologiqne du Pays de Waes. 

St.-Nicolas , 1 862 in-8°. Les deux premières livraisons du 
tome 1 ,  mai 1862 et ju in 1 863 . 
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1 1 .  Levensbeschryving van Philip Verheyen , ui tgegeven 
door de bestuerende Kommissie en de oudheidskundige kring van 
het Land van Waes . Sl. -Nikolaes , 1 862 , in-80 . 

1 2 .  Revue de l'art chrétien , recueil mensuel d'archéologie 
religieuse , dirigé par M. l 'abbé Jules Corblet . Paris , 1 8?3 in-80 , 
les nos de mars , avril , mai. 

1 3 . Annales de la Société de médecine de Gand , 1 863 in-80 . 
Livra"isons de mars et avri l .  

1 4. Journal de la Société des sciences médicales et naturelles 
de Bruxelles . Brux. 1863 in-80 , les nos de mars , avril et mai . 

1 5 . Revue belge, publiée par M .  Émile Nève. Bruxel les , 1 863 
in-80 mars , avril , mai. 

1 6 .  Bulletin de - 1 'Académie royale des sciences, des let tres et 
b eaux-arts de Bruxelles. Bruxelles , 1 863 in-80 .  

1 7 .  Bulletin de l 'Académie royale 'de médeLine de Belgique. 
Brux. 1 863 in-80 . 

1 8 .  Annalen des Vereins für Nassauische Alterthumslw,nde 
u.nd Geschichtsforschung. Wiesbaden , in-80 . siebentes Band, 
erste s  Heft. 

1 9. Mittheilungen an die Mitglieder des Vereins für Nas
sauische Alterthumskunde und Geschichtsforschungen. Wiesba
den . Januar 1 863 , Ie no 2.  

20 . Der Bheinübergang des Feldmarschalls Blücher mit der 
Schlesischen Armée bei Caab am 4 janu.ar 1814.  Wiesbaden , 
1 863 in-80 . 

21 . Précis historiques, par Ie R .  P .  Terwecoren ,  1 863 in-80 ,  
l es  livr. de mai  e t  juin" 

_ 

22. Messager des sciences historiques ou archives des arts et 
de la bibliographie de Belgique. Gand , 1 863 in-80 , la première 
livraison. 
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23. Bulletin de l'Académie royale de médecine de Belgique , 
année 1 863 , lome VI , no 4 ,  5 ,  6 . 

24. Bulletin de l' Académie royale des sciences , des leltres et 
des ,heaux-arts de Belgique. Bruxelles , 1 862 in-80 , 32e année , 
2e séri e , les l ivraisons 3 ,  4 ,  5 du  lome 1 5 . 

25. L'Abbevillois du 1 5  mai 1 863 dans lequel on l i t : 

Les célébrités scientifiques qui sont venues à Abbeville les 1 1  , 12 et 
1 4  mai courant et y ont séjourné pour étudier la déconVfffte faite Ie 28 mars 
dernier par M. Boucher de Perthes , d'une màchoire humaine fossile dont 
les journaux anglais contestaient l'authenticité , sont : 

Messieurs , 

Milne Edwards , membre de l ' Institut , doyen de la faculté des sciences. 
De Quatrefages , membre de l ' institu t , professeur au M uséum d'histoire 

naturelle. 
E. Lartet , membre de la Société grologique de France , etc. 
A. Delesse , ingénieur des mines , professeur de géölogie à l 'école 

normale_ 
Le marquis de Vibray , membre de l ' Institut .  
E.  Hébert , professeur de géologie à la Sorbonne. 
J. Desnoyer , membre de l'Institut . bibliothécaire au Muséum d'histoire 

naturel le. 
L'abbé Bourgeois , professeur de géo1ogie au collége de Pont-Levoy. 
F. Garrigo u ,  docteur en médecine , membre de la Société géologique 

de Erance. 
Albert Gaudry , naturaliste au Muséum d'histoire naturelle. 
J. Delanoue , membre de la Société des antiquaires de France , etc. 
Alphonse Milne Edwards. 
Parmi les savants anglais , nous distinguons : 

Messieurs, 
Falconer . membre de la Société royale d 'Angleterre , de la Société 

géologique de Londres. 
Joseph Prestwich , membre de la Société royale d'Angleterre , de la 

Société géologique de Londres. 
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G. Busk , membre également de diverses sociétés académiques. 
Les savants des deux nations, voulant étudier à fond la question , sont 

restés deux jours à Abbeville en y consacrant tout leur temps. 
Procês-verbal de leur vérification a été dressé Ie

. 13 courant I l  en 
résulte que tous les membres de l a  Commission , Anglais et Français , 
ont reconnu à l'unanimité : 

Que la màchoire , trouvée Ie 28 mars par M .  Boucher de Perthes à 
Moulin-Quignon , est b ien fossile ;  

Qu'elle a été cxtraite par M .  Doucher de Perthes l ui-même d e  ce banc 
vierge ou non remanié ; 

Que les haches de silex qu ·on avait dites fabriquées par les ouvriers sont 
incontestablement anciennes. 

Ces savants des deux nations réunis en corps se sont rendus chez 
M .  Boucher de Perthes pour lui annoncer ce résultat et lu i  offrir leurs 
félicitations. 

On ne peut trop applaudir au soin scrupuleux que ces hommes si h�ut 
placés ont apporté à cette étude, intéressant si fort notre histoire et con
firmant tout ce que la tradition nous dit du déluge biblique et de l 'existence 
de l 'homme à !'époque ou ce grand cataclysme a changé la surface terrestre. 

Les membres anglais de la commission , et nous l es en remercions , ont 
montré un  véritable dévouement à l a  scienee en quittant leurs affaires et 
en traversant l a  mer pour venir s'adjoindre aux professeurs français et 
les aider de leurs l umières. La cordialité la plus franche , la bonne foi et 
l'impartialité qu'ils ont montrées dans la d iscussion , sont au-dessus de 
tout éloge. De l'avis de tous ceux qui  ont assisté , à Paris et à Abbeville , 
à ces conférences admirablement dirigées par l ' i l lustre doyen de la Faculté 
des Sciences , M. Milne Edwards , à qui la présidence avait été u nanime
ment dévolue , M. Ie docteur Falconer , Ie grand paléontologiste d '  Angle
terre , MM.  Prestwich et Busk dont tout Ie monde connaît aussi les beaux 
travaux , s'y sont fait beaucoup d'honneur. Notre ville doit donc être fière 
de la réunion dans ses murs . de  tant d'hommes si j ustement estimés en 
France comme en Angleterre. 

Le 14 , M. de Cailleux , membre de l 'Institut , ancien directeur général 
des musées , M .  Ie professeur Edouard Collomb , minéralogiste bien connu, 
M. Hébert déjà venu aux délibérations du 12 , et d'autres notabilités 
parisiennes dont nous regrettons de ne pas savoir les noms . enfin une partie 
des élèves du savant professeur de la Sorbonne , sont arrivés et ont visité 
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nos bancs devenus  si célèbres , et les galeries non moins connues de 
1\1 .  Boucher de Perthes. 

On voit que cette découverte de l'homme antédiluvien qui , dans 1 
d'autres temps , serait restée inaperçue , est devenue une véritable solen
n ité scientifique . 

26 . A nnuaire de l' institut des provinces , des sociétés savantes 
et des congrès scientifiques. Seconde série , 4e volume , Caen 
1 862, i n-80 . . 

27. Mémoire de la, Société impériale ai·chéologique du midi 
de la France , établie à Toulouse en 1831 . Toulouse , 1 860 
n-4o, les 7 et 8 livraisons .  

28 . ll!fémoires de l'Académie impériale des sciences , arts et 
belles-let tres de Caen . Caen , in-80 , les années 1 860 , 1 861 et 
1 862 .  

29.  Rapport sur  le  concours du prix fondé par  le docteur Le 
Sauvage , par M .  Roulland , Caen , 1 862 in-80 . 

La question proposée était celle de l a  chaleur animale , ses 
causes , ses sources , ses phénomènes , les diverses théories données 
pour l 'expliquer etc. , etc . •Le prix n ' a  pas été adjugé ,  mais quatre 
concurrents ont obtenu des mentions honorables ' ce sont : les • 

docteurs Faget ,  à Caen ; Robert de Latour , à Paris ; Marey ,  
à Paris e t  Joro da  Camara Leme , à Madère. 

30 .  Nouveaux mémoires de la Société du Bas-Rhin. Stras
bourg , 1 861  in-80 . Ie 3e fascicu l e  du tome I .  



L A  C H I R U RG I E  

DE MAÎTRE 

J E H A N  Y P E R M A N  
PUBLIÉE POUR LA PREMIÈRE FOIS  

PAR 

M. C. BROECKX , 
BIBLIOTHi:CAIRE-ARCHIVISTE DE L'ACADÉMIE . 

L'histoire de la médecine beige avant Vésale est 
peu connue. Gelui qui croirait que l_a Belgique n'a 
possédé aucun médecin remarquable avant Ie 
créateur de !'anatomie serait dans une grave 
erreur. La Flandre , qui marchait alors à la tête 
de la civili sation , qui possédait la  franchise des 
communes dès Ie douzième siècle , a produit, sans 
aucun doute, plusieurs médecins <lont les ouvrages 
méritent de fixer l'attention des savants. Plus tard 
l'enseignement de la  naissante faculté de Louvain 
jeta assez d'éclat pour prouver que les sc1ences 
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médicales étaient cultivées aussi bien en Belgique 
qu'à J 'étranger. Toutefois , nous devons convenir 
que la figure qui domine toute la médecine belge 
avant Vésale est celle de J ehan Yperman , chi
rurgien du quatorzième siècle. 

Pendant son séjour  à Paris Ie docteur Carolus 
a compulsé les bibliothèques de la capitale de la 
France. Il a eu Ie  bonheur de découvrir plusieurs 
manuscrits flamands de médecins du  quatorzième 
et du quinzième siècle. Il s'adressa à M. A. Vanden 
Peereboom , ministre de l'ln térieur , afin d'être 
autorisé d'en faire la  copie pour Ie gouvernement 
beige. Il est à espérer que ce haut fonctionnaire , 
qui semble animé des meilleurs sentiments pour 
Ja littérature flamande , chargera un jour M. Caro
lus de faire connaître ces trésors ignorés de la 
médecine beige avant Vésale. Il serait à désirer 
aussi que notre gouvernement imposàt aux jeunes 
médecins, qui voyagent aux frais de l'État , la tàche 
de compulser les bibliothèques publiques des villes 
qu'ils visitent. Ces recherches feraient retrouver 
sans doute un certain nombre de manuscrits fla
mands , traitant de l'art de guérir. Il n'est pas 
douteux qu'alors une  main habile pourrait élever 
bientöt un monument considérable à la médecine 
nationale antérieure au seizième siècle. 

Pendant  que M. Carol us compulsait les dépóts 
25 XX 
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de manuscrits de Paris , M .  Ch . Darernherg , 
meinbre de l' Institnt , reçut en commnnication 
un manuscrit flamand qui se trouve à Ia bibl io
thèqu e  du · collége de St-Jean-Baptiste à Cam
bridge , · sous le N° 19 A. Ce savant , dont j 'ai 
appris à connaître l' extrême complaisance , en 
informa M. Carolus et lui  permit d' en faire la  
transcription . Comme ce  manuscrit a une  haute 
importance pour l'histoire de la chirurgie flamande, 
n otre compatriote en fit part à M. Ie ministre 
Vanden Peereboom , , qui le chargea d'en faire 
une copi e pour la  bibliothèque royale de Bruxelles. 

Ce fu t en 18.59 que M. Daremberg me signala 
l 'existence du manuscrit de Cambridge. Peu de 
temps après je m'adressai à M. Sylvain Vande 
Weyer , ministre plénipotentaire du roi des Belges 
près de S. M-. la reine d'Angleterre , afin d'en 
obtenir , à mes frais , une copie. M. !'ambassadeur 
me répondit qu'il s'empresserait de satisfaire à ma 
demande. Après six mois d'attente j 'écrivis une 
l ettre de rappel , qui resta sans réponse. J'attendis 
encore six mois et j 'adressai une seconde lettre 
de rappel ; même silence de la part de M. J 'am
bassadeur. Jusqu'à ce jour M.  Vande Weyer 
n'a pas ·encore cru devoir répondre à son ancien 
compagnon d'études de l'université de Louvain ; 
tant est vrai !'ancien adage : honores mutant mores. 
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Lors de la fête de l'inauguration du buste du  
professeu r  Philippe Verheyen , I e  24 août 1862, à 
Verrebroeck , oû j' eus l 'honneur de représenter 
l' Académie royale de médecine de Belgique , M. Ie 
Ministre de l'intérieur me fit la gracieuse offre de 
mettre à ma disposition la copie de la  chirurgie 
de Jehan Yperman et m'engagea à la publier. 
J' acceptai avec reconnaissance cette proposition et 

, je satisfais aujourd'hui au vceu exprimé par ce haut 
fonctionnaire. 

· 

Il ne m'a pas paru inutile de résumer briève
ment les détails que quelques-uns de nos com
patriotes ont recueillis sur le père de la chirurgie 
flamande et sur les trois copies connues de eet 
auteur. A cette fin j 'ai mis à contribution les 
travaux que MM. '  Willems 1, Carolus 2, Snellaert 3, 
Gheldhof 4, Guislain 5 et Diegerick 6 ont publiés 
sur ce sujet. 

Jehan Yperman , que M. Carolus appelle à juste 
titre le père de la chirurgie flamande , naquit à 

• Catalogus Bibliothecre Hulthem.anire, lome VI , page 45-50. 
• Annales et Bulletin de la Société de médecine de Gand , 1 854, lome XXXII et 

préface de la copie du manuscrit de Cambridge. 
id . id .  id, 1 854 tome XXXII et 18ö0 lome XXXVlll. 
id . id. id. 1 854 , tome XXXII. 
id. id. id. 1 854 , tome XXXII. 

• M• Jehan Yperman, le père de la chirurgie flamande (1297-1529). Lettre à M. Ie 
chanoine Carton , président de la société d'Émulation pour l'étuile de l'histoire et des 

antiquités de la Flandre Occidentale. Bruges , 1 859. In-8°. 
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Ypres ou fu t, , au  moins, fils d'm1 poorter Je cette 
vi l le .  La <late de sa naissance n'est pas exactement 
connue, mais il est probable qu'il vit Ie jour pendant 
Ie dernier quart du treizième siècle.  Il étudia la 
chirurgie à Paris sous Lanfranc de Milan qui 
enseignait en 1295 , avec éclat , dans cette école 
célèbre. 

Les recherches de MM. Gheldhof et Diegerick 
prouvent que cette supposition de M. Carolus est 
fondée. En effet , la première mention que ces 
infatigables investigateurs de l 'histoire nationale 
ont trouvée d'Yperman se lit dans les comptes 
de la ville d'Ypres de 1297. Il s'y trouvè renseigné 
(comptes avec diverses personnes) comme ayant reçu , 
pendant . cette année , de trimestre en trimestre , 
quatre payements de cinquante sols parisis chacun .  
A cette époque on ne  le  nommait pas encore maître 
Jehan Yperman, mais simplement J ehan Yperman . 

. Dans tous les comptes postérieurs , on lui donne 
partout Ie titre de maître , d' ou l '  on peut con cl ure 
q u' en 1297 i l  n' était pas en co re chirurgien. 
On peut donc supposer que les sommes qui l ui · 

furent allouées pendánt cette année , Ie furent 
à titre de gratification ou de subside pour l'aider 
à continuer ses études chirurgicales à Paris. 
En. outre , ce subside accordé à Jehan Yperman ne  
figure pas , aux comptes des salaires , mais aux 
comptes avec diverses personnes , et c' est précisément 

1 . 
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cette espèce de comptes qui porte toutes les grati
fications, subsides, récompenses et autres dépenses 
de cette nature. De tout�s ces données, M. Diegerick 
croit pouvoir conclure que J ehan Yperman est né 
à Ypres, parce qu'il est douteux que les échevins 
lu i  eussent alloué un subside , s'�l n'avait pas été 
originaire de cette ville. 

· En 1303 ou 1304, J ehan Y perman termina ses 
études chirurgicales à Paris. De retour dans sa 
patrie , il commença par pratiquer à la campagne , 
dans les environs d'Ypres ,  comme il nous l'apprend 
dans sa chirurgie. Dans le courant de la même 
année , il devint chirurgien de !'hospice de Belle. 
Ceci ressort des comptes de la ville d'Ypres. A cette 
année on lui  donna Ie titre de maître Jehan Yper
man, comme on Ie trouve mentionné non pas au 
compte avec diverses personnes , mais à celui des 
salaires. 

· Au même compte , on trouve la mère et la sceur 
d'Yperman, comme attachées à l'hópital de Notre
Dame (l'ospital sous le marchiet), l 'une et l'autre aQ 
traiternent de six liv.res parisis par an , tandis que 
Jehan ne jouissait encore que d'un traitement de 
quatre livres par�sis. 

En 1317 son salaire fut porté à six livres. 
Ce ne fut qu'en 1318 qu'i l  vint s'établir à Ypres , à 
Ia demande des échevins qui l ui accordèrent de 1..:e 
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chef une gratification annuelle de dix livres parisis, 
somme supérieure à celle qu'il recevait pour son 
service à !'hospice de Belle pour ce , qu'il demeure 
en la ville. '  Ces deux allocations lu i  furent payées 
égale,ment les années suivantes. 

Oû. demeurait Jehan Yperman ? En 1324 il 
habitait dans la  rue du Sud (actuel lement rue de 
Lille). Il · est probable ,  ajoute M. Diegerick ) qu'il 
occupait dans cette rue une maison à cóté de !'hos
pice de Belle ou, au moins , à proximité , car c' était 
chez lui  que se réunissaient les échevins , pour 
traiter des intér�ts du dit hospice. Il recevait de ce 
chef une indemnité de huit livres par an pour Ie 
lieuwage del cambre. 

En 1325 , lors des démêlés des Brugeois avec 
Ie comte de Flandre , Louis de Crécy, les Yprois 
mirent une petite armée en campagne ; Y perman 
y fut chargé du service chirurgical et reçut de ce 
chef une indemnité de huit livres, quatre sob parisis. 

I 
Ainsi, si Jehan Yperman mérite Ie nom de père de 
la chirurgie flamande ,  les officiers de santé de l ' ar" 
mée beige peuvent Ie considérer comme un de leurs 
pl us glorieux prédécesseurs dans Ie moyen age. 

11 faut  qu'il se soit distingué p-ar son amour de 
l'humanité puisque, en 1327, le magistrat l ui accurda 
encore une indemnité de huit livres, quatre sols 
parisis pour soins donnés aux pau vres. 
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Le compte de 1329 est Ie  dernier oü il est fait 
mention de J ehan Y perman ; ceux de 1330 et 1331 
manqu�nt aux archives de la ville. En 1332 on 
trouve à la rubrique ordinaire : à maitre Henri le 
Bril pour warder et guarir les ma lades del ospital del 
Belle." 6 l ivr. C'est donc à l 'année 1330 o u  1331 , 
qu' on peut reporter , sinon la mort de J ehan 
Yperman , a u  moins sa retraite o u  la cessation de 
ses fonctions à l'hópi tal de Belle', fonctions qu'il 
remplissait depuis 1304. 

M.  Diegerick a· trouvé dans les comptes que la  
mè_re et la samr étaient en service à l'hópital de 
Notre-Dam� et  qu'elles recevaient de ce chef un 
traitement de6 livres parisis, chacune. Elles ne com
mencent à figurer au compte des salaires qu'en 1304, 
c'est -à-dire à l'année de l'admission de Jehan à 
!'hospice de Belle ; la sceur continu e  à y figurer jus
qu'après la  mort ou Ia. retraite de son frère , c'est-à
dire j usqu'en 1332, tandis que Ie nom de la mère 
ne s'y trou ve qu'une seule fois, en 1304. Elle mourut 
cette même année ou au commencement de I 'année 
suivante , car sa fille , qui , en 1304 ,- s'y trouve au 
róle sous le nom de Katheline , fille Katheline 
Ypermans , figure sur celui  de 1305 , sous la déno
mination de Katheline JADIS Katheline Ypermans. 

Dans J e  travail sur Yperman , de M. le docteur 
Carolus , on lit : « eet auteur nous apprend encore 

, 
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qu'i] composa son l ivre pour l 'usage de son fils, 
étudiant en chirurgie ; ce qui fait supposer qu'il 
était marié. Cependant, ses sorties continuelles con
tre les chirurgiens laïcs font croire qu'il était dans les 
ordres quand i l  a écrit son l ivre . » . Les archives 
de la ville d'Ypres ne contiennent aucune donnée 
positive à eet égard. Toutefois� M. Diegerick croit 
pouvoir assurer que Jehan Yperman n'appartenait 
pas au clergé , aussi longtemps du moins qu'il fut 
chirurgien de l 'hópital de Belle. 

Voici sur q uoi i l  s'appuie : « chaque fois que dans 
les comptes de cette époque figure un membre d u  
clergé (ee qui arrive fréquemment), i l  y est toujours 
mentionné avec une désignation particulière , soit 
un simple adjectif de respect ou de déférence , .soit 
par Ie mot pr�sbyter en abrégé. 

» Or , notre chirurgien n'y figure jamais que sous 
Ie nom de maistre Jehan Yperman. Il est possible , 
ajoute-t-i l , qu'en 1330 ou 1331 , il ait quitté !'hos
pice de Belle , pour se vouer à l' état ecclésiastique , 
ce qui arrivait fréquemment,  et que ce soit dans la  
retraite qu'il ait écrit son ouvrage pour l'instruction 
de son fils. » 

Après avoir prodigué à l'humanité les trésors de 
son art en sa qualité de chirurgien de l 'hópital de 
Belle et des pauvres , J ehan Yperman ren dit des 
services signalés à la science par ses écrits. Cfiose 
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singulière 1 ces productions ont échappé à tous Jes 
bibliographes , à tous les historiens et aucun méde
cin belge ou étranger n'en a soupçonné l'existence! . .  
Elles sont restées inexplorées durant l ' es pace · de 
cinq siècles 1 Chose étonnante pour un pays ou les 
sciences et les arts ont eu leur siége de prédilec
tion 1 A que1les causes faut-il attribuer ce déni de 
justice en vers un compatriote aussi remarquable ! 
Est-ce à cause de  l'idiome national dans lequel ses 
ouvrages ont été composés ? Mais on a bien connu 
les productions de son contempo'rain Jacques Van 
Maerlant. Est-ce à cause des annexions étrangères 
que notre pays a dû subir si longtemps. Oû 
bien faut-il accuser l'ins.ouciance de nos nationaux 
pour tout ce qui était production belge ? Quoi qu'il 
en- soit , ce ne fut qu'en 1818 que le célèbre 
bibliophile gantois, Van Hulthem, en découvrit les 
premières traces. Depuis, deux autres co pies en ont 
été retrouvées , l 'une par M .  Ie docteur Snellaert , 
I 'autre qui se trouve à la  bibliothèque d u  collége 
de St-Jean-Baptiste à Cambridge. 

La première de ces copies était alors en la posses
sion du collectionneur Richard Heber, à Londres, à 
la vente des l ivres duquel il fut acheté ; puis il passa 
à la bibliothèque de Bourgogne avec les autres 
manuscrits de Van Hulthem. Cel ui-ei n' étant pas 
parvenu à analyser Ie manuscrit, pria Willems de 
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l' examiner. Cel ui-ei , après un examen approfoudi , 
J e  lui renvoya avec une description détaillée. Voisin, 
rédacteur du catalogue de la bibl iothèque de Van 
Hulthem , ayant trouvé cette dèscription inêdite 
parmi les n-0tes de ce bibliophile, la publia dans Ie 
tome VI,  page. 45-50, de ce catalogue. M.  Carolus la 
traduisit en français dans la préface de la chirurgie 
de maître Jehan Yperman . 

Avant de faire connaître la description de 
Willems , il est utile de remarquer que le mànus
crit de la  chirurrfie de J ehan Y perman , avec un 
autre traité du même auteur (pièces 10 et 17) se 
trouve joint dans ce petit in-4° , sur parchemin , à 
quinze autres pièces flamandes. 

o: Ce manuscrit , sur parchemin , dit Willems , 
forme un petit in-4o , de 147 feuillets ou 294 pages , 

. . 

sans les feuillets de couverture. Le caractère graphi-
que en est du milieu du XIVe siècle, ·et nous verrons 
plus tard qu'il remonte à 1351 ; nous constaterons 
aussi qu'il est le produit d' une main beige, puisqu 'on 
y parle de la langue flamande , qualification

. 
exces

sivement rare à cette époque , et conséquemment à 
. remarque�. Ce livre a été copié sur des écri ts p lus 
anciens , comme on peut Ie prouver par plusieurs 
lacunès et par des vers absents que le copiste avait 
probablementl'intention de mieux remplir plus tard . 
L' écriture en est fort lisible ; l e  style et l' orthographe 
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en sont généralement réguliers et les abréviations 
rarement équivoques. Le double i est conslamrnen t 
écrit par ii et non par ij. Chaque page a,  pour ce 
qui concerne les vers , trois - colçmnes , et pour la 
prose deux colonnes ; chacune d'environ cinquante 
l ignes. Pour toute ornementation , il n'y a que des 
initiales en couleur rouge. 

Ce manuscrit a appartenu jadis à un certain 
GoDEFROID LEONYS , notaire et aromataire (phar
macien) à Malines , comme il conste par une anno
tation au feuillet de couverture à la fin. 

Q uant au contenu : c' est un recueil assez complet 
de pièces ou traités qui se rapportent à l'histoire 
naturelle (physiq ue) et à la médecine de l'homme , 
commençarlt par l'influence des astres et des planètes 
et finissant par !'anatomie et l a  chirurgie. A mon 
avis ,  on peut intituler ce recueil : Très-ancienne 
histoire naturelle {physique) belge de l' lwmme, au XI/Je 
et X/Ve siècle. 

La description de chaque pièce en fora mieux 
connaître Ie contenu. 

1 re Pièce. - Le feuillet 1 à 6 recto renferme : un 
Poème sur l'histoire physique de l'univers , qu'on a ,  
à tort , attribué . à certain frère GttERAERT ; i l  se 
compose de 1610 vers. On l' envisage cornmunément 
comme une suite au Naturen-Bloeme de VAN 
MAERLANT. B1LDERDYK , dans Ie lome III de ses 
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Tael- en Dichtkundige verscheidenheden , compare 
et décrit les quatre copies de ce poème, qui existent 
en Hollande et qui <l atent du XIVe et XVe siècle. 
On ignore Ie nom iet Ie séjour de l'auteur ,  mais il  
me paraît avoir été Brabançon , parce- -qtlil prend 
souvent la ville de Bruxelles , comme point de ses 
comparaisons astronomiques en opposition avec 
Rome. Peut-être était-il médecin , car il avance que 
sans la connaissance des planètes on ne saurait 
être bon physicien , c' est-à-dire médecin . Voici cette 
assertion : 

Hier om me sou de geen meester syn 
Woudi wesen goed fisicyn 
Hine soude van astronomien leren. 

Il me paraît aussi vraisemblable q u'il appartient 
au clergé , puisqu'il se plaint de . la peine qu' on 
trouve à faire comprendre quelque chose aux laïcs. 

' 

Men mach oec met leikë lieden 
In dielsche gene rllg bedieden 
Men mochse tastë metïe dume 
Nochta selen syt verstaen curne. 

Si l' on ad met ce tte dernière opinion e t  qu' on 
l'envisage comme habitant des environs de Bruxel
les , alors on pourrait Ie prendre pour Ie poëte qui  
traduisi t  Ie Roman de la Rose , dont j 'ai découvert 
et fait connaître Ie manuscrit , et qui se nommait 
HENRI VAN AKEN , curé à Corbeke , entre Louvain 
et Bruxelles. 
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2e Pièce. - De fol . 6 verso à 8 verso ,  cette partie 
comprend quelques Formules d'eaux et huiles médi
cinales et est suivie d'un petit chapitre sur les signes 
précurseurs de la mort. 

3� Pièce. - De fol . 9 recto à 22 verso , contient : 
I'Antidotaire de N1coLAus , qui se compose de for
mules- pharmaceutiques rangées par ordre alpha
bétique. A la fin de cette pharmacopée on trouve 
l 'ä.ge de ce manuscri t ,  exprimé par ces mots latins : 

Explicit Antidotarius scriptus ano ' Dni 1351 in 
die beati Ypoliti mart1�ris. 

Finito libro sit laus et gloria Christo 
Dexteram scrihentis benedicat lingua legentis. 

Suivent ensuite quelques règles pour distinguer 
Ie pouls chez les malades. , 

Comme les deux vers Iatins ci-dessus se répètent 
à la fin du traité de chiromancie qui suit plus bas , 
nous en concluons , que les mots : scriptus anno 
Domini 1351 , sont du copiste et nullement de 
!;auteur ;  du reste il paraît certain que tout Ie  
manuscrit a été transcrit de la  même main , à la 
même date. 

4e Pièce. - De fo] . 22 à 27 verso présente un 
Traité des urines , d'après G1'LLES DE SALERNE ,  qui 
·compila ISAAC. Il est en deux parties et à la fin de 
la seconde, p .  28 , on lit : Deo grati:as. Per .lohannem 
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de Aeltre , probablement Ie nom d 1 1 copiste de tout 
Ie manuscrit. 

5e Pièce. - De fol .  28 verso à 45. - La médecine 
d' A VICENNE (liber magistri Avicenne) , précédée 
d'une table des 48 chapitres qui composent ce traité. 
On y cite plusieurs noms d'auteurs , entre autres 
cel ui .d'un médecin flamaad JEAN BRAEMBLAT , on 

. y trouve aussi les noms flamands de beaucoup de 
plantes. 

6e Pièce. - De fol .  46 à 47. - De la connai'ssance 
des complexions ou tempéraments, d' après HIPPO- -

CRATE et GA.LIEN. 
7e Pièce. - De fol .  47 verso à 48 recto. - De la 

physi'ognomoni:e humaine; d'après HIPPOCRATE. 
Se P1.èce. - De fol .  4-8 à 50 verso. - De la connais

sance desurines, d'après GILLES DE SALERNE, n'lsAAC 
et ÎHÉOPHILE. 

ge Pièce. - Fol. 51 recto et verso. - Quelques 
définitions pharmaceutiques et médicales. 

De fol. 52 à 53 verso. - Des signes précurseurs de 
la mort , portant littéralement cette rubrique : Ceci 
sant les 24 s1.gnes de la mort qu'H1PPOCRATE fit 
enterrer avec lui. A la fin on lit : Deo gratias. 

De fo] . 52 verso à 53 verso. Quelques annotations 
médicales et pharmaceutiques, en latin. 

10e Pièce. De fo]. 54 recto à 75. Traité de Méde
cihe de maître JEAN Y PERMANS , divisé en 42 chapi-
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tres <lont on trouve la table à la fin. Il commence 
par les Fièvres éphémères et se termine par Ie 
chapitre de la G-onorrhée , que !'auteur considère 

. comme une perte séminale. C' est au chapitre de 
I'Epileucia , qu'il est fait mention de la langue 
flamande. Ce traité se termine par cette souscription : 

Explicit medi:cina magistri Johannis dicti: Yper
mans Deo gratias. Amen. 

11e Pièce. - De· fol .  74 recto à 75 recto. - Poëme 
de'484 vers comprenant des Préceptes d'Hygiène. 
Je J e  considère comme un extrait de Heimelycheid 
der Heimelycheden , et nommément de la partie oû 
il est traité de J 'Hygiène. VAN WYN , qui a lu  tout 
Ie poëme dans un manuscrit de VISSE R ,  qui repose 
actuellement à la bibliothèque de La Haye, dit dans 
ses Avondstonden , I ,  p.  292 , qu'il renferme les pré
ceptes d' AmsTOTE à son élève ALEXANDRE ; ce qui 
est conforme à ces vers : · 

Alexander , houd dese wet 
En set die hier na als di vroede ! 
" 

Outre ce manuscrit de VISSER , on en trouve-
encore un autre sur parc.hemin , mais incomplet , à 
la Bibliothèque de  la  Société à' Leide ; il date du 
XIVe siècle et se compose d e  6 feuillets in-folio et  
sur trois colonnes de près de 50 vers. De sorte 
qu' on présume qu'il y manque près de 2 ou 3 
colonnes. (V oyez I e  Cat. de cette bibliot. , p. 2-4.) -



- 1 44 -

Il appartenait antérieurement à Is. LELONG et se 
tro uve indiqué  à la fin de son catalogue à la partie 
des manuscrits , p. 6 ,  n° 32. . 

On rencontre un troisième exemplaire de
· 
ce 

poëme, dans un codex de vieux poëmes neérlandais 
(beige ?) , qui se lrouvait d'abord à Komburg e t  
aujourd'hui à Stuttgard . (Voy. WEcKERLIN's Bey
tragen zur Geschichte altdeutsche Sprache und D1:chtk" 
p. 105). 

12e Pièce. - Fol . 75-77 recto. - Extraits de : 
Naturen-bloeme de VAN MAERLANT, de .la partie qui 
se rapporte à la médecine ; ils comptent 1076 vers. 
- J e  possède , dit WILLEMS , un beau manuscrit en 
parchemin de ce poëme , écrit à la fin du XIIIe 
siècle ou au commencement du XIVe siècle.  Deux 
au tres manuscrits se trouvent en Allemagne ; un 
quatrième , qui pro vient de VISSER , se trouve à la -

bibliothèque de La Haye ; un cinquième repose à 
�elle de l 'Université de Leide ,  et un sixième à celle 
de l 'lnstitut neérlandais et un fragment chez 
M. ENSCHEDÉ , à Haarlem. (Voyez-en Ie compte
rendu de HoFFMANN voN FALLERSLEBEN , dans : 
Kunst- en Letterbode , 1821 , Te II , p .  272.) 

13e Pièce. - De fol .  77 verso à 85 verso. - Poëme 
snr les par ties secrètes des hom mes et des f emmes, 
comme il est indiqué au commencement , tandis 
qu' on lit à la fin : Expl1:ciunt muli'erum secreta. -
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Il comprend 2400 vers , mais quelques-uns  ont été 
omis par le co piste. Ce poëme n' est pas un fragment 
de cel ui du Secret des secrets , <lont nous avons parlé 
plus haut et qui est un poëme éthique , tandis que 
celui-ci est purement physiologique et traite princi
palement de l'acte de la génération , après avoir 
parlé du système d' AmsTOTE sur l'homme en général, 
et sur les parties génitales des deux sexes .  D'après 
VAN WYN (loco cit. p. 292), ce serait un poëme 
original . 

L'auteur , de la manière dont il parle de l 'art, 
paraît avoir été médecin ; ainsi , nous lisons : 

Men soul mi niet prisen 

Dat ic hen allen lerde gereit 
Die grote heimelycheit 
l\laer seker ben ik wel van dezen 
Dal ik se daer af sonde genesen. 

Et plus loin : 
Een ander dat sere helpen doet 
Den vrouwen hebbic ondervonden 

Om te doen hebben hare stonden 
Ghi selL nemen , enz. 

L'auteur ne paraît pas avoir fait partie du clergé, 
qu'il craignait à cause de la matière qu'il traite : 

Oec ontsie ic den papen treken 
Dat sys mi mochten spreken )achter. 

J'ignore , ajoute WILLEMS , s'il existe un autre 
exemplaire de eet important poëme. 

XX i 3  
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'14e Pièce. - Fol . 85-88. - Est une exposition de 
la Chiromancie, divisée en 17 chapitres. 

15e Pièce. - Fol . 89. - Poëme sur l'amour ascéti
que, qui n'a rien de commun avee la rnédecine ,  
mais qui est très-remarquable par I e  rhythme et la 
répétion de la rime. 

16e Pièce. - De fol. 91 à 107 recto. - Herbier de 
Dioscoride et de Circumstance. Cet herbier ou plutót 
cette matière médicaJe est rédigée par ordre 
alphabétique et donne la description et les vertus 
de 202 plantes. L'article mandragore se fait remar
quer par la singul�rité des propriétés qu'on lui 
attribue. 

17e Pièce. - De fol. 108 à 147 verso , présente : 
La chirurgie de maitre Jean Ypermans, qui com
mence par cette introduction : « Hic incipit cyrurgia 
magistri Johannis dicti Ypermans quam ipse compi
lavit et in teutonico redegit filio suo. Omme dat hi 
begeerde dat hi prophiteren soude met sire conste en 
met sire leringe en meter leringe van vele grotere 
meesters en vut vele goede auctoers getroct. » 

Ce traité qui est très-étendu se divise en sept 
livres. Le f er livre traitant du crä.ne de I'homme 
est divisé en 30 chapitres ; Ie 2d traitant des yeux 
l'est en 25 chapitres , etc. 

Il se pourrait bien que la plu part des pièces , 
con tenues dans ee manuscrit , ainsi que l e  poëme 
sur les parti es secrètes des deux sexes , soient de 
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JEAN YPERMANS,  qui parait avoir vécu et écrit au 
XIII e siècle et avoir été contemporain de JACQUES 
VAN MAERLANT. 

Eecloo , le 28 mars 1,832. 
Était signé : J.  F. WILLEMS , 

Membre de l'lnstitut. • 

Pour compléter la description de .cette XVIIe 
partie du m.anuscrit , analysé par Willems , j' ajou
terai qu'il ne contient aucune figure d'instrument , 
contrairement aux deux autres copies du  même 
maître. Elle date de 1351 et Ie copiste se nomme 
Van Aeltre. 

« La partie philologique de ce manuscrit est très
remarquable et prouve beaucoup en faveur d.e 
l'ancienneté du dialecte flamand , ou pltitót de 

' l'idiome encore parlé dans la Flandre occidentale. 
Nul doute que si Kiliaen l'auteur de I'Etymolo

gicum Teutonicce linguce, l'eut connu, il l'eut mise à 
· profit , car il renferme une grande quantité de 
mots surannés qui  ne se  trouvent pas dans son 
ouvrage , et <lont il serait bon de faire ressusciter 
plusieurs pour leurs qualités 1• » 

La seconde copie de la chirurgie d'Yperman 
échappée au naufrage des siècles est celle de M. Ie 
docteur Snellaert de Gand. Cette copie diffère en 
plusieurs endroits de celle de Bruxelles , comme 

• M. CAROLUS , Anna/es de la Société de médecine de Gand , 1 85.f. , page 3.f. . 
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son possesseur l 'a prouvé dans !'excellent rapport 
qu'il a lu, au sein de la Société de médecine de 
Gand , sur le travail de M. le docteur Carolus. 
Cette copie est accompagnée d'un grand nombre 
de dessins d'instruments intercalés dans Ie texte. 

La troisième copie est celle qui se trouve à la 
bibliothèque du collége de St-Jean-Baptiste à 
Cambridge , sous Ie  n° 19 A .  Nous extrayons les 
détails qui vont suivre d'un avant-propos que 
M. Carólus a mis en tête de sa transcription . La 
copie dè Cambridge est un volume in-folio de 161 
pages, sur deux colonnes ; elle est écrite sur papier 
et ornée de lettrines rouges. Le papier porte une 
marque de fabrique qui pourrai l servir à déter
m,iner l'àge du manuscrit ; la voici : 
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Dans certains endroits Ie manuscrit est très-fati
gu'é, ce qui ferait supposer qu'il a passé par les mains 
de toute une génération d' étudiants en chirurgie et 
que son auteur doit avoir été ' pendant un grand 
nombre d'années , !'auteur classique des Flandres. 

Le manuscrit de Cambridge , comme celui de 
Gand, renferme des figures d'instruments. En outre 
on y rencontre des espaces réservés pour recevoir 
des dessins que Ie copiste n'a pu terminer, de même 
qu'il n'a pu achever son travail auquel il manque 
dix chapitres. Quelques-uns des espaces, réservés 
pour dessins, ont été remplis par quelque étudiant 
désmuvré qui s'est plu à y dessiner des sujets plus 
ou moins obscènes : 

La copie de Cambridge est surtout intéressante 
par les nombreux détails qu' elle donne sur Yperman 
et sur la ville d'Ypres. Elle donne en outre la date 
de la mort de J ehan Y perman ; malheureuse
ment eette date laisse du  doute par suite d'une 
abréviation difficile à déchiffrer. Voici cette abré
viation : 

Si on l i t  1310 , i l  y aura contradiction manifeste 
avec une autre date citée page 90 , colonne 2, oû i l  
est dit  que J ehan Yperman guérissait une béguine 
à Ypres , en 1328. M. Daremberg J i t  MIJic en X, 
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comme je l'ai fait connaître à la page 12 du t�avail 
que j'ai publié en 1860 sous Ie titre : Encore un 
manuscrit du père de la chirurgie flamande. 

Ce manuscrit se dis.tingue aussi de celui de  la 
bibliothèque de Bourgogne par la citation d'un 
plus grand nombre d'auteurs et de livres. Cette 
partie est d'un haut intérêt pour la bibliogra

phie. 
Il serail difficile de déterminer !'époque à laquelle 

1 

la copie de Cambridge a quitté la Belgique ; mais 
d'après une inscription anglaise qui se trouve sur 
une des feuilles de garde à la fin du manuscrit, 
on peut croire qu'il est en Angleterre au moins 
depuis deux siècles. C'est snrtout à partir de Ia. 
Réforme que les Anglais ont parcouru la Belgique 
pour acheter , à vil prix, les manuscrits. Plusieurs 
de nos auteurs contemporains se ' plaignent, dans 
Ieurs écrits, de cette perte irréparable de nos 
trésors littéraires. 

Le styie d u  manuscrit de Cambridge est extrê
mement défectueux , l' orthographe y est nulle ; Ie 
copiste ne connaissait pas Ie latin et Ie flamand y 
est absolument écrit comme on Ie  parle dans la 
Fiandre occidentale. M. Carolus croit n'être pas 
é loigné de la vérité en attribuant cette copie à 
un Brugeois. 

J'ai dit. qué ce manuscrit est incomplet et qu'il 
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y manque dix chapitres. Le copiste avait réservé 
13 pages pour la continuation de son travail . 
Ces pages sont restées en blanc. Après ces 13 pages 
en blanc suit un  petit traité de  chirurgie en fla
mand, de 34 pages in-folio sur deux colonnes , e t  
attribué à Lanfranc jeune Gonghe Lanfranc). 

Le manuscrit est relié en veau et sur la cou
verture se tro'uvent plusieurs empreintes que 
M. Carolus dit être semblables à celles de la Biblio
theca Elnonensis ou de St.-Amand en Belgique. 

Après avoir fait connaître les trois manuscrits 
d'Yperman , je me demande si l'on a trouvé I e  
manuscrit original de  l'auteur? La réponse n e  me · 
paraît pas douteuse . . Non , jusqu'à ce jour on n'a 
pas en co re eu cette bonne fortune. J ehan Y perman 
qu i ,  dans son chapitre Wat een cirurgien behoeren 
moet, énumère les qualités que le chirurgien doit 
posséder et qu'il possédait certainement Iui-même , 
n'a jamais pu écrire dans  un style aussi défectueux. 

La chirurgie de J ehan Y perman , après avoir été 
ensevelie pendant cinq J ongs siècles dans l '  oubli I e  
plus complet , mérite-t-elle de  voir le  jour ? J e  
n'hésite pas un  instant de  répondre affirmativement, 
non pas comme une simple curiosité d'antiquaire 
mais parcequ' elle est de la plus haute importance 
pour l'histoire de la médecine beige , pour l'histoire 
de la l i ttérature nationale. L'observateur y trou-
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vera des remarques curieuses non seulement sur 
l'état de la chirurgie en Belgique, mais même sur 
les mceurs , les usages, la civilisation , les armes et 
les instruments du' quatorzième siècle. Ce manus
crit est le seul qui nous fasse connaître l'état 
de la chirurgie de cette époque en Belgique. 
Il nous apprend qu'alors_que chez la plupart des 
peuples d� l'Europe la chirurgie ccinsistait dans la 
connaissance de quelques emplatres et de pratiques 
superstitieuses , les Belges marchaient à la tête de 
la civilisation , avec l'Italie et la France. Pour vérifier 
ce que je viens d'avancer , on n'a qu'à parcourir 
les ceuvres des grands historiens de la médecine 
et l'on se convaincra aisément qu'à cette époque 
la chirurgie était encore généralement dans un 
état d' enfance. 

Après avoir jeté un coup-d'ceil sur le travail de 
J ehan Y perman , on acquiert la con vi ction que 
notre compatriote fut un des hommes les plus 
éminents de son époque. Que eet homme avait des 
idées élevées sur son art 1 Que j 'ai lu  avec admira
tion les -qualités qu'il requiert dans un bon chirur
gien ! Outre de bonnes qualités physiques et 
morales, il ne doit pas seulement connaître la méde
cine, mais il doit savoir la grammaire , la logique , 
la rhétorique et l' éthique. Combien de chirur
giens modernes pourraient se flatter de pouvoir 
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satisfaire aux desiderata de notre çompatriote du 
quatorzième siècle ? On pourrait se demander si 
Jehan Yperman possédait l ui-même toutes ces 
qualités ? Il ne faut pas  en <louter , les preuves en 
abondent dans Ie cours de son traité de chirurgie. 
Nous y trouvons aussi la preuve qu'il possédait 
une grande érudition , en voyant Ie soin qu'il met 
à citer les auteurs qu'il a consultés pour la com
position de son l ivre. Ainsi nous y tronvons cités : 
Albert de Cologne, Albucasis, Ancelle de Genève, 
Avicenne, Brunus, Constantinus, Diere, Dioscoride, 
Experimentator, Galien, Gillibert, Gillis, Guillaume 
de Congénie , Guillaume de Medicke , Hippocrate-, 
Hugues de Lucques , Hugues de Lugenbourg , 
Isaac .Ie Holland ais , Lanfran c ,  Louis de Macke , 
Macer,  Plateariu s ,  Pierre Lucrator , Rhases , 
Robbaert , Rolandin us , Rolandus ,  Rogierius , les 
quatre maîtres de Salerne ,  Theodoricus. 

Disciple de Lanfranc, notre compatriote, dans son 
traité, n' est pas inférieu r  à son maître ; il compare 
les procédés de l' école de Par is à ceux des au tres 
écoles , les discute , les  met en parallèle avec sa 
propre expérience et fait éclater ainsi souvent son 
véritable génie chirurgica] . Les endroits oû. il modi
fie les procédés de son maître, oû. il en propose et 
préfère d'autres se rencontrent fréquemment. On 
ne peut lui refuser une grande dextérité et de la 
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hardiesse dans les opérations ; on lit avec satisfac
tion les soins paternels dont il entourait ses blessés, 
soins qui dans maintes circonstances ont dû assu
rer Ie succès de ses opérations. 

Jusqu'à ce jour I)OUS ne connaissons que trois 
co pies de la chirurgie d'Y perman. J' ai la conviction 

' 

qu'il en existe un plus grand nombre et que bientöt 
on nous en signalera d'autres. Cette multiplication 
des copies prouve que notre compatriote doit avoir 
formé école dans son pays et qu'il a eu des élèves 
qui ont continué à suivre et à répandre la doctrine 
de leur maître. Ceci confirme que l'état de la 
chirurgie a été moins arriéré en Belgique que dans 
les pays limitrophes , la France et l 'Italie exceptées. 

J'ai eu d'abord l'intention de résumer briève
ment le.s chapitres de la chirurgie d'Yperman. Je 
me suis aperçu que cela me mènerait trop loin . 
Aussi je me contenterai de dire que la lecture de 
ce manuscrit m'a donné la conviction que !'auteur 
s' est tenu à la hauteur de la science de son temps , 
qu'il rapporte J es opinions et les procédés des 
grands maîtres de l'art , mais qu'il ne les adopte 
j amais sans les avoir fait passer d'abord par Ie 
creuset du raisonnement et de l' expérience. Indiquer 
ici les vues nouvelles , les inventions de l'auteur, ce 
serail encore excéder les limites de cette intro.duc
tion . Bornons-nous 'toutefois à constater que jus-
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qu'à ce jour les Français ont regardé Ambroise Paré 
comme l'inventeur  de la liga,ture des artères et que 
J ehan Y perman décri t cette opération à la page 16 
de  son ouvrage , trois siècles avant Ie père de la 
chirurgie française. Nous ajouterons que quelques 
lignes plus bas notre compatriote indique la torsion 
des artères , découverte par Amussat de Paris en 
1825 ! 

Le texte flamand que je  fais suivre ici , confir-· 
mera tout  ce que j 'ai avancé sur Ie  compte de notre 
compatriote , il achèvera de prouver :ru lecteur que 
Jehan Yperman fut un homme éminent , Ie père de 
la chirurgie flamande et la plus grande figure 
chirurgicale de cette époque. Puisse Je monument 
de la reconnaissance de ses compatriotes ne pas se 
faire attendre longtemps ! C'est mon vam Ie plus 
ardent. 



LA CHIRURGIE 

DE MAiTRE 

J E H A N Y P E R M A N  

J3 ier brgirnrt b i e  c irurgir uan meester lan J2prrman rnbr 
es grtrockrn wt a l l r  bm auctorrs mbr me.stern . 

Hic est practica et doctrinn composita a magistro lol; Yptnanni. qm ipé 
lractavit in flamigo ad utilitat"i" �lii sui in tempöë vite sne sane et voluit 
q ip°'i" haberet aliqd de ope suo et doctina sua a multis mgre (de 
lanfl"anco (a qÏÜor m,qris de saliÏio (a galieno (a rolado (a rogero et a 
brult� (a raso (a mgro hugo--; de luckes et a mg1·7; albucaso. 

�en sal eerst leeren d ie nature van den hoefde ende die anatomie 
(die  sappenisse dair of. 

Hoe dat hoeft is gedeelt in J rien cnJe e irst van den voersten dele. Van 
den m iddelste dele. Van den achtersten dele. Van den hoefde dat gewon t 
es ende van der lise. Van der leringen der naturen des hoefts ende syn 
werck. Van curugien en wat hem toe , behoert. Van wonden ierst te 
vermaken ende nayen .  Van wonden te stelpen d ie zeer bloen. Van deu 
hoefde gewant ende ierst van den vier tiden . Van buien eudc gaten 
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int hoeft. Hoe men proven sal of dat herseLecken ontwen es. Van hacken 
of geslegen tote dura mater. Van den hersenbecken gewont. Van buien 
die vele zwaerden. Van dat den been schiet onder rlen anderen. Van den 
hersenbecken slicht te broken sonder wonde in de vleysch. Van der 
teyken der manen Van der leringe des meesters van Salernen. Hoe men 
wonden nayen sa! in tansichte. Van geschoerden monden in kinderen . . Van 
buien te clone gesittene. Van wonden die y_al len bornu den ogen duuers 
ofte lanxs. Van dat de ore of gescuert is. Van wonden geschoten int aen
sichte. Van gescut wt te doen sonder sniden . Hoe men den wonden es 
sculdich te handelen van eten ende van drincken en hem clair af te 
verbiedene. Van der crampen ofte spasmeringhen. Van schorfde hooffden . 
Van lusen opt hooft ofte te eldere. Van de wanne opt hoeft .  Van der buiden 
ofte testuden op thoeft . 

Dits beghin van cirurgien .  

�ier begint die Cirurgie des meesters Joannes Ypermans denwelke 
dat hi uten latine ende ute syn selves verstandenisse ende leringe en wt 
sine goeder geloefder werken dit troc hi ende maecte in dyetscher talen 
dewelke dat hi be�tont te maken om zyns selves zone binnen zyns selves 
live ende dat specion hadde hi bine der stéde van Yperen in welke dienst 
dat hi sterf int ja er 011s Heeren jifl(('cc' m :x> ende bi maecte dit werck in 
d ietsche om die minne van zynen zoen die soe ionc was dat hi hem niet 
wel verstont in gramarien al zoe die boeken leerden die zyns vaders 
waren ende dair ute dat hi wrochte ende d ie hi gehoirt hadde lesen ende 
clair hi ute syn werck voldede ende die bonken en hadden sinen zoen 
n iet te goede geworden ende clair om maecte hi dit in vlaemschen talen 
om dat bi begeerde dat syn soen profiteerde rlair merle ende hem bleve van 
synre leringe die men zeer prisende i s .  

--wTY syn sculdich ons werc t e  bcvelene gode den vader den zoen 
den heiligen geest in drien personen een wairachtich god den vader 
sonder begin den sone comende van den vader geboren van der maget marie 
rnoder wesende ende maget blivende d ie heilige geest commende vanden 
vader ende van den zoen ende rlese iij personen commende van den vader 
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een wil ende een god . Nu bid ic <ler moder r,nrle maget alder werlt 
advocateringe dat si wil bidden voir ons en voir die dichteren des wercks 
dat hore zoen hem mote geven den sin ende die conste dat hi mote nemen 
ute den auctors der cirurgien ende dat het nuttelicke wesen mach den 
volcken dat ghequest es ofte ghequist mach wezen ofte andere mesquame 
da er dese auctoers of leeren sullen. Dat si met er hol pen onf He eren ende 
hi desen auctors moeten ghegunst werden ende ghenesen van horen 
mesquame, By sinte Cosma et Damianus, heilighe martelaren ons Heeren .  
Ende sinte luc phisicien ende cappelaen onser wrouwen heûige culban (sic) 
gelistic (sic) ons Heeren biden gode over hem ende over alle die ghene die 
werken sullen met desen werken , ende alsoe alse hier ghescreven staet 
bi goeder ordinancien . 

' 
Wat bat <ltirngie es . 

®" yrugie es van da der hant Cyros in gricxe . Dants hant i n  
dietscher tale ende cyrugie e s  te v�rstane hantwerc van medicinen .  N u  
willen w y  beginnen onse werc van cyrugien ende alder eerst ane thooft . 

Jllm sal �ier lterm bie natuere van ben �oofäe : enbe 
bit anot�omit hair of : tnbt1 bic .ett.p.ptnisse. 

:@at hooft is rond omme dat te meer hauden sal in  eeven vele steden 
ende omme dat rondt eene scoene vorme es ende omme dat harte stage 
valle ende werphnighe te mynder an souden vesten. Ende te lichter der 
of sou den .sacten. Ende wy sullen oec verstaen dat thooft es wortele van 
den mensche hute wien dat alle senuwen nemen hare beghinsele ende 
hare wassen. Ende hore ghevoelen dats buten hersinen ende buten 
margheren van den rugghebene dewelke dat comt huten hersinen lig
ghende in twee huden alsoe die hersinen doen. Ende dat march sne 
heetet in latine nucha . 

J!joe bat �ooft es g�tbtlt in britn. 1 
:@at hooft dat es van iij substancien , een substancie van vleesch, een 

van beene, een van hersinen , dewelke hersinen es march des hooft en 
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musich es wleesch van den hoofde, ende al vol wortels van hare ende dat 
wleesch van den hoofde es harter dan ander wleesch en uc mormer dan 
senuwen ofte corden ofte cnoes ofte beene. Ende huute •huut soe wast dat 
har dewelke haer die hersinen ende dat vleesch hoeden van couden dat 
hem contrarie mach wesen. Ende dat vleesch dact dat been met sinre 
buut al vol borstels ende hard ende dat haer es boeven der huut omme 
2 saken. Dien es omme dat dect die zweetengaten ome datter gheen cout 
inne comt. Die welke gaten daer huute dat comt syn daere na ulbe 
ende heeten i n  latine poros, ende qandere reden es omme dat thaer op 
thooft es dat es omme dat thooft scoender es en die huut van den hoofde 
es dicker dan die anderen huut anne den lichaem sonder den planten der 
handen ende der voeten om me dat men der mede mer pynt. Daeromme 
essi bi nature dickere ende doere elc gaetkin coemt haer ende ondel'wilen 
i i  ofte iij ende de buut es naste ghebonden ane dit vleesch dat musich· 
es met cleenen dradekinen commende van den aderen huter leveren ende 
met dradekin commende met cleenen pulsaderen die men heet in latine 
arterien commende van der herten van den welcken dradekin natuere 
hevet ghewenen ofte ghebrest de huut daer boven subtyllic ende over 
al de huut van den hoofde es van velen sticken alst recht ende es van 
tween deelen ofte' tweevout. Daer een tafele buten ende eene tafele 
binnen ja buuten ten wleesch waert ende binnin ter hersinen wart ende 
daer tusschen soe syn vele aderen ende arterien die·welke gheyen den beene 
voetselen en. hitte , die arterien gheven hitte ende d ie adere gheven voetsele 
ende hitte. Dat hersenbecken es van vele stucken ende tweevout alsoet 
voerseit es. Thooft soe es van iij partien. 

I 
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Deen es voeren dander es hachter, dat derde ,inde middelwart ende alsoe 
gheschepen alsoemme hier ner cla:eren sal . 
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T an den monde voerwart soe es thooft hete ende d rog he hewende 
van den gheesten lettelle en lette! van den marghe die middehyart es 
tusschen twee delen tusschen den vorsten deele ende dr.u achtersten 
deele , ende hevet vele van den rnarghe ende vele van den gheste ende es 
heet ende versch ende int  middelste rleel soe staen die horen op 2 beenkin 
die men heet stenich been. Ende dat achterste deel es cout ende droghe , 
hebbende lettel van den ghesten ende lettele van den .marghe. Ende 
verstaen ende leeren om me dat mense moet ghenesen verscoeden van horer 
natueren . Dats te verstane dat deel beet ende d roghe met de medicinen 
cout ende versch dats contrarie moer metegenesen int  voerste deel soe syn 
die oghen ende die nese ende de mont. Ende bnven den oghen soe syn 
2 beenen die niet ne  syn van den hersenbecki n maer sy syn scedele van 
den oghen. Ende si liggen lanxs ofte dwers ende die winbrauwen ende dat 
been van den hoofde es van vele sticken ende dats gedaen omme vele 
nutscep . Dat ers te es dat da er vergaderen vel stick en daer hu u t  wassen die 
senuwen. Tander es omme datter i n  dalen die aderen ende die arterien , 
omme hitten te geven die hersine ende gheeste. Ende alle die senuwen van 
den mensche comme hnte hoofde. Terde es omme dat hem die hersinen 
sonder lichten ende hute steken die hitte die hem contrarie es. Dat vierde 
es omme dat die huve diemen beet hart moeder es vaste in  den monde 
ende slape ende dat in  de beene ende in die vergaderinge ende daer 
banghen hersinen ane dbeen onder ane de selle, dewelke men heet hersen
beckin .  Die welke est salt der hersine die soe morwe syn ende soe wit bi 
den welken dat enich philosophe segbt dat si syn cout ende versch. Ende 
dat hersenbeckin es tweevoudicb alst voerscreven es ende ratich tusschen 
ij tafelen daer die voerseide aderen in loopen .  Ende dats omme dat die 
hitte der hersenen mspse (sic) sonde ende daer naer huut commen te horen 
vergaderinghen soe fyrÏde tanden aldus ghemaect : 

Ende alse dat hersenbecken i n  twee es , dan es te ontsiene dat die lyse 
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glrnquest es ende ghewont. Ende alsi ghewont es dan es te ontsiene de 
doot. 

�or bat �ooft r.s glJrbrelt in brirn brrlm. 
O!nbr erst uan brn uoer.strn berlr roillic .s.prtkm. · 

"ti.nde dat hooft es ghedeelt in drien als voerseit es. In het voerste 
deel leit d ie kennissen van den mensche. Dits te verstane sien smaken 
riecken . Dat sien dats kennisse te dragen tusschen zwaert ende wit ende 
doncker en claer. Des gelike smake te hebbene tusschen bitter en soete 
ende roocke. te hebbene tusschen stinkende ende welrieckenden en daer 
gelike. 

lUan brn mfäbrl.stm brrlt b ts �oofts . 

:�nde i n  dat middelste deele soe leit die redene ende dat horen die 
redene dat heesch ende anrlworden , hore dats verstaen ende and worden 
gheven vandat die mensche hoort. Daer omme es in dit deele t'ghepenis 
der menschen ende der memorien . 

lUait bm ad)ttr.stm bult btr naturrm bts �oofts. 

:Eande in dat  achtersten deele des hoofts soe Jeit d ie  onthoudenisse 
wat die mensche hoort ofte ghehoort heft dat soe gaet . ligghen in dat 
achterste deel des hovets. Aldus soe seght cort Rogerus ende Rolandus in 
latine : Jn prima cella fyt ymago, in media cella rasio jn posteriora me
moria. Die hersine ligghen tusschen tween huden , deene soe heet dnra 
mater ende dandere heet pia mater ; dats te seggen ardemoeder , dese is 
d icker ende vast omme dat soe ligghet naest den beene ende slaet der 
jeghen altoos. Dese mach wel ghewont syn ende si  mach wel apostemeren 
ende ghenesen sonder meskief van den l ive .  Ende dandere es dinne omme 
de hersinen diere in ligghe11 besloeten. Dese mach qualic ghewont syn 
datter die siecte of mach ghenesen.  Nochtans seit Galienus datti hadde 
ghesien eenen die de lyse alle hadde ghewont ende het ghenas , maer het 
was soe cleene dat van den hersinen niet rler hute quam. Theodoriws seit 
datti sach eenen schedemaker in die stat van Luckes wien bi hute dede 
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dat achterste deel van den hoofde ende hi ne verloes niet het leven , sine 
ghewerken van natueren ende tusschen dura mater ende pia mater ver
gaderde eene materie bi granschepen ofte bi nare , ende daer naer wart 
dicke bi beslotener hitte ' diere in es ende dat mach wel syn bi natueren en 
sonder den lichame te quetsene , ende gevalt den mensche es ghewont 
in syn hooft soe dat thersenbeckin brect ende dura mater wert ghewont  
ofte geapostemert. Hierbi datter arde humoren hu te  comnien , ende dan 
wanen leecken mesters dat hersinen syn ,  dus syn si bedroghen ende si 
doen den lieden ende hem selven loeghenen te verstane , want die hersine 
ne moghen niet syn ghewont ende de lieden of ghenesen waer omme 
hels een ledt principael daer alle de beseffennighe hute sprinct , d ie  de 
mensche over hem heeft ende hier of es ghenouch ghesproken. Ende ic 
wille voert spreken van der cirurgien toe behoort. 

lBan btn �oofbe g�ewont tnbe uan hura mater bats bie 
w.p.per.str ly.se. 

�et ghevalt dat men dat hooft want misselic ende somtits datter 
brect ende somtits datter niet en brect , ende onderwilen brecket met 
cleender 'Wonden , onderwilen met grooter wonden , ende es te wetene dat 
tbersenbeckin beter te broken es met groeter wonden dan met deender 
berlimet deender wonden soe moet men die wonden wyden omme dat 
hersenbeckin te helpene alsoe men hier naer leeren sa\ , ende onder
wilen soe brenet thene arde seere met cleender wonden en onderwilen 
met cleender ; maer als de broke toe comt  in  thersenbeckin d�n as 
men schuldich tonsiene de lyse by di si wonden onderwilen dura 
mater , ende onderwilen pia mater , dat mach men kennen bi deesen 
teekenen, bedi dat de pacient heeft groete pine inthoft bidat daer versceden 
dat te gader behoort te syne ; ende dat ansichte ontstellen root , omme die 
gheesten diere toe loepen , ende die oeghen blaken bider redene voerseit. 
Die tonghe brune omme die coertse ende onverstandich tsiene omme die 
gheesten ende die humoren die verstoermt syn. Ende a\se pia mater es 
ghequist 1 soe kennet ·bi desen teekenen alse bi faute van smake datti sine 
tiaet en dranc onder hem. Ende hine heeft ghene macht te steken van hem 
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met crudene en der dies niwen vervullen die tonghe ·dat si n iet" mach doen 
hore natuerlic werk ; Puustkin soe commen onderwilen in  tansichte biden 
voetsele daer ghetrect bi der eracht der natueren , ende niet lichamelicke , 
ende onderwilen soe loept hen bloet ende etter ten aeren hute en huter 
nesen bider selver redenen ofte bi der fauten van der ontfander der natue
ren en oec vasten lichame omme dat gheesten die loopen ter wonden ende 
die vercrancheit van den instrumenten der leden d ie den lichame wonde , 
ende es te verstane den nasten vasten lichame ofte den lichten hem volghen
de , dats dieken teekine van der  doot . Ende dat noch hanger is dus 
bevinghe ende een warf ofte iiij . warf sdaghes comrnende den ghewonden 
dats quat teekin bedi die natuerlicke hitte steet hare van den bende d es 
lichame die welke si moeten hebben in tachterste ende dats een warachtich 
teeken van der <loot. Ende alle d ie ghene die toe comme  van der leesten ij . 
teekinen dats de dood binnen ·+· -t daghen daer naer ende namelike alse 
eenich van den huve der hersinen inghewont syn dan soe sterft de sieke 
in  de eerste vuile maen dat ghestiet der natueren omme dat den lichame 
vanj een planeten hebben erscapie op die erste dinghen .  Naer bi dat de 
mane es  moeder der wacheden van den ertse hen lichamen ende d ie  verscheit 
van der manen die verscheit van der arden wassende ende àan die verscheit 
van der mane wassen doen d ie  hersenen ende dan l oepen si hute ende ne 
moghen van verscheden niet onthouden en verscieren van haren gherechteger 
steden bedi sin hebben ghene onthuudenisse alse die huve ghequist es , ende 
aldus sterrest die ghewonde biden welken groete vreese es in  thersenbecken 
te sine ghewont. Ende hoemen dat hersenbekin cuereren sal ende medicinen 
daer toe behoort groete conste. Ne ware meester Brune seght dat hire vele 
ghenas die pia mater ghewont ende ghebroken l!,adde ,  maer hebben si dieteki
ne voerseit die nesach hi noint ghenesen ; noch soe orcont mester Brune , datti 
ghenas die pia mater ghewont hadde maer was soe deene dat die hersine niet 
der mochte hut loopen.  Ende Galienus die orcont int comment .  van afforis
me,  die soe sach menich pia mater hebben ghemet cleender wonden die 
ghenasen , ende dat soe bediet hi oec vaste. Alsoe alse hi seget dat die 
wonden comrnen ten hersinen dat si hule loepen , sonder twilfele soe 

• Signifie quatre . 
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stervet die ghewonde. Ende dat vind men ghescreven in pentengem i n  den 
anderen bouc. Hi seghet dat sise ghenesen hebben die de hersinen hute 
liepen ende si vulden die stede met conton dewelke dat zeer valschs was. 

l!Jan btr beltng�en ber naturren brn �oofta enbe ayn werc . 

�er syn vele siecheden int hoort , alse ceppalia monapalia ende 
emigrania ende ander siecheden die der cirugien niet toe beboeren ende 
daer of ne willic n iet spreken , maer dat de cirugien toe hoort , daer of 
willic hu spreken. Dat hoort es onderwilen gewont dat voerste deel , ofte 
dat middelste deel , ofte dat achterste deel dat es bedi te verstane dat men 
elcke stede ende deil sal gheven medicinen ghelyc dat vorscreven es. Alse 
dat hersenbeckin in dat voerste deel ghewont es dan soe ghebieden die 
auctoers dat men niet nP. legghen heete medicine ende droghe omme dat dat 
deel es heet ende droghe. Nochtan heete medicine in menigher steden 
bi natueren , maer heete ende versche doen wlesch noch sciere wassen bi 
natuerlicker redenen . Nochtan verbiedet bi redenen dat men niet sel leggen 
op de middelste deel van den hoofde omme dat heet ende versch es bedi 
heet mochdet verscheit toe bringhen, omme dat daer vele maercke en in de 
stede. Maer dat hersenbeckin te broken in dat achterste deel daer 
soe leght coenlike heete medicinen ende versche bedi dat achterste deel es 
cout ende droge, nou soe verstoet dat hersenbeckin te broken ne mach niet 
wassen sine waere eer leeden 30 daghe ofte 40. Het en waren jonghe 
kinderen ofte kinderen vap 16 jaren , ofte daer onder bedi dese hebben in 
de verschede van hare svaders natuere dat men in latine heet sperma patris. 

Dits een goet 11at11erlic teeken. Ende een goet natuerlic teeken ende 
een goed cappitele wilde de mesters daerop studeeren ende daer naer 
werken sone soude hem niet ghebreken ende si souden hem behouden 
goede ende wel wesen metter werke ende si souden goede behouden die 
ons <lire conste mot sine bloede ende ghi mesters laet dat doch der sine 
wille. En om�e dat exempel te ghevene dat wy ons exponere ende wach
ten van sonderlic lieve kinderen hier op soe siet ende ebter compassie op 
ende stelt al uwe gewerke op gode alre erst ende ten beghinne van den 
werke soe siet ofte ghyt met gode doen moght , ende dat ghi doen moght 
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met u_wer const ende der li1lden profyt. Dan se! god werken met hu endè 
metter h.ul(fen van hem soe sult hu were wel varen. Want gode side 
sculdich ane te roepene met alle sinne in al le uwe beghinnen van uwen 
wercken. Ende dat hem toe bevelen mach want hi  es principal van der 
conste ende van der wercken van der hant. Ende ghi lieden die cyrurgien 
wesen wilt ghi moet hebben dese navolgende pointen : consciencie ,  leeringe , 
gode wandelinge, minlike ende vol commen van sinen leden. 

Wat ten cirugim tot bt�orrrn moet. 
---i sullen weten dat elc cirugien d�tti moet volmaect syn van 

sinen leeden ende datti wel getempert si van sinen complexien . Daeromme 
seght Rasis wiens ansicht dat quaet is hi mach qualic goet wesen van 
enighen engiene bedi quade ghedaente volghen gherne qnadi ghewerken 
ende quade complexie. Dat soe seghet Avicenna. Die soe het een scoen 
aensichte hem niet es onmoghelic datti es van goeder complexie. Die 
cirugien wesen sal die es sculdich te hebbene wel ghemaecte leden, deene 
vingheren ende lanc sterc van lichame , niet bevende , claer siende. 
Ende bi moet wesen van ghestadigheu sinne ende niet te ghierich 
bedi de ghierichede bedryft den menighen soe ende verblent dattet 
sine verstandenisse most. Gaiienus seit datti moet syn oetlJ!oedic sterc 
in sinen moet ende hi moet hem een lette! verstaen in medicinen want die 
boucken van natueren dats philosophie ende hi moet oec wat coenen van 
logiken dats eene const die alle dinc leert prouven bi goeden redenen ende hi 
moet oec wat weten van gramarien die leert die bedienisse van elcke worden 
dat lattin. Ende aldus soe moeten nog bi deser consten die worden leeren 
die wy spreken eusschelike ende behagelike toe vonghen toter <line daer 
wy of spreken. Ende hi moet oec iet connen van Ethiken , want dats een 
conste die leert goede seden over midts dat wyse doen moghen en die 
quade laten ende hine moet oec niet wesen gulsich maer samsch van levene 
ende niet ghierich noch nidich , ende emmet ghetrouwe wesen in alle 
saeken , ende hi moet hem overgheven sinen lichame den siecken 
dat gheen ghebrec ane hem ne syn van dat s ire curen toe behoort 
omme des sieckcs profit ende sine cuere te vol doene. Ende in thuus 
daer de siecke in laei� soe sal hi lette[ worden spreken sonder die de sinrc 
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cueren toe behoort ende dat cort , ende ne haudet ghene lange tale j egen de 
vrouwe ofte jegen de dochter , ofte jonc wyf , ofte die es ghelyke . ende ne 
hebt m et hen ghene raet sonder met dien die te uwer cueren toebehoort 
ende ne siet niet der op met ydelen oghen bedi die lieden syn jackeleus 
vele van haren wiven ende het maect vele vianden ende lette! vrinde. Waerbi 
ic hu verbide dat ghi met niemant ne bordert. Ende jegen ghenen man n e  
sal h i  wreedelike scelden ende alle medicinen en  alle clercken sa\. hi eeren . 
Ende negheen cirugien ne sa! hem doen hatf:n ende altoes van den lieden 
eeren segghen , ende n iet beniden dat si wel varen. Ende hem selven ne 
sa! hi niet prisen maer hi sa! hem andere lieden laten prysen van sinen 
goeden werc ende aldus sal hi commen in goede riame en wandelen 
hoves_chlike ende hi sa! wesen van heuscher tale ende alle die van uwen 
ambouchten syn doet eere ende sprect altoes wel aster hem lieden ende alte 
zweer werck sone suldi niet begheren want gi mochter uwen goede name 
met verlisen waer b i  ic hu rade dat ghire n iet ane ne comt en ware bide 
beden van sinen vriende , dan seght den vrienden alle die vreese die der an  
leget. Ende ne gheloeft anders niet an dan dat ghi der toe sult doen uwe 
beste naer uwer vermogen der Gods getrouwe en daer uwer ende 
aldus syt royale ende der siecken troest, altoeswel ende ofte hi onver
duldich es soe troesten met_ uwer soeter tale , ende syt altoes goedertiere 

· ... jeghen uwen siecke. Ende ofte ghie hoort uwe onghenouchte verdraget 
goedertierlicke. Van ontscamelen lieden van den smeeckers ende van 
den logenaers soe suldi hu wachten waer ghî syt. Ende sidi daer onder 
geraect soe suldi hu wachten waer ghi syt. Ende maectet hu of quite soe 
ghy erst moght ende antierse hoveschelike al -sout over hu gaen , dats 
myn raet. Ende maect clare vorworde alse de sieckcn ten alder crancsten 
es ende aller meest tonghemake want clare vorworde brect alle stryt 
ende nemt goeden salaris van den rycken . Ende van elcken naer sine 
macht. Ende den armen gelpt vriendelike omme Gods. 

l!J an ben wanbcn eutwaerf te vcrmakme tnbe te nayne .  
�lsi ghi syt gheroupen t e  eener cueren ofte t e  eener nieuwer wonder1 

so besiet aldereirst waer mede dat si ghemaect es of ghevallen , ofte ghe
worpen ofte· gheslagen was. 
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' .  

1 
... .l@lnde ofte syt van doene heeft soe wiechje ende legtter op een plaster 

van stoppen ghenet in dwitte van den eye, ende dat niet gheslegen nes bedi 
n iet slaen benemturen hem vele van siner l innicheit die welke die stoppen 
die poros dat syn zwete gaten ende ofte ghi n iet ne hebt . dat witte soe nemt 
sy.n selves bloet dewelke wel dwinget alst es verdroget. Ende eenighe 
mesters nemen water ende aisyne en si netten der in d ie plasteren. Maer 
ic van dieken hoer selves bloet alse ic gheen witte van eyere hadde ende 
ic bant alsoe ende het voer seer wel. Ende alse een wonde es wide ende 
soe gheslagen es met eenen zwaerde ofte dies ghelic soe nàytse ende beghin t  
i n  der  midden. wart , ofter 3 pointen toe behoeren soe naytse slicht wel 
ghedeelt. Ende dan doeter in eene wieke daer dat etter hute loepen 
mach , ende sleet die steken soe diepe dat d i e wonde wel sluyt in den 
bodem , soe d�ttér gheen etter inne gadert ende sine stede hevet al soe 
nare alsinen mach bedi alsmen die wonde nayt boven ende die wonde niet 
ne sluut in den bodem ende dan comter ghene of een lanc. Ende dat soe 
het men festele alsoe men hier naer bedieden sal wat festele es. Ende die 
naylde moet syn 3 ende ghegracht ende dinnc naer dese vorme. 

Ende die draet daer men mede uayen sal die ware goet ghewast want 
'Si soude te min snyden dat vleésch. Ofte nemt eenen siden draet wit ofte 
roet. Ende daer cenich splenter in es van den bene die doet huter wonde 
erghi et nayet. Ende ofte ghi niet der toe syt gheroupen van erst ende ghi 
die wonde vint droghe soe vervesse. Ende scrept die canten ende doet se 
verbloeden met eenen scaetse aldus ghemaect. 

-------------- - -- --
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Ende ofte hore lippe sin verscheeden wyde soe doetse eenen handen te 
gader met beede sinen handen ende slaet ij warf omme den draet ter 
artwarf ende der nare soe sluut uwen cnoep ende alle uwe steden aldus 
soe sullen si houden te bet. Ende alse die die wonde ghenyt es , soe stroit 
op den nae& van den wonûen dit pulver , want het doet den lippen van den 
wonden te gade1· helllen , alsoe alse Rolandus seit dewelke pulver men 
maect aldus : 

Pulvis Roelandine . 

Nemt den wortel van der meester carsanden wel ghedroghet bolüS 
armeniac aïiä 3 ij . colafonie. 3 ij. masticis olibanum aa 3 s. sangs draconis 
munnic. ana. 3 i ij .  hier af macct poulver alsoe cleene alse ghi moghet. Dit 
pulver duert goet 20 jaer. Dit het rolandus pulver het stremt bloet ende 
doet goet wlesch wassen ende hets goed ghetempert metten witten van den 
eye ende dit gheleit op te broke beene gheternpert met melc alsoe eist 
bewisen sa! int capitulum des ghebroken beens. Dit pulver soe betwist 
Albucasis ende hi wiset te stroiene op den naet van der wonden , ende 
datmen wel wachte dat binnen der leppen van den wonden niet ne comme, 
want het ne verporrent hem niet vor dat de wonde heel es onder hem. 
Ende aldus maect men : 

Albucasis pulvere . 

2f. 3 deel levende calc dat niet gheblust es , witten wierooc 2 deel , 
sanguinis draconis een deel , hier of maect pulver subtyl. Di t pulver es 

' S manche du rasoir. 
T lame du rasoir. 
V Jos de la lame. 
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goet alsoet verseit es. Ende daer men nayt soe es eelcke stede sculdich 
tsine vingers bret <leen van den anderen .  Ende h:�bdi dit pulver niet soe 
seit Albucasis rlat ongheblust calc dat selve doet. 

l!Jan bloet te .stel.penen in wonben waer bat si ligg�m 
enbe waer bat si  .syn . 

. �lse d ie mensche ghewondt es ende die cirngien hem vint bloedende • 

dan besiet iu wat steden dat es ende bi wat redenen dalti bloet heist dat 
comt huuten arterien soe comrnet al springhende ende  scocten al scietende , 
ende dan eist seer clare ende gheverwet seer licht. Eist dat comt gheloepen 
slecht ende bruun van verwen ende dat comt gheloepen slecht soe commet 
hute den ghemeenen aderen dwelke syn voetsele van den lichame. Die 
arterien hebben .+. huden ende commen van den herten van den welken 
dat eenes ghecnoes dat men heet carcilhagnus ende die ben leeft wonden 
b i  haren verschen bloede dinne ende heet voerenden ornme hare 
arthede. Die aderen commen van der leveren ende si hebben bloet 
brune ende dicke. Daeromme ne hebben si maer een hu ut ende mourwech. 
Het ghevalt d icke dat men bloet ten aderen ende ten arterien beede 
ende selden alleene , want si liggen d ieper dan de -artcrien waerbi ic hu 
leer dat bloeden ten aderen es min vreesen dan ten arterien ende te 
velene bloedene es vreese daerbi ic hu rade dat ghi niemand te seerne l aet 
bloeden maer uwen macht bidi der of comt groet meskief ende vriese van 
der <loot dicwille. Ende onderwilen soe comt hen toe eene siecheit ende 
dats oec seeker teekin van den doot en datti ne heft gheen verstannisse 
ende niet weet. wat hi seit. Dat syn quade teekinen , ende van te vele te 
bloedene soe comt spasmrn dwelke ic  hu leeren sa! wat es hier naer. 

Nu nemt ende merckt hoemen sculdich es te stremmene aderen ende 
arterien die bloeden . Die cleene aderen machmen l ichtelike stelpen met 
plasteren van stoppen droghe der op gheleit, ofte met syns selve bloet 
besmeert ofte met rlwitte van den eye. En groete aderen salmen stelpen diees 
gelicke ofte men mach , ende machmense niet stelpen soe suldise stelpen 
metten leerl inghen die men hu hier na scriven sa!. Ende eist dat de wonde 
bloet ende ghy re toe syt geroupen , soe stelpt die erste maniere es dat ghi 
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dat ledt op houden soe ghi hoecht moght soe dat dat bloet niet lichte hute 
ne loopen ende op die stede drupet cout water omrne dat leet te vercoe
lene daerbi soe keert dal bloet weder. Die hu ut t'vleesch die aderen 
crempen , ende werden nauwe ende si hebben manier van flutene , maer 
hoet hu dat ghy gheen water ne laet drupen in de wonde want het soude 
der wonden deeren ende viele een man in d'water alse hi gewont ware 
het soude hem vele quats doen , bedi het soude de huven van den aderen 
9rie (sic) doen , bedi si syn senuachtich. Ende ofte de wonde int water 
gevallen es die te nayene es soe droghet hen terst , dat water hu te ende 
dan doet die wonde bloeden ende ofte dat bloet ni ne stelpt soe stelpt 
met deser mediciuen , want sys vele macht hebben van den welken datter 
vele syn , ende die een starker dan die anderen die welke ic noeme sal 
als point es. 

Alse ghi ,siet eene adere ofte arterie seer bloeden soe leght der op 
uwen vingher ofte du me , ende stopt der mede die moot .der aderen ofte 
der arterien , datter gheen bloet hu te ne comme ende hautse lan,;he ghe
stopt , hoe langher hoe beeter , bedi dat bloet sa! versteken ende worden 
hart , waer bi dat dus ghesoutert bloet sal weren dat dinne dat niet hute 
sal mogen commen ende dats eene maniere van stremmen . 

Dit seght mester Huge de Legenbourch. 

::©at goet es ende ne hint de wonde niet te vaste m'aer ,sl ichte soe 
dat niet ne zweer , want Galienus seit dat de humoren ende de gheesten 
loepen ter seerer steeden altoes maer bidi verhiet dat ghi gheene dinc 
ne leght op wohden d ie zweeren doen ende aldus schrift hi in latine. 

Mester Hughes pulver de legembourch . 

� Thuris alhiscum et viscosi , aloes epatici, sanguinis draconis , sangui
nis holi armenia anà partes equales et inde fiat pul vis suhlilissimi et usui 
reserv. Dit pulve1' voerseit minget metten witten van den eyeren ende 
met hasen hare wel cleene ghesnedene in sticken met eener scaren 
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ende ghetemperet in de dicte van seeme, ende doet in gheenet vele wiecken 
als soe groet alse amandelen ende daer mede die wonde ghevullet , ende op 
dat plaster soe legt van dien dinghen voerseit redelike vele ende daer boven 
alsoe als weselic was en leit ald

.
us. Des ander daghes quamt gi weder der 

toe eride hebdi gheene stoppen soe nemt linnen cleedere vele die bindet der 
wel ende slicht , ofte nernt dit pulver. 2j. Ongeblust calc , bloet van draken , 
steene daer men afmaect lanterk.ine , aloes epatici , wit wieroec , elckx 
even vele. Dit temperet met basen hare wel cleene ghesneden alsoet 
voersei t es . 

Galienus pulvere . 

�och een ander dat Galienus placht te orberen. 2j. root atramentum 
ofte gelue. 3 s. turis albi '16. 3. aloe epaticà 3. os. apment. 3 ·+· Steen 
van lantener kin . 20 3. hier af maect pulver soe ghi cleenst moght Ende 
hier of stooijet op de wiecke en walct die wonde der mede ende leght oec 
van den pulver op de wonde. 

'
Nu soe hebdi wel leringhen die Brune leert 

in sine boucken ende si wrochten der beede mede alsys van <loene hadden . 

Dit es mesters Lanfrancus pulver datti selver ordineerde . 

:@i t  soe es mesters Lanfrans pul vers. Hoort wat hem daer eene reise of 
ghearriveerd : hi was te Melanen in der stad ghehalt tote eenen kinde dat 
ghevallen was in een mes tote pointe eene diepe wonde die in de gheet adere 
ghine . welc kint soe vele hadde ghebloet eer hire toequam , dat men 
daer gheen ly( anene vant , hi soe taste sinen puls ende hi vantene seer 
cranc,  ende dat bloet dat hu ter wonden quam was wel na al blec , ende h i  
leide sinen vinger op  die wonde ende h i  heltse soe lange toe dan  dat kind 
zyn ogen begonste op te slane ende hi sende ter apoticarien omrne dit 
navolgende pulver : 2j. Turis albis .. taye ende vet 5 3. aloes epatici 5 j .  
fiat pulvis ; van desen pulver ming·edi dwitte van een eye in de dicte van 
seerne ende hi rnenghede der mede hare van basen wel cleene ghemalen , 

, ende alsoe gheleit op die wonde op een plaister van stoppen ende bi bant 
alsoe alst weselic was ende hi liet aldus to te des anderdages , doe quarn bi 
weder toe ende hi vant hem wel gbestremt ende niet bloedende. Die vader 
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van den kinde badt Lanfranc dat hyt vermaken soude , ende de mester 
ontseit hem enJc liet ligghen alsoe tote op den vierden dagh. Des vierde 
dages soe nam hi dwitte der eyeren ende olie van roesen , elcxs eeven vele. 
Dit temperJr hi met ten voerseiden pulver dat dinne was ende hi leit op 
de plaster dat op de wonde lach ende hi liet wercken de een metten 
anderen . Des anderdaghes quaru hi weder ende hi vant die wonde wel 
vaste ghenesen.  Van dP-n welken dat de vader groet wonder doghte en die 
mester een deel maer die mester zwesch als hit sag. 

Een kint van 16 jaren was ghesteken in  sinen arme van eenen anderen 
kinde met eenen cleenen messe ende rlorestac eene adere ende hi  gheraecte 
eene senuwe onder die adere , het ghedoechde groete pine ende in de 
seenuwen dat  hloet liep in de wonde, ende hi  warter toe gheroupen. Ende alse 
het sach hi peinsde liede bi der op syn witte dat niet goet ware , bedi 
dwytte es cout ende lymachtich ende dat soude doen droghen die zweete 
gaten van der huu t met syner tayheden, ende hi hiel dat men den arme sou de 
wonden ende recken , ende die zeen uwen runforteren met olien van rosen 
diemen der in soude ghieten al warme. Die moeder van den kinde dede 
eenen leecken meester der toe halen , die seide der j egen , ende Lanfranc 
soe gingh wegh ende die leeke sirugien bleef d.1er ende hi leider op sine 
medicine , daer hi mede ghewone was andere wonden te stremmene ende 
het en deede niet , het bloede altoes ende zwoer· ende dat kint crancthede 
seer , ende men sende omme eenen phisisien die des vrient was die soe 
sende om meester Lanfranc ende hine wilder 'niet commen ende die 
phisisien vraegde hem raet ende hier riet hem gelyc hi  dede erst der 
moeder van den kinden. Doen ghinc die phisisien ende vraegde ofte hyt 
conste doen . Ende doen andworde hi ja , h i  ende Jü deel alsoe ende het was 
ghestremt in corter tyt. 

· Ende ofte ymant vraegde hoe soe langhe conste duererlln sonder spas
mereo , het quam bi dat ydele van den bloede. Dit is al geschreven om dat 
elc sien soude wat hi dede ende waer bi sine cuere niet voert wille gaen .  
Daer bi soe seg ic  hu eist dat sake àat eene adere es d ie  ghi niet stremmc 
moght met pul ver ende datter toe be hoert soe onder sleetse met een er 
na�lde daer in es eenen ghetwinden draet ende ghewast ende dat aldus 
3 can te ende die deese nalde sleet onder d ie heinde . van der a�eren ende 
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cnoeptse wel ende vaste met eenen starkP.n dráde ende wacht dnt ghi d ie 
adere n iet ne sleet metter naelden. 

®fte hebbet een ysere plat met eenen gaetkin aldus ghemaect i n  
deser vormen ende men sa! bernen die monde van der aderen ende doen 
crempen sonderlinge. Ende wacht van den zeen u wen ende van den arterien 
soe is men sculdich te broieren soe datter scorsse op si ende maer dan 

'//////, ///." . / / /  

simple aderen , ende weder dien dat d ie aderen ofte d ie arterien syn 
groet, soe esmen sculdich te broyerene. Nogtan est vreese te broyerene 
want alse dien brant vallet soe werden si weder bloedende. 

Waer bi die sekerste cuere van bloet te stelpene dats dat men die adere 
ofte die arterie verbinde daer na alsoet voerseit es i n  .+. manieren , soc 
machmen stremmen bloet : Derste es dat men die adere boude soe lange dat 
dat bloet versterke ende het becomt in den mont van den aderen ofte 
arterien ende dat men dat let vercou daer de wonde stoet . Dat andere es 
met pulvere ende met basen hare ende datter toe behoort alsoet vorseit es. 
Dat derde es met viere ofte met brant ; ofte met medicinen die seer 
heeten. Dat vierde dat es metten verbindene aderen ofte arterien , ofte 
onderstekenen ofte verdrayen alsoet voerscreven es. Ende eenighe mester 
syn diere op legghen ghehernede plumen ende anáere mesters ghebernede 
vilt . Ne ware ic hebbe hu gheseit dat beste maniere van vermakene dat 
die boude mesters antierde ende ic ne wasser niet bi bedrogen.  Maer ghi 
die mede werken wilt syt vroet dat ghi doet commen uwe medicamenten 
ten monden van der wonden ende daer op houden ende dat �ele ende nc 
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doctse niet of noete rlat si altene of vallen. Daer ghyt wilt stremmen doet 
te elcken vermakene altoes in lanc smeer ende ne vermaect niet de wonde 
vor den derdr.n daghe ofte meer eist van doene ofte sine sweert alte seer. 
dan besiet waer hem die zweringe comt , als ghi dat vroet syt soe beteret 
naer uwe macht , duts Lanfrancs pul ver. 

Noch La.ncfrancs pulver. 

2j. Thuris albici gomosi et pinguis. 3 3. aloe epatici 3 j. et de hoc fiat 
pulvis subtilissimus et usui referra . 

l!la11 ben �ooföe gewont mbe eerst ua11 b�n iiit tyben. 

JF-[Jsmen wont dat hooft ende dat hersenbeckin niet ontwe ne is , 
daertoe nemt dat witte van den eye , een l ette! geslaghen ofte niet ende 
daer in soe nette dine wiecke ende doetse in de wonde ende daer boven soe 
leghet uwe plaister intselve ghenet ende die wicke van stoppen ende plas
teren van l innen cleejleren. Ende eist in den winter soe nettet in den dodere 
van den eye allene ende van den hute gane van sporkele tote den ingang 
van meye , soe minget doderen dwitte van den eye te gader , ende daer in 
net <line wiecke ende besmeert alsoe van der hei l·iger crussen misse after 
augustus tote sint� andries messe bedi dat wytte van den eye soe es cout 
ende soem1m dat meer slaet soemen hem meer neme van sine coude ende 
die dodere es heet gbetempert in den 2ste graet waer be ic hu rade dat 
ghi ten winter leght den doder ende te somere dat witte. Ende in de 
2 andere tiden dwitte ende den dodere gemanct , ende ware de wonde te 
nayene ende si ware ingaende tote den hersenbeckin ende die huut die dat 
hersenbeckin b int ende daer ane cleevet ware gbewont ende men die 
huterste wonde ghenase, ende die nederste huut niet ware ghesuvert , der 
of soude commen den ghewonden onderwilen curtsen ende daer of sterven 
ofte men helpe men seere. Waerby ic rade alse Lanfranc my riet : dat 
men neme wieken gr.net in warme olie van rosen ende die soe leght in de 
wonde alsoe heet als hi ghedogen mach , ende dat doet soe lange tote dat 
die wonde wel ettert ende tote dat tvleesch beghint te wassene. Daerna 
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toe leght in de wonde pluckelinge van lynwade ende daer boven eene 
plaster van stoppen of van lynwade. 

tlJan bulm ofte gatm g�e.alegm met gtockm in bat IJooft. 

�et ghevalt menichwaerf dat men de lieden slaet met stocken , ofte 
. met colven ofte met steenen werpt ofte dat men van hoghen valt met groeter 

wonden int hooft ende niet ne breket dat hersenbeckin ende oec sonder 
wonden datter groete buien syn ende die morwe syn ofte hardt. Ende daer 
wonden 

_
syn daer sceeret dat haer of met eene scersse. Dan maect wiecken 

genet in dwitte van den eye ofte genet in dodere naere dat den tyt es. Ten 
derde dage esser groete zweringe int hooft soe leght die plaster , alsoe 

Rolandus seit , bi den leeringen van Rogerus. Dit syn de plasteren 
omme de zweringen te doen gesetten . . 

Die lee1·inghe van Rolande . 

Nemt saffran leghet in water ende latet daer i n  l igghen soe lange dat 
dat water gheverwet es ende dan siet doere eenen douc ende daer in doet 
een lette! tarwe blommen ende dit siet te gader dat een lette! dicke si .  Dit 
leght ontrint de wonden heeter dan laue die saft ende soet de wonden . Ende 
wilt ense meer hebben draghende, soe nemt dat sop van adicke ende sap van 
apien was , swinen smout , olie van oliven , wyn , van eiken even vele. Dit 
siede daer in minget tarwyn bloeme alsoe vele alst bedaef ende al soe dicke 
alse seem ende dat soe leght ontrent de wonde die zweert. Ne ware wacht 
hu dat ghi dat niet ne leght op senuachtich wonde bedi die verscheit 
mochte die stede te seer rotten. 

Maer int hooft ende rn vleeschachtige steden soe legghet stotelyc ende 
dat heeter dan laeu. 
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Dit soe wiset Rolandns enrle het heelt seere , ofte nemt dit pleister dal 
Lanfrancus ons leert ende wist. 

Lanfrancus pulver. 

2j. Olie van oliven een deel , ende water 2 deel , tarwe blornme alsoe 
vele alst bedarf dit siet over een dat dinder si dan deect. Dit soe 
legt op de wonde dit salse wel doen <lraghen. Ende alse die quetsure 
hute es ghedragen dan dwarse met wine ende dan ligter op dese navol
gende zwarte salve erst die wonde gewict met suverre ph;1ckelinge linwade, 
ende emmer soe syt bevent ofte dat hersenbeckin ghequist. Ende eist 
ghequist soe es dese plaister quaet der op bedi die wonde es vet ghenouch 
van der vetheden der hersinen alne licht men daerop gheene vetheid der 
olien ofte ander vetheden . 

Dils onguentum fuscum. 

�nguentum fuscum maect men aldus : 2j.. olie van oliven wederin 
roet aa l ib. j. scip pee. lib. s. colofon ie. 3 mjor was in den som er 3 3. Ende 
in den winter 3 2. masticis olibanum Galoanum. armoniac serapin .  
opoponac. terebentina anà 3s conficieret wel te gader ertde maect e r  of 
salve ende bestedet in een lodt vat. Dese salve es goet jeghen alle n ieuwen 
wonden ende doet goet vleesch wassen ende doet commen etter ende 
trecket hute ende heelt de wonde. 

Theodoricus plasle1·. 

Orte -doet also Theodoricus <lede , hi wiset ons alse een man was ghewont 
int hooft ofte eider , hi nam suver werc ende maecte daer of een plaister 
ende nettese in wine warme. Ende doen duwetse hi hute op ij pullekine 
van stoppen ofte op elcke side eene bant der boven , alsoe ghebonden met 
cener scroeden soe dat die ij pulwekin die wonden daden te gader littren 
alsoe wel in den bodem al se der boven .  Ende ewant hire etter in hi I 
dwanch de wonde met warme wine ende hi droegdese den nare ende hi 
leider op syn plaister . 
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Een ander plaster . 

2j. pappel bladere ende die si lt in water doen ende <lede hi se hute ende 
lietse op een hort ende hi liet der hu te loepen dwars ende doen set hise in 
eene bosse. Ende alse hise wilde orboren te eeniger plastere doen temper 
dise met wine. 

Ende hi deder toe al zoe veel gesogruus ende dat wel clene gesnuuft was 
alzoe vele als dair pap esse was ende d it doet te gader dat si soe werme 
alse die siecke mochte gedogen ende doe genas hi se voert alsoet voirseit 
es , metter plasteren genet in wine. Ende ist sake datter buien syn sonder 
wonden soe legt dair op alderierst dat witte van der eye niet gestegen , 
ende des derden dages soe legt dair op dese plaister als soe heet als hi 
mach doge eerst dat hair afgeschoren met een scheerse aldus gemaeckt. 

2j. Droge bayen wel gepelt cominen anys wel gesuvert , elcxs 3 3 dat 
anJS ende dit cominen wel geduuz in eenen scherf ende daier of sue maect 
pulver zeer subtyl .  

�och een ander. 2j.. mastic, wieroec an. � i .  dit pulvert wel clene 
ende bestedet in een busse dit liet en werde g�perst, die eerste iij pulveren 
siet tegen in wine een lette) o ende dair na nempt pulver van wieroec ende 
stroit dair op altoes zieden ende dan mastic , dair- na hebt gruus gestoten 
5 2. dan doet dit toe het sel te beter te gader cleven , dair na nemt seem 
ende ein deel ende menghe� dair mede dat si al soe dicke als deech , ende 
dat spreet op i cleet ende ligtet opt hooft al soe heet als die sieke gedogen 
mach ende laetet dair op liggen 3 dagen ende dan doetet of ende hebt 
gereet ein ander plaister dies gelike dair op gebonden alsoet vorseit es ende 
doet alzoe lange als dat hooft geswollen es ofte dat suvert. 

§Fc meester ian Yperman genasser mede vele lieden dat andere 
meesters wilde hebbe gesneden ende ic genast sonder sniden. Macer seget 

XX 1 5  
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dat vinkel stoet met aisinc ende geleit dair op ene plaister opt hoeft dat 
gebuilt es geneset. Ende ofte dat hoeft es gesmolle sonder vele belemmer
heden , dat hair moet af geschoren wesen met een schaerse aldus. Dan soe 

' . 

neempt pappele ende alsene aldezen dit siet in water ende legget op die 
zwellinge die selt dan gaen sitten die sueringe ende slincke die snellinge 
d it segge die meesters door haer glose op Rolandinus et Rogerius. 

�at mtn .proutn sal off bat �trsmbtckm uon em ia of niet . 

�lse buien geslagen syn sonder wonde , eerst dat hair of geschoren 
dan legget dair op dat witte van een eye niet geslagen , ende geeft hem 
omme twinde draet gewasset te houdene tusschen den tanden ende welke 
tusschen uwe handen ende tussche uwe dume ist d:it sake dat tuven si 
intwee wair dat es dat de siecke saller \oe tasten met den handen , want 
die vilinge van uwen nagelen sal hi wee doen in der broken. Dits een 
ander teken qat Lanfranc wyst mach hi se niet ontween bite met 
sine tanden soe seget d�t het hersenbecken ontween is. Ofte machte 
n iet craken een note , ofte en mach hi niet dat middelste lit van sinen 
duum overgapen overlanxs met sine tanden , ofte legt dit navolgende 
plaister op dat hooft , dat hair ofgeschoren neempt men was , een pont, 
labdanum ij pont , wieroec 3 pont. die wieroeck dat salmen pulveren , ende 
mingen mette labdanum ende dan metten wasse bouwen iegen een vier en 
dat maken als een plate ende dair dan doet op subtilic algeel en is dat 
hersebecken onttwee dair iegen wertet gesmolten alsoe groei d ie broke 
es. Ende als ghi niet en con te crigen labda'num soe nemt was alleen maer ten 
es niet soe goet dair toe. Dit wyst ons meester Willem van Congeinna alle 
dese voerseide. Alle dese proven van deze voerseid e capitelen syo dicwyl 
valschs gevonden dair die plaister allene en den draet gewast tusschen de  
tanden die syn waer. 
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lllan ttn vackt of gtsltgtn tot btn bura mater tot. 
�en sla et dick\\. yl een vack van den hoofde met eenen stucke van 

den bene ende niet tot de hersenen diepe. Ten eirste pelt dat vleesch van den 
bene ende dan vermoyt die wonde doetse bloien ende scraeptse ende daer nae 
sÖe naytse inder middewert ende stect an elke side die steke een vinger 
breet ende heeftse van mere toe doen soe stechtse meer. Ende yen er laetse 
onder open dat het etter uit mach ende wacht dat ghi se niet soe diep en 
steket dat dat been dair of verdrogen . Ende op de naet soe legt den pul ver 
voorseit. Ende of dit stuck soe naer of wair dat het ghien nature rloech 
voetsel en mochtc gecrigen op dat het niet en sterve noch verrotte of soe 
salmrt genesen met de roden pulver ende metten salve 1mguentum fuscum. 

Ende ymmer syt voersien op alle uwen curen wat dattei: commen mach 
ende dair an legt alle uwe gepeinese, soe dat men van u anders wat segge 
dan al goet. 

' 

lJJan ttntn 
.
vackt of gtsltgtn bat l)tt �ang�tt . 

®nder wilen soet slaet men of van den hoofde een vac of tote hersen
beckin tote dura mater. Dat es totter opperste lyse daer die hersinen in  
liggen besloten ende dan sietmen d ie  hersinen roeren . Dats bedi dat de 
lyse es gebrect bi werken van natueren van den huden der arterien com
mende van der herten ende oec syn in de selve hersinen geheele aderen die 
bringen den hersinen hitte ende gheesten bider derwelker hitte ende 
gheesten gheven der senuwen van den oren ènde der holder senuwen van 
den ogen trecke den gheesten ván den siene midts gaders der cristaliniers 
claerheit ende sin dinder hude daer die pupillen der oghen instaen ende a l · 
soe van andere dinghen ase die anothomie der oghen hier nae sa! hebben. 
Ende àlse den slach werdet geslagen met sin dinder wapinen ende dat dat 
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vac hanget met allen .. Deen been pelt erst hute. Ende dan soe tast ten ersten 
met uwe vingere� ofte die canthine van den hersl)nheckin iets scarps hebbe. 
Ende vi.ndise scarp soe st1vertse van horen scarpheit e11r ghi dat vac op nayet 
dan ebt een instrument aldus gemaect onder eene suver plaetkin ghescepen 
alse eene pennic dwelke ware ane een lemmelken vaste. Ende dat lemmelkin 

waer vaster ende breeder dan een stroe. Ende dat goet stalin ende ebt eene 
platte toets ende dat steket tusschen den beene ende den hersine ende 
suvert die canthine van horer scerpheden met eene beintele dewelke si 
ghescepen aldus. Want dat sal die hersinen beschermen van den scaelkine 

die vallen op de dura mater die welke scavelingen ghi hute heft met eener 
pincette aldus gemaect , ofte men sa! slechten die canthine met eenen grouf 

haecken die gemaect es in deser maniren ofte men sa! nemen eene formerè 
die ghemaect is van isere , ende van staelle wel ghetempert daer men de 
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canten van den hersenbeckin mede slicht en sal soe gemaect wesen .  

Ende dan meugdie d ie  scavelinghen hute nemen met eener substiler 
tanghe die gemaect es in deser maniere ofte met dusdanigen eenen graet 

huuse soe suldi die tanden slichten ende emmer soe leght die platte Joets 
onder thersenbeckin ende alsoe soe muedi seker werken ende sonder sorghe 
ende alse de canten slicht soe nayt dat vac weder te siner steden ende daer 
nae soe cloevet dit vac die welker lippen ghi verscet ende daer dore soe 
suvert die hersinen van haren etter dat vallen soude op dura mater. 

Nog een ander. Neemt root sindal ende snidet eenen littele breeder dant 
gat ende dat netteJ in dwitte van den eye ende dat legt op die hersinen ende 
stekel op dat been op elcke side soe dat dat sindael si tweevout ofte drie. 
Ende dan nemt sindael omme dat bet natheden wert dan, linen cleederen 
ende oec omme dat s'lichter es, ende daer boven leit men hooftdoucken lynwaet 
dat wit es ende suver si , want het sal sugen dat etter hute dan doet men 
niet dat sindael ende boven den hersinen soe legt plastereli van stoppen 
ende dat wel ghenet in doderen van den éye allene ofte gheminghet met oleum 
rosarum dats beter bedi di doderen suveren en die olie confortert ende 
suvert die wonde met deser salve. Nemt screpelinghe van specke van 
backen vleessche ende oleum rosarum aà. 3. iij . saffraen . 3 j. ende minget 
dit te gaeder in eenen mortier ende hier met smeert die wonde al omtrent. 

Ne ware op den naet soe legt dat roode pulver ende alse dat vleesch 
tusschen den sticken wel vergadert es ende die huut dan soe slicht die 
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sticken met eener vliemen ende daer na soe heelt die wonde met onguentum 
fuscum .  Ende ofte dat vac of gesleghen metten beenen ende dat totte dura 
mater ende tbeen niet doer storven ende ghi daer of seker syt dan pellet dat 
been van den vleesche ende dan nayet tvac in de rechte stede enrle daer 
op stroit dat roede pulver ende in dat hangende van de _wonde 
soe stect eene wiecke dat dat etter hem der doere mach purgieren ende boven 
den pul verre soe bindet met eene subtilen banden soe dat dat vleesch ofte 
gaerder mach duwen. Ende der vierde dages soe dunet die wonde met 
lauwen wine ende droechtse wel ende daerna soe leegter op dat roede pulver 
tot dat die wonde ghenesen is ende als ghi siet de canten te gader houden soe 
snit die draden hute elc bi hem selven ende aldus soe heelt di wonde 
ende vele lieden steken tusschen elcke twee steeken eene wieke ende die 
mesters weten niet wat nayen is. Ende nayen bediet dat vleesch te gader 
hout ende dat eene scone lixiene maket want die hut es ghewassen van · 
des vaders natuere , soe syn die beene ende al dat die mensche over hem 
hevet sonder alleene dat vleesch , bloet ende vethede. Ende hier omne ne 
mach die huut niet weder vergaderen alsoet erst was sonder lixiene ende 
sone mach oec dat been sonder gheen cnoes ende soe ne mach aderen sonder 
sen uwen ende sonder gebint des vleesch. Ende hanget een vac af sonder been 
dat soe nayet weder op ende heelet alsoet voerseit es. Ende vele mesters 
wyf melc der op genet hoec wiecken der in ende ab;oe heelen sise ende dat 
doen die erachten der natueren die horen menghet met horen subtylen 
werke alsoe te boven es. Ne ware als rooder es , dan moet men hoer 
helpen met redenen ende te conforterene die gheesten ende die ghequiste 
stede ende oec de siocken te houdene met goeder dieten ende met subtyler 
spysen ende rlrancken die licht syn ende beede gheeven te maten ende es de 
ghewonde te see . teert soe moet men voeden met lichter spysen die subtyl 
es alse kiekine, · de patricen ende werlerin vleesch ende cleenen wyn of-
te de siecke en cortse dan sal men doen alsoe er geseit is int capittel der dieten. 

lJJ an brn �trstnbtckin g�rwant mtt finbttt wapintn : 
.sac bat bttn .scctlt. 

�en slaet onderwilen met eenen zwerde ofte fansoene ofte ander 



- 188 -

1 

wapenen die sniedend es ende daermede geslagen, soe dat men dat been 
hute doen ende die wonde wieken ende ghenesen metter salve : unguentum 
f'uscum ende ic doe hu weten eist dat ghise niet ne suvert van hore s'lage 
dat si node sal luken ende al l uckse soe sa! naermaels verzweren ende dat 
ware twee pioen voor eene ofte eist dat dat been droget alse dat vleesch 
der boven es ghewassen, soe sullen die slage wassen der dat vleesch 
nieuwe es want tvleesch datter boven wassen sa! dat sa! syn overtullich 
vleesch , daer boven suldi legghen pulver van Tideloosen dat men heet 
hermadactalis . Dat verteeret sonder biten . 

§IËc late hu weten soe waer dat de wind beloept dat blo�te been , dat been 
dat scaelget der of ende lette) ontgaen der of ofte niet en eist dat sake dat de 
wonde int been gaet dore derste taffele dan screpse met eenen groufhaecke 
ende screpet soe diepe dat dat boven ghesuvert es tote den bodem also et 

voerseit es soe sal men hute de bodem tier aderen die ligghen tusschen 
2 tatfelen soe wasset goed vleesch. Der nare soe sal die scal lerie van eiken 
siden die verdroget syn oft die dat coude stael hebben vercout hute te 
commene sonder meerder pine. Ende <lits die corste cure ende die 
seekerste ende wildi weten ofte si dore gaet soe scryft in de clove met 
eenen penne met houte ende dan scrept tote dien dat ghi gheene zwart
heit niet meer ne siet , want dat int sa! loepen in den bodem van der 
cloven . Ende hier met soe sidi verzekert ofte dore rlie twee laffelen 
gaet ende nare den ersten scrapen soe screpet anderwarf ende dan vaghet 
of met stoppen ofte met. eenen cleenen cleede ende siedere gheene cleene 
zwartheede alsoe haer ofte dierghelike soe eist goet ende siedere hiersoe 
screpet toter tyt ghi re niet ne siet ende daerna soe stect in de wonde 
van rlen beene eene wiecke ghenct iJJ olie van rosen wanne ende daer 
boven pluckel inge van l inwade dat wit es ende suvere. End� daer boven 
soe legt eene plaster van stoppen metter selven unguentum ende vele 
rnesters syn die in de wonde l igghen wieken ghenet in wyfs melc. Ende 
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ic ne det dat niet gherne bedi het dochte mi quat bedi diP. wyfs melc es cout 
ende hevet in vele verscheit ende dat bi haren viscosicheit van harer 
boteren die si hévet inne. Ende dat hooft es cout ende die coutheit deert der 
huut daer dat been mede bedect es. 

Dits eene goede salve dese ordinerde mester Willem 
van Congenie die welke wide vermaert was. 

2f.. Olibanum masticis , aà. 3 s. dit pulveriseert wel cleene ende 
minget met ij 3 gansen smout ende met hinnen smoutte ende wil di dat dese 
salve gheluwe si doet ter soe een lette! saffrans ende wilde datse si roet 
8oe doet er toe een lette! draken bloet, dus mingt dise verwen hoe ghi wilt 
maer ne salvet dese wonden nieuwerincs dan met deser salve ende legghet 
ghebreet op een plaister. 

:@ its een ander maniere van salven. 2j. cxugtu porcine novelle syne 
sale 5 ij , der in siet groen eppe een deel ende dan doet er toe wit arst i pont 
was een vierendeel ponts , dit smelt over een ende dan siet dore een linen 
cleet ende dan roerent tote dat cout es , dat dat was niet boven en blive. 
Dit was myne gemine salve ende ic genasser mede alle wonrlen ende dit 
was bi hulpen der natueren ende dit heete de leeke meesters popelion salve 
ende latter hute die eppe soe salsi ghelu sin ende de leeke meesters hee
tense Dianth' maer ic heete dese salve der bardemakers salve. 

l!Jan bm �er.senbeckin g�ewont met zwarben ofte foaonen. 

JF-IJs men wont eenen mensch int hooft met zwerden ofte met 
snidender wapinen die nir.t ne heft ne snede slicht ofte metten houcke van 
eenen zwerde ofte fansoene ofte metten becke van eenen haexcs dese 
esmen sculdich te ontsiene omme die vreese die daer an liget dats dat den 
houc ofte den bec de lyse mach dore hebben gheslagen haestelic mach men 
dat weten bi den teekin die ghescreven syn in dat derde capittele ende dan 
suldi scuwen die cuere ofte en ware dats hu de vrienden seer baden . Ende 
namelic als de ghewonde cuerts derste met coude der na met hitte , dan 
soe jugiert ter doot. Ende ofte die ghewonde geene kwade teekinen ne 
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heft soe scrept· die wonrle van den beene met eenen subtylen groufhaeke 
aldus gemaect t . 

Ende den siecken set neder soe dat sin hooft comme tusschen uwen 
knien ende grouft der in deser maniere al treckende met gemacke tote 
dien dat ghi roeren siet dura mater. 
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�ode Galienius die wist dat men make sal alsoe cleene gaetkin als
men mach daer die hersinen her doere suveren mach van den bloede ende 
van datter op mach vallen alse scallien van beene der doere te halve hute 
ende nochtan soe ware dat vreese ter aventueren . Ende ofte ghi wert 
gheware dat si hout soe houwet daer wart dat hout vast ende aldus mugdi 
werken vroedelike want men mach niet te vroedelike daer ende vele mes -
ters die maken hore gaten dat men heet houwen metten beetele also gemaect 

met eenen maelgrtten dat nes niet goet bedi metten slagen van den bette! 

ende van den loode soe versciet de siecke metten den hersenbeckin bet 
voert. Ende si maken die hersinen ane nieuwe wonde ofte scuere. Ende die 
es erger dan derste wonde was ende hu wel hiere of wacht dats min raet 
ende ofte de lyse swart wert soe legter op dwitte van den eye alsoe dat hi 

' Voir fig.  4,  page 1 80 .  Le copisle n'a pas donné de dessin. 
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verleert est in cappittel van der vac ofte gheslegen ofte legter op olie van 
rosen een deel ende wel twee deel. 

Oleum rosarum. 
Ende aldus maect men oleum rosarum . 
:!j.. Olie van oliven ofte van ackernoten 2 pont , giet er op 2 pont scoen 

water , slaet te gader met 1 lepele. Dan ghietet in eenen trachter en uwen 
vinger hout voor dat gat , ende laet dat water ter uitloepen beneden dan 
daer in de ij pont olie , een pont rose bladeren die middelste syn , ende die 
slaet wel in twee , dan stelse met den olien XI dage ter sonne in  een 
glaeysen vat wel gedect, na XI dagen vrinctse doer eenen cleet ende doeter 
andere versche bladeren in , ende laetse samen staen ter sonne soe lange 
alst u belieft. Ende dese olie es vele beter dan die men vint in specierien 
want de apothecarien sieden de hore op 't vier. 

Deze olie doet in eene loden vat ende dectse met twee decselen datte 
van boven niet in mach vallen ende dan graefse in den erde XI dage ende 
daer na ontgraeftse ende setse ter sonne in !lenen glasen vat. Dese olie 
es seer goet ende notable omme i n  chirugie te wercken . 

A ldus maect men mel rosarum.  

Mellis rosarum dat soe heeten d e  Grieken troede mel dwelke men maect 
aldlls : 2j.. dwitte seem ende dat suverste dat ghi ghecrigen mocht ; 10 lib. 
dit doet sieden op een cranc vier ende gadert hem die scume ofte die der 
op riset. Daer in soe werpt tsop van rosen een pont dat puer es ende wel ute 
ghewrongen . Ende dat soe doet sieden, ende alst beghint te sieden soe werpt 
er in ·+1 pont rose bladeren alle sticken gesneden met eenen scaren ofte 
messe. Dit minghet met ten seeme vorsei t ,  ende dat soe lange roerende 
met eenen spa tulen ald us ghemaect totter tyt dat dat sop versoeden si �nde 

daer na salment sien ende dan minget metter olien van �osen alf een alf. 
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Ende datter blyft dat besleet metten rosen i n  een eerden verJaet nat soe 
ofte in een glasen vat ende soe dit melle' houder es soe det beter es. 

Ende ruba trociscata met Jauwen dinge soe versch in den lighame ende 
es goet ieghen den droeghe borst gegheven met warmen dingen. 

Ende het ghevalt sulken tyt dat de wapenen wenden in  een smenschen 
bant soe dat die eene side l ich

·
t jeghen den andere ofte si re broken waren 

ende dat ware een lette! ghezonct en daert houct daer soe brideleert sub
tilic ende dat soe besiet. Dat gat oft suver si van den canthine die welke 
die hersinen mochten sn iden . Dats te verstane de Jise ende maect dat gat 
al even slicht alsoet verleirt es ende oft ware gheresen ende dat heft onder 
dat vlesch· op <lees wis met eenen scersce ende sni, det darwaert dat houdet. 

Ende dan doerscrépet met den groufhaeck aldlls gemaect. 

Ende trepanos v�n welke 3 sullen wesen d'een meer dan dandern ende 
emmer hu wacht dat ghi dat hersenbeckin niet dore ne hort , · want 
ghemocht dura mater quitsen ofte pia mater ende alsoe soudi worden man
slacht ende dese instrumenten heeten in latine trepanos dat is scerp pointe 
ende wel snidende ane beede siede alsoe de andere. Ende dat suldi setten 

op dat been daer men dat gat hebben wille ende · dat wagghelt tusschen 
uwe handen alsoe syn ghedraeit alsoe �ele gaetkin als men hebben wille . 
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Dan salmen die gaetkin wieden met dander trepanides die gemaect es in 
deser manie1:en. Ende dese trepanides syn alder groets ende plomps. Ende 

die gaetkine vaste staende deen ane dandere. Dit ghedaen soe suldi hebben 

.b'%mJ,Y// ////,.,WZû�ilb 
een beetel ende snidet de canthine of ontwee der op slaende met eenen 

loden hamere , ghemaeckt in deser vormen .  Ende dat heen maect suvere 

van smercheden ende vermaect die wonde voert als zoe hu vorleert es in den 
capitele van den ofgeslegen vacken .  Ende ic meester Jan Yperman ,  pryse 
vele meer dat dat screpen metten groufhaecke dan dat trepaneeren hedi 
daer nes niet soe groete vreese ende eer ghi beghint hoeren 11fte malgen 
ofte trepaneren soe stopt aller erst de horen van den siecken met 
cantoene ofte met anderen dinghen ende gheeft hem iienen hantscoen 
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tusschen de tanden want met scrapen ende àat boeren mochte den siecken 
seer mescommen . 

JF-lise waren bi Avicenna ende Galienus bevelen alsoe die hore te 
stoppene met cottoene ende hantscoen tusschcn de tanden ende dat 
omme dat sie niet soude cloppen te gader. Ende si bevelen dat men alsoe 
lette! beens neme als men mach. Bcdi her syn vele mesters die beenen 
nemen alsoe vele alsi moghen om datsi horen roem der of houden ende 
dans niet al dan hore sothede. Ende Galienus die ghenas met lette! beens 
te nemene , ja van alsoe velen alse dat dura mater van horen etter dore dat 
gat hore suveren mach bedi dat been es schicht van den hersinen alsoet 
vorseit es. Ende men sal weeten dat witte van den eye gheleit in de wonden 
auster dat bloeden. Dat es seer goet of de liese verhiet es. Ende dat es 
gherne die ers te V. ·+ ·  0. dage ende dan legghet coenlike in alle wonden 
daer dura mater ontdect es ende waeht emmer dat ghyt op dat been niet 
ne leght . 

l!Jan grortrn ituarrn bulm in bat IJooft .  

�en slaet onderwilen in  dat hooft groete buien oft�werpt , ofte valt 
dat hersenbeckin in twee ende dat sonder wonden int vleesch , ende est die 
wonde int twee doet dat gescuert vleesch tule ende �uit de wonde wel met 
wiecke alsoe groet als amandelen ende ghenet in dwitte van den eye ende 
daer op een plaesteren ende dan bindt se samen wel ende vermaectse niet 
voor den derden daghe ende den derden of vierden daghe soe doet hute alle 
die wieken. Ende dan den siecken gheset tusschen uwen knien dan scerpt 
men eenen groufhyser aldus gemaect. 

In soe �nghe dat ghi dura mater siet roeren ende maect hu gat alsoe 
groet alse hu goet <lunet ende syt sorghelike dat ghi gheene scaelge noch 

" 
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scrapelinge ne laet vallen op de lyse ende dat ghi dura mater wapent met 
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den looden . Ende dan dwaect de wonden met lauwen wine ende daer na 
droghen drogse ende dan salve leggen van pulvis capitalis namelic op 
dura mater ende daernaer legt doucken als voersiet is. Dat poeder es 
in naeste capittel sonder eene capittel . 

lhn ben �tr.senbtckin g�twont : sonbtt bat btn .stuc nitt 
onbcr bm anbtrm scitt. 

Somwilen soe wont men dat hersenbeckin met groeter scoeren soe 
dat deen stuc stect onder d'andere. Dat suldi met uwen vinghere tasten 
ende onder soucke bedi het ne syn ghene soe seckere proeven alse de vin
geren syn want hi beseft bider beselfetichenden der natueren van den 
musen die ligghen in de handen ende die tintelene beseffes niet. Als ghi 
wetet dat niet te broken es dan snidet cruus wys met eene schersse, dat 

haer erst afghescore ende dan wieket alsoet hu voerleert es ende dan 
suveret der nare thoon. 
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�nde ofte ghi wilt mester Lanfrancs leeringhe doen di hi proufde 
bi der leeringhen van Gatienus . Daer bi leert dat men merken sa! ende 
tgat maken alsoe cleene als men mach soe dat d'etteren daer dore suvere 
mach . Dan dore de vergaderinghe der eerste deels ofte van den middelsten 
deele daermen dore gheneest die in frenesie syn .  Want Galienus wysde dat 
men soudene nemen olie van rosen ende een lette! eisels ende men soude 
die o l ie daer dore doen gaen ende aldus soude de hersinen werde 
geconforteerd . Ende die apostelen soe wisen datten ende dat haere of 
sceere metten sceerse daer dat de hersenin es te broken ofte gecloven daer 
die eene siede niet es ghesoncke onder dandere. Dat men dat vleesch 
snide alse eene �cilt die snede gaende metten hare ende dat men dat 
been suveren van den vleesche met eene formoere aldus gemaeckt . 

Dan nemt olie van rosen 2 deel ende mei rosarum een deel ende dat 
warmet ende daer in soe net plaesterkine dat leg.t op de wonde i ij 
ofte iiij vout , ofte dees : nemt screpelinge van backinnen specke ende 
ceter ende dat ander soe bint het met eenen langen scroeden menichwarf 
omme dat hooft ende dat soe vroedelike dat niet ontbinden mach. Ende 
dit doet tole dat buten scerven der beenen comt ghewassen goet vleesch 
ende daer naere soe leght in de wonde pulvis capittalis ende es de lyse 
zwart dan eist sorghelic te line wart hem ware bider eracht van der 
medicinen die op de lyse soe corrosyf soe ware die mensche doot endeghi 
alle mesters wacht hu daer of omme die groete vrees.e die der of comt ane 
den ghewonden . 

IJJan �m �ersenbeckin te brokm .slic�t .sonbrr wonbm. 

�u hoort hier eene leerin_ghe van des mesters Jans Ypermans van 
den hoofde ghewont daer dat been ontwee es , ende dat biden leeringhe 
van Lanfrancke ende bi. den wysen Galienus ende bi mester A vicenna 
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ende van Cherapione ende bi Ypocrase die welke alle wysen datmen 
alsoe lette! nemen van den beene als men mach Ende oec mach 
mens niet ontgaen bi redenen die vorseit es bedi dat hersenbeckin 
es slicht van den hersenen die welke syn eene van den iiij prin
cipalen leeden. Ende hute de hersinen spruiten alle die beseffeninghen 
van den mensch watter bi hem alderbest es. Dat mense boude ghedect met 
horen scilde die hem natuere heft ghegheven alsoe nare atsmen mach ende 
dits hore leeringhe. Daer thersenbeckin ontwee es ende namelic alse deen 
stic schiet d·onder andere ofte dat beide die canten bliven al even hoghe 
staende. End'l lanfranc hout dit over die beste cuere ende de minste vreese. 
N ochtan seiti datter vreese es in groete ja in allen hersenbeckin te brok ene 
ende namelicke alse deen been sciet onder dander. Ofte alse scaelgen syn 
geschoeten onder dat been die welke mogb_en quetsen die dura mafer. Ende 
alle die slicht te broken ofte ghescoert syn die syn best te ghenesen sonder 
houwen ofte snieden ofte screpen . Want int houwen ofte int screpen es 
vreese bedi vele lieden ofte kinderen , ofte wyfs , ofte bloote mans die 
hen eighen dat houwen soe seere duchten ende vercorts van vare dan on 
gater lettele d ie met hooftwonden curtsen .  Noch een ander : die houwers 
ne syn niet soe subtyl sine houwen met vreesen ende die sekerst wanen wesen 
die syn dicke meest bedrog hen .  Nemt ware aldus : soe wroechten Lanfranc 
ende ic achter hem dwelki ic seker vant in ierste soe salmen men hem sin 
haer of sceeren met eenen scherse. Ende dan dapperlic op sniden dat vleesch 

van den beene gherect ende dan wiect die wonde alsoe vol alsi mach die 
wieke ghenet in dwitte van den eye ende daer boven gheleit eene plaster 
van stoppen ende dan bindet thooft met eener langer scroeder omme dat de 
wieken ende die plasteren wel hourlen sullen der op. Ten derden daghe soe 
vermaket maer eist dat sake dat seer bloet soe latet tote op den vierden 
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dagh ende dart stremmet metter leeringhe vorseit, ende alse ghi dit snidet 
· soe snidet alsoe verre alse die screven gaen ende ten eersten vermake 

naer die snede soe nemt olie rosarum ende seem van rosen ende minget 
te gader de tweedeel olie ende een deel van seeme. Ende rlaér in soe 
net wieken die Ièght in  den wonden op thersenbeckin. Ende daer 
boven soe Ieght uwe plaster van seem van rosen ghemaect ende een 
deel ghersten bloeme dit plaster suvert ende con fortert. Met ter hulpe van 
gade dats heelen sonder houwen en dats dat seekerste alsoe mi dunct ende 
ofte een gat es tote Iyse die men heet dura mater , soe doet alsoet hu vor
leert es in 't capitele van den vacke of gesleghen ende pulwet alsoe die 
hersinen steken tusschen de> hersinen ende den beene een sindael ofte suver 
linwaet maer n ieuwe sindael ende dat root es best. Ofte ware dat sake dat 
die hersinen lichten ten gaten hute dat het scynt dat si lagen boven den 
canten van den beene alsoe alst dicke ghevalt alse de mane vol es ofte 
int wassende soe pulwertse met sindale ofte hebt eene platte loods dat 
en mach ende dats hare leerin.ghe .  Daer thersenbeckin ontwee es ende 
namelic alse deen stic schiet deen onder dandere. Ofte dat beede die canten 
bliven al even hoghe staende. En Lanfranc hout dit óver die beste cuere 
ende de minste vreese . Nochtan seiti datter vreese es in groete ja in 
allen hersenbeckin te brokene ende mamelike alse deen been sciet onrler 
dander . Ofte alse scaelgen syn ghescoete onder dat been die · welke 
moghen quetsen die dnra mater . Ende alle die sl icht te broke ofte gescoert 
syn die syn beest te ghenese sonder houwen ofte snieden , ofte screpene . 
Want int houwen ofte scrape es vreese bedi vele lieden ofte kindere , ofte 
wyfs , ofte bloete man s ,  die hem eighen dat houwen soe seere ducht ende 
vercorts dan ontgaen er lettele die met hoofdwonden curtsen . En�e alse die 
mane es wassende ofte vol dan eist meerder vreese ghewont te sicne int
hooft . Dan ofte si ware wanende of vul, want bedi alse de mane es vol dan 
soe ligghen die herssene metter Iysen vaste ghebonden jeghen dat been 
ende soe die mane meerder es soe sie meer perse ende alse die mane 
wanende es soe ligghen die hersenen soe nauwe dat men wel sonde 
steken eenen vingher onder dat been waer bi die hersenen wassen énde 
alsoe soe doet ook alle die verscheit van den mensche. Hier bi soe besiet 

XX 16 
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altoes alse de menschen int hooft es ghewont , weder die mane es wassP.nde 
ofte de wanende . 

DJit is tutn ben tee kitten bie be matte boere loept . 

�st te scrive jou hier na van den teekenin der manen . Alsoe alse 
. astronomie in hout alsoe si segghen in teekin van rlen wedere die men in 

latine heet a1'ies , dan soe eist vrese te siene ghewont int hooft bedi dan 
heeft die mane heerscapie in thooft ende dat duert in elc manscyn 2 daghe 
ende 3 wilen lette! meer ofte lette\ min. Ende aldus soe sinder 1 2  teekinen , 
ende elc teekin heeft 2 daghe ende 3 wilen die welke hebben hersca
pie op de leden van den mensche. Dats te wetene : aries heeft dat hooft 
ende dat ansichte ende daer omtrent. Taurus die scudere ende datter toe 
beboert ende den hals. Gemini die handen ende d ie armen. Cancer de 
borst totter maghen . Leo dat herte. Virgo den lichame ende tghebtre 
del re (sic). Libra de nederste darmen , de niere ende blase. Sco1'pionis die 
menschelicheden ende den ers Sagitarius de knien . Aquarius die beenen 
ende die braden Pisces die voeten. Ende ic sal hu hier toghe de figure des 
mane omme dat men te betér mach scauwen hare- stede ende de teekinen . 

Dit is die maen die toghet die xij teekinen elc staende 
te1· siener stede . 

Le dessin cabalistique 

manque dans Ie MS. 

:@ ie leede suldi wachte in dien tyt dat die mane es in <liet want dan 
est <loot wonde ofte minke. Ende a\se dura mater bloot es soe wyst Brune 
ende Lan(ranc ende vele andere actors : dat men der op leght dit pulver dat 
·men in latine het pulvis capitalis heet ende dat maect men aldus : 
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Dits pulvis capitalis. 

Sarcocolle cleen wit wierooc elcxs 3 s ,  m irra , draken bloed , mele 
van vitsen hier of maect cleene pulver ende sichtent dore eene temis. Ende 
ofte dura mater der onder wert brune soe leght er niet meer op ne ware 
l eghter op dat roode melle ende de tweedeel olie van rosen daer in ghenet 
een cleen suver clcet l inen ende die wonde heelt voert met pluckelingen 
van linwade. 

Die leeringhe van mester Jan Yperman . 

�u soe verstaet m ine leringe ende wat mi ghesciede. Ic rumde 
de wonde soe dat ic die screven bloot hadde ende erst dat haer af 
ghescoren , der naer wiech icse wel dinne al soe ghi in dat capitel gescreven 
vint metter olien van rosen ende melle. 

Eens soo was e�n cnape ghewont met eener staven die welke dat 
hersenbeckin hadde al i ntwee ende dat een been was ghescooten onder den 
andere ende hi hadde alle sine kennisse verloren ende ic nam een sceers 
ende ic ondecte hem dat hersenbeckin ende ic vant arde seere ontwee 
ten ersten vermakene daerna soe beraete icken alsoet voerseit es rnetter 
olien van rosen . Ende ic voedene met wormen doders van eye ende met 
kerrende melc met gorts ghesoeden ehde met ghebrade appelen ende hi 
dranc tisane op ghersten ghesoeden ende ic ne dorste hem al niet doen 
om me datte soe cranc was . Die scerven wiessen al vol vleesch ende hi 
wart sprekende vor sine v weeken ende hi ghecreech sinen sprake in lanc 
soe meer. Ne ware hine wiste niet wie dat hadde ghequist. Nogthan 
verghaderde hi jcgen hem met vorsinnigheden ende wart wel op tsine. 
Dat been dat boven den andere was daer d'ander ond�r scoet dat 
drogede die opperste canten ende die natuere staect van hore bi der hulpe 
van den vleesche dat huten aderen wies , welke aderen ligghen tusschen 
de 2 taffelen ende dus wart die lixiene der wonden al pure slicht sonder 
groet dael ende sonder groete boetse .  Item een cnape was gheslagen 
van eenen paerde in dat afterste deel van den hoefde al in sticken. 
Ic reinde hem die wonde ende ic ghenasse' alsoe ghelike ende hine verloos 
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niet van sinen heen meer dan de wint beliep ende dat ontrint de dicte van 
eenen nagele. 

Ypermans leeringhe. 

®ec ghenas ic soe eene jouffrouw die ghesleghen was van eenen 
parde vore in dat voerhooft ende ic ghenasse der ghelike , ende 
alse ghi ebt ghesneden eene wonde , soe stect in elc cartier eenen 
draet linen ofte siden. Ende ghi die wonde hebt ghewiect soe trect 
toe die quartieren metten draden ende vergader se alsoe naer als 
men mach , ende alsoe doet tot te elcken vermakene sullen di hebben eene 
scoene Iixiene. Ende dese draden ne sa! den quartieren niet laten crempen, 
ende syn si vercrompen soe rurse van onder. Ende ne snit se niet alsoe 
sommighe sotten doen. 

JDit t.s bit lctring�t uan 'bt .+. mcsttr.s uan .6altrntn. 
�u soe hoort die leeringhe van Rolandine ende van vele mesters 

ende van de.+.mesters van Salernen die welke der op gloeseren . Rolandus 
die heghint in latine , medicus equivocatur ad no . Ende Rogerus , heg hint 
in llltine : post mundi fabricam , op dewelke Rolandus maecte sine 
adience . Ende .de gloese der. +.mestcrs , soe heghint dixit Constancius ,  
Rogerits ende Rofandiis , wysen t.laer thersenbeckin ontwee es dat men daer 
tvleesch op sniden sal in een cruus  nare dat die hroke es groet ende vint 
mense seere ontwee dat men d ie sticke vorvoets hute doe ende waert alsoe 
dat hem dat bloet contrarie waer dan soe heit tote andere ueren ende es 
dat linereret subtylic ende es dat been te cloven naer uwe snede soe 
serepet dat al doere ende maket al die screven wel suver ende slichtet 
met eenen groufhaeke aldus gernaect in deser maniere : 

Ende -dan soe leght onder die taffele roet sindael ofte scoen linen cleet 
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ghenet in dwitte van den eye. Ende daer nae met pluckelinge van linwade 
ende ofte die wonde niet wel ne hloet enda die stede zweringe ghevoelt int 
hooft soe doeter hloet l aten in de hooftadere ofte . hine ware te cranc te 
haut ofte jonc. Ende die niet velene bloeden in der leeden ende salmen bloet 
latenen in de aderen. Die hebben int hooft herscapie ofte in dat leedt ende 
siedi dat de lippen seer dieken ende roet werde dats seer goet soe seynt 
dat natuere macht heeft die wonde te sendene hare voetsele. Nu ware 
vindi die lippen dinne en blec soe scynt dat natuere heeft gheene macht 
die wonde te helpen ende dats wantroestelie ender seeker teekin van 
den doot ende emmer soe bereedet dat heen dat die hersinen ghe
suvert werden van horen etter ende dat bloei datter op ghevallen es in den 
somer binnen 2 daghen hedi in den somer soe draghen de wonden eerder 
dan in den winter. 

Jllits be glo.se btr iii1 mester.s van 5alernm . 

�u verstaet die leeringhe op de glose der iiij mesters die welke ons 
raden dat men den mensche verhouden nese ende ruont daer thersenbeckin 
ontwee es ende datmen vasten toe hlase. Ende est dat dat been si ontwee 
men sal sien den adem commen ter wonden hute alse eenen roec ende daer 
hute sal commen tbloet dat op de lyse gheval len es ·ende dan leeren si dat 
men dore trepaneren alsoet vorseit es ende maken daer vele gaten ane de 
side der hroken ende rnetten clecnsten trepanides sal hi dore boren ende 
dan salment widen metten meesten der na. Ende dan s,alment hute houwen 

' 

met dusdanich eenen beetele ende met eenen looden maclgette aldus 
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gernaect ende van den ersten gate soe houwet in dander ende dan heft hute 
dat sticke al heel soe dat men der dore mach suveren die hersinen van horen 
ettere dat ghevallen Ieit op de Iyse. Ne ware die glose der iiij mestcrs wist 
daer dat been ontwee ende ondaert es ghescoeten onder den ander dat men 
alsoe begaden sel tupperste stic bedi dat upperste stic es gelic dat ander te 
trepaneren ende anders niet alsoe doet dat te broken es dat willen de i iij 
mesters in hare glose op Rolandine. Nogtan soe segghen die i iij mesters van 
Saleernen dat alle die gheene die opt hooft werken dat ghi hu sult wachten des 
nachts dat ghi met ghenen wive sult syn noch ne sproken iegen gheen wyf 
die hore stonden heeft. Ende dat ghi geen Ioec ne betel noch ne handelt 
gheen ongans <line • ende emmer soe siet dat uwe handen scoene sin ende 
suver , ende siede dat etter commen buten Iise dats een quaet teekin .  Ende 
heft de siecke geene cortsen bi saller onlangs sonder syn ende dat etter 
salmen suveren met eener ghedweghener sponsen ende daer na soe legt op 
de wonde pulvis capitalis dat staet in 20 capitele ende ofte de wonde ware 
te heet soe salvet popelion. ' 

Welc unguentum popilion 

es seer goed jegene die hitte van scerpen cortsen ende vercoel t seer wel / 

alle die stede. Ende ofte eenighe been ghescoeten ligt onder <lander en 
versceeden es , soe wyst die glose der iiij mesters dat men dat hu te doen 
sal en halen met eenen pinsche aldus gemaect ofte met eener tanghe die 

ghemaech es in deser manieren : Ende men sal .trecken da.t sticke rechte 
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opwart hute ende niet wagghelen noch hoewart noch ghenswarl ende wacht 
hu emmer dat met ne si ra noch halzende want het mochte wonden dura mater 
ende dan ware die ghewonde in aventueren van den doot. Ne ware syt altoes 
voersien met gheele sinnen dat tusschen den lyse leit ende den beene gheene 
rotheit ne si en esser eenigher soe suveret subtylic ende dan pulwet die wonde 
met sindaele ofle met linwade alsoet ,·orrnit es ende dan soe heelt voert de 
wonde alsoe behoort. Theodoricus, ende mester Huge van Lukes, die beide ij 
goede meesters waren die beste dimen vint binnen hore tyde. Si leiden dit 
plaster op wonden die root ende gezwollen ware ende die seer zwoeren 
\nde nam el ic op dat 110oft ende in senuachtich stedèn . Sie soeden bladeren 
van papeten ende die stampt ·bi en dair of name sire alsoe vele alse ter 
eener plasteren ghinc ende doen soeden sise i n  winne ende daerna name 
si gruus ghestampt entle dat ghesicht ende rlaer of namen s i  alsoe vele 
alse hem bedi af dat dat plaster niet was nochte dicke nochte dinne ende 
dit leiden si op de wonde elcxs dages heeter dan laeu tote dien dat de 
wonde was in goeden pointen van zwillinghe ende van zweeringhe ende 
daerna vermaecte sise ende gheuasense met lauwen wyne ende onderwilen 
met salven .  Theodoricus die ons orcont datti sach Mester Hughe van Luckes 
ghenesen eenen man die dat achtersten deel van den hersenen hute hadde 
ende die stede ghenas ende wies vol vleesch ende hi behielt s ine ghedinc
kenisse. Ende dit es jeghen alle rlen houder meslers segghen , want si 
orconden dat pia mater ofte dura mater werden ghequist dat ware de 
doot . Ne ware si segghen immermeer gheen heersinen moghen hute 
cornea . Die andere mesters orconde wel dat alse du ra water ghewont es 
dat onderwilen daelt tussr.hen dura mater ende pia mater hettere dwelke 
dat natuerlike hitte verdryft. Ende alst natuere hute stecket soe wanen 
leecke mesters dat dat hersinen syn . Ne ware dat mester Hughe sach 
dat dat hersinen waren daer omme soe wonden dether ende hine was niet 
soe sot bedi hi was goet natuerlic phisisien ende chirugien waer bi ghene 
cirugien hem soude barteren van gheenen wonden het ne ware datti saghe 
quade teekinen in de siecke ende in den ghewonden toe commen alse in 
cirugie es men sa! hebben altoes goeden troest an gode d ie alle dinc 
verrnach , hi es cirugien boven1al .  
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Mester Hughes van Luckes leeringe .  

�ester Huges van Lukes , die ordinerde sine dieten den sterken ende 
den vullen van humoren die gaf hi crancken dieten. Ende die crancken 
ende den ydelen dien gaef hie beter dieten die welke wel goet waren te 
veriherene. Ende hi leide opt hooft daer thersenbeckin was ontwee plastere 
van stoppen ghenet in lauwen wine ende hute gheduwet ende 
daerboven een ander plaster van droghen stoppen omme de natuerlicke 
hitte te behoudene. Ende hi bantse mi:t langhe scoerden banden soe dat die 
plaster niet of mochte gaen . Ende dan gaf hi den ghewonden die niet ne 
curtse van desen clairette gheminget met desen pulver nochtan en tagte 
middaghe ende savons eenen lepel vol aldus gemaect. 

Om clarete makene. 

Nemt goede canele witten ghingembeer aà s. 3 j .  galigaen cardomum lanc 
peper. aà 3 j .  gariofili 3 s. conien grenien aà 3 ij van alle dese maect cleen 
pulver ende hier of màect qlareit in deser manieren aldus. 2j.. iij lib. wyns die 
goet rech wyl es , wit s�em een pont wel ghescumt dwelke ghi doet spoelen 
metten wine vorseit , dan doet van den viere ende minghet daer in van den 
pulveren vorseit, doeter dan bi de drooge cruden ende stoetet wel cleene ende 
sietet door eene tems dan doet in den clareit as er dat gemaaect es . Ende 
makende een + ende segghende deese worden .  In nomine patris et filii et 
spiritus sancti. Amen. et individue trinitatis . .  +. Dextera domini fecit 
virtutem , dextera domini exaltavit orationem meam , dextera domini fecit 
virtutem non moriar sed vivam et narabo opera domini , castigans et 
casligavit me Dominus et morti non tradidit me. 

De oratie vorseit soe seght over den clareit oetmodelike te 
goede wart. 

A ldus leert ons meester Huge van Lukes , die seer wide vermaert was 
endi hi gaft in alle sine wonden hoe dat die mensche ghewont was, 
Ende desen dranc beghonste te makene ende te ghevene alse die mensche 
begonste te ettene dat was op den vierden dagh. 
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Mester Gileberts leeringhe . 

Mester Ghilleberts leerin�he die ons leert daui wistte een ander dat die 
van ,Overberghs ende van den Rine plegen te doene. Si pleegen te leesene 
over die wonde ende daer op te legghen wolle metten hiecke ende ghenet 
in warme olie van oliven. Ende die van Oestwart segghen dat men daer of 
sel nemen ghene !oen sonder den loen 

'
van gode maer dat doet die nauhede 

van horen gelde ende varet qualicke soe wast qualic gelesen etc. 

Espace destiné à un dessin 

non reproduit dans Ie MS . 

Dits die seinninghe daer men die wonden mede gheneset 
buten en binen . 

:@ rie goede gebroeders ghingen eenen wegh die welke ghemoeten 
onsen Heere Jhesus Christus , ende hi seide te hem lieden : drie goede 
gebroeders waer gadi , den antwoorde wy gaen ten berghe _van Oliveten 
leesen cruut den ghewonden met te ghenesene , en onse Heer Jhesus 
Christus d ie soe seide te heQ : comt achter mi drie goede ghebroeders en 
swert mi in den gecrusten heer en bi der melc wyf ende machct dat gi 
zult segghen dese worden stillekine ende ghenen !oen der of ontfaen : N emt 
wulle metter heicken van der scapen ende doepse in warme olie van oliven 
ende gietse op de wonde gheloeft ende seght ; alse Longius de ebreusche 
�tac onsen Heer Jhesus Christus met eerier speer in sine side eene groete wonde 
die welke niet langhe ne bloede ne drawonc�ele soene moete dese wonde in 
de name svaders + ende des soens + ende des heilich + gheest. Amen. 
Ende dan seght eenen pater noster ende eenen ave Maria ter eere van gode. 

Dits dat latin daer af. 

Tres boni fratres per viam unam ybant et obviavit eis dominus noster 
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Jhesus Christus et d ixit eis : Tres boni fratres quo itis , unus �t ymus ad 
montem oliveti colligPndas herbas ad percussiones et plagas 9is. Et dixit 
dominus Jhesus Christus venite post me mei boni fratres et jurate michi per 
crucifixum et per lac mulieris virginis ne in abscondite dicatis nee inde 
mercedem accipite et acsipe lanum siccidarn ovis et oleum olivarum et ponite 
in plagis credite et dicite sicut Longius ebreus in latro domini noster Jhesn 
Christi pulsavit nee non sanguinavit nee rei luclavit nee dol uit nee putredi
nern fecit nee faciat ista plaga quam carmine in nomine patris + et filii + 
et spiritus sancti. + Amen. Et dicatis ter unum pater noster et ave Maria , 
Mester Gilebert die scryft datti der wonden allen daer mede genas sonder 
in thooft wonden daer verbiet hit omme die vetheid van den olien die 
welke contrarie es den hersinen sonder olie van rosen die helpt den hersi
nen ende conforterse daer si ghetrouwelic ghemaect es. 

Meester Ancels leeringhe. 

Meester Anceel van Geneven die ghenas alle sine hooftwonden met 
eener salven sonder anys ende hi wasser seer mede ghepryst ende hi liet 
siecken eeten die beste spyse die men vent ende drincken den beste wyn 
die si vonden ende d it es jeghen alle actors van cirugien ende van medicinen. 
Ende dit war sine salve was heet waest cout. 2j. wit harst , i pont olie 
van rosenwatèr , 3 j. wit was 3 iij dit smalte hi in eene panne verloedt 
ende alst begonste te siedene doe ghoet hi er in een pinte wyns ende liet 
dien wyn sieden overoep te gaeder ende daer in doepte lynen cleederen 
ende dien droeghedi met eener scaren ende dat leide hi alsoe op dat hooh 
ende daer boven leide hi plasteren van stoppen ghedoept in warmen wyne , 
ende hi bantse met eenen langher seroeden datse niet of mochte gliden 
ende was die ende was die wonde wyt hy naydese weder ende aldus ghenas 
hi alle sine wonden sonder anys ende vele meer storven die aen tllooft 
wareR ghewont dan diere ghenasen dit seit tgeserifte. 

l!Jan bm an.aic�te g�ewant met .anibmbe wa.pinen. 

, jF-[1se een mensche es ghewont ten ansichte met zwerden ofte des 
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ghelike soe be�iet ofte die wonde gaet dwers ofte lancxs ende dan ebt 
eene naelde de minste van drie naelden ende daer in doet cenen draet 
ghewast ende men sa! nayen dat een stic onder den ander. Ne ware ne 
steket die steken niet te diep in de canten van den wonde bedi stect dese 
te diepe si houden al te leelike lexeinen maken ende dus soe nayt in alle 
steden daert blikende es alse in t ansichte die oren die handen ende de 
voeten es hi ghewont lancxs ofte dwers ende die lippen soe voeget subtylic 
weder te gader alsoe si ghenough en waren te boren in dan naytse 
nauwe ende ondiepe ende dan soe leght op dat pulver van den calke 
ende van den olibanum ofte dat roode pulver. Neware dan soe legghet 
er op tot den .+. dage en telkine verrnakene doet weghebree bladeren , 
�nde es de nese of ghesleghen dwers ofte ghescoert soe datti hanghet 
mettet veile soe naytene weder op ende pointe te siner gherechter 
steden ende dan leghter op van den vorseide pulveren ende stect in de 
nese eene ganse pipe ende die bewimpelt met een lette! stoppen ende 
die steket in de nese gaten omme dat ter den ademen soude dore commen , 
daerna soe leght in elcke side eenen pulwekine in die de nese dwinct , die 
pulwerkine se! de nese wel weder vougen te gadere eist datment vroedelike 
legt. Daerna bindet met eener scroede ende emmer soe hout de pipen in 
der nese ofte wieken ghenet in fuscum ofte in ol ie van rosen die welke 
soude houden die nese beenen ende ghenesen dat tgat binnen open sa! 
blive ende alster de .+. dach soe heelt die wonde met pluckelinghe 
gbesuvert met zwarter salven ende dwaetse telken met lauwen wyne eer 
mense vermaken . Ende daer na draeghse en leghter op van der plaster 
vorseit. 

Lanfranc leeringhe. 

Ende Lanfranc soe wyst die wonde te nayene ende te bindene met eener 
scroeden die nese ophoudende alsoet verseit es. Ende hi wyst eene andere 
scroede dwers te bindene over de nese die welke scroode soude houden 
die plaesterkine ende die pulverkine die legghen ane elke siede van den 
nese ende hi wyst op dat pulver van den calke een plaster van den witte 
van den eye ende olie van rosen te gader ghe minghet ende wel gheslagen 
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ende hi wiset in elc nese gat te steken wieken van wasse ofte ten ware 
nieuwers toe goet dat men de wieken der in steike. Ende waert dat men 
de wiecken niet inne der steken die wonden souden te gader crimpen ende 
lucken soe datter ne ghene ademen bute soude gaen noch de nese ne zoude 
gheenen wint in trecken ende dan ware verlooren de lucht van 
natuere. Ende dat soude seer deerne de longere die welke haelt in den 
wint ter nesen ende ter monde daer si der herte mede vercoelt want 
dat herte es soe heet hadet genen wint van der longheren , het soude 
vertheren alle die verscheit van den mensche ende daer of mochte hi 
wel wenden de siecke. 

lllan g�tsplttrn tnbt gl)t5c�orbt monbtn . • 

�enighe kinderen soe syn geboren met ghescorde monden ofte l ippen 
in eenighe steden onder dat nese gat ende onderwilen in boode ende dat 
heeten eenge lieden ghescorde monden , d ie welke men aldus begaeden sal. 
'Nemt eene scars ende snit af alle die canthine van der ghebrokelicheden 
alsoe lette! alse ghi moght soe lange dat die canten beeds bloeden ende 
dan soe nayet alle beede die lippen te garter met e enen twinen ghewasten 
drade ende doet dat die wonde wel sluit in den boderne alse buten die 
canten. Dan stect eene naelde verre · dore de l ippen ende die wonde 
bewimpelt met eenen drade ende doet dat de wonde wel sluit in den 
bodeme ghelyc buten de canten.  Dan soe stect eene naelde dore die lippen 
ende die wonde bewimpelt met drade. Dan leghter op dat pulver van den 
calcke ofte dat roode pulver. Der boven op gheleit plasteren van stoppen 
ghenet int witte van den eye ende in olie van rosen te gadere. Ende ofte 
ieuwens in eenen cant ghebroke soe doet bloeden al soet hu verleert es. 
Want ane die canelen ne meughdi niet doen dan quat. Want si sullen 
wassen metter kinderen. Ende alse die canelen syn ghespleeten ende dat 
tote bider nese. Ne ware wercket alsoe jou verleert es ende heel t die 
wonde ende als ghi siet datsi wel te gader deveá dan doet hute de naelde 
ende eenighe meesters syn die se altoos besteken met naelden ende anders 
niet en nayen . 
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l!Jan grortr qursting�e in ben �ooft sonbtr wonbt. 
�nde ware dat sake dat eenich mensche ware hi wyf ofte 

man die ware ghequest int hooft sonder wonde int vleesch ende hie 
hadde eene groote bule ende si ware sachte in tasten ofte hoe dat 
ware men sa! stoppen netten in warme wyn en.ie daer mede een lette! souts 
ende dat leght op de bule alsoe heet als hi ghedoghen mach ende ofte die 
zweeringhe hier met niet ne wilt ghesitten in  gheener manieren soe gheeft 
den siecken nuwelen savons ende smorghes daer in pillen gheleit die men 
hiet cochias rasis 3 s. ende doet hem dat haer of scheren ende l�gter op dit 
plaster : 

Plaster. 
Giet goede wyn ende sout te gader ende alst water van beghint te siedene 

dan hebt van desen dinghen gereet. 3 iij . Ende werpt der in. Nemt 
baccaren lauri excorticatarum comine ende anisi aà 3 ij hier of hebt pulver 
subtyl , dan hebt pul vis , masticis , pul vis olibani 3 j . ,  dit tempert met 
vorseide wyne als dit wel gheminghet es doeter soe in gruus wel ghestoo-
ten gheminget der mede dat niet ne si te dicke noch te dinne maer wel 
slicht. Dan doel van der viere ende doeter in seem een deel ende dit leght 
opt hooft alsoe heet als men ghedoghen mach ende bindet soe dat niet of 
ne gae ende àect dat hooft warme ende latent der op legghen 4 dagen. Ende 
daer na leght een ander tote dat ghenesen is ne ware ne repornes niet 
dan van 4 dagen te 4 daghen. Dat selve soe beschryft Lanfranc ende 
Hughe van Lukes. 

l!Jan bat een mensc�r rs g�rroont broars bourn hrn oog�rn. 

,.1§.nde ofte eenich mensch ware ghewont boven den ooghen dwars ende 
dat been ware ghequest ; ·soe besiet oft gaet al dore ende gaet al dore soe 
d oet alsoet jou verleert es daer thersenbeckin is te broeken. Ende ofte dat 
stic ane was hanghet wider te siner stede ende telken dats ende soe Iaet 
een lette! open dat hore de wonde suveren mach der dore ende pulwert 
die wonde soe datter gheen etter vergaderen mach in de wonden . Ic dou 
jou weten dat dat been daer de winbrauwen op staen dats niet van den 
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beene es des hersenbeckens , maer natuere heeft daer ghestelt omme dat 
ansichte te formere. Ne ware stac die Ieede erom des mensche. Dat comt 
bedi dat hore die moeder qualic wachte want tkint slacht gherne der 
moeder ende nochtans segghen de mesters dat komt bedi dat de kinderen 
hebben ghescoerden monde dats omme dat de moeder heeft gheeten van 
eenen hase ofte van eenen robert van der zee. 

l!Jan bat btn ort of e.s ofte �ang�tt. 

�lse de ore of es ghescoert soe datse blyft haane thooft ofte dat een 
mensche valt van eenen house te mestkiene ofte van hoornen ofte van 
andere steden soe syt dan votsien ofte de substancie yet geheel ghebleven 
es daer die ore bi hanghet ende ofte dat soe groet es dat syn voedsel der 
dore mach ghecrigen dats datsi bi vele vleesch hanghet, die ore suldi 
weder nayen ende Ieghter op dat pulver van den calke ofte dat roode pulver 
telken vermakene van iiij daghen te ·+· daghen. Ende daerna soe 
vullet die wonde ;met pluckelingen van linwade ghènet in warme 
wine. Endej vele mcsters heelent met salven ende dat ne dinckt my 
niet goet alsoe die mesters j ugieren ofte de salven ware constipatyf. 
Dat te segghen dwinghende ofte stoppende ende dat ne doet gheene salve 
die ghemaect es ten wonden alse zwarte salve ende namelic die ghemaect 
es van olie van rosen ofte van mastic wieroec. (Dies ghelicke be die 
cnoeseghen steden ende daer zyn quaet opgheleit alle medicinen die vorten 
ende eist gesneden met een snidenden wapinen ende dat afhanghet neffens 
de kaken ofte sonder been dan1nayet weder te sinen stede ende stect in de 
ore eene wieke dat de ore ophoudet dat joe dat gat van den ore niet 
verstoppe want verheeldet dat ware scade in dat horen ende het sonde den 
meester seer achteren . 

Men vind lieden die segghen dat sie hebben ghesien eenige lieden die 
hore ore ende nesen afghesleghen ware endi si siedi dat sise namen ende 
droeghense ten mester diese name ende an nayden ende alsoe ghenassen 
sise , maer het is openbaere loghene want soe watter verstorven es ende 
dat gheen voetsele inne heeft daet moet vorten ende bederven , daeromme 
ne mach dit niet syn het en si bider gracie van gode diet al vermach. Ende 
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het ghevalt oec onderwilen men bint soe vaste dat de natuerlike gheesten 
noch dat hloet n iet der toe commen mach enrle alsoe werdet verrot ende 
verderft hier bi soe radic jou dat ghi gheene dinc ne doet sonder redene. 

lBan bat een mrnsc�e roert g�rscoete int an.sic�te . 

)Wiet ghevalt dicke dat een mensch wert ghescoeten int ansichte ofte 
in andere steden met eenen ghescutte dwelke isere heeft met eenen buucke 
daer dat hout in sleet ende dats den meester oep over de siede van zuutzee 
ende namelic Romangen , Inghelant ,  Scotlant, Vrancric, Spangie, Hollant 
ende Vlaenderen en Brabant. Waerbi dat mine leeringhe es alse eene 
mensche es ghescoeten rlat men si en se! ho et staet dat es ghescoeten .  Ende 
vindi die boute hute ghetrect soe syt emmer versekert dat dat iser mede 
hut quam ende es hi ghescoten van onder herwart soe eist ergher dan van 
bovene dats te proevenen alsmen van onder schiet ecnen quarel ofte des 
gelike ende namelik int hooft ende van den gorde rieme nederwarts tot 
beneden den herschen soe est te duchtere dat die scote gaet tote den 
hersinen ofte tote den darmen ofte tote den andere leeden die . daer 
ligghen alse de levere ofte de mage ofte de milte ofte longen , nochtan 
sonde de wonde heelen bedi si ne sou de niet gherne sasten .  Ende si soude 
hebben den mont nederwart omne wel te fastene , nochtan eist groete 
vreese omme de rede vorseit. Ende ofte die scicht der in sleet tote dat 
ghi der toe èomt soe tast ofte dat hout si w�I vaste den isere ende dan 
soe trecket hute al haest soe dat dat hout hute mach kommen ende dat 
iser in ghebleven es soe es die pyne vel roerder ende dat ne soudemen 
n iet moghen hute vleesch op te snidene. Ende dat ware pynlic den 
siecken nochtan eist beter ghesneden dan dat iser der in ghelaten 
want het moet hu te voren ofte nae want natuere ne macht niet ghedooghen 
sone steket van hare. Waer bi men dicke sict ghescien dat dat een mensche 
dracht in syn lyf eene schicht ofte quatreele ofte een stuc van eenen 
spillen ofte ander dinc des ghelike die welke van mernient was hute 
ghetrect doent den mensche in ghinc. Ende dit blift onderwilen in den 
mensche een jaer ofte meer ofte min alsoe men dieken siet ghescien ende 
alse dat vleesch was vertert daert en steel ofte alse dat been es verdroghet 
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daert i n  sleet ofte alse die seenuwen verroten soe comt àie natuere dier 
hute stect. Ende daertoe besaft die mensche verrotheden ende alse dat hute 
commen es dan heelt seer wel die wonde ende iste eenig letter in eenich 
van den leever daert in stac dat beetert hem. Ende is een man ghescooten 
met een en Jnghelschen ghescutte der toe salmen doen aldus. Men sa! sloenen 
over die bardekine eene ganspipe ende dan doet hute dat iser. Ende doedit 
anders die bardekine souden int vleesch sniden ende dat soude den 
gewonden seer letten ende het soude de wonde meer argheren dan si was te 
voren ende dan ne ghe crieght dese nemmer meer hute sonder sniden ende 
men salt trecken rechten vort opwart eener tanghe die subtylic gemaect es 
alsoe in deser manieren : 

Ende eigt dat sake dat ghi eenen groet ghescut alse van eenen springae 
ofte dies ghelieke in een leed daer zeer vaste staet . Dan salment hute 
trecken met •eener tanghen die met eener visen es, aldus in deser manier : 

Ende eist dat sake dat een ghescoi met een springale ofte met hanthoghen 
ende dat is in een harde groet ledt alse lendenen ofte heupen ofte enigh ledt 
daert seer vaste in staet. Ende daert te sterc staet eenen man hute te 
treckene met beide des menschen handen ende dat de siecken commen te 
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groeter pinne soude ment wagghelen haren tare ende daer ornme salrnent 
hute sactene in deser manieren ende vormen : 

Blanc destiaé à un dessin démontrant Ie 
procédé d'extraction de grands projectiles. Ce 
dessin n'est pas reproduit dans Ie MS. 

En eist dat sake dat is een groet ghescut ende ket ghescoeten staet in 
een groet ledt al vaste der die ver dore si ghescoeten ende leide dat de  
ledt dan sa!men soe met  eenen hamer dat ghescoet dore slaen a l  soemen 
hier beteken mach in deser manieren : 

Blanc destiné à un dessin représentant la 
manière de transpercer les projectiles. Ce 
dessin n'est pas reproduit dans Ie MS. 

Ende eist ghescoten met eene pyle gecant gelic der alsenen ende dat 
iser es ghevest int hooft als eene elsene ghevest . alsoe men plecht in vele 
landen alse in Hungerien ende <lauwaert soe syt seeker soe sit wel seeker 
dat dat iser hute comt metten houten des hoofts ende sidi die der versekert 
dat hute es soe helpt den siecken met wonde drancken . Ende desen dranc 
ordineerden de iiij mesters van Salernen en is den eersten dranc wonde 
mede te ghenesene sonder wieken . 

Wonden dranc. 

2J.. De wortelen van der meede wel ghedwieghet ,  weghebree honts ribbe 
�emp ofte tsaet van roode coolen, apium ne ware van der meede, minget 
met wyne ende laet het versieden tot een derden deels, daerna gieter op 
anderen wyn soe veel als erst ende doet die 3 deel versiede1i ende 
alsoe doet iij werven geeft drymael daghs den ghewonden. De wonden 

25 XX i7 
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drancken geeft men drincken savonts ernle smorgens een lepele ende men 
legt ter wonde een root coolblat dit doet de wonde heelen sonder wieken 
op datsi niet ne ghescoten sackende ofte stekende. Den navolgenden wonden 
dranc ordineerde Avicenna ,' ende ic heb daermede ghewrocht menich 
scoene cuere van dore steken ane den armen en dore den dien dat ane 
dander side hute quam ende dese cure was binnen 14 daghen ghedaen. 

Wonden dranc. 

2J.. Nemt den sap van den kempe ende den sap van der bramen ende 
den tsap van den reinevare anà manipulum i wortelen van meede alsoe 
vele als al des andere ende stoeht te gaedere ende maectter of bol leken 
alsoe groet alse eene haselnote sonder dat sop hute te duwene ende laetste 
rlroghen huter sonne ende van deser bol leken temperet ij of iij in wyne op 
dat de siecke niet ne curst , ende curst hi soe ghevet hem niet maer wel 
violet sirop ofte met water ghesoeden in suker ende ghevet hem telken 
male iij warf sdages enàe legter op coel bladeren. 

l!lan g�tscut �utt tt bam commtn sonbtr snibm. 

�er syn vele lieden alse eenich scicht ofte quareele ofte dornen . ofte 
11aghelen bliven in hare wonden soe ontsien si seere dat sniden ende si 
hebben vele liever dat ment hute doet sonder sniden ende hem ne raect 
hoe langhe dat men dertoe doet ende omme dit hute te brengene, soe maect 
dese plaster. Nemt radices diptamene end� polipodium ende tsop van 
aselieren dit te gadere ghestoten met een lette! swinen smoutte ende daer 
af ghemaect plastere die men legt der op . . En emmer waert beter en 
tcorste were cl'at ment hute snit Dats in vleesachtige steden want als int 
been es dan moet ment hute halen met eenen· tanghe aldus gemaect : ofte 

met al sulke tanghe met subtylen instrumenten ende is de mensche 
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gheschoten int hooft soe dat de scheute gaet tusschen d en vleesch en den 
beene , dan snit de wonde op van den eenen gat tote den anderen ofte 
gaet die wonde niet dore soe snit se toten bodem van der wonden , ende 
scieter ter aventuere ofte daer eenich scaelge i11 bleven ware die ghi hute 
doet ende maect die wonde wel suvere ende daer na heelse alse andere 
wonden als jou verleert es. Ende ofte die scote ginc tusschen den dura 
mater ende die hersenbeckin ende die wonde wel gherumt syn int vleesch 
soe ' dat ghi ebt goede macht ten beene te hel pene waer by dat ghi dat 
ghescot hute doen mocht ende dat sonder dura mater te quetsene. Ende 
siedi eenich quade teekine soe blift af der curen op dat ghi moght ofte 
en ware dat jou de vrienden baden. Ende dan seght de vreese die der in 
le i  t ende dat es te ontsiene. 

, llJan bm g�eroonbm te �oubm uan drn enbe uan 
brinckm. 

�u soe hoort hoe dat men den ghewonden se! houden van eetene 
ende van drinckene ende dat naer dien dat die ghewont es. Endé heeft de 
siecke vele ghebloet, soe geeft hem spyse die bloet doen wassen beide van 
eten ende van

· 
drinckene. Ende heeft hi vele curtsen soe geeft hem een luttele 

amandel melc met een lette! gruus ghemaket ofte hine ware ghewont int 
hooft dan soe ware si hem quaet ofte melc van ockernoten -ofte van hasel
noten bedi die hebben macht te makene quade fumeien die welke deeren 
de hoofde maer gheeft hem - gebraden appelen ende die suer ende gheeft 
hem pureide van erten die wit sin ende wellinge ghemaect van aisine ofte 
gheeft hem kerrende mei<;. gorte ghesoeden en�e die niet te dickene si ende 
gheeft hem te drincken tisane ofte bierken sonder cruut ofte van amandelen 
melc gemaect met ghezoden borre. Dits goet gedroncken ghewonde l ieden die 
curtsen dese dranc conforteret de maghe ende waert oc dat · de hu moren 
dompen ten hoofde hine stopt niet den lichame ende hi blust de hitte. 

Tysane . 

Nemt de' suverste gherste ä iij , jujube sebesten 3 ij prunorum damas
cen 3 j , dit doet sieden met xj stoep borrens dat ter derde in ghelue 
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den anderen � Ende ofte hi heeft 'vele ghebloet ende hi niet ne heeft ghecursts 
soe gheeft hem tetene hoenderen ghesoeden ende werlerin vleesch ende 
sopkine uit sop ghemaect ende zwyns voeten wel ghesoeden. Ende gheeft 
hem teten 111orwe eyeren ende niet soe vele dat hi te sat si want satheede 
belemmert soe die natuere datsi gheene macht heeft te werken daer not is 
want daer of curts d ie piensche daer omme eist seere datmen den ghewon
den gheeft lette! tetene niet dan tweewerf ofte iij werf sdaghes ghematelyc 
ende wacht den ghewonden oec van zwynen vleesche ende van herten , 
ende van gheiten ende van ossen , van coien , ende van hazen ende 
van conninen , van gansen , ende van hentvogelen ', van zwanen , van aller 
manieren van ghevogelten dat gheloken voeten heeft. Van visschen alse 
van palingen , van carpers , van tincken , ende van alle visschen die hore 
voetsele halen in de wasen , maer men sa! eetene visschekine die he m 
wel scellen alse grondelinghe harsen ende bleckine ende snoueckine. Ende 
hi  sa! eeten jonghe kiekene ghesoeden beede padricen , vincken ende 
leuwricken ende alle voghelen die met ghespleten voeten ofte met scieren 
plumen syn . 

l!Jan her cram.ptn bat mm .s.pa.smen �eet . 
.$pasmus dats eene s iecheit die welke vre1iselic es alse het comt op 

den ghewonden. Ende da!)r of sterver vele meer dan der of ghenesen .  Ende 
daer of es 2 manieren die welke onderwilen commen van vervultheden alsin 
en wont eenen vervult den mensche ende hi niet ne bloet alsoe vele als 
hem bedarf naer siner vervul theden ende oec bederf hem meer bloets te 
laten alse hi ghewont es met snidender wapinen als met zwerden ende 
bloet hi ny dan hem bederf soe doeter bloet laten ter aderen ofte hi ne 
ware al te flau. Ende eist int hooft ghewont soe latenen in den hooft 
adere ane die selfde siede des hoofts dae de wonde es ende is hi ghewont 
in den lichame ofte in de schouweren ofte in de rughebeen ofte in den 
rugghen, soe doetene laten in den arme ter adere van Me<liana ane de zelve 
side ende dat in de middelste adere op datti ghewont es van der navelen 
opwart, soe doetene laten in de nederste adere van den d rien dwelke es i n  
den rechter arme , de  nederste dat e s  de  leveradere. En die nederste adere 
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in den lusten arme dats d ie milt adere . Ende alse ern menscb es ghewont 
met stocken ofte des gelicke soe moet men te meer bloet latr,n , omrne dat 
de humoren lopen te rechter over hare sierder steden dan se! dat bloet 
weder keeren ter steden die ghehindert es met bloet. Dit is dat erste 
reguneten ende dat imyste opdatti van vervultheden spasmert de siecke die 
spasmeert van ydclheden , der ane es gheene cure hedi men mach de 
lichame niet vervullen wat hine cant n iet verteeren die lever es vercout 
ende vercoelt waer bi des niet mach sieden ende die spysen verteeren i n  
der maghen bedi by die des levers ner coude hadde en  aldus bl ivet d en  
lichame onghevoet. Ende aldus soe comrnet da t  d e  mensche verydelt i n  
sinen lichame. Ende spasmus van vervultheden comt dappcrlic. Ende spas
mus die van ydelheden comt , die comt tragelic ende al s<;oenkine in lanc soe 
meer. Ende spasmus es van iij manieren : Emproston.os, Empistonos, Teta
nus. In Emprostonos, soe trecken de seenuwen dat hooft vorwart soe dat de 
kinen daelt op de borst , ende de mont staet gheloken soe dat men sene 
come mach ontdoen met eenen messe ende die vingeren in den hant me dat 
mense niet rechten mach. In Empistonos , soe trecken die senuwen dat hooft 
asterwart ende den mont blyft open staende altoes sonder luucken die kaken 
metten tanden versceden datsi niet te gader cornmen ende die vingheren 
rnchte soe datsi niet moghen ver�cheden noch lucken. Tetanus , soe �eet 
die specie die alse lichame trect van elcker siden ende even vele ende ever 
sere soe dat den hals niet mach keere noch alle der lichame toter navelen 
ende alsoe toten voeten .  Ende dat alsoe styf a\se ofte der in ghestoken 
ware eenen stoc en dit soe comt bi 4 manieren, dats bi vervultheden ofte bi 
ydelheden alsoet vorseit es. Ende ofte bi dat de senuwen hebben dat etter 
omtrent hen dwelcke hen vorticheit toe brinct ende torment ofte bi vor
ticheden van een iger salven dire op gheleit was. Dus zyn der 4 m�nieren 
der of dat spasmus comt ende van dat hem es contrarie moet men wachte 
alse coude winde ende coude medicinen ofte coude salven ofte coude 
plasteren daer op gheleit. 

Ende spasminghe , die van vervultheit die comt dapper\ic ende die van 
ydelheden comt die comt trage. �:nde die drie andere manieren die commen 
by des mesters rouchlosheden ende meest datsi niet ne weten der scien tien 
want het syn alle meest leeken meesters die gene anders meesters hebben 
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gheleert bedi die hen vraeg-de van cirugie si souden anders niet antworden 
dan die se ghesien had de. Nu laet ons overgaen ter cue11e alsoe ons de 
meesters wysen die welcke meesters segghen dat goed es bloet te latene 
in alle die specien van spasmus en alder beste eist ghebloet laten in spas
mus die van vervultheden comt. Ende spasmus die van ydelheden comt 
daer in ne laet gheen bloet ende in alle wonden die syn in seenuachtige 
steden daer ghieter in oleum rosarum ende die warme. Ende alle die medi
c.ine die ghi op de wonde leght die leght warme der op ende suvert hem 
altoos den hals ende den necke ende dat rugghebeen de ocxelen ende de , 
J iesschen met oleum laurinum , die men heet olie van bayen , ende olie 
van Eupatorium , oleum costinum , oleum nardiny � oleum benedictum , 
ende oleum petroleum, ofte maect dese salve die welke maecte mester Brune 
Loghenborhs. 

Goede salve ad spasmum. 

Nemt castorium euforbium mirra masticis aà 3 iij piretrum aloes aà , 
3, 4, oleum laurini, oleum sambucurn, oleum de populis, oleum bardana. 
aà 3 j .  cera qd. sufficit conficiatur sic dictum pulveren , maect van den 
gomme die sa! men pulveren in eenen metalen mortier , ende dan mingl'ent 
te gader metter olie vorseit en wermet te gader over dat vier ende dan 
doeter in dat was alsoe vele alst bedarf, <lits eene goede salve jeghen revele. 
Ende die spasmercn die sullen drincken van desen navolgenden dranc : 
Nemt castorium canele, spue pep. calameote majoranas, alvia rute aà partes 
equales. 

Ende mester Huge van Lukes d ie maecte hier af clareit ende hy gaf se 
d ieken den siecken drincken eenen lepel vol te gader ende dat was seere 
goet. Ende dan soe maect men hem dese verniesinghe : 2j. Nemt castoreum 
pep. ende maecter of pulver ende van dien pulver doet hem in der nese ende 
hen verniesen. Pnlvis. 2j. castor. en pep. ende maect er of pulver ende 
blaset hem in der nese ofte maect hem eene stove der hi in zweeten mach 
en in den pot sullen desen cruden ghedaen syn .  2j. abcincium, salvina rute 
feuicul i  petrocelini menta aà partes equales, dese salmen sieden in eenen 
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pot wel ghedect soe dat die adem niet hute mach gaen anders dan van in 
den pot tennin in de cupe gemaect in desen manieren : 

Ende de siecke sal sitte in de cupe ende onder pot sal men vier maken 
naer dien dat de siecke ghedoghen mach daer nae soe salvetem metter 
salve vorseit ende wacht wel dat dat scoude niet belope den siecken ende 
leghtem op een sachte bedde ende als hi alsoe een lette! ghezweet heeft 
soe doeter weder in de stove ende dit doet altoes over ander dach totte 
datti ghenesen es , midts de hulpen van goden. Ende ghi sult steken 
tusschen sine tanden eenen stoc soe datti niet nebit sine tonghe dat harde 
gherne geval t .  

Plaster. 

Dit is eene sP-er goede plaster jeghen spasmus en jeghen kinderen die 
spaserent syn en dit leert ons A vicenna. 

� anisi. crocis ende mellis daer of maect plastere ghelyc dat jou ver
screven is. 

l!JJnn .g�r.acorbt �oofbtn tt grnr.srn. 
:@en gescorden hoofden te ghenesen daer of syn eenighe diemen 

ghenesen mach ende dat syn die de huut vaste hebben aen twee en standen 
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en dae de huut niet mach riden ende seer hart ende werpen vele scelpen 
dewelke soe heeten haer ofte ghi der of jon wilt onderwindene van ghenese 
sone begrypt niet van aldus danich dinc. Maer dire aldus danich syn alse · 
die hier naer volghet ende dire esser 3 manieren. Die eene soe werpen 
op groete hare ende dat vele ende dat soe het men zwynstoc ende die syn 
groet maer si ne hout niet ane tbeen �n se nes niet hart. Ende andere se 
hebben die hu ut grof, harde ende droge , ende si hebben vele harts ende 
groete j uecte van den welke en essr.r twee manieren : ghi sult dat hooft 
int erste morwen met smeere ofte met boetere ende dan salmen die zwynstoc 
hute trecken ende dan ghenesen aldus. Ofte werket met deser salven : 

Salve . 

2J-. Nemt wit elleborum tsop van bardana aà 3 j .  kernen van den 
ockcrnoten 3 6 ,  dit stoet wel te gader ende maecter of salve. Ende eist i n  
den  winter soe maect van deser vorseit noten olie en salvet dae1· mede 
thooft 8 daghe ofte 9 , alsoe jou <lunet dat te doene si omme dat haer 
hute te brecke ende alsoe jou dunckt dat morwe ghenouch is , soe trecket 
dat haer hute metten wortelen met eene tange aldus : 

Ende daer ghi dat haer ebt hute ghetrocken , daer smeert die stede 
metter salve noch eens. Ofte men sa) haer hute trecken met eener tanghe 
aldus gemaect : 

Ende dan salvet metter vorseide salve , ende ofte dat haer weder wast 
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soe dwaet dat hooft met eener scerper loghen. Ende alsoe dat ,hooft droge 
es dan smeert men met deser salve die men heet : 

Celotrium. Ende dat maect men aldus : R. Ongheblust calc 3 iiij , ende 
dit doet sieden in water ende dan doeter in  orpimentum � 3. ende dit 
selmen laten sieden te gader. 

Teekin oft ghenouch es ghesoden. 

Doet er in  eene gans pipe ende dan trectse weder hute ende gaen die 
plumen lichtelyc of soe eist ghenouch ghesoden hier met soe smeert thooft 
tote dat de hunt bleec es ende dat oec n iet soe langhe dat de huut root 
wert ende die wortelen van den hare die werdèn natuerlic ende niet hart 
ende dats teekine van ghenesene. Ende werdet te droge bi drogen natueren 
soe doet int celotrium dat nir.t te seer verteert die verscheit van der hoofde 
ende eist eene scorpedrope ofte verschen schorfheit soe salvet coenlic met 
celotrum sonder olie. 

Die glose der iiij mesters van Salernen. 

:@ ie glose van den iiij mesters van Salernen die ons leert aldus ende 
si segt hen àat die scorfheit comt menichwarf bi den sculde van den 
mesters datse menichwarf plasteren_ daer op legghen die te heet syn ofte 
droghe ende die vertheeren die natuerlike hitte ende verscheit van den 
hute ende si maken se drogher dan si sculdich es van sine ende aldus 
soe wert de huut bi horer rouchloesheden ende aldus doen die der 
luttel of weten ende daer na ne wast nemmermeer gheen haer hute want 
d ie droge plasteren ende die heete hebbent die wacheit vertheert, ende de 
hitte sal de huut soe verharden datter gheen haer hute mach commen . 
Ende daer haer wassen sa! daer moet syn wacheden ende natuerlike hitte, 
ja wacht ghetempert en hitte ghetempert. Want daer te wac es daer ver
smoret al. Nochtan soe wyst die glose der ii ij mesters als men plasteren 
leght est dat si te langhe blyft ligghen soe cont der of ghelyc dat vorseit es. 
Dese scorftheit comt onderwilen van ghesoutener flumen ende dan her.ftf 
groete jeucte der in ende daer of soe commen vele groeter sculpen. Daer 
es een ander die comt van melancolien ende die ne jeu et niet soe seer om me 



- 218 -

die vercoutheit der materie ende droecheit , ne ware zyn die materie gorsen 
soe commen daer toe vele groete pusten en namelic vele etterende ende 
niet pynende ende dat met diverschen materien . Ende die ghene die van 
bloede commen dit syn de teekine : Si syn wel gh1werwet , vet ende root , 
vul etters ende hi heeft de urine root ende dicke ende syn voetsel es goet 
vleesch ende goeden wyn van properen woenstede ende dats teeken van 
bloede.

· 

Teeken van colera. Die coleryc es magher , hebbende groete handen 
ende gheverwet rootaehtig hebbende vele hongers en lette! becomminghe 

• van spysen , die puusten die syn seer geluwe. 
De Flumatic. Het syn henighe die hebben den ligchame wit en het syn 

witte puusten , cleene aderen die mensch es zwaer ende hebbende vele 
speckels en dat taye die urine wit, bleec ende roen , dicke ende spade hore 
spyse vertheeringhe eóde die steden moeten wesen morwe ende wit en vele 
verscheden sonder hitte. 

De melancolia , heeft den l igchame mager ende brunachtich ende de 
urine es bruunachÜch blec sonder varwe ofte groenachtich en hi heet zeer 
wel en syn bloet es dunachtich blec sonder zwarte varwe en groenachtich , 
en coien vleesch es hem quaet gheeten ende coel warmoes ende alle pothete 
van roode sade dat doet wa�sen rode colera dats melancolia ende die siecke 
steden wert brunachtigh. Ende die materie van melancolien moetmen seer 
morwen die siecke soe voet verscher voetsel alse wederen vleesch ende 
kiekene ghesoeden warmoes van beed coelen, moi'we eyeren, kerrende melc 
met gorte ghesoden ende andere cleene spys. 

Dit syn de namen van diversche manieren van pusten . 

Die opt hooft wassen ende in andere steden ende daer syn eene manier van 
p usten opt hooft die heet mester Gillebert waterbel len , alsmen biwylen opt 
water mach ghesien hebben alst regent ende als dese hart syn soe heet by se 
spedicien ende die es rechte ofte si benetelt ware. Ende onderwilen soewassen 
pustkine hare en ghens die haren wassen daer hute oft zwyns bortelen 
waren en dese soe heeten caries. Ende achter die pustkine soe bleven cleene 1 • 

gaetkine ende daer comt ouderwilen hu te vullenissen alsoe dicke alsee seem 
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ende dese gaetkine heeten raten , en onderwilen soe verscheit de hu ut in 
meniger manieren met scorftbeit ende met groeter jouchbeit van den welken 
commen vele scroffelen ende daer bute commen iiij groete bare som meer som 
min maer selden meer ende dese heeten tines. Ende alse de hu ut root es dats 
van bloede enéle esser vele hitten ende die hu ut si gheluwe soe dat es van colera 
ende es si brunachtich ende si loodachtig is ghever wet dats van zwarte colera 
ende es si wit morwe versch dat beteekent flau. Nou soe willen wy gaen 
ter cuere ende wy willen onthouden dat ons verleert es in scorfde kinderen 
ofte dat niet voljaert en is .  Die gheneset alsoe ghi erst moghet alst jou 
verleert is ende dat m�n hier agter leeren sal , daer met suldi werken in 
oude lieden diere in verhandelt zyn. Int erste kent d ie siecheit alsoe jou 
verseit i s  ende purgiert erst die humoren met oxiosacera iij lepel vol 
nemende des smorgens met 4 l llpelen vol lau water ende doeter bloet laten 
ten middel aderen van den arme daer nae soe gheeft hem dat sirop aldus 
gemaect : 2J_. florum violarum 3 j . ,  prunen van Damas 12, sebesten , 14  
dese soe suldi sieden in .+.  pont waters tote op een pont. Dan nemt 
dit march van cassia fistula 3 j ,  siet te gader , bier of soe geeft warme 
smorgens een . togbe. Des andere daghes soe suldine bade en doetene alsoe 
zweeten ende elkes dages soe gheeft hem drincken van vorseide. Ofte si 
hart es in den lichame soe sul di wel gaen ter kamere bi versage 
bedi die bumoren die verberrent syn die purgiert ten iij daghe stofte 
ende doetene wel zweeten ende dwact syn hooft met ghesouten water 
bcdi dat suvert ende et onplucket ende des anderdaghes soe laten bloet in 
de middel adere. Dit soe sinen sculdich te <loene in verberrende bumoren . 
Daer naer salmen morven dat hooft met deze navolgende dinghen. 

Saive . 
2J_. Pappel wortele , huemst wortelen , dit sieter in borne ende daer 

mede waschet hooft •ende leght van den cruden der op ende doeter in 
versche boeter soe vele eist te betere ende dit  doet dicke ende trect hem 
hute dle quade haren ofte salvet hem dat hooft met cilotrum ende werdet 
hem te hart ofte dat te sier zwert soe salvet met deser navolgenrle. 

Salve . 
2J.. olie van doderen van eyere ghemaect ende versch zwyns smout ende 
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dat minghet te gader ende smeert er mede. Die soe benemt de zweeringhe 
ende de hitte ende daer nare soe comt dese salve om te drogene. 

Een andere salve dat goet es teghen mormale ende het draghet wel seere. 
2j.. levende calc opiment van elcxs even vele ende dit pulvert wel cleen 
ende temperet met seepen wel ende met olie van oliven en salvet daermede. 

Noch eene andere salve . 

Die gheneset scorreftheit , mormale ende alle drop1m 2j.. lithargirum 3 
ij , : dit pulveriseert wel cleene ende minghet met olie van oliven en met 
aisine. Temperet in eenen mortier ende doet onderwilen daer in doderen 
van eyeren . Ende onderwilen aisyl ende wrivet wel slicht alsoe dicke als 
seem ende ofte ghi wilt soe maket eene rugghen huve dat die aderen hute 
t rect , aldus gemaect. 

Jfuve . 
. 

2).. Picis navalis der minget der in pulver van witten wieroec ende van 
mastike ende een lette! raeu seems die te gader minghet. Dit smeert op 
een campen cleede boven met starken Ietsen daer an ghemaect soe vaste 
dat se niet ne braken ende dat plaster leght warme opt thooft. Dan doet 
em staen op eenen stoel ende maect een starke coerde vaste ane de ledtsen 
ende dat ander einde van den corden ane den balcke ende dan trect den 
stoel van onder hem dan sa! hi blivende hanghende ende aldus sa] hi quitte 
worden van den zwynstocke, ende dit plaster vorseit het den rogghen huve. 

Nou verstaet dat in de scorrefde hoofde dit is de gerechte cuere die 
stede te morwe alsoct jou verleert es. Dat es dat ghi niet ne legt opt thooft 
cilotrwn bedi die wortelen van den haer ne soude niet daer met hute 
commen die stede ne ware erst ghemorwet. Ende ofte ghi werke wilt met 
ruggben huven , soe werct met den buve vorseiL 

l!lan bm lusrn cnbe netm bie wa.ssm o.p bat �ooft .  

::@ icke soe ghevalt dat den mensche heeft luuse ofte neten o p  syn 
hooft ende in andere steden van den lichame ende dats hedi dat natuere 
van hore stect die superlluitheit in den lichame wesende die es welcke es 
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tusschen der huut ende den vleesche ende dit syn verrotte humoren die 
welke verkeeren in wormen ende d ie soe heeten lusen ende neten . Ende 
alse den lichame heeft sulke wormen dan salmense cureren. 

2J,. Quicsulvere asschen van verberrende vilte eysyl , oleum olivarum , 
ende bestryct jou daer mede. 

Een ander. 

2J.. Nemt nuchteren speekele , quicsulver en swynen smout , assche van 
gheberrende vilte ongheblust calc , hier met minget pulver van staphi
sagria. Dit te gader gedaen in eene holen brocrieme ofte daer mede 
ghesalvet een wollen gordel ende dien mensche der mede ghegort , alle de 
luusen die de mensche over hem heft die sullen der in loopen. Ofte 
minghelt dit pulver van staphisagria met terbentine en dan wint der omme 
canton ende d it draghet in den boseme. 

Mester Gilebertus leeringhe.  

Mester Gilebert d ie  wyst dat  s i  commen van vorte humoren ghelyc dat 
vorseit es , maer die commen van melancolie die syn al zwart. Ende die 
van flumen commen die syn wyt. Ende die van bloede commen die syn root. 
Ende eenige l ieden soe commen si van zweetene ende eenighe lieden commen 
si gheerne die siec syn ende dats gheerne teekin van der doot. 

tlan wannen bit wa.tJsen .op t�ouet boven. 

::füier wassen•onderwilen op thooft zweeren die men heet wannen in 
vlaemsche ofte overbeene daer ne wast .gheen haer hute. Dese wannen soe 
wassen van flumen verhart van materiën van melancolien , ende als ghi 
comt te eenighen ende die mensche wilt dat ghi se hem quite maect, soe nemt 
een scers ende snit nauwelyc de huut boven dore met eenen schersse ende 

wacht emmer dat ghi den sac niet ne wont. Ende dan villet den sac van 
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den huut al heel. Ofte trecterri . huute met eene haecke alsoe hier staet 
gemaect subtylic ende snyt de buut overlancxs ghelyc dat dat hare wast ende 

c"-, -----
als ghine aldus al heel hu te hebt ende ghi des seeker syt soe nayet de wonde 
op dats te doene es ende naerdien datsi groet es ende doet in den naylde 
eenen twynen ghewasten drade ende heelt die wonde sonder wiecken. Ende 
emmer wacht dat die wonde onder niet ne cocte ende aldus gheneset alle 
wannen waer si staen ende sniten emmer lancxs der leeden ende in der leeden 
der oghen sone snitten niet op het ne ware dwars der oghen ne ware 
lancxs van der nesen ten slape wart maer ghelyc dat die wynbrauwen gaen 
en intheren salmen sniden op en nedergaende van den keren ter oghen wart 
ende altoes pynt jou omme seer cleene lexeine te makene ende nayet de 
wonde met eener cleender ghecanter naylde ende daer in eenen siden draet 
ende daer nae soe leght op den naet Albucasis pulver. Ende wacht jou 
dats niet der come en niets laet van den sacke des wants. Ende wert het 
al soe groet dat alse eene siere die wan die soude weder wassen der of. 
Ende werct soe dat dien wan soe vaste hilde ende hi brocke . ende niet 
heel huute ne ginghe dan soe legt in de wonde van den pulver 
vorseit ende ne nayet de wonde niet. Dat pulver is goed in alle 
gaten of steden daer ghi tvleesch hute wilt doen val\e , ne ware 
leght daer nae dat noot is daert lette! te <loene es daer legghet lette! ende 
daer vele te doen es legghet daer vele bedi het doet i stuc hute vallen . 
binnen 9 dag hen ofte lette! meer ende dan legt op de stede daer ute ghevallen 
es versch zwynen smout ij warf s'daghes ofte versche boetere. Vilinge van 
isere en gheberrent cope gheluwe op ment cope aà 3- j. levende ca)c 5. ij . 
Dit minghet te gader iö eenen mortier ende maecter of cleene pulver. 
Ende dit temperet met mellis despumati en maecter of bollekine ende 
drochtse in der daernaer maect of pulver ende daermede werct als 
vorleert es 
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Een ander dat werct des gelike 2). tsop van den wortelen, van celido
nium en urine van eenen kinde van der hauderdom van 4 jaren , aà 3 ,  4 
levende calc 3 iij ende dat opment putver wel cleene dit minghet wel clecn 
ende doet siedene een lettëî altoes roerende. Ende dan doeter in opment 
die niet lang he sieden want dat verliest sine eracht ende hier of ma eet 
bollekine ende droechtse in de sonne ende ofte ghi quitte wilt wesen van 
den wanne en datte niet ghedroghen wille dat ment snide soe leght op de 
wan een cleet P.nde daerin snyt een gat daer die wan dore bliket ende daer 
op leght dit plaster. 

Plaster . 

2).. Nemt seepe ende daer in minghet opment en levende calc aà ptes 
equales ende dit minghet te gader dat nietsire dicke noch te dinne ëïide 
daer boven soe leght i iij vout lynwaet ende bindet wel vaste. Dit Iaet 
ligghen der o.p van smogens tot middage ofte tote s'avons dat sa] de huut 
rlore eten ende sal sin al zwart dan soe leghter op zwine smout ende dan 
leghter in van jouwen pulver vorseit dat den wan verteert ende alse daer 
niet inne es van den wane ende ghi dies wel seeker syt soe heelt die 
wonde. Ende ware dat sake dat de wan wiese op de  wonde van den 
hoofde ende die waó hielde vaste ane dat been soe wacht jou dat den wan 
niet sy vaste ane dura mater alsoet wel wese mochte. Ende waert alsoe 
ende ghire mede wrocht : waert met snidene ofte met ruptorien ghi mocht 
den siecken lichtelic dooden ende dat soude commen bi uwer rouchloos
heden . 

t1lan bult ofte crnmpen op bat �ooft .  

,�nde waert soe dat eenen mensche hadde eenen bulte ofte eenen 
cramp ,  in Jatine testudo. dats eene zweer die horer spreeden tusschen dhuut 
ende den beene die den huut brect ende wast ende ghesciet dat der tvleesch 
arter es dan ander want ghelyc dat jou verleert es ende dit gheval meest 
in kinderen ende in jonghe l ieden onder 20 jaren. Dits de cuere : nemt 
een scers ende snyter dat vel dore op en . neder van den eenen ende tote 
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den andere gelyc dat haer lancks gaet ende brocker den sac daer dat etter 

en is dan doet hute dar na ende wiectse wel ende leght er op eene plaster 
van den wytte van den eye tote des ander daghes. Dan smertse endB> hel tse 
sonder wiecken ende assi groet wyde gespryt es dat mense niet mag 
suveren bi horen groetheden soe snyter op in cruus ende doet dan 
ghelyc dat jou verleert es maer daer ghy se ghenesen moght sonder 
cruusen daer ne snit maer eene snede. Ende als dese zweeren zyn vul ghebul
turert ende vol quaet wege vleesch dat etter datter dus ghemaect dat doet 
huute pulver van coeperoet gheberrent in eenen scerfs, entle dan weder 
ghepulvert dat verteert quaet vleesch in den mensch ende namelic in den 
man en, wacht wel dese wonde datsi niet onder ne coette maer emmer 
soe pynt jou altoes die wonde wel te suveren van den ettere en van den 
quaden vleesche ende dat doet met pulver van coporoet ghebernt ende 
gheneset die wonde alse eene andere wonde. Ende van desen halte soe 
vallet dat haer of alsoe verre alst beloopen heeft dat etter van den bule 
ten ende dats dar bedi dat etter heeft ghevort die wortelen van den haer 
daerbi soe moet alsoe a l  hute vallen ende daerbi commet ende anders 
niet ende ic soude meerder of scriven maer ic hebt wel vorscreven van 
dergeliken daerbi sceede ic dar of metier curtsen scrive , etc. 

�ier beg�int ben bouc van ber ne.sen. 

�an de� nese eist te ver�tane dat voren ten nese hute Joept ende 
voer die siende senuwen dien hol es alsoet vorseit es in den anatomie der 
oghen. Nu aller erst soe salmen leeren

' 
die sceppenisse van den nese en 

hoere natuere van diversche siecheden die comen moghen in den nese 
ende hoe menich siecheit datter es . 
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Van polipus in de nese wassende . 
Van puusten die in den nese wassen 
Van onder cocten zweeren in de nese . 
Van wyeren vleesch in de nese. 
Van bloeden huuter nesen . 
Van den stanc huuter nesen. 

�nde alder eerst leerinen hoe dat de nese es ghescepen ende 
ghemaect alsoe verseit es soe wassen twee toe horten ende die gelierke 
wortkin van borsten die welke soe wassen substancien der hersinen ende 

die ten senuwen ende ne syn ghene senuwen maer et syn die instrumenten 
van den reucke ende alse hen dese vervullen van humoren ofte van coude 
ofte van hitten soe beletse van rieckene. Ende onderwilen soe sin si 
seer belemmert ende vervult van hu moren . dat men siec es ende niet ne 
riect. Ende bi desen vorseide spene ofte worte ofte huute hangene van 
hersine soe heeft natuere gheordineert een dat men heet 't gat int welk 
vergadert de lucht ende die roucke in dewelke vergadert die verholichede 
van den hersine. Ende daer soe purgiert hem dewelke dat men heet de 
snotte dwelke es een dal ende gaet ter monàe dwelke dat daer de nese 
beghint ende heeft hore scepenisse dwelke es ghemaect van tween beenderen . 
Die houcken van den oppersten beene van den voorhoofde metter verga
deringen van den hoeghen leeden soe vonden si int opperste deel ende 
daer heeft elc been syn ghecnoes soe dat de nese hem versceet in tween 
deelen dwelke soe es harder ende sterker dan eenich van den andere twee 
die sin int eende van den nesen. Die helfte van den middelsten ghecnoese , 
ende ofte dit een nese gat worde bestopt dat • den adem dor d ander in 
mach en hute mach omme te werkene dat natuerlic werc. Ende die twee 

XX l 8  
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beene voughen te gader ende maken sceppenisse van den nesen die welke 
hebben vele nuttescepen en erst eist dat hol es en decsele van der 
overvloetheit der hersinen. Dat erste es alse de mont es gheloken dat de 
Jongere dore de nese gaten mach trecken lucht ten hore , dat ander es dat 
dat vorste van den hersinen hem der dore mach suveren ende purgieren , 
dat derde es dat de mensche biden nese gaten ende die open syn die mont 
ontlukende ende ontdoende die thonge hore alsoe streckende ende vou-' 
ghen�e ende formerende hore woorden verschedelicheit. Dat ne soudtse 
niet moghen doen ware den nese bestopt ende gheloken ende aldus es de 
nese van beenderen ende van ghecnoes ende hol ende wel weet ware 
dat ende van den nese voren been het sonde menichwarf breekeu ende 
dan soude des menschen ansichte ghescent wesen, dat nou niet wesen en 
magh omme dat es gecnoest ende voudende ende aldus blyft hi onghe
schent , .het en ware met wapinen ofte dat ghecnoes ne vorte by vervult
heden van humoren en aldermeest van vervultheden van melancolien die 
versterven diet , daer si te vele in syn ofte canckeren ende dat es omme 
melancolie es cout ende droghe. 

Van diversche siecheden die commen in den nese . 

,l@lnde in den nesc moghe soe comen dese onghernacken alse zweeren, 
cancker , bloeden ter nese , stanc in der nese. 

lllan .poli.pu.a bat in btr nest comt. 

�olipus soe comt dalende in der nesen bi resingen huter hersinen 
ende is een vleesch op ghewassen jeghen dat rechter natueren dewelke 
vleesch soe stopt de nese gaten datter gheenen ademe lrnte mach werden 
ghetreft sonder by de monde bi den welken dat aldus danich redene ende 
duve doet verdroghen de longen , waer bi dat de mensche onderwilen 
wordt tisikos ende somtyts laserus , ende dat soude syn bi den vorten 
voetsele ghelyc dat vorseit is ende dit soe comt bi coude humoren ende 
seldeo van heeten humoren. Polypus is gheseit achter eenen visch . want 
als hi comt ane den mensch hi later node gaen ende alsoe doe dit eevele het 
sceet noode van da er ende wast ende stopt onderwilen dat een nese gat ende 
onderwilen beede ende het stinct dieken ende het wast onderwilen soe 
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groet dat daelt hu ter nesen ende dat hanghet tote op de lippen ende het 
wast alsoe seere dat de nese der of wart groet ende onderwilen eist 
van bruunder verwen ende lette} beseffen theden ende seer hart. Dat 
bediet dat de materie· es van melancolien ende dan sone daelt gheene 
vleesch huten nesen ofte lette! , ende dan ne ondervint jou die niet te 
genesene , want dat es maniere van canckere maer alse de nese es morwe 
ende niet gheverwet dan nemtse stoutelic te ghenesen aldus : ontdoet de 
nese van den siecken ende vanghet vleesch met een haecskin datter over
tollich is. Ende dat doet hute ende snidet lancxs den gansen vleesche of 

ende den ghecnoese soe dat ghyt al hute hebt op dat ghi moght vander 
bloede ende emmer snidet of soe ghi naest moght , ende daer nae stoptte 

, dat bloet met stoppen ende cleester yet ane van den vleesche dat screpet 
of soe dat ghi naest moghet ende daerna soe bescut de wortelen daert erste 
hute wies met eenen gloeiend en isere. Ende emmer werct dat ghecnoes , 
dat dat ansichte niet ne worde bescont ofte doet het vertbeerten met jouwen 
pulver dat vorscreven es int capitele van den wanne ende emmer jou wachter 
dat ghys niet alte vele ane doet. Want het mochte ontdecken dat been te 
vele ofte dat ghecnoes , daer na ne soude nemmer gheen vleesch wassen 
der ane , dan soude dat been bi aventueren hute vallen ofte dat ghecnoes , 
ende dit soude dat ansichte al te seer ontsetten . Daer nare soe stecter in 
eenen wiecke ghemaect en ghesmeert met zwynen smoutte ofte met verschen 
onghesouten botter. Dit doet alsoe lange tote dat beschonde stuc hute vallet 
ende daerna soe heelet met droghender medicinen tote dat heel es. 
Ende onderwilen wassen soe leeghe dat bestopt dat gat daer den 
ademe dore comt ter monde ende dan soe stect in den nese éene wiecke 
ghemaect van wercke ende erst gheladen te pointe met corrosive vorseit 
ende daerna smoute ofte boetere ende rlaerna weder pulver tote dat dat 
vleesch al verteert. Daer na soe nemt eenen twinen draet , dien draet stect 
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hem metten heinde in der nese11 ende dan doet hem vaste den adem in  
halen in  der mont ende dien draet moet sin soe lanc dat mer vele cnopen 
ane cnoepen mach deen van den anderen lanc eenen duume. Die welke 
cnoepen sullen snieden alle dat vleesch ontwee dat ghewassen is in de 
natuerlike gaten , halende ende keerende den bende huter nesen . Dandere 
bende in der mont daer na , soe coppel daer ane een anderen draet sonder 
cnoepe die dordronct is van den pulver voorseit ende dien draet suldi 
trecken gelyc den anderen daer dat sal vertheeren al dat quaede vleesch 
dat ghewassen is in der gaten en ghebroken es metten ghescnoeptcn drade, 
ende daer nar� soe heeltse met desen droghender salve die welke salve 
ons bewyset die glose der iiij mesters van Salernen . 2).. tsap van meede 
ende van weghebreede van millefolium ende van opium,  herba perforata 
aà 3 j .  epde daer na nem t seem .s. pont ende dit siedt wel tote dat beghent 
te dickene et fiat unguentum .  Ende van deser salven doet in der nesen gaten 
ende stoptse buten , ja de nese gaten datsi niet hute lope ende alsoe doet 
tote dat al heel s i .  

Ende dat sap van der weedewinde in der nesen ghedaen dat verdryft 
oec Polipus dat nieuwe es ende canckere ende nieuwe fistelen. 

llJnn wtytn u lrrsclJ bat in btr nrsen ron.st . 1 

---eyen vleesch dat soe doet wech metten pulver vorseit van der 
wannen, ende daernae soe gheneset die stede metter groender salven veneris 
ofte met deser salve die men heet unguentum rasis dats witte salve , sic 
fit : 2J.. olie van oliven ende minghet wel te hope metten stecke ende alst 
beghint te coudene dan doeter in de witte van den eyen ende wrinct wel 
over.een ende hOP. dat ghi Jangher wrinct hoet beeter is en dats Rasis salve. 
En eenighe lieden maken se aldus in deser manieren : 

Rasis salve. 

2J,. Nemt cerusa, olie canfora, witte van den eye van elcxs viii dragman 
ende doender in ij 3 litargirum eade makense alsoet vorseit es. 

1 Le copisle a passé deux chapitres indiqués dans la table du livre du ne:r; : t 0 van 
puusten die in den nese wassen 2° van onder coeteh zweeren in d.en nese. 
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l!lan bat men blott ter ne.aen. 
Mer sin eenighe lieden die bi costumen bloeden ter nesen en eenighe 

costumen ofte manieren alsoe jou hierna wert �heleert prouvende. Want 
dat bloeden ter nesen es nuttelic ende onderwilen quaet ende wert bloedende 
die heeft eene sucht dats therte eevele ofte het com t toe frenesie ende eene 
vrouwe die verloren heeft hare saken ofte alse hem toe comt chaterach in  
de oghen ende dat van etterachtigen materien comen is ofte dat hem oec 
toecomt van pinen ofte bi vervul theden van bloede. Ende alse een mensche 
wert bloedende bi te vele hitte die hi hi;ift buten ane sine l ichamen die welke 
dat bloet spelen doet ende clemmen dan die fumeien Jen hoofden die welke 
fumeien die aderen soe vullen datsi spleten ende aldus bloet men ter nese. 
Ende onderwilen die aderen spliten int hooft alleene ende aldus soe wert 
men bloedende ende is dat sake dat dat bloet te gulsich es soe doetem laten 
bloet in de hooft aderen ende eist dat de siecke bloet ter slincken nese
gaten , soe doetem laten in de luchter arme ende alsoe van den rechteren 
arme. Ende bint hem met scroeden die handen ende die armen ende die 
beenen . ende stremt hi niet hier mede bernet eyer sealen ter pulvcre ende 
dat pulver soe blaest hem in den nesegaten daer dat bloet hem hute comt . 

Noch een ander. 

Maekt warmen sterke win Ie.eek daerin baden de cullen van den man 
ende de wyven hare borsten en bint de armen ende die beene alsoe 
vorseit. 

Noch een ander. 

Bloet ghedroghet op eene teghele, dan ghepulveriseert ende in den nesen 
gheblasen met eener pipe dat stremt menigwerf. 

Dits Galienus verholike medicine. 

Leght den siecken al naect metten ansichte op water dat sa! bloede 
stremmen ter nese . 

Een ander. 
' 

Nemt hasen haer ende die ghenet in borne ende in asine ende dat stect 
in den nese dat stremt bloet. 
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Noch een ander. 

Nemt de wortelen der netelen die sel die siecken cauwen metten tanden 
wel en seer sonder zwelghen . En comt dat bloet hute vervultheden • 
van den hoofde dat kent by der zwellingen des hoofts ende der zweeringe. 
Ende commet van der leveren soe es die achterste siede seer onder de  
corte rebben ende dat bloet comt huten rechter nese gate. Ende commet 
huten sli ncken gaten ende konnet alsoet jou verleert es , alst comt van der 
leveren ofte anders. Ende eist sodat comt den ghe die dat heete hevenele 
hebben ofte die beghinnen te vallen in frenesien die soclaet bloeden een 
goet deel het en ware datsi ware te flau ofte cranc. 

Ende een ande1'. 

Om bloete te stelpene nemt rute die droghe si ende pulvertse wel 
subtyl in poeder ende dit vorseit poeder suldi hem blasen in der nesen met 
eener pipen. 

l!Jan btu .stanckt bat comt �utrr ut.stut tube bat batlt 
�uter ntstu . 

..$"tanc van der nesen alse Galienus seit het comt van vervultheden va11 
humoren die' dalen hulen hoefde in de houckelenkine van der nese en daer 
clevende ende lange stont blivende ende sy werden dan stinckende bi der 
natuerlicke hitte die der es van den welken vorten die fumeyen te gader 
metter lucht die van buten comt , daer si mede brinct den stanc ende dits 
onderwilen . in den nese gat ende der onderwilen loepen der hute 
ghecorrumperde humoren die hitte dire en es. Ende bi den raden 
ende bi den minen soe raden wy datmen de humoren alse met 
logodion ofte met theodoricon anacardium ofte pillen van den selve 
ghemaect. Ende erst salmen d ie materien digereren met goede digestiven. 
Dit gedaen , suvert thooft van den siecken met oleum olivarum ofte oleum 
musselini , ghedaen in der nesen ende dese oleum vorseit gheminget met 
pulver dyacosterem ende met warmen wine , daerna gheeft hem auria 
alexandrina met warmen wine daer inghesoeden en oec thuri.� ende vergaet 
hier niet den stanc soe rurrit den nesengaten met wortelen van gencianen , 
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die gesteken in der nesen ende rlaer in ghelaten de spacie van tween huren 
ofte iij huren , die stanc sa! daer mede vergaen . Ic heb bet dicke ghedaen. 

J9ier begint �et bouc van ber mont . 
�ier ent den bouc van der nesen ende hier comt ane den bouc van 

den mont ende van datter binnen es. 

Die ta/fele der of' : 
Van den huve bi den rade van Platearius. 
Van de tonghen ende horen siecheit. 
Van puusten ofte bleinicheit op den tonghen. 
Van der zweeringhen der tonghen . 
Van der cleevinghen der tongen. 
Van der bintaderen aen de tonge hebbende. 
Van ranula onder den tongen. 
Van den cra1upen in der tongen. 
Van der yechtigheeden der tongen . 
Van puusten des monts in commende binnen. 
Van den siecheden des tantsvleesch. 
Van den cancker ane dat tantvleesch dore. 
Van cleevigheden der lippen ofte vlaminghen. 
Van den tantvleesch ghezwollen. 
Hoe die zweeringhen der tanden daer toe comt. 
Die cuere der tanden van den zweeringhen . 
Van zwarte tanden wit te makene en te zuveren. 

J9ier begint �et cappitde van ben moabe mbe van al 
batter binnen es. 

:@ ie mont es ho l  binnen ende al omme verhuut , die welke huut es 
vaste ane die mage , want somighen lieden comt ane 't paleis van der 
mont die welke doet den mensche somwilen spuwen. Ende ter holheden 
van den mont soe commen t'v\ ee weghen welke dat een dient van zwelgene 
ende dat ander van ademen den adem hute te halene ende in te treckene 
bi den welken dat die mensch sprcct ende ademt ende es gheformeert van 
cartilagen , van den welken deen es gheheeten den erop van den kele ende 
dat ander es achterwart jegen dat been van den halse cnocke_n ende ne 

' 1  
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heeft gheenen name•. Endi die der de esgheheeten tennich ofte decsele ende 
dits ghevoucht �etten ghecnoesene genen name 2 hebbende ende decket dat 
gehcnoes dat gheheten es erop van der kelen ende dat dit comele heet dat 
is omme dat ro�rt bi sinen senuwen biden welken als den mensche sprecket 
dat ludt den wech van den gheswelgen dat men heet yposagus ende alse 
die mensche sprecket alse hi etet dan vallet onderwilen dat van der spysen 
der ingaet en dan moet men hu te hoesten bi crachte. Ende boven dese !�eden 

. soe hanget den huuf 3 ende binnen den huve soe sin de gaten van der 
nesen die welken huven es boven dicke en onder scarp dewelke gheeft 
sceppenisse der lude ende dwingende commende dore den roepere van der . 
longeren , waer bi dat men lieden vint die spreken dore den nesen bi 
natueren die ne gheenen huuf ne hebben dore den welke huve hem die 
hersinen purgien van horer overvloienheden. Ende ane de mont soe es 
ghecoppelt de tonghe dewelke es een ledt ghecomponeert van verbletener 
en morwe en van aderen ende meer dan bedarf andere leeden . Ende si 
heeft in hore wortelen dats iu hore beghinen ij fonteinen van den welken 
soe formeert dat spreken dats de tonghe neft die welke longe soe dient ter 
spysen van omme te kernen onder de tanden alse een mensche cuwet waer 
mede hem toe comt die smake. Ende die tonghe snyt oec den gheluidt die 
welke commen buten roupere en si former�n dwort. Waer bi die hebben 
dicke · tonghen ne spreken niet soe claer ofte die dinne tonghe hebben. 
Daer syn oec binnen die tanden van den welken dat lieden syn die tanden 
hebben xxxij , en soms xxx en soms 18 .  Eenige lieden syn dire in hebben 
28 onder, 4 boven, die welke tanden syn van den ghesclacte der beenderen 
Ende se hebben beselfelicheden die welke dat niet hebben andere beenen. 
Ende buten der tanden syn lippen d ie welke syn doren der moot in de 
welke commen mach vele siecheden ende in elcke sonderlinge. 

Van den huve ende datter toe behoort . 

�st an den huve alsoe ons Platearius seit die verswert menichwarf 
ende verlanget ende dat bi vervultheden van humoren ende somtyts 

1 La fourchette '! 
• Le larynx ? 
z La .]uette . 
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van hytten . Ende somtyts van coude ende dat van hitte cornt die 
doet bloet laten onder de tongen in de tweé i.Jlauwe aderen ende maect 

_
hoer eene gargarisatie van surnac en balausten ende van gallen en van 
rosen bladeren dit ghesoeden in water ende daer me ghetempert dyamorum 
of dyamoron allene , ende eist dat den huuf langhet ofte nerwerret bi 
couden humoren dat kent bi dat den mont gheeft vele spekelen ofte bi dat 
die stede es al bleec. Ende doet hem dan purgieren aldus : 21-. Eysel een 

deel , seem een alf deel ende siedet te gader , daer in doet wortelen van 
piretrum ende ghengebeer ende rose bladeren. Oec blaest der in dit pulver 
met eenen pipen aldus gedaen : 2j.. zwart peper , sout , armoniacum 

gallarum.  aà partes equales , hier of maect pulver subtyl ende dit pulver doet 
ane den huuf. Ende nemet de hitte , soe nemt dit navolghende pulver : 

2.j_. Nemt gallen , balaustia , sumac aà partes equales , dit doet spoelen in 
water dat van loode valt ende daer in temperet diamoron heeter dan laeu , 
daer mede suldi gargariseren . Ende ne doet dit niet soe moet men sniden 
ende dat syn die ghene die groeter en die syri , zwarte ofte root , keerende 
ten zwarten wart die ne synt niet . Die gheene die cleene ende 
scarp syn alse den stert van eenen muus dalende op de tonghe 
die soe nipt men of met al<lanigher eener tanghe gemaect in deser vorme : 

ofte doet maken eene langhe pipe alse eene fluete ten bende ghestopt met 
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een platkin loots ende bi den bende soe si een gat daer den huuf in dalen 

mach ende daer toe nemt een stalen priem , ten hende scharp , breetachtich 
ende wel snidende en dit stect in den mont en doet soe dat de huuf der 
dore valt int gaetkin van den pipen, ende aldus es de vorme van den pi pen : 

Ende dan ebt dit pulver te voren ghemaect hier na volgende. 2).. Nemt mastic 
caneel gheberrent saut aà partes equales hier of soe maect pulver subtyl ende 
van desen poeder duwet op de huuf metten vingheren en dat sa! stremmen en 
heelen die wonden, ende wacht hu wel dat ghi niet ne snit te lanc nocht te cort 
meer te sinre scippenissen want int sniden van den huve soe vallen vele aven · 

tueren alsoe Avicenna seit ; hen mochte daer of commen heescheit ende 
enplike hoeste van der longeren dat hem nemmer meer soude vérgaen. · 

tlan ben ongl)rmacktn brr tong�m. 
::@ its van den onghemacken der tonghen alsoe ons medicine leert 

ende wyst in vele boucken van erfaterien die tonghe mach te onghemacke 
wesen van mesterlicke siecheden alse puusten , zwellinghen , clevinghe en 
cortinghen dat men heet bintadere. Ranula, spasmum, verlanginghe ende 
bleinkine ende derghelieken . 

l!Jitn her iweering�e ofte iwilling�e her tongl)t. 
Die zwellinghe ofte zweringhe die comt op der tonghen dat van de hitte 

humoren es dat moetti kennen bi der hitten ende bi der rootheden dewelke 
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ghi ghenesen sult met bloet latene ten hooft adere ende met ventosen , die 
ghi sult doen staen onder den kinne bi  den welken ghi se ute doet trecken 
vele bloets ende met soedanighe van curen : 2/.. Nemt mirobolanorum 
citrini 3 s .  dat minghet met rauwe case weye ende drincket nuchteren 
teener toghen , dit sal purgieren die colera bi den fundamenten , ende 
daer na soe dwaect de moot dieken met desen navolgende water . Ende 

. dat laeu des daghes ij warf oftr. iij warf. Nemt lentigen balaustrum, scorsse 
van pommen grenaten , rosen, sumac aà partes equales, dese doet sieden in 
twee deel water ende dat derden deel eysel , hier mede soe dwaect den 
moot ende dan doet dit naervolgende pulver cleemen ane dat paleis van 
den moot . 

Pulver. 

2).. rode rose bladeren , pulvis sandal rubi et albi , balaustra , aá 
partes equales addite canfora modicum. H ier of maect pulver subtyl , ende 
helpt harde zeer ieghen de verlengde huuf, ofte wrinet den mont met 
dese navolghende pulver : 

Pulvere. Nemt spodium,  roode rose bladeren, sumac, coriandrie , droghe 
ghepelrle lentigen, tsaet van porceleine, van elcxs even vele ende een lette! 
canfers. Dit doet commen in pulver subtyl ende dwaect den mont met aqua 
rosarum , aceti boni aà partes equales. tepita : 

l!Jan .snmring�m ber tang�m met IJitttn. 
�och zwellinghen en zweeringhe der tong hen . Es daer in hitte dat 

bekent alsoe jou verleert es. Ende dan doethem bloet laten ter hooft aderen . 
Ende datti erst ghepurgeert was met mirobolanorum citrini ende met weye 
van case , ende dan ebt eene gargarisatie gelyc dat vorschreven es gelyc 
diamoron ende daernae soe leghter op dit navolgde pulvere : 2j.. Neemt 
roode rosebladeren sandali rubi ; balaustia anà partes equales ende doeter 
toe een lette! canfors ende doet gelyc dat jou vorseit es van den huve. etc. 

lll an ber clecuing�m ber tong�rn. 
§lëegben d� clevinghe der thonghe soe nemt dragant ghepulvert ende 

musselaginis van pappele ende van spillium , dit minghet met suker. Ofte 
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nemt stele van pappele en wryftse vaste te gader soe datsi scumen P.nde dan 
met wrinet de tonghe .  

Een ander. H i  sal drincke arme tisane ende h i  sal eten zwyns voeten 
ghesoeden ende scaeps clauwen , ende wryft de tonghe met wel ghesoden 
senuwen van voeten , etc . 

.i§oe mm be bint abere g�ene.sm .sal. 
Jande alse die bint adere wast in den mensche onder den tonghen 

dewelke es gheheeten cortinghe die soe wast meer in jonghe kinderen die 
nieu gheboren zyn . Die aderen suldi met vlimmen ontwee sniden dwers , 
ende eist dat se te siere bloet , soe esmen sculdigh te bernen met goude , 
maer ne ghevalt niet dieken , en sout ghevallen dat soude syn in oude 
kinderen , etc. 

ûan a.po.stemen onber be tong�e. 
W" an Ranula dats eene aposteme onder de tonghe die welke syn 

van coude humoren alse van flumen , ende die syn geverwet wit. Orte van 
melancolien ende die syn gheverwet zwart , daer ane comt niet. Maer die 
ghene die comen van flumen die vrinet vaste met soute tote datter dat 
bloet hute comt ende helpt dat niet , soe selment wrinen met poeder van 
groenen vitriole , ende ne helpt dit niet dat si syn te groet ofte vol van 
humoren , soe snitse met eene sccrse en daer naer soe wrinet die wonde 

met gheluwe orpimente en roode orpiment aà 3 s. alumen ghinghebeer , 
sauL ;  peper aà 3 s . ,  daer of maect pulver. Dit wrinet vaste daer an ende 
prouvet der mede dieder mach en der mede ghenesen .  Ofte minghet dit 
pulver vorseit met aisele ende daer in nettet eene wieke van cautone ende 
wrinet der in metter tonghen . Daer na so doet den siecken in den niont 
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houden olie van rosen warme , t�te rlat die zweeringhe daer met was 
gestillet, etc. 

lilan bm crampen ofte .apasmering�t ber tong�m. 
:©at spasmus van der tonghe dat comt misselic toe ende dats weder

trechinghe van der tonghe in de wortelen .  Der welker cuere es daer 
toe aldus : Nemt warme olie van rosen ofte van camamille die hout in den 
mont warme alsöe langhe als du moghet ende dat hooft ghesmeert der 
mede ende den necke. Ende warme water daertoe gheminghet met piretrum 
ende mastic , dit te gader gepulvert ende ghehouden in den moot. Dit ·soe 
trect den flumen huter mont ende huter tonghe. 

lilan yec�tic�tit btr tong�en. 
:@ en yechticheit der tonghe dar jeghen purgiert thooft met pillen 

Fetidas ofte met trochiscen van cucurbite en doet hem maken dit : ii. Nemt 
granen van Euforbium ende march van fighen dat stoet te hoepe ende doet 
er toe , een luttel gescumt seem ende de siecke sa) dit houden onder sine 
tonge , nuch teren alsoe groet als eene boene , daer mede soe hebben vele 
lieden gekregen hare sprake . 

lilan puustm in bm mont. 
� uusten in den mont ofte vlaminghen die ghene est al soet jou verleert 

es voren ende isser i n  hitte soe doet bloet laten in de hooft ader ofte met 
ventuesen onder de kin op dat si syn van hitte humoren dwelke ghi kennen 
sult al soet verleert es, het en ware dat de siecke waer te cranc ofte flan 
ende doet voert alsoet jou verleert es int capittele der of vorseit . 

lll an vulm tantvltt.ac�t. 
:@ its van den tandvleesche dat men heet cancker in den moot . het 

gevalt menichwerf dat de humoren vallen buten hoofden ende dat es morwe 
ende dat bloet gherne ende dat paleis van den mont es menichwarf quaet 
ende stinckende en es ghevlegten dese cuere als ghi se doet si soe toe dat 
de siecke niet ne liyt. Daer dan soe dwaet den monde mei warmen water 
daer in ghesoden is ofte wyn daer in ghesoden is sont maer aisyl en is niet 
goet , omme dat hi es contrarie den tanden ende quaet , want hi es pene,.. 
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tratyf ende hi gaet lichtelyc ten wortelen van den tanden ende deert den 
tanden ende den aisyl dooreloopt se over mitds siner groete subtileteit, 
Ghesouten water dat suvert den· mont gelyc dat vorseit is. Daer naer suvert 
den mont van den blO'ede ende van sine suiverheden van den vleesch dat 
ghire of hebt ghesteken daer na soe duwet metten vingheren der op 3 warf 
sdaghes al omme daert quaet es van desen navolgende pulver. 

Poeder ten tandvleesche . 
2j.. Wortelen van den grooten kersande garioffelsnagelen , caneele , roode 

rose bladeren , scorssen van appelen van garnalen van elcx eeven vele. 
Hier of maect pulver subtyl ende dit is  seer goet want het droget ende 
heelt. Ende dicke soe heit den mensche soe langhe dat wert eene maniere 
van kanckere ofte fistelen ende eist alsoe dien dwaect alsoe vorleert es en 
smeerten en dan doetter metter vingheren op dat pulver. 

Pulvere. Caneele gariofi l .  nuces moscati foliorum rosarum rubrarum 
alumen piretrum die hoofden ende die scaren van der zeecrabben , dadele 
steenen gheberrent scorse van pommen van garnalen van elcxs even vele 
ende hier af maect pulver subtyl en doet met gelyc dat jou verlert es. Ende 
eist dat sake dat hier mede niet ne wilt heelen soe wysen ons rle boude 
mesters dat men de stede barnen sal met goude toten bodem van der 
sîecheit ende gheneset niet achter dat beschauwen soe bedarf dat men die 
stede ontvleeschen ende dat men dat been ontdecke dat vortich es ende 
dat salmen hute doen metten instrumenten ende wederheelen . 

Van overtolligheden vleesche in den mont binnen . 

Jälet gevhalt dicke dat groet vleesch wast ane tantvleesch alse spene 
ende dat moet men hute snyden ende laten hute bloeden ende daer op soe 
Jeght uwe erste pulver ende onderwilen soe helpt niet , dat men hute 
snidet want het wast weder. W aer bi dat ons hou de mesters van cirugie 
leeren dat wy rlie steden ,moeten bernen ende dat wederstaen bi erachten 
want het wast altoes weder. 

l1Jan cleuing�e lip.prn . 
;© it is van dat de lippen cleeven ende dat gevalt menichwarf, daer 

loopen sterken humoren rlore van scerpen colera in der lippen . Maer bi . 
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dat si vlaen ende somtyds cleven , daer. toe es soe goet dit doen. 2).. Nemt 
diadraganti cunedes penides panis sucari albi aà �. j. Dit pulvert a lle 
gadere subtyl ende temperet met rosewater ghelyc in  eener mortier ende 
daer mede soe salvet de lippen. Ofte salvet met oleum rosarum warme ende 
willen die cloeven hier niet mede ghenesen , soe sal mense ghenesen 
alsoet behoort. 

l!Jan bat tunto let.GC� iwtlltt . 
:füi.et ghevallet onderwilen dat dat tantvleesch zwellet en versceet 

van den lippr.n ende van den tanden bi den welken dat bi bloeden ende 
onderwilen stincken si seer ende :worden alle vortich tote welker mes
quame ghi maect dat pulver. 

Pulvere. 2f. Nemt gariofels nagele , caneel , ' dadelsteene, alumen, sucaline 
aà partes equales dit soe doet alle gader ende sichtent dore eenen douc eirst 
soe dwaet de mont wel met deser navolghende dinghen. 

Lavementwn. 

Nemt win een deel , aisyl een deel ende ghescumt seem iij deel die 
wortelen van glarien , scorse va11 pornmen van garnalen , gingebeer, 
peper, van clcxs een lette!, dit siedt alle te hoepen een wilken .  Dan doet 
van den viere en coleert dore een cleet ende dwaet der met den moot 
warme ende dan legt van den vorseiden pulver , ja van den eersten pulver 
in dit cappittel ane dat tant vleesch ghelyc dat jou verleert is. 

l!Jan zwrriingm brr tanbtn. 
';® ie zweeringhc der tanden die commen onderwillen toe bi sculde van 

der maghen ende onderwilen bi sculden van den hersinen ofte van hitte ofte 
van coude van dien tween commet bi druppinghen die vaste syn ane den 
tanden van den welken hem toecomt die beseffelicheden . Ende comt 
deze siecheit dalende van de humoren buten hoofde soe es de seerheden 
wel sca:rp ende met stecten ende met groeter hitten ende rotbeit in tansiechte. 
Ende cornet van coude hu moren soe es de zwering he van den hoofde minder. 
Ende eist dan die tanden mergghelen alsoe alst dicke ghevalt soe salmen 
cauwen caese ofte groene porciline. Ofte .hi sal cauwen warme was. Ende 
mort die zweringhe van hitte dalende huten hoofde gelyck dat vorseit is 
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dwelke ghi mogt bekennene biter hitte des ansichtes en der rootheden van 
der tonghe en des vleesch . 

Cuere daer van. 

Men sal den siecken bloet laten in des hoofts adere ende des 
ander daghes in  de blauwe adere onder de tonghe ofte het ne ware dat 
hem plechte doen te laten ofte dat hi ware te jonc ofte te cranc ende der 
na salmen houden in den mont olie van rosen gemenght met aisyn ende 
als dit warm wordt soe vernieuwert met kouden olie ende aisyn en helpet 
die wel dat men hem ghiete in de oere ane deselve side daer de zweeringhe 
es. Ende warme olie van rosen ghemenghet met .+. deel eisels. Ende 
comt die zweeringhe van hitte humoren ende dat zwaerlike soe es desen 
raet goet boven alle ende der medicinen ende hebben wel dieken ghe
prouft. Nemt saet van belden crude witte mancopie saet , apimp 
elcxs 3, 2 maer semen apii 3 .+. Dit stoet al in sticken ende tempert 
met finen wyn aisyn dicker dan seem , daer of maect bollekine alsoe groet 
alse boonen. Van welk bollekine ghi een leght op den tant. Dat doet 

Espace desliué à un dessin 
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vergaen de zweeringhe : achter den vierden dach , soe houdt in dinen 
mont warme olie van rosen daer in ghesmolten es mastic. Ende_eist dat 
van coude humoren commen in de tanden ofte der omtrent doe soe salmen 
bekennen bi der bleecken ansichte want daertoe ne toegt gheen hitte 
gelyc dat verleert is . Dit sal men purgieren met pillen Rasis cochias ende 
yerapigra Galieni ende men sal houden in den mont tiriaca magna Galieni 
ende dyasesarum. 

Noch een a.nder . 

Nemt piretrurn dat sal men wel seer cauwen tusschen de tanden dat 
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cesseert die zweeringhen ende troct hute die flumen , maer den pacient 
moet de flumen altoes hu te spuwen ende niet zwelghen . 

Een poeder dat alderbest es jeghen die tant zweeren. 

Nemt piretrum ende dat saet van staphisagria ende spaens groen partes 
equales dit wel cleene ghemalen ende ghedaen in een cl een sackin van nieuwen 
lynwade alsoe groet alse dat vorste lidt van uwe durne ende dat legt tusschen 
den tanden . Dit sal de hu moren hute doen looRen ende emmer spuwet die 
humoren hute ende doet datsi niet ne gaen in dineo lichame . Ende al dit 
en dat vorleert es dat es seer goet den tanden sonder gaten . 

Van quaden gaten in der tanden . 

�et ghevalt d icke dat in de tanden werden gaten die welke die den 
ruemen daer sent en het syn vertighe hum oren die se dorgaten , ende onder
tyden doent wormen dire in wassen dewelke ghi moghet kennen alse de 
wormen stille ligghen dan ne zweeren ze niet maer alsi zweeren dan soe 
roeren hem die wormen . Ende eist dat tweevoudige tanden syn doregaet 
'ende niet ne zweeren noch ne wagghelen, soe warder groete vreese die hute 
te treckene ende daer heeft menich of ghehadt zwaer miskief datti 11emrner 
ue ghenas ende vele daer af bleven doot, ende somighe die leve maer het 
geviel wel dat hore kaken verzworen meenich :-varf ende daer hute soe 
quamen scalgen van den kakenbeen ende daerin loopen de fistelen ende die 
kaken bleven seer groet. Maer wagghelen die tanden soe nesser l)heene 
vreese omme hute te treckene. Ende ne wille se niet doen hute trecken 
ende si seer vaste staen, soe doet gelyc dat ons wysen de houde mesters 
aldus : Neu1t olie van oliven , 3 ij m:ijorana van coecten , elcxs 3 s. Dit siet 
te gader in water , dan hebt een cleen yseren pypkin int welke ghi steel 
een cleen iseren primken aldus ghemaect dwelke prîmken ghi doet gloien 

-
ende dan steket in de olie ende dan voert in den hole gaten der tanden enrle 
stekel in tgat 2 waerf ende emmer wacht dat ghi niet ne beroet die lippen 

25 XX 
• 



- 242 -

11ocb dat tantvleesch ende bi deser soe sal vele waters loepen huten tanden 
·ende hute den mont. Ende eist dat ghi emmer desen tand ne wilt doen 
trecken doet dit : 2J.. Cortex mororum en pyretrum aà. , dit stoet subtyl . 
Ende dan minghet met puren wyn aisyl, ende dit hanghet in de sonne ende 
latet droghen. Dit pulver doet ontrent den tant die ghi wilt doen treoken . 
Ende dan rumten van sine vleesch met aldus danich ihstrument : 

Ende dit es noch een ander maniere : 2J.. Piretrum ghepulvert ende ghe-. 
tempert i n  starken aisyn ende gehanghen in de sonne XL daghen ende dan 
ghesteken tusschen den tanden ende den vleesche , dit doetene wagghelen 
en dan mach dien tant utte trecken sonder vreese etc. 

lllan lttlickrn tanben tt ittutrtn tttbt scom· te maekttt. 
:S.nde hevet eenich mensche zwarte tanden ende seere besmet , dit 

suldi zuveren ende wit m,aken eist dat mensche dicke daer mede wryft. 
2J.. Nemt ghersten mele ende sout even vele , hier of maect soe deech met 
seeme ende dit bewimpeld met papier ende beroet in eenen hoven van den 
welcken ghi neemt 3 deel cremsen gheberrent te pulver , calc van eyren 
sealen , alumen , van elcken 2 deel , dats van den eersten 3 deel ende van 
den achtersten 3 deel. Hier of soe maect cleene pulver ende wrinet der 
mede de zwarte tanden ende daer mede sullen si witten worden . 

.f!jier beg�int bm bouc u an ber oi:m. 
�ier ent den bouc van den mont. Ende hier nae comt den bouc van 

der oren ende alder erst wat dat d·e ore es ende die sceppenisse der of. 
Die talfele der of. 

V:in de zweeringhe der oren. 
Van de cuere die zweeringhe in di: oeren . 

• 
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Van wormen in de oeren. 
Van dat yet ghevallen is in der oeren. 
Van water in der oeren. 
Van rutinghe in de oeren . 
Van den fistelen in de oeren. 
Van de doefheden in de oeren toekomende. etc. 

Die mesquame der oeren . 

Die oere van den mensch heèft God ghemaect ,  ende ghestelt ane dat 
hooft omme mede te hoerne van datter een lette! of is ende van datter bi est 
gat van den oere gaende in dat hersenbeckin ende daer of es een ane de 

,-
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rechter side èn een ane de luchter side. Die welcke gaten die syn ghedraeit 
, erom alsoe die vorsinicheit Gots wrochte die hersinen die welke een principael 
ledt syn in de welke soe ligghen die V sinne alsoet vorseit es. Die gaten van den 
horen die sin erom dats omme dat die lumlt niet soude vlogelinghe vlieghen 
in den hersinen , want hetsoude dieken quaet syn ende quetsen de senuwen 
bi wiens ghcvoelen dat wy hoeren ende men sal weten dat die senuwen com
men huten den hersinen alsoe die senuwen over alle die leden doen maer 
dese senuwen maken eenen nauwe ghebreit der natuere doet alsoe dit ledt 
suveres van humoren ende oec onbelemmert soe den mensche het hoort ende 
soet seer belemmert es hoe die mensch qualicker hoort. Ende men sa! 
oec weten alst· es een dicke vel dan ne hoort de mensche niet ende dese 
crommen gaten in de hersinen maket de nature omme datter gheen hitte 
noch coude vloghelinge der i n  soude vlieghen ende dat mochte seer 
quetsen die beseffelicheden van den senuwen. Die oere is buten den hersen
beckin ghecnoeselt noch pueren beene no,ch puer vleesch want waert puer 
vleesch het soude te lichte wonden ende waert oec claer been het ne soude 
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niet moghen borghen der omme zoe hevel ghemaeet natuere ghecnoes 
noch te morwe want het moet altoes open sy om te hoerne . 

l!Jan br .rnJrrringijm brr orrrn rn brr .pinrn . 

· :@ ie zweeringhen van den oere die syn onderwilen sonder apostemen 
ende sonder fistelen . Dan soe eist van kwader complexien die van hitte 
comt dwelke ghi moght bekenne ane scarpe zweeringhen die in der oren 
es hitte ende droechte ende eist van hute van vercoutheid soe stoefse met 
wine ghesoeden . 

Een ander. Nemt een hant vol rose bladeren ende violette , die siedt int 
water ende daer mede stovet de oere. Ende commet van coude soe nemt 
wyn ende siedt muschaet ende daer over stovet die ore. 

Een ander. Nemt de crume van gebackin broede ghebriselt ende ghesoe
den in watere ende daer mede gheminghet doders van eyereri ende olie van 
rosen aà dit gbedaen te gader ende daer of ghemaect eene plaster ende 
warme gheleit op de hoere , maer die hoere moet erst ghestopt wesen. 

Een ander. Nemt hende smout eenen dropel ofte iij dropelen , dat drupt 
in de oeren warme dats seer goet , ende eis de ziecheit in byde de oere dat 
doet nu in deen nu in <lander. 

lll an bir iwrrrm bir massm in br orrm. 

::@ ie zweeren in de hoeren hoe men se cureren sa! soe merct ofte de 
oere es bestopt , dats teekin van eener zweeren ende da erop soe legt dit 
plaster : Nemt versche fighen tarwe biomen ende rosine sonder steenen 
elcxs eeven vele, daertoe doet seem een deel bouter sonder sout, 5 deel, dit 
plaster leght op de oern dat niet ne si te dicke noch te dinne die soe leght 
op de hoere heeter dan laeu dats -.yel goet. 

Een ander : Nemt vette rosinen fighen sonder steene ende zwyne smout 
der mede gelyc der anderen ende legghet der op bloet blau. Ende alse die 
zweer te broke is ende dat etter hute Joept, soe maect eene salve van een 
lette! smouts van ghelase ende noch alsoe vele seems. Dit minghet a llegader 
daer mede soe besmeert eene wiecke ghemaect van stoppen ofte van eenen 
lynen cleede ende dat stect in de oere dat suvert, heelt ende droghet . 
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f!Jan wormen in btr otrtn. 
�!se eenige wormen sin in de oeren soe stoet die groene scorsse van 

den ackernoten , daer of drupet in der oeren. 
Een ander : Nemt alsene groene die stampt , duwet dat sop hute ende 

drupet dat in der oere. 
Een ander : Nemt bladeren van groen per�icken die stoet in stucken ende 

duwet hute dat sap enrle drupet in  de oer� daer of sullen die wormen 
sterven . Probatum est .  Nota. 

flJan bat ttnic� binc ualt in  bt otrt . 

..ff111se eenigh <line valt in de oeren , graen ofte ander <line soe sa! 
• eenich vrient van den siecken hem ademen in sine oere al nat makel van sinen 

ademe. Daer nae soe sa! hi sine ademe in halen te hem waert soe seer sughende 
als hi mach ende alsoe salment hute hoeren doen wat dat is.. Maer ist een 
tarwe, chorne, herwitte ofte vitse , soene ghieter niet in olie noch ander 
<line want het soude te seer wassen bi der wacheden van der olie. Daer 
nae soe nemt eene langhe naelde ende die sie al voren voudende ane 
den point aldus gltemaect in de vormen : 

Ende dat sa! syn yserin ofte selveren ende dat treckenrle steel in de oere soe 
dat liede die <line dat in der oeren es en daer mede soe haelt dat <line hute. 

Een ander . Nemt een cleen viereant stockin ende dat steel in tereben
thin , est graen ofte steen in den oeren het sa! daer ten ende ane cleven. 
Ende onderwilen eist soe diepe ghesteken van onwysen lieden dat men 
niet hute mach gekrigen soe dat men den ghenen moet sniden int holle van 
den oeren ende dat soe diepe dat men dat dinc hute werpt. Maer hier ane 
es vreese. Noctan es beeter quaet dan noch arghere als somtyt wel 
ghevalt. 
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l!Jan grocter ougbctcm.ptrtbdt in ber oerm. 

-W-an groetèr ongetempertheit der oeren dat ghevalt dieken in den 
mensche ende daertoe soe wyset Galienus dat men neme eene biese ofte 
eene droge wilgen rodekin gepelt slicht ten ende, ende op den ende sal men 
doen was ende dat andere ende sal men dore steken ende dan sal men met 
eener . kerssen dwas doen bernen ende dan sal dat vier het water hu te 
trecken int point des stockin. 

l!Jan groder loe.pingbm ber oeren . 

�et gebeurt menichwarf dat die oere toept ende dat van langen tyde 
soe dat stinket datter hutte toept van den welken dat den pacient heeft 
groete pinne, dees soeheet men fistelen. Deze materie leghet in 't holle van 
der oeren ten welke men niet toe mac.h commen met wiecken ende hoe dese 
materie diere hutte comt meer verkert int witte hoe ergere. Want est gelu
wachtich soe est van colera, ende eist oec zwart soe est van melancolien , 
ende ist rootachtich soe est van bloede. Ende eist van wit soe ist van flumen. 

Hiertoe soe beduf den siecken dat hi hebbe eene mester die wel �an 
medecine en cirurgie die zuiverlic can zuveren die stede daer den loep hute 
comt ende datti dat hooft purgiere met pillen cochias rasis , ofte pillen van 
yerapigra Galümi dewelke ware quaet eenen onconstighen mester te bestane. 

Galienus . ons verbiet dat men gheene norrighe salve in  de oere ne 
doet bi dwelke datti hi raet den mesters van chirugie te nemen een cruut 
dat ·men heet celidonia agrestis dat roette warmen wyn aisine giet soe in 
der oeren warme. Ende' alse de noot es nieuwe soe me.ugdi nem�n tsap van 
witte wilgen bladeren ende daer in ghietet warmen des ghelike. 

Een ander : Neemt rasis witte salve , dunse met oleum van rosen ende 
ghietet al warme der in. Ende eist dat de oere langhe heeft gheloepen 
dewelke men heet in latine Egritudo cronica , soe nemt mirre , aloes , 
olibanum, sarcacolla , sanguinis draconis 3 j .  dit minghet te gader ende 
pulveriseert seer subtyl, van desen pulver stroit op de wiecken , die wiecken 
vorenin scume seem endedie wiecke steket in de oeren . Ende eist dat de 
wiecke niet mach kome ter steden da er die zeericheit is soe tempert dat vorseit 
pulver met aisyle ofte met home ende dat ghietet laeu in den oere ende eist 
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dat alte langhe gheloopen heeît soe nemt roest van ysere wel cleene ghepul
veriseert ende dat siedt in een yseren vat to te dat al versoden es . Ende aldus 
doet 2 warf ende ter achterste soe pulveriseret seer suhtyl ende dat sierlt op 
dat vier met aisine dat dicke si al se deck ofte seem. Hier of rloet loepen in de 
oere to ter steden. Dit droghet van der ende heelt seerigher steden ende 
doet houde de loopinghe van den hoeren en doe daertoe expert es ende goet. 

llJan ruting�e in 'brr oeren . 
�er comt dieken rutinghe in de oeren , daer toe eist goet datmen 

purgiere dat hooft met pillen, cochias rasis ende pillen van yerapigra Galieni 
ende die p illen salmen hem gheven des snachts alse hi eenen slaep gheslaepen 
heeft, alse der maghe ydele es ende dan weder der op slapen. Ende dit suldi 
hem gheven op rlatti ruthingen niet heeft ghehat van doen hi was gheberen. 
Ende hellft hy soe lange ghehat soe verliest men die cost ende die stonden. 
Dits goede der jeghen. 

Nemt oleum amigdalarum amararum , daer in temperet een van deser 
. pillen aldus gemaect : Nemt pillen van coloquinta 3 j . ,  castoreum aristologia, 
rotunda , succus abcinsij , aà 3 s. euforbium 3 iij . ·Dit sa! men temperen 
met den sape vorseil dinne, ende dat dropen in de oere laeu. Maer te voren 
soe hebt gesoeden : majorana alsene slicados arabici. Dese cruden vorseit 
ghesoden in water ende daer over stoven dat hooft. 

llJan boef�dt brr oerm . 
..0llse de mensch es <loef ende dat hi dat beeft ghedraghen 2 ofte 3 

jaer , soe es hem quaet te helpene , want die hurnoren hebben soe 
belemmert de seenuwen daer bi wi hi hoèren dat men die humoren qualic 
der of mach trecken noch bi medicinen te mont , noch bi dat men giet in 
de oere. Nochtan esser vele of gheschreven dat den menighen heeft wel 
gheholpen daer omme soe est goet gheprouft op aventuere ofte hem 
helpen mach. 

Dus raden eenighe mesters dat men neme averoene, yeren, de dicke 
bladeren van rute dit stoet wel over een ende siedet in olie van oliven ende 
dat wringhet dore een cleet ende van die drupet in de oere laeu ende dan 
stopt die oere meL cautoene ende salvet die oere ontrent daer mede. 
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Een ander. Nemt eenen anj uin ende snit hem dat herte hute ende dan 
vult hem met olie van oliven ende laten alsoe staen tote dat ghi vin t 
tusschen den scorssen zwarte wormkins ende met ronden hoofdekin .  Dese 
wormkin doet sieden in olie van oliven , ende dat wringt doere ein cleet 
ende van der olie ghiet den siecke in sine oere laeu. 

Een ander. Ende eenighe mesters seghhen dat smout van den hasele 
puudt ghesoden ende dan ghedropen in der oere doet dat selve. 

Noch een ander. Nemt ruta abcinsium recentem, aà. on . ij en dese twee 
cruden vorseit salmen sieden in wine petau ende alst ghesoeden is dan doet 
in eerden vat ende doeter den siecken sine oere over stoven eene huere 
ofte 2 ,  ende altoes warme. Ende is hem de doefheid toecommen van 
buten , hie salse verliesen ende comt hem de doefheid van beinen het en 
sal hem niet helpen , maer het en scaet niet dat men prouft het mach 
helpen ende niet deeren , en ic Yperman plachter mede te werkene jèghen 
doefheit die van buten commen was. 

�ier enden alle de boucken van den hoofde ende hier beghint die 
· ander partie des boucs, ende aldereerst van der kelen ende den halse, ende 
aldererst die sceppenisse daer binnen . 

Die taffèle der of. 

Van den wonden in .den hals. 
Van den wonden in den roupere . 
Van der squinancien . 
Watter Lanfranc of ghevet. 
Van brancken ofte amandelen. 
Van der apostemen heet Enttla . 
Van eenighe dinghen in der kelen. 
Van der bootsen ofte pfut. 
Van sconincs evele. -
Van scrouffelen ofte glandulen te sn.idene. 
Van hute brokene scrouffulen. 

1Jlan �er me.tiquame �rr kdc. 
�ou hoort de not dat e lc sirugien es sculdich te weten hoe de kele van 

den mensch es gemaect waer bi hi mach bekennen hoe die vreese syn die 
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daer commen. Daer ane willic jou erst segghen sceppenisse want in den 
hals syn 7 beene ,  elc van den 7 verscheiden ende bi hem ende dese sou 
syn ghevoeght ane dat hersenbeckin met vele ghebinden , die welke syn 
scult der natueren datsi moghen crimpen en rechten omme dat hooft te 
kerne ane bede siden alsoet den mensche noot es. Daer syn oec vele sterke 
ghebinden bider welker starcheit dat die mens mach draghen opt hooft last 
zwaer , dat de crancke niet soude moghen doen . 

Dat erste been van de 7 vorseit dats sterc ghebonden met den anderen been 
dat men naeste es. Dat ander heen es ghebonden zeer vaste metter derden .  
Dat derden .been es ghebonden met een vierden been. Dat tvierden been es 
ghebonden metten viften beene. Dat vyfste beene es ghebonden met sesten 
beene. Dat seste been es ghebonden metten 7ste beene. Dat 7ste heene es 
ghebonden metten ghebinden des scouderen ende metten rugghebeen 
dewelke sevenste gebont es slappelyc ane dat 8 ,  dewelke es dat erste van 
den rugghebeene. Ende hnte dese vergadernissen soe spruten 7 paer 
senuwen die welke commen van hersinenbeckin tusschen ende den erste 
beene van den halse ende ten anderen ende ten derden ende alsoe tpter 
sevensten beene dat gherekent es metten ruggenbeen die welke senuen 
natuere deelt spsende over al dat hooft is vorseit ende ons wel geleert 1 .  

lJJ an wonbm bie ua llm i n  ben �als ;  
:@ ie wonden in den hals die zyn onderwilen vresselic want die zyn 

onderwile stervelic alse dat march ghewont es van den halse' dats doot 
wonde ende namelic alse de wonde vallen àwers met snidende wapinen. 
Dan moet men peinsen dat dat march si ghequist. Die erste vreese es als men 
den menschewont in'den hals ende dat dwersch met snidende .wapinen. Dan 
besiet ofte in 't eerste ofte daer eenfoh been ghewont es in den hals ofte dat 
slach viel op dat been van den ghewonden gelyc jou verleert es. Dan syt 
vroet of ingaet tote march. Ende eist gaet soe dat <;lit march ghewont es dat 
hute loept dan stervet die meest van ghemeenen vonnissen des mesters , 

' Dil syn de figuren van thien cipheren : 
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omme dat es van der natueren der hersinen . Ende eist ghewont ende dat 
niet hute Joept soe leeren ons de mesters dat die mensche sal werden 
yechtich in deene side ofte in  alle. sine leeden ende llit es omme dat dit 
es de stede daer alle de senuwen nemen hare heghin ende ofte ghi niet 
verseekert syt van der wonrlen b i  siene soe jouwen vingheren wyt es 

1 
datter den vingher inne mach ende daer mede tast hoe het met den heene 
es. Ende is dat dat heen niet ne si ontwee ofte dat die wonde niet ne sy in  
het ghelaste tusschen den heene ende den ghehonde ende dat men 
gheene zweeringhe gheyvoelt , soe nayet de wonde. Ende eissi ver
cout eer ghire toe comt toe nemt eene scerse ende scrapet de canten 
van de wonden dat si bloede ende waert soe dat die wonde bloede 
te seere dat de siecktene worde te flau , dan stremt de wonde 
alsoet jou verleert es. Ende alse de wonden ghenayt es dan stroyter 
dat pulver op dat jou verleert es ende ghi sult die wonde vul heelen alse 
eene andere wonden ende als ghi dat march vint ghewont dan soe geeft 
dit den vrienden hennelic te kennen , ende commet dan ten quaetsten soe 
ne werde niet ghehlameert ende daer met soe hehoudi den vrienden vriend
schap. Ende heeft die wonde zweeringhen binnen , soe doet die omme de 

Espace destiné à un dessin 
non repro.duit dans Ie MS . 

zweeringhe te stelpen van der wonde , in derste men sal gieten in der 
wonden warme olie van rosen ende daer hoven ghemaect eene plaster van 
doders van eyeren ghèminghet met olien van rosen ende dat warme 
ghespreet op eenen lynen cl�et soe ghenestse voert met deser salve : 

Salve. Nemt seem van' rosen 3 3 ,  wast ende arst aà '3 2 ,  terehentine 
3 3, thuris masticis aà 3 j " mirra sarcacolle mummie aà 3 s . , olie van 
mastic 5 j. ghehernt hroot 3 3 ,  dit temperet en rorent te. g-ader op een 
cranc vier soe dat ghesmólten si ende gheminghet dit spreet op een lyne� 
cleet ende dat leght op der wonden . 
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;lf on gr1;cotrn wanbr .  

-;@ ie wonde die men sciet in  den hals ofte in  der kele besiet ofte ghi 
verseekert syt hoe het es ofte de wonde gaen int march soe doet ghelyc dat 
jou verlert es , ende gaet die wonde tote ysofugus soe datter de spyse doere 
gaet alse die ghewonde he'et ofte drinckt. Ende dese ghewonde die genesen 
node ofte n iet , ende dats bi dien die wonde ofte dat ledt es sennwachtich . 
Nochtan soe rade ic datmen daer op legghe dwinghende pulvere aJse es 
roode pulver ende dander daer nae volgende. Ende dan houden die 
ghewonde wel van heten ende van drincken hoe langher hoe beetel' want 
natuere soe verwandelt onderwilen hare scarpe eracht datsi doet cleven 
die lippen van die wonden te gader alsmen niet der inne stect dwelke dat 
de lippen van der wonden verscheden hout. Ende dit soe beschryft bi des 
vaders sone dat in de menscbe es ende namelic in jonghe lieden dewelke I 
niet ne syn verscheden van des vaders. natuere. Dese wonden sa! men 
heelen sonder wiecken , maer siedi datsi hore ghereet te heelene wart 
dats datter ne comt huter wonde noch van bate noch van drincken , dan 
suldi hem gheveo van desen naervolghenden dranc : 

Wonden dranc. 

2/-. Gariofilate, hontsrebbe, elcxs een hantvol, kempsaed een half pont, dat 
stoete langhe sonder kempased, want stoeti langhe dat kempsaed, het soude 
olie werden. Dit siedt in 3 stoop wyns totte dat al versoeden si op eenen stoep, 
dan coleret dore een cleet dat lynen es ende dan doeter in een lettele seems 
omme te soetene ja seem dat ghesuvert si omme dat die ghewonde te bet 
soude drincken ende dan l icht op den wonde een roet coelblat. Ende dat 
ghenet in den selven dranc en dan soe bint die wonde wel. Ende desen dranc 
es goet in alle wonden die ghesteken ofte ghescoeten syn mede te heelene 
sonder wiecke en ware jou desen dranc te costelic van wine soe nemt de 
verseide cruden ende groene canep een hant vol dit stoet al te gader ende 
gieter op eenen stoep wyns ende dese� dranc soe laet staen sonder sieden 
iij daghen lanc , ende dan coleeren dore een cleet ende men ghenesen met 
desen drancke vorseit ghewonden maer hine es riiet alsoe nuttelic alse de 
anderen , n'ochtans soe werct hi wel en seer probatum est , etc. 
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l!Jan wonbm in btn rouprrr .  
Aise die mensche e s  ghewont in  den roupere dats daer den adem 

hute en in gaet ter longhere dewelke longhere es dienstwyr des herten , 
ende omme dat desen roupere es va,n den ghecnoesen die welke houden te 
gadere bi den ghebinrlen van buten ende van binnen dien adem gaet beede 
hute ende in diene laet dese wonden n iet ghenesen noch lucken . Nochtan sou 
pynter _om me van jouwer macht alsoet jou verleert es in dat naeste cappittel 
ende altoes soe wantroest de vrienden. 

l!Jan .squinandm in brr ktlm , de. 
-W-an esquinancia dats eene siecheit in dat gheswelk ende hier of soe 

syn iij manieren die medicine aengaet ende die cuere daer of staet in de 
medicine van mester Jan Yperman. t 

§If k sal jou scriven eene leeringhe te eenen exempel watter Lanfranc 
or gheviel in de stede van Melanen van eener vrauwen haut synde 54 jaer 
die welke h�dde e_ene squinancie van flumen die de kele al hadde beloepen 
beede buten ende binnen ende sine mochte niet �welghen die welke een 
mester onder handen hadde die seer jonc was en hi beterde hoere seerheit 
niet en die zwellinghe altoes wies ende meerderde. Ende meester Lanfranc 
die wasser toe ontboden die de vrauwe vant cranc ende ne hadde niet 
gheten in 4 daghen noch sine dorste niet slapen omme datsi versmoren 
waende ende' hoeren pols was zeer cranc ende hi taste die stede onder den 
kin ende hi vant die materie seer diep soe datti dachte dat si soude breken.  
Waer bi datti hoer riet dat men hoer soude maken een gat met eenen 
scersse ende alle die vrienden codsenteerdent ende mester Lanfranc diet 

' L'auteur �envoie ici à son traité de médecine , mentionné sous Ie n• 10 dans la 
description que Willems a donuée du mauuscrit de la bibliothèque de Bourgogne. 
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hute welcker wonde. Daer liep vele verrotte humornn ende stinckende 
materie ende hi liet' er oec wat in ende dat bi de redene dat men jou sal 
leeren in menicher stede ende daer nae toe begonste die vrauwe bet te 
hebbene horen ademe ende horen puls die starckte. Daer nae gaf haer 
Lanfranc te supene van eenen colitse. Van de welke colytse hore vele l iep 
ter wonden hute ende hi leide hore der op eene plaster gemaect a ldus : 
2).. Nemt eppe groene die stampt dus met minghet seem ende een lette! 
tarwin blomme die siedt op een cranc vier , een wilken altoes roerende dan 
doet in d ine bosse. Dit plaster vorseit leide der op soe langhe dat huter 
wonden quam een tayen stinkenden arterie ende dat was al�oe hart alse oft 
gheweest hadde een stic van eenen darme groet ende lanc ende dat was 
van vleesche dat verrottich was en seer slinkende ende hi gaf hore voetsele 
soe dinne dat syt supen moste doere eenen sulveren pipe dewelcke hi hore 
stak soe diepe in der moot dat dat voetsele niet conste commen ter wonde 
hute. Ende die pipe was gemaect in deser vormen. Ende alse dat vorseide 

� · �.· · 0 

stuc hute was bi dwochde wonde met warme wine , daer nae soe leide hire 
op die salve die heet unguentum fuscum ende daer mede soe ghenas die 
vrauwe. Ende dit selve gheschiet my selve mester Jan Yperman in der stede 
van Ypere int jaer ons Heeren daermen screef 1328 te Ypere aen eener 
jongher beghinen. 

lllan ber apo.stemen onber bie tong�e. 

�er wast onderwilen eene aposteme in der kelen ende es eene zweere 
ende dats biden humoren die dalen buten hoofde bi ruemen die welke 
steden heeten in latine arterien die welke moeten erst sin gheholpen met 
medicinen die purgieren de  humoren . Daer nae soe doet den siecken sinen 
noet sonner ansicht tuwaert ende dan saldi hem die tonghe vil len met 
eener vlieme , maer doet hem erst gargariserene hiérmede : 2). Ghingebeer, 
peper , piretrum , droghe fighen die stoet over een ende doet sieden in 
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soeten wyne. Dan gargheriseert der mede , ende helpt dat niet soe besiet 
alst jou verleert es. Siedi ten ende van den tonghe die es alse amandelen .  
Want dat is  hore rechte stede , dan hebt een yserin haeckskin gemaect 
aldus in deser vormen endé haeltse hn'te deen achter <lander ende dan snyt 

se hute met eenen scherse aldus ghemaect ende die andere hudekine die 
' ' 

• 

1laer in blive die laet daer in .  Ende dan doet den siecken hier mede gar
·geriseren : 2J,. aqua rosarum , .aceti boni , aà 5 iiij succus arnoglossi 3 ij . 
·dit soe doet over een . Ende ofte te seere bloet soe doeter toe ghescumt 
-seem , ende comt daer of stanc soe snit die velkine hute diere in ghebleven 
syn , ende dan soe bescout die stede met eenen instrumenten t van gaude 
-ghelyc dat daer boven staet ghefigureert ende atgheteekent staet. 

tll an a,postemrn in  ber kelrn wassenbe ter tongen waert. 

,Ee,nde men sa! weten dat onder die longe van den mensche dieken 
wast eene aposteme van vleesche die men heet ranula , dat is te segghen 
puud in dietsche , die welke aposteme weert de tonghe hore natuerlic werc 
te doene. Dats te formerer dat wort ja het wert soe groet onderwilch al 
vervult. Dits myn raet hier toe , al se die aposteme es cleene soe wryft se 

' Le rlessin de l'inslrumcnt manque daus Ie MS. 
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seer hier mede dat hier naevolghet. , 21-· peperment dat roode en dat 
gheluwe aà 3 s. ghingebeer , sout; pep , piretrum aà 3.  j .  dit poedert 
subtyl icenderian minghet met puren wynaisyn ende doptel in cauton nat ende 
daer mede soe wrinet die aposteme wol ende seer. Ende wildi hier of maken 
couskin , iemperse met aisyn ende droechse ende hebdi daer of te <loene 
soe winet een in twee met aisyne ende doeter mede ghelyc dat jou verleert 
es ende daer nae soe houdet in den mont oleum rosartirn tote dat die 
zweeringhe es leede. Ende ofte dit niet ne <liet ende die apostemen syn groet 
soo bedarf dat men se snyt ende hute trecke met eenen haecskin , gemaect 
aldus in deser maniere. Ne ware sie die dat es bruun ende zwart ende 

( 
hart ende niet beseffelic van den siecken eist sulc sone comter niet an , 
want si es van melancolien ende si ne ghenasen nimmermeer. Die ghene 
die gi moghet sniden sonder vreese die syn mormachtic keerende hen ten 
witten waert ende op die aposteme of men sculdich es te sine int erste men 
saller in slaen een haecskin ghelyc dat hogher gheformeert staet ende 
verscetse van den vleesche met eene scersse daer nae dwaet die wonde met 
borne ende met aisyn , te gader gheminghet warme. Daer nae heelse gelyc 
dat jou vorleert es int cappittel van den tandenvleesch. 

tlan botter ten been ofte tent grad verwerrtt in 
ber kdrn. 

�lse een been ofte een graet verwerret in  der kelen dan soe stelt den 
mensche sine kele in der lucht waer bi dat ghi moght sien in der kelen te 
dieper ende dan halt die tonghe met uwe dume ende alse ghi dat been ofte 
graet siet soe trecket hute soe ghi erst moghet ende hets goet datti ete 
hoe hi erst mach. Ende dan doetene keeren eer die spyse beghint te 
vertheeren . Ende wordet hier met n iet ghedaen soe maeket vast eenen 
cleenen draet met een deen stocskine aen eener sponsen dwelke spongekin 
ghi doet den siecken zwelge , daer nae soe doet dat sponzekin weder hute 
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trecken metten drate. Ende dus sel dat been verwernen in de rutheid van 
der spongien ende alsoe salment hute trer.ken etc. 

tlan een sfü uleesc� wa.ssenbr aen bit ktlc bat men 
l)trt borium. 

:mocium es eene aposteme van vleesche dat wast onderwilen ane der 
kelen buten ane de buut vaste ende onderwilen ane die senuwen van den 
halse ofte van der kelen , dan est vreese der ane te commene bedi ware si 
vaste ane die gheet adere <lire ane die quame omme si te ghenesene die 
doode de mensche ende dat alsoe ghoude als men die gheet adere wonde , 
bedie die aposteme esser ane gbecoppelt dat mense niet mocbte ghesceeden 
sonder groete vreese ende waren si oec ane de senuwen men soutse nfet 
mo�ben versceeden sonder die senuwen te quetsene. Dat aller lichtste 
datter de siecken of staet te commene dats datti soude worden cromhalsende. 
Ende aposteme comt van eenen roemen die welke daelt huter hoofde in der 
kele ende dese apostemen komen gherne van den vader op dat kint ofte van 
der moeder op kint ofte eenich van den gheslachten ende nlsoe doet tisicos 
ende laserscap ende andere vele siecheden in der oeghen ende a lse ghie hier 
toe niet ghenen wilt soe moetti erst die humoren 4 digereren ende dan 
purgeren bi den rade van eenen goeden medici n .  Nu syn hier oec pfasteren 
van den ommen de humoren redoene smelten ofte vleesch dat starc es omme 
dat daer af te doene. 

Plasteren .  

2j.. De  wortelen van radicke ende alumen agretis , radicis saxifragi , dese 
sa! men sieden in borne ende dan stoetse met swynen smoutte ofte met 
buucken roete of maect een plaster leght langhe tyt der op ende daer naer 
soe maect oec desen dranc. 

Dranc der toe. 

Men sal ontgraven ende singhen pater noster de wortelen van den 
nokerboeme die dat noint noten drouch. Dese wortele soe stoet met witten 
wyn en met 200 peper corne. Dit siedt dan met dien stoep witten wine 
toter helft in  ende dan coleret dore een lynen cleet. Ende dan desen 
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drancke sa! de siecken drincken alle daghen nuchtereu, totte dat hi ghenesen 
sy daer of. Enrle de siecke sa\ eten goet tarwen broot ende hi sal drincken 
goeden suveren wyn ende hi sa! hem wachten van wiven ende hine sal 
ghene coude spyse eten , noch drincken, gheen cout water want dese 
siecheit comt toe in menich Iant van watere. 

lltan scrouffrltn bat is tent manittt van clirrm 
tnbt si �reten na bit sog�t. 

l?l_u willen wy jou spreken van scrouffelen alsoe heeten si in latine 
achter die soghe want ghelyck dat die soch werpt vele verkinen alsoe 
werpt die evelen velen clieren ende dese clieren wassen onder de oeren 
ontrent der kele ende onder der kinne ende onder de liesschen ende dats 
omme de drie leden principale die hem daer dore purgieren alsoe ic jou 
hier naer vroet sal maken int capittele van der zweeren ende glandulen. Ende 
glandulen dat syn clieren die meest commen van flumen ende scrouffelen 
commende meest van melancolien . Ende glandulen syn morwe ende scrouf
felen die sin seer hart. Ende sidi der toe gheroupen soe syt vroet ofte si 
out ofte nieuwe sin alle. Avicenna scgt , men es sculdich die se heeft te 
purgieren sine humoren omme te minderen sin voetsele ende men es scul
dich te purgierene met keerne hu ter kelen dat hel pet seer die de scrouffelen 
hebben.  Ende die �ec scrouffelen hebben die moet men purgieren hier 
mede water, dese medicine heeft macht te purgieren humores melancolicos .  
2j.. sene ;5 •j .  zinziber albi 3 j "  pan i s  saccari misceantur fiat pul vis ende van 
desen pulver salmen gheven 3 ij . ofte meere naer dat de mensche stark es. 
Dit salmen gheven te midder nacht ende salmen rusten sonder slapen tote 
si beghint te werkene ende wachte oec datti n iet te satne ete nochte ne 
drincke ghenen borne ende hem is, goet dalti ghedoghet vele hongcrs ende 
datti hem wachte van vele te stupene ofte vele te kinelene. Ende'. die cue�e 
es men sculdich te prouvene ofmen dat evele mach doen vcrgaen ofte 
scoeden met aldusdanigher eene plaster. 

Plastere . 

21.. roode slecken die siedt met zwynen smoutte ende daer toe doet seem 
rlaer op plastert op de gheele huut .  

� 5  XX 20 
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Een andere . 

2j.. Ghi eten ceutelen die tr,mpert met aceti boài ende sied t se een luttel� 
altoes roerende , dan doetse of ende <loetse in dine bosse. Hier mede salvet 
die huut boven .  

Een ander. 

2J_. Nemt wortr,len van den lelien , semen lini , stercoris columbini , die 
siedt met aceti !Joni vini , altoes roerende ende doet in dine hosse ende 
plastert ghelyc dat jou verleert es. Ende es de siecheit  van coude materien 
ende die stede niet ne si ontvarwet , soe doeter meer toe fumus columbynus 
daer or saelt te heeter s yn . 

Een ander . 

Nemt diachylon eben mesuc , daer of maect eene plaster ende leght er 
op ja op ghebrokene en op gheheele ,  hets dieken gheprouft. 

lllan scrouffdm tt snibtnt. 

:E_nde eist dat ghi syt gheroepen ter scrouffelen ofte ten glandulen 
die men sniden moet , soe besiet ofte si vasten houwen ane de sen uwen 
ofte ane di gbeet ad ere ende dat ghi se dan snydet ghi doodet den mensche 
ende wildy se sniden soe nemtse tusschen den dume ende den vorsten 
vinghere vaste ende sekere ende dan soe snyt de huut nauwere ontwee 
ende dat overlancxs den leden dat ghi dat ledt niet ne dert , ende wacht 
dat ghi den sar.. niet ne quetst , ende dan pelet den scroulfelen der huute 
van den vleesche ende dan trectse huute met een haecskin aldus gemaect : 

Ende dat jou dat hloet verwint soe stremmet alsoe het jou verleert is. 
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Ende ofte daer iet in ghebleven es , soe doet dat vroedelic hu te alsoe men 
jou verleert heeft. 

lllttn bes coninc.a eude. 

Tan des co11incs evele sa! men jou nou segghen her hebben vele 
lieden ghelove ane den coninc van Vranckerike dat hem God macht heeft 
ghegheven scroutfelen te ghenesene die loepen ende dat alle met sine 
begripe van der bant ende dese liedeu ghenesen vele bi hore ghelove ende 
onderwilen ghenesen si niet . 

Ende een experiment ,  soe hebben vele boucken van cyrugie ende dat 
es datmen den siecken sal leede op een loepende water in sint Jans nachte 
midde in den somer en daer doen den siecken laten soe dat dat bloet 
springhet in dat water ende si orconden datter vele mede ghenasen . Ende 
dat hier navolghet dunct mi de sekerste cuere : Men nemt dat pulver van 
den wannen dat int capittel van den wannen staet beschreven ende van die 
pulver soe le.ght een lettele op elcke scrouffele. Ende des anderen daghes 
soe ebt zwinen smout daer in ghesoden syn roode coelen ende dat soe leght 
der op tote dat de scrouffelen hute vallen , ende corumer eenighe andere in  
de  stede , soe doet hu te syn , ende datter gheene ne commen dan gheneset 
die wonde alse andere wonde. Ende alsoe doet die ghene die ghi snidet 
leght dat pulver op den sac en dat versiet jou a ltoes wel de ghi niet ne 
aventuert de siecken alse den scrouffelen syn vaste ane die arlere gelyc dat 
vorschreven es. 

:fülier toe bent die andere partie des boucs ende hier beghint de derde 
partie in Gods namen. 

Ende het ghevalt menichwarf dat men snyt arterien ofte aderen van den 
kakebeen ghewont. 

Van dat een mensche is gesteken met kniven. 
Van den wonden in den nieren. 
Van rudicheden over al dat lyf. 
Van worten die comen int  ansichte en elder over al dat lyf. 
Van den iiij specien van laserien. 
Van den specien : leonia. 



Van den specien : elefantia. 
Van tyrasis. 
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Die proper cuere in alle die specien . 
Hoe laserien toe comt van ghenoten .  
Van den tresoer omme te verhoedene lazerien . 
Van den ghenen die venin ghenomen heeft. 
Van teekin der slangen . 
Van beeten van scorpiloenen. 
Van der armer tresoer. 

Espace occupé dans Ie MS. par Je 
portrait de Henri Van Wilghe . 

:Tulet ghevalt menichwarf dat men snyt dwers ontwee aderen ofte' 
arterien in menigher stede van den ligchame , hute welke aderen ofte 
arterieu loept soe vele bloets dat de siecke valt iu onmacht ende syn aen
sichte wort wyt ende verscumt dat hi sterven wilde ende dat es omme dat 
te seere bloet " bi den welke dat myn raet es dat ghi op de wonde leght 
pulver dat bloet strem met alsoe jou wel verleert is. Ende het ghevalt dicke 
dat hoere natuere verrect die welke soe vervult die aderen bi bloede datsi 
daer sent van den leveren ende dan wert die ghewonde weder bloedende 
ofte het comt bi dat die ghewont te seer roer syn ledt datter 
ghewont es ende daer bi ghesciet dieken dat natuer in den ghenen 
die gbelateu ,syn dat si werden seer bloedende , ende emmer soe syt 
daer of in hoeden dat ghi dat in tyds beweren mocht. Want het ghescien 
dieken alst in den loop es dat bloet datter pulveren. noch querracien mochtte 
helpen noch oec stelpen . Waerbi dat myn raet is ende oec den raet vau mester 
Huges van Luckes dat men hebbe vormae�t die scroeden daer mense mede 
bint ende dan d-0etse houwen mettén . vingberen eenen. andecen , te wile 
dat ghi se verbint, ja dat men u houde de viflgheren op der wonde , da er met 
plecht dat bloet te stremmene. Ende hout de vingheren op dat gat hoe 
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langher hoe betere. Ende mester Hughe van Luckes die seit alsmen den 
vingheren of doet van der wonden datmen op den wonden se! stroien dat 
navolghenden poeder : 

2j.. Aloe epaticum 5 ij , boli armeniaci 3 s" · sanguis draconis 5 j . ,  thuris 
alhi et pinguis 5 iij , misceantur et fiat pul vis subtylis , ende boven desen 
poeder stroiet een lette! tarwe blomme ende daerboven lecht eenen plaster 
gemaect van stoppen ghenet in dat wytten van den eyen ende asyn te gader 
gheminghet ende alsoe verbindet ende men sa! dat ledt hoegghe legghen. 

Een ander. 
Mester Hughe van Lukes die sei-t , dat men den vingheren houd e op der 

wonden ende datmen ghiete op dat ledt cout water, da er met sa! die spelinghe 
ende die bette van den bloede weder keeren en boemen die vingheren 
langer der op hout hoe beter is , ende ·aismen den vinghereh wert stroit 
van den vorseiden poeder der op ende daer boven legt een plaster ghenet 
in aisyn ende dwitte van den eye. Ende alse de siecke ghevoelt de hitte 
in de wonde men sa! hastel ic op doen den plaster ende men sal der op 
legghen eene versche plaster ghenet in aisyue en dwitte van den eye ende 
dit doet altoes tote dat die ghewonde segt datti niet meer hitte ghevoelt 
noch verspringe van bloede.. 

Ende hi schryft oec dat men die stede sal vercoelen na dat men daer op 
sa! werpen aisyn ende water te gader gheminghet alsoe vorleert is  int 
capittele van den wonden te stremmen van bloede ende dan heeft de wonde 
ghelyc dat jou dicke gheleert es voren ende nare. 

l!lan bat bat cacbeen g�etuont roert. 

Met ghevalt menichwarf dat men wont eenen mensche met zwerden 
ofte met snidender wapinen ofte des ghelike soe dat men slaet dat kakebeen 
ontwee ofte eenighe onder beenen die syn daer ontrent ende esser eenich 
been in twee ofte ghequist soedoet die scaellen hute metten ersten e.nde 
syt versekert soe nayet de wonde. Ende dat diepe stekende metter naelde 
ende aldus daer me dat de wonde van den ·bodem blive verscheede maer wel 
voughende binnen datt�r gheen etter mach blive , noch wassen noch mis-
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schen ende die steken syn sculdich te stane een vingher breet deen van 
den anderen , ja omme rlat en van den vingere daer tusschen te legghene 
met de langde van den vinger naer de breede. Ende stect uit thangende 
van der wonde eene wiecke ghemaect van oude en suveren linea cleederen 
ofte van stoppen dat men heet werc ende dan leght op den naet van der 
wonden dat roode pulvere dat jou verleert es ende daer nae soe heelt die 
wonde metter zwarter salve die men fuscum heet. 

l!Jan bat etn mmsc�e es g�ewont met kniuen. 

� Is men stekel eenen mensche met kniven ofte met eener andere 
wapinen al se misericorde , alse glavien ofte vorcken , ofte pieke ende 
glainoten , ofte met eene quarele ofte andere wapinen soe dat die wonde 
gaet doere de weech ende dat dore de craye dewelke dat heet in latine 
dyafragmum in welke stede die herte die longere ende ysofagus, dats den 
darme die leget onder den roupere , die men heet in Jatine cana pulmonis , 
dore welke daer in gaet die spyse ende den dranc die een mensche nemt 
ter mont ende in de mage. Ende dore den roupere soe trect die longhere 
den wint te hore , ende si stecten weder hute dwelke men heet den adem. 
Ende alset ghevalt datmen den mensche alsoe vint soe besiet ofte dat bloet 
valt binnen den borst op de craye , ende eist alsoe soe besiet hoe men 
dat bloet hute gecrigen sel dat niet ne comt te etteren ende eist dat comt 
hu te te etteren , soe ghecriget hu te alsoe ic hier na bescriven sa! ende 
leeren. Int eerste soe maect jouwen wiecke cleene voeren ende achter groet, 
soe datsi niet mach vallen binnen der weech , want viele die wiecke der bin
nen, si waren seer quaet omme hu te te crigen en dese wiecke moet in warme 
olie van rosen ghenet wesen telke vermakene , soe hebt eene wiecke bereet eer 
ghi die andere wiecke hute trect ,ende die soe stect alsoe dapperlike in der won
den alse ghi die andere wieke hute hebt. Want het ware jeghen den ghewon
den seer ghingher hute van sinen ademeofte dattel' in ginghe eenighe lucht 
van buten . Ende is dat bloet ghecomen is ten ette re dattr.r binnen ghevallen 
was, soe maect desen dection (sic), daer ghi se mede dwact met eene instru
menle alsoe eene clisterie met eenen bailge van den welken datmen vint 
2 manieren ende welc dat best orboert ende huust die wonde wel als in die 



- 263 -

· wonde ghegoten is , daer nae soe keertene op die wonde ende latet al hute 
loepen datter in ghegote was. 

2J.. Seem van rosen 3 3 ,  dat doet sieden met pulver van mirre ende 
pulver van venigrec , daer b i  dat myn raet es ende oec den raet 
van mester Hu,qes van Luckes , dat men hebbe vormaect die scroeden 
daer mense mede bint , ende dan doetse houwen metten vingeren eenen 
anderen , te wile dat ghi se verbint , ja datmen u houde de vingheren 
op der wonden , daer met plecht dat blo.et te stremmene , ende hout 
den vingheren op dat gat hoe langhe hoe betere. Ende mester Hu,qhe 
van Luckes die seit alsmen den vinghere af doet van den wonde , datmen 
op den wonden sa! stroien dit navolghende pulver : 2j.. Aloe epaticum 
3 ij , boli armeniaci 3 s. , sanguis draconis 3 j . ,  thuris albi et pinguis 
3 i ij , rnisceantur et fiat pul vis subtyl is , ende boven desen poeder 
stroiet een luttel tarwe bloemc ende daer boven !echt een plaster van 
stoppen ghenet in dat wytte van den eye en asyn te gader gherninghet 
en alsoe verbindet ende men sal dat ledt hoogher legghen. Daer 
nae soe leght op der wonden dit na volgh.ende plastere ghespreet op eene 
lyncn cleet , aldus gemaect : 2j.. Nemt seem van rosen ghecoeleert , een 
pont , blom me van ghersten mele 3 iiij . ,  mirre ende blomme van fenigrec , 
van elcxs 3 j ,  dit doet te gader sieden op een cranc vier altoes roerende 
met eener spatulen , en alst beghint te dickene ende dat wel gheminghet 
si al te gader , dan doet van den viere ende dan minghet daer mede 3 .+ .  
terbentine dewelke terbentine men sal erst wasschen i n  water ende 
suveren , ende dan soe roert dit alle te hoepe . Ende dit plaster leght op de 
wonde alsoe ic jou verleert hebbe .  Ende emmer soe stect i n  de wonde 
eene wiecke alsoet jou vorleert es , ofte met jouwe wieken in olie 
van oliven. Ende dit doet soe langhe tote dat dat' eLter dat binnen den 
weech es gehuute alle dat wel ghesuvert si , dwelke dat gh i sult uekenne11 
bi dat de siecke niet meer ne hoest ende bi dat die ghewonden hem selve 
wel gevoelt ende bi dat sine eracht wast. Ende bi dat syn adem wel draghet 
ende siedi dat gheen etter comt van binnen soe suldi wonden niet meer 
dwaen ende dan mindert jouwen wieke ende dan laet die wonde lucken 
ghemanierderlike. Ende eist dat dat ettere niet ne mindert soe eist vretse 
datter die ghewonde of mochte sterven , ende eist dat sine hoesL n iet 
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ne laet ende ne laet noch sine zweeringhe niet ne vermindert en die siecke 
verliest sinen slaep en sinen apetyt , dits seer wantroestelike ende 
hier op ende es emmer meer gheene nieuwe cuere : maer dwaetse ende 
plastert se alsoet jou verleert es ende stelt jouwe hoepe in der ghenaden 
Gods. Maer blivet hi in sine eracht ende hi zwellet tusschen sine vier 
rebbene ende der sturten die welke minst es dan soe suldi maken tusschen 
den tweeen rebben daer die zwellinghe es ende daer si morwet daer soe 
suldi een gat sniden met eene scersse ghelyc dat jou verleert es ende 
alsoe dwaende wieckende ende plasterende ende laet die wonde heelen 
aldus alse hier navolghet. Want ·het ghevalt menichwarf dat etter ende 
bloet valt die craye dwelke etter men niet mach hute crighen ter ersten 
wonden , men moet maken onder eene wonde alsoet jou verleert es in 
dewelke wonde groete vreeze es, nochtan moet men avontueren om 
hargere te beletten. Ende men sal weten dat meerder vreese es dore wont 
te snien achter dan voren , want de craye es achter senuachtich ende 
scers en voren vleeschachtig ende ghevielt alsoe ic hebbe gheseit hi 
mochter bi ghenesen . Ende doet alsoe ic jou verleert hebbe die ghewonde 
sa! euwelic etter hute werpen ter wonlle met groeten tourment van hoesten 
ende hi soude sterven. Empiler , dats eene siecheit datmen hute werpt 
die Iongere in substancie van etter verkeert. Ende eist.dat men wont eenen , 
mensch in de borste ofte der ontrent ende dat die wonde dore ne gaet, soe 
salmen die wonde heelen metter plasteren vorseit ende met ten zwarte salve 
fuscum .  

tlan bm �erte g�ewont bats boot wonbe 1 • 

. ®m te leeren te kennen ofte dat hert ghewont es dat sa! men 
bekennen bi zwarte bloede bi diepe versuchtene ende suerlich met onmachte 
ende met vercoudene te huterste leden , want het is dat fondament en 
fonteine des hertsbloets ende des levens ende hets is sonder twiffele haes
tich doet ende die dat herte ghewont heeft ne wert nemmermeer ghenesen 
wan si es dat .opperste ledt van den mensch dwelke erst ontfaet Iyf ende 
alles achter erst sterft . 

t Le copiste passe Ie chapitre des blessures du rein el Ie remplace par celui des 
blessures du creur, qui ne se trouve mentionné pas dans la table . · 
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l!lan rubic�dt rn .tJcorrtftl)tit ant bit mtn.tJc�t. 
:m_ou wilic jou gaen scrivr. van rudicheit ende scorreftheit wat es 

van den ghemeenen slecheden toe hoerende chirurgie en oec medicine, maer 
omme dat wel voughet dat hier in staen sal , soe willic wat medecinen 
daer of scriven dwelke ic heb getrocken hute GaliemtS ende hute Ypocras . 

Item soe int erste comt die rudicheden ende scorefheid toe omme dat die 
nature van binnen te cranc es die quade materie hute te drivene ende dat val t  
meestin oude lieden ende die rudicheit vorseit i n  houde lieden die ne  connen 
niet ghenesen .  

Ende voert salmen weten datter eene maniere van  rudicheit i s  ende die 
comt in lieden die op syn ghestaen vari groeter siecheyt ende die rudicheyt 
mach men wel ghenesen. 

Een ander maniere van rudicheden is die di<n lieden toecomt van 
qnaetheid der spysen ende van quaetheyd der dranken. ' 

Een ander maniere van rudicheit comt van spysen dat men qualic 
verduwen mach alse die spyse vervult wert in den l ichame. 

Ende aldus sa! men gaen ter cuere . Int erste sal men die materien ende 
die verrotten humoren evacueren. Item ende alssie die materie es ghedi
gereert met sirupen diere toe hoeren ghemixtert met aq. fumun terre ofte 
andere water naer dat de menschen jonc es. Dan sal men hem gheven een 
laxatif dat de humoren purgieren mach als men wel vinden sàl in onsen 
antidotarius ende als hi ghepurgiert es dan sal men suveren sine puls van 
sine hant ende de el leboghen ende die hau1er van der beenen bachte jeghen 
dat vier savons als hi slapen gaet met deser navolghede salve : 

Unguentum ad scabiem .  

:z.i ;  Calcx viva , aloe cicotrini , olei ol ivarum rnisceantur intime et fiat 
unguentum ,  ponatur pixide. 

Een ander salve : Nemt aloe hepaticon 3 j. dat minghet met aisyn alte 
samen ende daermede salvet den puls , elleboghen ende de hamen van den 
beenen gelyc dat vorseit is. 

Een ander ten selven. A vicenna ons leert eer men den s)ecken bestriken sa! 
met deser naervolghende salve dat men van de hant ende elleboghen ende 
de hamen van den beenen erst bayen sa! met warmen water ofte dat de 
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siccke sal gaen in een badt ofte in een stnve, ende dan salmen den siecken 
bestriken met deser salve : 1j.. Pul vis lithargirum aurum,  pulvis sulferi vini 
pulvis alumen . dit siedt over dat vier altoes roerende cum spatula met 
aceti vini tote dat dicke becomt alse salve et ponatur in pixide oneste. 

Een ander : Smelt pee in water ende coleert suver 3 j ,  ende in die 
coleringhe doet oleum nucis 5 iij , pulveris tartari sa! nitri, dit smelt al 
over een et fiat onguentum fluxibile pona�r in pixide cerate .  

Een ander, dat ons wyst meester Gillebert. Nemt allud excoria, dat stoet 
al ontwe ende alst ontwe es, dan doeter toe exungia porcina fiat unguentum 
ponatur in pixide cerate ende orboret alsoet jou voorseit is. 

Een ander. Dat ons Galienns scrift en dit unguentum gheneset scorreftheit 
met iij warf der op te legghene ende doet seer rypen ende laxeren rnetter 
urine. 

Ende Avicenna seit dit naervolghende unguentum es goet ieghen dat 
mormal , sic fit. 

1j.. Sulfuris vini 5 ij . elebori nigri , argentum vivum , themi , aà 3 2 ,  
maect poeder ·subtyl ende dan nemt exungia porcina , 1. j .  misceatur ad 
ignem , fiat unguentum ponatur in pixide. Ende daermede jou salvet gelyc 
dat jou verleert es. 

Een ander. Item dat mormael ende die vuile rudicheit es goet 
ghedweghen met desen naervolghenden water tweewarts daghes. 1j.. Radi
cis brion ie recentis lib. s . die salmen stampe al in sticken in eenen 
mortier ende dan sal mense sieden in scoenen water ende dat salmen wel 
samen doen , dan salment coleeren dore eene cleet ende metten claren 
salmen dwaen die stede alsoet vorseit es. 

Experimentator die siet die wortelen van poreiden of loec ghebonden op 
de clieren van den welcke dat mormael comt es goet. Ende dese naevol
ghende salve op dat gat ghebreidt gheneset. 

Salve. oleum nucis 3 ij , cere 3 s. succus van poreiden 3 j, misceantur ad 
ignem fiat unguentum ponatur in pixide cerate. 

Dit is eene goede precieuse salve . 

Willem van Medicke, .die ordinerde erst war!" ende is wel gheproeft jeghen 
scorfheden want al seinse wonderlic nochtan es hore <lallen ende hore 
ghewerken seer goet ende secker, ende welke dicke gheprouft. 
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Salve. 2J_ argentum vivum � 2, pul vis lithiargrum aurum 3 iij euforbium 
staphisagria aà 5 ij exungia porcina sine sale l ib .  s. misceantur et fiat un
guentum ad i_gnem ponatur i n  pixide cerate. Ende d i t  es eene salve metten 
welcken men smeer gen siecken van den elleboghe totte 3vingheren naer den 
voeten ende in den somer sal men den siecken salve in de sonne des achter 
middach. Ende in den winter salmen den , siecken salve by den vier. 
Ende eist datti ter naere 4 daghe zwelt ende eist dat h i  n iet ne wort 
ghenesen soo salmen die maghe besten met wyne , daer in ghesoden is ros
maryn ende sailge , ende op die stede die ghesuvert syn legghe eenen doec 
van rauwen lynwade dat d ie  salve niet ne comt ten anderen leeden van den 
l ichame. Ende met dese salve heb ic ghene:>en menich mensche die rappich 
was over al syn lyf die heb ic wel ende suverlic ghenesen . Ja si waren soe 
rappich datsi scenen seer lasers. 

Mester H11gones van Lukes die heeft dese salve dicke gheprouft eist dat 
men mede smeert die palmen van den handen ende die pulsen van den hant , 
ende die planten van den voeten , dese salve doet of alle rudicheden en 
scortsheden ende die materie wert scher ghenesen binnen eenen dage. 

Ende ic Yperman vant waer binen eenen dage ende daer naer salmen 
bloet laten ter lever ader. Dats in medicina. 

Dits de salve : 2j.. oleum laurini 3 i ij pul vis o libar.i allii 3j. sa! commune 
ende wel ghevreven 3 8 .  succi plantaginis , succi fumiterre aa quantum vis 
exungire porcine lib. s .  Dit sied t . over een op dat vier ende alst ghesmolten 
es over een dan doet van den viere ende als dese salve bi naer cout is, dan 
minghet der in pul vis olibani ponatur in pixide cerate et usui reserva. Ende 
vele lieden maken se aldus : :z+. Oleum laurini 3 3 ,  pulvis aloe cicotrini , 
pulvis arsenici , succus rad icis enula campana aà 3 s. et fiat unguentum 
ad ignem , addite argentum vivum mortificatum cum sputo 3 j .  misceantur 
ponatur in pixide cerate. 

Dit is unguentum jeghen alle scorfticheit ende rudicheid , dewelke ons 
beschrift mester Hugones : 2f.. succi celidonie , succi fumiterre , succi 
scabiose , lapacium aurum , pulvis seruse lote , pul vis elebori nigri et 
albi aà 3 s" oleum laurini , l ib s.  misceantur et fiat unguentum , 
ponatur in pixide cerate. Hier mede salmen salven de planten van 
den voeten en <lat holle van <len hant. Ende den l ichame soe smeeren den 
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pols va� der hant ende die hamen van den beenen ghelyc jou verleert es. 
I tem was er een mensche van consciencie ende · die seide dattet hem 

wert seer crouwende ende hi ghinc 'ende nam ertvelt ende dat stampte hi 
ende nam daer,hute dit sap ende telken alshi hem crauwen woude soe hi 
sinen nagelen in dat sap dopte ende daer met hi genas. Ende hi hadde 
dropige beenen ende hi leider op die bladere van hartvelde ende si 
ghenasen . 

Een ander. Ende dat staet gescreven i n  den Gulden bouc. it. Olenm 
rosarum 3 iij , oleum laurini 3 j. cère quantum sufficit et fiat unguentum 
ende in àat unguentum minget argentum vivum 3 j. mortificatum cum 
spnto et ponatur in pixi<,le cera te. 

Een ander goede putse salve . 

Die ons leert mester Willem van Congenie. 2j.. Oleum laurini 3 iiij 
exungia porcina antiqua 3 ij argentum vivum 3 j mortificatum salive 
salis gem . iiij) succi fumiterre succi plantagin is aà 3 iij . Dit siedt 
opt vier over .een tote dat die soppe versoden syn altoes roerende 
dat niet ne berne dan doet van den viere ende alst bina cout es dan 
rninghet daer in jouwen argentum vivum , fiat unguentum ponatur 
in pixide . 

Avicenna seit succus apii sylvestris daer met bestreken dat helpt de droghe 
ruden ende joecten . 

Item abrotamum ghebernent helpt alster i n  gerende resolverende en 
subtyle ende ontplumet. 

Een ander. 2j.. Plumbum ustum 3 iiij fiat pulvis subtylis. Dit minghet 
met seem et fiat in modum unguenti ponatur in pixide cerate. 

Item. Heet water es seer goet der ruden en gheane cuert materie. 
Item. Celidonie ghenomen met evacuacien helpt met sin re ..eperheit sei t 

ons Avicenna" 
Een ander : 2j.. Nemt dat sap van coriander succus aneti feces van aa 

3 ij bact in eenen oven te gader ende dan maect er of pulver ende minghet 
met o leum cruca ende daer mede smeert rude ende joecte si sa! ghenesen 
probatum est. 

Een ander : Nemt oleum olivarum 3 ij succi calamenlÎ' 3 ij cere 
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quantum sufficit fiat unguentum ponatur in pixide cerate, hier met satvet 
jou ghelyc dat. vorleert is. Dit helpt seer der boeser ruden. 

Item .; Succum coriandrie dat verdryft sterkelic rudicheit alsoe ons leert 
Avicenna. 

Item : porret dat helpt der drogher rudicheit ende resolveert. 
Item : Sinapis helpt seer de rudicheden . 
Item : Ourie urine verdryft joecten. 
A_vicenna ons leert busschen gheset ane beenen die beenen verdryrt die 

stinckende ruden ende joecten . 

lllan roarten bit tot commtn oueral bat lyf. 
" 

�nde werten die toe commen int ansichtc , ane de handen , ende ane 
al dat lyf. Ende worten commen toe van superfluitheid der melancolien . 
Avicenna die wyst ons een experment dicke gheprouft om warten of te 
riuene. ,2J_. Gr(lenc heckelen die salmen seer wel stoeten met smoute van 
eenen vetten hane ende dat sieden over een ende dan coloret dore eene 
lynen cleet ende der mede salmen dicke smeeren die warten si sullen 
vergaen. 

Een ander : Item ende eenige mesters segghen vette erde ghedaen hute 
den grave van eenen doode ende daermede die 'warten ghewreven , soo se 
vergaen . 

Een ander : 2J.. Galbanum dat legt op de warte boven erst of ghesneden 
ende dat galbanum doet vergaen exter oogen. 

Een ander : Om worlen ofte doen , men sal stoeten soL sequinum met 
aceti vini ende dat legghen daer op , sie sullen vallen. 

Item : Die melc van tintimalli doet al het selve. 
Een ande1' : Nemt anacardus dats eene vrucht overzee die pul viseert ende 

dat minghet met den sap van enguna ponatur in pixid e ,  hier of soe 
plastert ontrent ende op- de warten.  

Een ander : Nemt succus aristolochie rotunde ofte. nemt radicis aristolo
chie rotunde· d ie· pulveriseert ende tlat minghet metten sappen vafl, engune 
dit abstringiert ende ontpluct ende versubtylt. 

/item : Petrosel ini a·at. helpt de \vartcn met �inre propertheit. 
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Een ander : Experimentator die zeit , braet op de coelen die voeten van 
eene hoene tot dat die pellen , ende met die pellen soe wrinet die worten 
3 warf ofte iiij warf sdaghes ende si sullen daer met vallen . 

Een ander : Ende dat seit die sclve mester eist de warten binnen syn 
hi sa! drincken dat sap van pimpernelle. Ende syn die worten buten slicht 
drincken dat sap ende plastert der op. 

Item : Avicenna seit porceleine ghewreven ende op de worten geleit 
doetse vergaen. Ende Avicenna seit men sa! nemen dat mes van den haront 
ende men sa! wrinen de warten daer mede en si sullen n ieten gaan.  

Een andel' : Ende dat leert ons meester Gillebert . Nemt roode slacken 
ende perstse datter sap hute comt ende daer mede minghet een lette! souts 
en der mede soe salvet de watten sdages ij ofte iij warf ende die worten 
sul len te niet gaen.  ' 

Een ander : dat ohs leert meester Gillebert, men sa! dwaen die worten 
metten watere daer in dat een dool mensch ghedweghen was ende die 
worten sullen alle ver!?;aen. 

1 LJ 

Item. Dat selve doet rostrum porcinum . 
Een ander , dat ons wyset Constantinus. Nemt blommen van wilgen die 

stempt ende duwet der hute dat sap ende daer mede smeert die warten s i · 
sullen verga en.  

Een ande1' . Ende dat ons leert Petrus Lucrator, dat men sa! nemen melc 
van fighen daer ontrent ghesmeert dat doet se vergaen .  

Een ander , dat ons scrift mester Constantinus • ende sommighe andere 
philosophen ende dat es een goede baete jeghen de worten al eist dat 
eenighe lieden heuder over boerten , n'ochtan scriven syt over waer : nemt 
ciceren ende met elcker ciceren noept eene worte ende leght alsoe vele 
cicere alse ghi ghenor.pt hebt \\Orten ende werptsa achter dinen rugghe in 
een cleedekin ghecnoept al le die ciceren ende daer mede sa! men verleesen 
de worten. 

Een ander dat ons leert mester Gillebert. Dus sult of sniden de worten 
ende daer suldi op legghen de wortelen van titimallus dit doetse te niettegaen . 

Een ander. Dit is eene vraye corrosyf te haut worten ende andere 
onsuiverheden of te doene ende te makene gaten. Nemt loeghe van 
boomasschen ende daer in ghelegt weeasschen , 3 daghen , dan minghel t 

• 
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in eene scelpe der mede levende calc dit tempert alsoe dicke als seem 
ende soe wanneer dat droghe is dan salmen weder verschen der oplegghen 
ende dit doet xx ofte xxx warf ende dan sa! mense of striken ofte wriven. 
Ende men doetse se oec ondertiden of met bindende met eenen drade. 

Item den lichame die re te vele heeft ende toe comt der toe moet men 
purgieren de overtollige humoren cum sero caprno , etc. 

lll an bm .pockm m van ben mastlm. 
�ier nae soe willic jou gaen leeren van den pocken. Die jonge lieden 

ende onde lieden overkomen ende dat hieten die mesters variolaria ende 
heeft een mensche purringhe der pocken ende dan heeft den mensche 
noepinghe van den curts besloten me,t hitte ende bi heeft groete wee in 
den rugghe ende joecte in den nese , ende hi heeft naer in den slape. 
baer omme als jou ghiement Lesiet met curtsen besloten , groet wee in den 
rugghe , dan weet dat hoere beghinsel van variolaria ende meest esser me 
de joecte in der nese en naer in den slape. Die cuere variolaria , dat is te 
sPgghen van den pocken ende als dese teekinen beghinnen int erste soo sal 
men bloet laten tèf aderen, maer helpt dat niet ofte dat de pocken beghinnen 
hu te te komen, dan sal ne me niet laten. Int eerste gheft hem ghesoden figben 
dat spoede si om bute gaen. Ofte geeft dit drincken den siecken warm 
smorgens ende savons ende te nonens dwelke men maect aldus : 2f.. Droghe 
fighen, blommen van lupinen, aà 3 fO. gum draganti 3 4 ,  aqua fontis lib. 
iij . fät siedi tot dat comt op 3 stopen, dan coleret dore een lynen cleet 
ende ghevet drincken gelyc dat jou vorseit es ende doet er toe pulvis croci 
3 j .  Dit soedrinct alsoet vorseit is , tot dat de pocken hute commen syn . 

Een ander : Alle cleederen in greine ghevarwet die hebben macht pocken 
bute te doen commen. ' 

Item die pocken hebben die moetten hem wachten van alle dinghen 
die den lichame binnen vercouden , waer bi dat bloet dat in den siecken 
es van binnen vercout ende verdict , ende verclontert, ende daeromme alse 
de pocken alle hute �yn, doetse ripen met regemente ende met wasem van 
heeten water, daer met breeken die pocken ende eist dat daer blyft eenighe 
smette in der ooghen ,  soe sa! men daer in drupen aqua rosarum en doeter 
in ghegoten succum rnte ende alse in die witheden der ogen syn ghevallen 
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rooae stede ofte joecte, ofte wit in hare rootheden, maer is dat niet ende die 
variolaria cleenen syn , sone. ne suldi des niet behouwen maer vinstu 
joecte in der oeghen met ghesachtende ênde die stecten dan roerder 
en meerder stereker commen dant was , dan drupe daer in van albu muri 
ende brine van botere. Ende die oghen sal men bewassenen met heeten water 
dicwile. En hets te weten dat morbillus syn van meerder vreese dan variolen . 

Morbillus comt van colera met lichticheden sonder hastelic de scedene. 
Int erst men sal hem gheven dfincken aqua pomorum granatorum ende 
aqua hordei etc . ,  aqua millonum , cucumeris cucurbiti , gheminghet met 
mussilagis psillii. Ende siede den siecken ane comen n.aer dese medicinen 
seerheden ende anxen bi gevalle lincopi , dan gheeft hem drincken aqua 
fu mitterre ende dan wriuet sin en lichame ende dan decter wel , tote dat 
hem ghefast syn die morbilles , ende daer die morbilles uutgane daer naer 
soe keert weder lichame ende ter cuere ende hout de orine ende ingiertse 
in erste men sel ontbinden der lichame , ende vindt den siecken zwee
tinghe van bloet buten hutersten morbilen , dan d.oet hem sitten over doem 
van water ende men sel weten dat die morbilen synre quaet violent. Dese 
siecheit is quaet ende deerende varioli si es gelue ende deene ende hart 
bewonden , naer vele roets ende naer groote rochheit ende violencie ende 
si maken dat ansichte des mensche alse oft te hope cren{pen soude ende 
alle syn si quaet ende doodelic. Ende als men weet syn variolata dan salmen 
den siecken doen gargariseren cum aqua rosarum , ende eist dat mindert 
in sine sturte , dan salmen ghieten in sinen oere schiefte dit ghemingliet 
me.t-wa.ter ende met aisyn, dat ghemindert wert tuutgaen in sine oere ende 
dan doetenf) sughen vore der nesen metter mont , want als dat ghedaen is 
sa! de pacient ruste hebben van al horen meesten quitsen ende van groete 
deeren ende hi wert ghesacht van prekelingen orider . den plant van den 
voeten ende dat holle van sinen palmen met datmen dicke der in wrinen 
sal met eenen doucke heet water. Daermede sullen si verlicht werden hore 
buut gaenen ende ne spyst den siecken in eenich van desen twee siechten 
niet te seere maer seer soberlic te gader tetene toter tyt dat wech gaet die 
quatheit des adems ende des goems die in heeft de siecheit de morbilles. Ende 
daer omme naer dat de scorssen ghevallen syn soe selmen dieken. antieren 
baden die den lich�me versoeten ende den lichame gheven regement en aldus 
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sullen die voetstappen ende hore diephP.it of werden ghedaen ende als die 
voetstappen gheeffent syn ne bestriken met dese navolghende salve : 21.· pul vis 
l ithargirum 3 ij . bulliatur cum oleo rosarum 3 iij . et semen millionum et 
farina rysi et pulvis ossibus antiquis aà 3 s. misceantur cum aqua ordei. 
Ende hier met bestryct als vorleert is. Ende syn die voetstappen gheheelt 
ter zwaerheden , soe sal men gheven drincken cum vino albo pt epitemij 
naer der bade. Ofte ghi sult doen bewasemen met heeten water ende daer 
toe sa! men doen starke medicine alse serusa rafananum costum ende syn 
si cleene gelyc granis lupinorum,  dan salmen der op striken cleene sachlende 
medicine, alse medicine dactilis. sic fit. 

2j.. carnis dactylorum mundatorum , dit stoet al ontwee in modum 
unguentum .  Daer met bestriket datter op cleve. Ofte men sal nemen dit 
hier naevolghende : 

2/.. Vette fighen mellis cum semen lini mus�ilaginis aà 3 iij, melc van 
bonen, ponatur in pixide. Ende hier mede salment besalven ende men 
salt ondertusschen salven met heeten smoutte van binnen e�de haenden 
vergadert. 

lllu wilfü 1ou btscrium van ttntr sitc�tit bat mm �ttt 
lasers cap . 

-Wan lepra ofte laserscap dat es eene vule siecheit ende van laserien 
syn iiij manieren ofte specien ende men selse bekennen alsoe. Daer es eene 
manier van specien commende van verrotte flumen ende die heet tyria , 
naer den serpent dat woont in Jerico, het is van hem ghesproten ende �eet 
tyria , dats syne name ofte vipera. Tyri dat serpent heeft eene manier dat 
hem het vel of gaet ende alst out es , dan wasset hem weder en eist soe dat 
hem fyn lyf of gaet ende magher ghenouch is dan vindet hem tusschen ij 
hauten dat daer in blyft syn vel , dwelke vel heet spolium suspentorum in 
latine dwelke vel is seer medicinael in vele siecheden. 

Nou sa! men leren kennen dese manier van�desen evele dats bi den oeghe 
te siene ende bi der materien· e11de oec maniere des lichams. Dese specie 
van laserscap die men heet tyrie soe comt van manieren van spysen vele 
nuttende. Die van complexie es flumachtig ende die van usagen eeten 
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verrotten visschen fan humoren van flumen , van aelen ènde pael ingeu , 
carpers , eerders , ende die ho re voetselen halen in den wase. 

Item. Zoete mel c ,  gan.zen , zwanen ende alsoe wie hier mede leeft het 
ende is geen wonderlic die flumatic syn . 

Dit syn de teekenin van laserie11; . 

:Eii.oren wi rnbrauwen vallen hem ende wassen weder sulken tyt , hore 
droge leeden worden dicke , hore oeghen tranen hem ofte si scene altoes 
tranen hebbende ende de ' nese gaten geloken ofte ghestopt dat sire met 
pinne doen ademen , ende hore lippen ende hore. tantvleesch es verrot bi 
den welken dat si ghene bloeden ende si syn ter borsten becommert ende 
si hebben heeschen voes. 

Ende soemen dit evel meer dwact in dwatere soe arghere es ende dese 
navolghende medicine helpt ' ter vorseide specien ende syn haestelic wech . 

lllan bm laarr.srn.p bat mrn �rtt alo.picia ofü uul.pr.5. 

:@aer es eene andere specie der laserscaps die men heet alopicia ofte 
vulpes ende Jit laserscap comt van verrotte bloede commende van vervult
heden van spyzen ende die vele bloets winnen . 

§tnt erste de siecke zal hem doen bloet laten ende dese specie salmen 
aldus bekennen. Horen ansichte es al vol gheswollen gheverwet root verkee
rende ter verwen waert ghelue ter hasen verwen waert. De sieke sal hem ' 
huwen van vrauwen valle , hore oghen werde hem dicke ende hore oghen 
seinen al vol tranen , die aderen ontrent die oghen ende dat ansichte die 
zwellen , die nesegaten werden bestopt ende dat tantvleesch werdt ver
rottich haestelic met dat men der ane comt. Hy is belemm.ert ter borst , 
ende in den lichame commende cleender pleckine en gaen weech ende daer 
naer commen si l ichte weder , ende hore orine es root ende vet ende bi 
nature es horen bloet commende buten aderen dicke ende dat wart bruun 
ende seer tay int vercoelen, ende men tast in .horen lyf vele clierenen ende 
wankine ende horen vleesch es morwe ende safte , horen buut es wit 
ende over al den lichame versaftende ende over alle den lichamen 
zweetsch , dese verrotten vele cl eed eren ende dat ane siner lichaem 
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comt verrol wat dat is. Ende dese twee teekinen die vórseit syn die 
syn wel naer allel)ns ende dats bedi dat si beede commen van wacken 
!tumoren . 

lrlan brn laser.smµ bat men �eet lronia. 

J0leonia i s  gheseit die derde pocie in de coleryen ende is ghenaemt 
leonia naer den liebaert die welke es heet ende droeghe van natuere ende 
daer boven dien heeft hie die groete stancheden ende hi sier ghelyct den 
mensche r.oleryn die welke die van dien complexien syn die bi natueren 
gherne eeten ende verseere scarpe spyse ende sterke ghesouten ende hi 
ouffent starken dranc , wyn , loech , peper , die welke heete spysen doet 
vers ieden ende verrotten colera. 

Dit syn de teekinen die hebben leoninus. 

Dat haer van den winbrauwen valt hnt, de verwe des ansichts es gele ende 
den lichame keerende tot rootheden , ende in beide de oeghen es prekelinghe 
ende stectrn ende opghescort ,  soe dat die oghen stane ront ende vliegende 
van hore scarpheit ende die nese gaten vernauwen ende stoppen , ende 
horen tantvleesch verteert , die l ippen cleven , de borst es dwinghende , 
den lichame ghestopt , haren urinen ghevarwet roede , ende dat hut den 
aderen comt es gheel end r. dinne vierschs dewelke node daelt, ende alsmen 
dat bloet dwaet dan smel.tet damppelic. Ende specie leonia rlie wascht on 
den mensche seer alsi beghin t  te porren ofte rypen .  

lrlan hm la.ser.sca.p bat men �eet defoncia .  

;® ie vierde specie van laserschap die comt van melancolien e n  heet 
elefancia , dats den name naer den olifant ende omme dat de hornen syn 
dicke soe es te langer eer hem dat evel openbaert. 

Dat teekin daer af : di!l verwe van den ansicht bruun bleec , ende die 
verwe van al den lichame , de winbrauwen vallen , de ogen ronden , de 
nese ververwet , die tonghe vol bollekine , alwarent cleene wortkine 
Dat ghevall die ghene die elephantire worden. Dese syn ghetekent bi de� 
serpenten ende bi de ms. Si maken urine lettele ende dinne met asscheh 
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verwen ende als hi ghelaten heeft bloet , het wert haestelic dicke , ende 
hoe men dat bloet meer dwaect int water, hoe harder wert. Ende alsment 
dwaect soe ne verbliket niet met dwane. Ende in dat bloet ligghen alse of 
het cleene aderkine waren ofte einden van senuwen .  Ende alse dit evel 
toecomt soe wassen in den handen cloven , ende in den lichame de winbrau
wen ende in menigher steden des lichames. 

hlaerac�tig r  .prouuen omme bat la.sersc�a.p te kenne. 

§E'.c sel jou leeren die waracbtige ende propere proeven omme alle die 
vorseide specien te kennen. Int erste hem commen toe vele prekelinghen , 
ende die gaen gereet wegh ende comen weder , ende oec syn si onghevoelic 
van den billen totten voeten ende handen , en alsi ne stect in tachterste van 
dien met naelden ofte met eener griffele ofte met dergelyke , hi ne ghevoelt 
niet , ende ondertyden den anderen leed en daer · nacst die hebben gherne 
cout ende dan slapen si ende aldus verliesen si dat ghevoelen bi horen 
verrotten hu moren .  

Een ander prouvm. Nemt horen bloet alsi ghelaten syn ter adere ende 
daer op leght iij chornen souts , dat sout sal smelten te ghans , dat ende 
siede niet op dat bloet van eenen ghesonden mensch. 

Noch een ander. Nemt van den bloede ende wrinet in dine palmen 
on twee ende meert of dat bloet net is , dats teekin van verrotte humoren. 
Noch hore buut es seer dinne ende ghise ende dat namelic in dat voorhooft 
ende in dat ansichte ende in de rechtinghe ghelycker ghelyc ofte ware 
besmet. 

Van eeteren. Ende alsmen eeteren gheneset die se pleghen te hebben , 
si comen haestelic weder ende hem wassen botsen alse wannen , ende 
alse een meester curert si commen haestelic weder ende ware datmen 
dat lyf nat maecte met wateren nat , het es haestelic droghe , alse ofte 
dat lyf vet ware , ende si spreken dore hore nese ende si moghen 
qualic verademen , ende horen adem stinct. Dat syn de teekenin waer 
men sa! weten dat somtyts stinct den ademe . ende dat is int somtyts 
huter maghen ende somtyts huter sinre hersinen , ende horen sweet . 
ende men maCl_b hem wel branden dat si luttel ghevoelen der of ofte niet. 
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Ende in elefantia horen haer valt. Ende aldt1s seit Avicenna , eist dat 
. laserie si bekent over alle den lichame dit is de laserie natuere , si 
syn seer rudich , si worden wel al de werrelt lazers ware si werden 
lichtelic gram ende si zweeren quade heeden ende si cortsen luttele ofte 
niet al waert datsi cortsen dats zeer on lange , want quam hen den vierden 
dach de corts ende dat iet lanc duerde si waren ghenesen .  

Die handen van den laierschen rnensch soude der ghesonde menschen 
lasers maken ende omme die vreese vreeset men se van onder de lieden 
dats gheordineert in dat oude stestament en in dat nieuwe. 

Avicenna seit dat de natuere van den laseresman es dat aller beste bloet 
datti heeft in sinen lichame ende hi prouft dat bi Robbaert diet schryft dat 
die lasersman die verrot is over al syn lyf dat die natuere subtyl es wint 
soe veel bloets in den lichame van den laserschen datti wint een gans 
kint .  Ende hier omme raet hi den laserschenman die wesen wil in langhe 
leven dat hi niet ne met wiven si ende dat ne mach bi niet ontbeere alsoe 
lange als hi ghesont is nederwart. H ier  bi soe raet Avicenna ende vele andere 
mesters dat de laseresmenscb sal hute doen sine collen ; ende dit 
sel hi doen omme sinen lyf te vr.rlangene ende wilt men oec doen de cuere 
die welke niet mach zyn in de gheconformerde laserie ende soudemen dat 
scriven dat salmen doen bi eenen vroeden physisien . 

Laserie van ghenoten. 

;@ ie laserie die comt dieken toe van ghenoeten aldus : eist dat een 
ghesont man heeft te doene ofte brudet een laserwyf , daer of soe sa) hem 
wassen eene quaede infexcie ende dat comt somtyts van eene heete laserche 
ende somtyts van eene coude lasersche enclè daer bi soe verandert die cuere 
in de diversche inflexien en teekinen. Ende somtyts soe wert een mensche 
besiect men dat broden van den flematyc ofte melancolien ende dat bekent 
men bi den leeliken ansichte. In den ersten daghe in deser siechtheit alse 
hem quade teekenin toegaen van infexien .  

Ende die ghene die dat toecomt van bloede ofte van colera die syn 
besieckter clanne dandere specien ende spadere te ghenesen . Ende is dat 
sake dat is \ran colera men bekennet bi dat sachter es , van colera men 
bekennet bi der hitte diepe inwaert ghevoelt en die buut wert spersende 
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ende al 0111me soe ghevoelt hi stecten met hitte, somtyts met bevingen 
e11de dicke soe verwandelen syne varwen van den witten int roóde ende 
van rooden int dat witte. Erst ende hi gbevoelt quaede gbevenimose 
materie tusschen vel en vleesch ende ontrint dat ansichte ghevoelt hi ofte 
daer mieren l iepen , die dat ansicbte prekelende hitte , ende dieken beeft 
hi naer. Item ende als ·comt bi den couden saken vorseit dat ansicht zwelt 
ende de buut , ende in alle die leeden comt hem zwaerheit ende come mach 
bi hem verporren van der stede daer bi sit ende bi ghevoelt cauwe 
tusscben vel ende vleesch al omrne ende sonderlinghe int tansichte ende 
in dat voorboort. Dus salmen gaen ter cuere van desen die comt van hitte. 
Int erst salmen laten in bede die armen ende die materie selrnen rypen met 
desen navolgbenden dranc : ll.. Oxisaccra 3 ij . ,  syrupus rle fumiterre , 
3 iij . , addite aqua fumiterre , 3 iiij . , aqua scabiose , buraginis , aà 3 ij , 
misceantur et fiat ju lep . Daer of gbevet drincken savons ende smorgens , 
tP-lken eenen togbe warme ende dat men daer op vaste ij bueren . En alse 
desen dranc al ghegheven is dan salmen laxeren met oxisaccra laxativa 3 ij 
en yera ruffini 3 j .  Ten derden daghe salmen stoven met coude cruden 
ende daernae gheef den rubea trosiscata 2 deel , ende derde deel tiriaca 
magna met succus fumeterre laeu salment d rincken ende aldus se! men 
doen 3 auster een . Item ten vierde daghe salmen weder laten in den lever 
adere ende des ander daghes in de hooft adere ende laten van den bloede 
hute naer den cract van den mensche , ende tallen iij daghen suldi hem 
stoven ende gheven hem van den opiaten vorseit ende doet hem laten 
alsoe iij maenden lanc. Item men screpen int been ende den ventousen setten 
onder den kin ende men sal ruptorien setten opt been tote den vorseiden 
tyt. Ende des smorgens salmen hem gheeven diaprunus ende dyanthos ofte 
sucker rosaet ende daer nae metter de serupe vorseit de fumeterre. Item 
en de weke tweewarf salmen temperen unguentum citrinum . met rose 
water ende daer mede dat ansichte smeeren , ende dan decket met weg
hebree bladeren ende dat laet ligghen a l  den nacht ende doet des 
morghens af. Dit es de cuere jeghen de coude specie commende 
van flumatyc ofte van melancolien. Int erste men sal hem die materie 
rypen doen met desen drancke : 2l. Oximel denzetiacum 5 ij sirupus 
fumeterre 3 j . aqua boraginis , aqua fumeterre , aà 5 iiij misceantu r ,  ende 
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dit gheft smorgens ende savoris , alsoet jou verleert es. Ende als den dranc 
hute es dan suldi purgieren met desen laxative : yere logodion 3 ij , yera 
ruffini 3 j .  Ende twee daghcn salmen stoven ende daer toe salmen doen 
·bladeren van scabiosen , van fumeterre ende lapacium. Ende nae de 
badene salmen hem gheven tyriaca ma.qna Galieni met sop van fum�terre 
Jaeu . Ten derden daghe salmen laten ter leveradere ofte in den hooftadere. 
Ende men sal doen scarificatie ende ventosen onder de kin . Ende jeghen 
de quaede verwe selmen elcke daghe wyn , daer in dat geleghen heeft te 
weiken pulvis van reubarbaro , ende tweewarf te weke sa\men savons 
dat ansichte dwaen met winne daer in ghesoeden es rebarharum. 

llJan ben tresoer omme te uer�oubene la.serie . 

:@ it e.:; dat tresoer omrne te verhoedene laserie ende hem te d'win
ghene datsi haer niet ne barse. Int erst nemt vilinge van pueren goude 
ende pulveriseert subtyl ende dat minghet metten sape boraginis. 

Een ander. Nemt dat beenkin dat men het ossis de cornu cervi , dat • 

salmen pulveriseeren subtyl ende dat salmen gheven drincken met sueco 
scabiose. 

Een ander. Theodoricus die wyset omme te verdrivene datse niet weder 
commet : nemt eene slanghe van eenen drogh'e berghen commende i n  
droghe steden ghevoet ende hout hem dat hooft a f  ende dan stecket enàe 
latent wel wentelen ende bloeden tote datsi verstervet es ; ende suvert 
binnen van der vulheit en dat veel selmen sieden ende daer of sa! men den 
siecke gheven alle daghen een stic datti niet ne wetfl" wat es want anders ne 
hate hyt n immermeer en hi sal drincken den wyn daer in ghesoeden was 
ende dit salmen doen totter tyt dat de siecke zwelt , ende beg hint ·ont
hudene ende te verbladerenen , dan salmen den siecken legghen in eene 
stove ende men salven smeeren met olien , in de welke olien ghesoden 
syn vipera ende aldus sal hi ghenesen ende hi sal vernieuwen vel ende 
, vleesch ende dat es wel gheprouft dieken . 

Een ander dat ons leert A vicenna. Nernt een serpent ende den stert 
ende men gravel in eene stede tot si vol wormen si ende dan men salt 
droghe ende dan sieden in wyne ende dat sàl men gheven den siecken 
drincken alle daghe met sirup van seene .  
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Ee11 ander Dat seit deselve mester, men neme water daer eenen serpent 
in ghesoeden si, ende daer in sa! men dicke buën den hart van den siecken 
ende.hi sal ghenesen .  

Een ander. Men sal tarwe weiken in water daere eene serpent in 
ghesoeden is ende met·die tarwe salmen hoenderen opvoeden ende men sal
men gheven te drincken van dat water daer de hoenderen in ghesoeden syn. 
Ende alse de plumen van den hoenderen die afghevallen syn dan es tyt dat 
men de hoene scoene maken ende siedense in water die salmen den 
laserschen oec gheven te dene enrle hi sal den water oec drincken daer 
dat hoen in ghesoeden was ende hi sel dwaen sinen ansichte in dat selve 
water ende sine handen . Ende men sal hem doen laten achter den 
vierden dach. 1 

Een ande1·. Omt zelve men neme een serpent ende men legghet in een 
vatkin wyns wel ghestopt , totte dat hi wel verrot is der in .  Ende van dien 
wyn sal den siecken drincken altoes ende anders niet. 

Een ander. Nemt een serpent ende men bradet met soute in eenen pot 
ende daer af maect pulvP.r. Dat sal de siecke eten in a l le sine spyse 
ende drincken ondertiden der of , want het is goet jeghen laserscap 
ende jeghen vele vulder siecheden die den mensche dicke ende menichwarf 
overcorue. 

Ende dese navolghende cruden helpen oec laserschap : amygdalorum , 
borago, calamentum, dyptanus , draguntia, raphanns , scabiosa , tartarum, 
yera ruffini , tyriaca magna Galieni. 

' 

Die .g�enen bie uenin g�enomen �eeft ofte g�ebronken. 

:@ie ghene die venyn ghenomen heeft ofte ghedronken.  Int erst nemt 
warme water daerin ghiet olie ende dat gheeft hem te drinken des morghens 
ende doetene keeren twee wart deen na <lander , maer eenighe lieden drin
ken melc met olien ende boter pplic , want dat saft van der quaethei tdes 
venins. Ende men merke naer däi wat teekenin dat comt in den lichame , 
want het ghevalt cortsen ende rootheit d.:s ansichten ende glieelheit der 
oeghen , ende quaden stanc ende roke des monts, men sel hem geven met 
drancken vercoelende dinghen ende blusschende, ende eist dat hem vcrcranct 
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die slaep ende hem verschenheit openbare, men gheve hem in dranken heete 
dinghen , alse medicinen van_assa ende dier ghelicke. Ende het helpt den 
ghenen seer die hem ducht datti venyn in ghenomen heeft in drancken 
ghenomen dicke fighen ende noten ofte hi neme alle morghen stonden 
tyriaca magna Galieni cum terra sigillita want die propertheit van die 
meriicinen es alsmen ducht dat venin es in de spyse. Daer ment hute leit met 
keerne. Ende alsmen drinket dat venyn dersyncopis ghevalt enplic den ghenen 
diemen helpen mach ende dat ane de cra

.
ft sleet est van quaede venine con

trarie der complexien der herten , alse die substancie luttel helpt ende die 
cuere , hi neme basnar dat wederstaet , ende ic ebt ghesien dat wederstout 
napepollen dewelke dat is van den arsten venine. Ende somtyts helpt hem 
diamascus ende tyriaca magna Galieni dan oec diacinnamomum al. 

®m te roeber.stnne bat u rnin bat men �eet cant�aribes . 

::@ it syn ruedicine omme te verstane alle die ghene die ven in gedronc
ken hebben ofte cantharides. Item mr.n sal hem gheven drincken in dranc
ke oleum amygdalarum en teekin is dat�i bloed ute hem ende sine blase 
zwart , ende daer nae gheneset de zweeringhe der blasen. 2).. Men sa! hem 
geven drincken succum apii ende men sa! hem gheven medicine de asa 
fletida ende tyriaca magna Galieni . Ende die ghene die mei drinct ende 
hem daerna comt morwenisse ofte walghingen , die sa! nemen aisyn , ende 
daer in nemen een luttel asa ofte succum calamintum , gheminghet met 
syrupo acetoso � j. Dit doet tweewarf deen naer dander. 

Een a11der. Nemt spillium , soe dat salmen drincken in drancke dit 
doet al het selve. Ende ghevalt alsoe de mensche ate coriandrie onghe
prepareert dats venenose ende dat sa! men wel rieken bi den ademe van 
den pacient , men sa! den pacient gheven drincken gum psillium gelyc 
dat vorleert is dat sal hem seer helpen. Ende somtyts ghevallet ende 
con1t toe den lieden van ghebraede dingben , dat si dat eeten heet ofte 
alsmen hute eenighe hoven ofte viere trect eenich dinc ende ment niet 
laet verslaen ende men etet dats urigo filig epilï°i, dan nemt in drancken 
_robstpticor mundatornm ende dan ghanet slapen der op of gaet ende naem 
een badt. Ende comt oec somtyts van visschen eenen <lach of twee , ende 
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si dat saken dat hem valt datti heeft gheten dusdanich spysen , hi sal nemen 
in drancken ende in suveren wyn pulvis piperis ende men sal nutten ternen 
van avellanen ende somtyts slaen der toe quade toevallen ende die pacient 
salmen gheven nutten robatom.ormn. Ende men sal hem gheven ondertus
schen elc rndiaton pipion. Ende men sa! d en pacient ghnen drincken 
suveren wyn ende men sa! die maghe van buten besmeere cum oleo nardino 
savons alsine slapen gaet ende daer op salmen legghen een warme cleet. 

lilan ber steken afat betten t111n ber s lang�en . 

,.iF-I.1se een mensche es ghesteken ofte ghebeten van eener slanghe , 
soe salmen nutten mirobolanarum citronorum ,  ende alsmen die stecte ofte 
beeten niet ne weet waer of dat is , dan sal men persen op die stede ende 
dan salmen ventousen op setten die dat seer snghen. Dats omme datment 
der mede beroere ende dan salmet op striken pul lica ende men legghe op 
cancrj contrici , ende alsmen siet dat die stede beghint te volne te 
zwellene , te verhittene , dats teeken dat die puncture daer is van een en 
quaden deerenden diere, ende alst beghint te verrottene al zwart dats 
teekin dat noch niet dore ne cornea si in den ligchame , dan es noch 
iournoye niet van den ligchame maer alste aller quaetsten es die 
puncture si valt bi der herten ofte dat daer eene groetere arterie 
si die welke dat draegt ter herte. Ende men sal weten dat men 
sal nemen jeghen punture dflr slangen : goet tyriaca magna Galieni 
ende men sal oec gheven goet mitridatwn magnum ende oec medica
menten de asa ende hermodacteli , ende den pacient sa! altoos drincken 
suveren wyn. 

lilan ber beeten ofte steken brr scor.pioenen . 

,.iF-I.is eenen mensch es ghebeten van eenen scorpioen , ofte ghesteken 
int erste , men zal hem geven nutten : tyriaca magna Galieni . smor
gens , ende daer op drincken een lettele suveren wyn ende men sal eten 
poma acetosa in folia cors ende taraxaton alchin�bucum ende screpellatio 
in die stede der puncture ende sughinghe ome hute te treckene. , 
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l!Jan btr btetrn ofte sttkl'll btr rut�tlm. 
:IB:.nde men sal weten alse een man es ghebeten ofte ghesteken van 

der ruthelen , int erste men sal gaen in een badt ofte men sal dat leedt 
haeieri daer die steke in es. 

Een ander. Men saldat ledt graven ofte bewinden met sande ofte daer 
op leghen heete asschen .  

Een ander. Nemt manipulen j ,  nigelle , sencë apiien s .  misceantur 
èt fiat pulvis ende dat legt er op. Ende jeghen punctuere suldi daer 
besalven met desen naevolghende salve : 2J.. Bolum armeniacum i j ) aceti 
vini 3 s . ,  olei violarum 3 ij , miseatur et fiat unguentum Ende eist dat 
die tanden van den bien in der bete ghebleven is , soe behoeft dat men dat 
wrinen cum oleo violarum , ende wrinet die bete met asschen ende daer 
naer soe pleistert die olie daer op ende suveret toti si hute gaen . 

JDie bde van ben v erwotbt �ont es .quatts van a l .  

)ilnde dat sal men weten ofte h i  verwoet was ende b i  d i e  �ekinen 
die gheseit syn, ende die vele in den bouc van lilittm medicus. Int erste 
men sal die stede setten ventousen dat rlie corruptie hute trecken mach 
ende men saller op legghen medicine eruca ende canfora gheminghet cum 
butturo vaccino sine sale ende men sal drinckcn tot drancke de canckere 
alse aqua caprifoli ofte des ghelike, ende men sa) den siecken abstineren 
met goede dieten . 

IJit.a bm armen tresoer 'egl)l'll venin. 
:@ it is den armen tresoer jeghen venyn. Int erste men sal nemen 

succus agrimonie ende dat drincken met witten wine ende dat es seer goet 
jeghen gheveninde beten van serpenten , van honden , van bieden ende van 
gheveninde zweeren . 

Item ten selven. 2).. radicis diptamis, radicis tormentilla aà 3 j, hier 
of maect pulver subtyl , ende van dien pulver vorseit gheeft drincke 
een 3. te gaeder met witten wyne. Dat doet die baus hutte sceede venyn , 
probatum est. 

· 
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Een ander. De wortelen van gentiane geleit in een val wyns bewaert 
die drinkers van venyn sonder twyfel. 

Een ander. Neemt de wortelen van asphodilli die suldi pulveriseren ende 
gheven drineken , dat verwaert die mensche van venine ende van quade 
spysen ende drancken. Ende deze navolghende specien ghenomen helpen 
jeghen venin ende beten van gheveninde dieren : asphodille , asa fetida , 
all ium bdellium, balsamum bdegar, centaurea, dragunta , menta , daucus 
creticus , diptamum, gentiana , radicis yreos , l i l ium , mei , oppopanac , pix 
liquida , rasanus , ruta, spica nardi, solsequium squilla , sa\ , sansucus , terra 
sigillata, zedoarj . Dit zyn elc in ten selven die men heet opiata. Esdra 
opiata litotripon. Jera fortissima Galieni. Mitridatum opiata, tyriaca magna. 

Mier soe hent den bouc van laserien ende ruden ende pocken ende 
van gheveninden beeten , ende hier nae soe comt den bouc van der navele 
ende van der culten , ende van den gheschorden , ende oec van fistelen , 
hoe dat die ghescepen syn , ende die cuere van elcken ende hierna soè 
volghet die taffele . 

Die talfele der af. 
Van clieren. 
Van stancke dat yrcus heet. 
Van claphoren . 
Van apostemen. 
Van flegmon. 
Van wonden zymia.' 
Van ruptura. 
Van apostemen in der rooden . 
Van ulcerien ofte gaten der rooden .  
Van apostemen der cullen. 
Van erina testiculi in der cullen. 
Van den gescorden sonder sniden . 
Van der scorringen der navelen. 
Van den spenen int set. 
Van fistelen . 
Van den fondamenten. 
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l!Jan dieren bat men � ttt &croufftltn, 
"Wan clieren die men heet scrouffelen auster de soghe ende ghelyc 

dat de soghe werpt vele verkine alsoe doet dit evele vele gaetkine ende ghelyc 
dat d ie verkine vroeten in dat mes achter ende voert alsoe daen deze 
clieren int vleesch van der eenen stede ten andere. Ende dese clieren syn 
hart overmits datsi syn van materie van melancolien . Ende si wassen meest 
in den hals ontrent der kelen , ontrent der kaken , onder de oxele , ende dese 
clieren· werden onderwilen versmoren ontrent de kele en si maken loepende 
gaten ende dan heetent eenighe mesters dessconnics evele. Endesulkernensche 
gheloeft dat dit de coninc van Vranckeric mach ghenesen ende dat dit es werc, 
ende dat allene metter overgripene van sire hant ende dat eenigbe lieden 
der of ghenesen overmidt horen gheloeven want dat gheloeve conforteert 
den lichaeme , ende die conforteringhe verwint den lichame. Ende dit es 
alse de materie niet te groet nes , maer alse die materie out es ende groet 
ende zwaer , die natuere sterc tonder te brenghende soene werden si 
niet alsoe ghenesen . 

Noch een ander experiment 

dat eenighe mesters hebben ghevisiteert ende men verserket te sommighen 
steden ende gheloeft : men leit den siecken op een springende water huten 
gronden op Sinte Jans nachte , midden somers . ende den sieckcn sal men 
bloet laten vallen int water ende hy seghet datter vele mede ghenesen 
syn maer naer datsi van zwaren doghene syn soe de lieden vele 
mornessen mede ende Ri soucken vele rade ende te hoerer ghenesinghe 
behoort vele subtylnlssen. Want dese clieren commen gherne in den 
ghenen daer si noode in  droghen ende in den ghenen vol limmicheden 
syn ende vol humoren. Ende in den ghenen die vele eten ende vele 
driocken meer dan hoere verduuringe verdraghen mach . Waer bi dat 
natu�r overblyft ende onverteert wert ende dese overlullicheit sterct dese 
dieren menich , sins van hore daer mense best begheren m�ch . Ende 
onderwilen metten clieren ende metten apostemen die welke overtullicbeit 
gheerne maeken in clieren ende in apostemen lopende fistelen , onderwilen 
oec in spenen ende onderwilen anders. Ende daer bi in dese hute breeken 
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clieren die hebben se vervulte ende alle overtollicheit van spysen ende van 
d rancken quaet. Ende men sal weten datsi dieken sullen liden ende ghe
dogen honger. Dats hen goet medicine ende die dat niet weten willen 
noch regement houwen ne willen , die 'syn quaet te ghenesene.  Int erst 
men se! den siecken doen houden te slape vele metten hoofde nederwert , 
ende hi sa! hem wachten van roupene , van ween en , ende van walgene. 
Ende men sa! die materien suveren met electuarium diaturbith , constelic 
ghenomen , dewelke electuarium purgieret in melancolien. En men sa! dat 
scrouffelen coinen meest van melancolien , ende glandulen commen meest 
van flumen . Ende dit naevolghende medicine es hem goet ghegeven want 
het purgiert fluma properlic ende melancolia. Turbith by gomosi 3 jij , 
zuccari albi 3 s. dit se! men pulveriseren subtyl deen in dander ende hier 
of se! men den siecken gheven 3 ij ende is hi cranc men sals hem gheven 3 j .  
Dit salmen gheven ter middernacht ende dan salmen der o p  slapen tote 
dat beghint te werkene ende den pacient ne sal gheene water drincken , 
noch n iet dat cout es op sine spyse . Ventousen ne · syn oec f:len siecken 
niet goet want si ydelen dat subtyle. Ende eenighe mesters segghen dat is  
better dat men ventousen sette ende naer de ydelinghe der materie es men 
sculdich te prouvene of mense mach doen scheeden eersi hute· breken ende 
datsi niet soe dore hout syn dessi niet mo�hen smilten . Maer men vint vele 
lieden siere niet op ne hachte vor dat si hute te broken syn . Dits is eene 
plaster omme te doen sceeden scrouffelen ende niet hute te brekene. Nemt 
rode slacken , die siedt met zwynen smout ofte met hoendere smout ende 
met wynen . Hier of maect eene plaster ende legghet op die clieren .  

Een ander. Nemt ghieten cotelen die minghet met seme ende aisine ende 
siedt se ende legtse daer op laeu. 

· Een ander, dat ons scrift Avicenna dat seer wonderlic goet es : nemt 
de wortelen van der lelien , lynsaet , du ven mes , dit tempert alle met 
wine over eene 'ende siedet. Ende es dat de clieren ofte glandulen syn van 
coude complexien ende si syn bleec soe doeter toe te meer van der messen 
vorseit, ende eist een kint ofte een wyf, dat vierendeel sel wesen mes vorseit. 

Een ander. Dit es een goet plaster om klieren te ghenese eer si buten 
breke : semen lini 3 ij , sulfer 3 ij et s. seem 3 j. Dit minghet ende 
siedt over een ende marct een plaster legghet daer op laeu . 
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Een ander dat ons leert Dioscorides. Nemt de wortelen van Japacili 
ende die sied t in wyne ende leght laeu der op. 

Een ander dat ons leert Macer. Nemt levende sulver ende du ven mes , 
lynsaet , nigelle saet , äi partes equales. Dit stoet al over een met warmen 
wyne. Dit siedt over een ende hier of maect plasteren, legtse warme der op , 
si gaen te n ieten . 

Een ander dat ons leert mester Gillebert. Nemt een ey ana bulba ende 
dat ey wel ghebraden ende dat gheeft drincken met wyne smorgens ende 
savons ,  iij daghe lanc aster een, met lette! etens. En hier mede hi 
verliertse. Dats wel gheprouft. 

Een ander , ende dit segghe ic ende ic mester Jan Yperman hebbe dit 
naervolghende dicke gheprouft. 2j.. Mes van duven , van gheeten , van 
ossen , ende dat al droghe aà l ithargirj cinnum . de wortelen van coelen , 
semen apii , gal ban ie , bitter amandelen .  Dit minghet met pecke ende met 
een lettele oleum olivarum ende out barghin smout. Dit legt er op , dit 
àoet den scrouffelen te n ietten gaen , erst moet men den pacient purgieren 
met pillen de turbitb ofte pu lver ghemaect van turbitb gelyc vorseit es. 

Een ander. Nemt de wortelen van weghebree die salmen braden ende 
die sel den p,acient altoes draghen over hem . Dit selve houden ende 
bedwingen datsi niet sullen moghen wassen . 

Een ander dat ons leert A vicenna : nemt de bloemen van boenen , die 
selmen stoeten ende daer op legghen ende si sull�n vergaen. 

Meester Gillebert seit dat bloet van de slacken op de cl ieren geplastert 
doetse te niete gaen. 

Een ander. Neint diaquilon dat leght daer op. Dat es ghepresen van 
v ele mesters. 

Een ander. Mussilaginis bismalve , fenugreci et mussilaginis lini aà 
hb. j, litargirum lib . j ,  olei olivarum lib. ij , bier of maect emplastrum. 

Ende ic mester Jan Yperman plach dit plaster te rnakene ende dat 
dienet mi wel alsoe goet alse eenich dat ic vant .  Ic nam van elcke crude 
j pont ende doen maect ic er of mussilaginis . daer of nam ic een pond 
litatgirum subtylissime pulverisati lib . j et s. oleum olivarum lib . 
ij, cere lib. s . ,  dit vergaderde ic alsoet behoort. Dit is een water om te 
ontbindene scrouffelen ende glandulen , ende het brect den steen in de 
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blase ende morwet die hartheit in den levere ende nieren binnen 3 daghen 
elc ipetael . 2J_. Radix, celedonie jusquiami tittimali, cicute, squille marine, 
rute sylvestris , maliterre, asfodel l i .  Dit stampt al over een ende dit 
sublimeert iij doere eenen halembic, ende hout jou daer af want dat 
water es venyn . 

l!Jan ben .stanckt bie yrrns �ett in be outen . 
�u soe willen wy leeren ende scriven van stancke der oxelen dat 

men heet yrcus. Om dat te verdrivene daertoe selmen doen aldus : in dat 
erste men sal hen dat haer afscheeren , ende hen se die oxelen wel wrinen 
met goede wine ende met rose water deen ende dander ende met siedinghe 
van cassilen . 

Een ander. Nemt witten wyn wel ruekende ende daer in temperet een 
luttel muscus ofte amber gris ende daer mede besalvet de oxelen savons als 
men slapen gaet. 

Jeghen zwellinghe en zweeringhe der tanden : siet in wine cumine ende 
droge ghewreven fighen ende daer of maect eene plaster ende legghet 
warme op der stede. 

l!Jan bm dappotre bit mm �td bnbo. 
Tan bubo dat syn clappoeren ende si heeten alsoe achter die hule die 

welke altoes woenen in de gaten daer doncker is ende in heimelicke steden, 
in bomen , in husen , in kerken , ende deze apostemen si ghelyct want si 
verkeert in heimelickfl steden alse onder der oeren , onder de occele ende 
in den liessche, ende dese apostemen ne selmen niet wedflrstaen met coude 
plasteren omme deser navolghende rede wille. Ende men sal weten dese 
aposteme die onder den oeren comen metter die apostemen soe suvere hen 
de hersinen van hore overtollige humoren die daerwaert loepen als eene 
fonteine. Ende de bubo die onder die oxcelen rysen bi hem purgieren dat 
herte , ende die longhen ende die borst. Ende die in de liesschen staen daer 
suveren hem die onderste leden van den buucke alse lever, milte, nieren en 
darmen , ende omme deser reden vorseit ne es men gheene sculdich te 
wederstane noch van den stede te verdrivene met couwen medicine ,  want 
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die materie , d ie hen sou den suvcren bi bubo d'apostemen vr orslouch men 
die die mensche waer in groete vreese daer te laden in dat lyf groete 
siecheit ende apostemen , zwellinghe ende menissen , belet van wel te 
hoeren ende vele andere dolingen in der leden vorseit. Ende daer omme 
sa! mense doen hute breken ende suveren alse andere apostemen . Int erst 
omme dese apostemen hute doen breken soe legt er op dit mollificatyf : 
m ussilagin is semen lini fenugreci radicis malve , bismalve aa 3 ij , 
exungie porcine quantum sufficiat. Dit minghet ende siedet over een ende dit 
leght der op wel warme smorghens ende savonds totc dat bubo morwet ende 
altoes baien se met laeuwen water eermen den plaster der op leght ende 
als jou dinct dat si es morwe dan nemt eene vlieme alsoe ghemaect , en 
snitse op de langde dan suvert se wel '· dan ebt ghemaect eene wiecke 

vau stoppen ende steectse der in ende daer boven legt een plaster die 
vorschreven staet int capittele van den hoofde , die men heet unguentum 
fuscum ende alsoe sel ment laten ligghen tot der ander daghes , dan sa! 
men der plasteren afdoen ende baient , ende suverent met lauwe water , 
ende dan droghct dan salmen der in steken eene wiecke ghenet met modi
ficatyf dat hier navolghet ende daer boven leght een plaster van unguentum 
fuscum. Succum apii recentis 3 iij , melli� 3 j. blommen van tarwen 3 s. 
Dit minghet over een en  siet een wilken ende daer met besalvet diene 
wiek.en. Dits een groet mundificatyf �.ant het suvert ende doet vleesch 
wassen . Avicenna die placht er op te leggbene dese navolgende salve , ja 
alsi wel droughen ende etterden : 

Salve 2f.. Resine alba lib. s. cere 3 v. aceti vini 3 ij . Dit siedt over een 
tote dat de wyn es verzoeden ende den doet of, ende d�et in dine bosse. Dit 
was sine salve daer bi hi met vele wonden ghenas ende cuererde, ja die versch 
waren. 

l!lan ben gifc�eit bie mrn �eet fi.stula . 
Fistula ofte �stelen dats eene ghegate siecheit binnen wider dan hu.ten 

en de mesters segghen dat fistele syn menichande , maer die oude rtl'esters 
� ll � 
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segghen fistelen die gercchtich syn die hebben harde ghezwollen boorde 
alse cene penne ofte pi pe alsoe : A vicenna seit ende daer achter heeft bi 
sinen name achter die pipe fistula. Die fistele  comt onderwile van saken 
van buten ende onderwilen van saken van binnen alse van apostemen ende 
van zweeringhen ende quetsingen die qualic waren van binnen gheheel t 
alse van verrotten overtulligen hnmoren van der • virtuut daerwaert 
stekende uatuere te weikele den ghesent ofte datse die stede moet ontfaen 
bi dwange. Nou soe willen wy gaen loter werken der cueren.  Int erste 
men sal bekennen d ie quade ghecorrumpeerde humoren die den mensche 
in heeft , ende d ie hu moren selmen ute suveren met sinen properen 
medicinen , dats te segghen datmen sa! gheven voren een preparatyf dats 
een bereitsele die de humoren ripen , ende daer nae alse de hurnoren ripe 
syn selmen gheven een laxatyf daer dienende ende daer nae salmen gheven 
pillen daertoe - dienende die men sal useren over andere dach_ Ende die 
pillen ende die medicine vinden wy ghenouch in onsen 1 _ Antidotarius 
ghescreven .  Ende ist dat dese fistele comt van bloede ende dat te veel 
bloets es in den mensche soe selrnen dat bloet ydelen ter aderen die welke 
aderen selmen nemen die beste 

·
mach suveren dat siecke ledt ofte men 

maecht suveren met ventousen op dat van node si. Ende men sa! weten 
dat de fistele somtyt_ comt ende wert in vleeschachtighe steden ende 
somtyts soe wert in senuachtighe ende oec in senuwen ende somtyts soe 
wert hi in den beene in sine vule ghevurteit ende dan mach den fistele niet 
ghenesen die verrotte beenen ne werde erst hute ghedaen of ghescrepet 
ende ghesuvert van den gansen beene met instrumenten daer chirurgie 

mede werct aldus gemaect , met eenen haecke in deser manieren. Daer met 
sal �en dat quaae been of screpen van den goeden. 

' L'��r renvoie ici à son antidotaire , r.e qu'il a fait plus haut el fera encore 
plus lias. ·ceci semble indiquer qu'Yperman a composé ce trailé , dont on n'a pas encore 
trouvé tie copie. 



- 291 -

En Ypocras ons wel leert ghi meesters _yan cirugien syt wel dal l{hi wel 
rumt dat quade van den goede, want blever iet an van den quaden die fistele 
soude weder of wassen ende groien ende somtyts maer een deel. Ende es dat 
sake dat gat van den fistele buten te nauwe soe nemt march vanj .  vliender 
ende dat sleet daer in daer mede salt wyden seer ofte men sniedene daer 
men toe mach en•ie daer men in doen mach pulveren diere in behouwen ofte 
lavatien ghemaect van urine ende van seeme ofte andere lavacia dat soete 
behooft. Dit dool den fistelen ende etter of dat quadc vule vleesch. 

2).. Levende calc, atrament, flores ers, alumen , hier of soe maect subtyl 
poeder ende van desen pulver op de wiecken gestroiet te voren de wieken 
ghenet int witte van den eye. 

Een ander. Nemt ghebernent soul , spaensch groen aà , hier of maect 
pulver subtyl . 

Een ander. Nemt een eye scaele ende die eye scale vult met orpimente ende 
copoet endemenschen drec, aà partes equales. Dit al onder een ghebernt ende 
hier of ghemaect een subtyl poeder , die poeder ghedaen op de wiecken ghe
naset de fis telen . Ofte de wortelen van anabula ghepulvertghenesetde fi�telen. 

Een ander. 2).. Nemt eene levende padde en canep . volle wort. , sap van 
rute ende van boenen . Dit stopt in eenen erden pot met leeme ende met 
partstorten gheu1inghet ende daer of berrent pulver in eenen oven ende dan 
latent coelen ende dan ontdecken ende maecter of pulver cleene ende doet 
in de fistelen metten wiccken g-elye dat vorseit i s .  

Een ander. Constantinus seit dat  hooft van dat hooft van den bont 
gheberrent te asschen gheleit in de fistelen gheneest. 

Een ander. Dit segghen de iiij mesters dat dit es een seeker pulver om 
fistel en te ghenese : 2).. agremonie pimpernelle , arnoglossa , centum gal! i 
tartari, viridis eris. aà 5 j .  Ende alse die stede van den fistele ghesuvert i s  
dan stect dit poeder der in met eenen wiecken. 

Een ander. 2j.. Nemt dat mes van den mensche gheberrent te pulver , 
5 ij , pulver piper longi 5 s. Dit m inghet te gader met seeme ende boven 
alle deze dinghen verslaet dat canckeren ende fi stel en. 

Een ander. Es de fistele buten nemt pes columbini dat stampt ende 
duwet tsap der hute. Dat sap doet er in. EnJe is den fistelen binnen dat 
sap sa! men drincken. 
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Een ander. leghen fistele ende canckere. it.· Nemt dat sop van tit 
mallus ende smout berghln . Dit siedt over een ende doeter toe mirre ende 
daer in  soe net dine wiecke die stect in de  fistele ende daer mede salse 
droghen. Dit is dieken seer gheproeft. 

Een ander. Nemt duve mes ghesoeden met melc van gheeten . Dit geleit 
op den fistele drocht ende suvert se. 

Een ander. Nemt het sap van tapsus barbatus gheseumt over een toter 
consumpeie van den sape. Dan <louter in pulver van spedeien van den 
gelue mirobolanj. Dit minghet over een ende doet op den fistele. 

Een ander. Nemt serpilluru ende dat met sout ghevreven ende dat op de  
fistelen gheleit , gheneest. 

Een ander. Meester Gillis siet in eenen bouc heet Dias, dat titimalli met 
sinen wortelen ghedroghet in eenen hoven ende daer na maecter pulver of, 
ende dat met eener wiecke in den fistelen gheleit dat gheneset. 

Een ander. Nemt wit peper, droghe figen ,  wortelen van petrocelini. Dit 
minghet te gader ende legt op den fistelen .  

Een ander. Mester Gillebert seit dat bloet van den slecken dat in  den 
fistelen ghe<laen, gheneset den fistel en . 

Die werke de1· cuer.en omme die fistelen van binnen. 

En dits een goe� wonderlic dranc jeghen den fistelen van binnen dicke 
gheprouft te done ende d ie verrotte beenen hute te treckene. 2J.. De wortelen 
van arnoglossa, fragoria, kemp ofte dat saet, lapacium acutum, tormentilla 
jacea , aà m. j ,  tenaceti , m. ij. Dese vergadert ende siet di in eenen stoep 
wilten wyne dat compt op de helft ende dan doeter toe mellis despumati ende 
hier of soe gheeft hem drincken twee warfs sdaghes , t.elken 2 lepelen vol 
smorgens ende savons. 

Een ander dranc. lJ_. Roode coelen, feniculi abrotamum , herba roberti , 
arnaglossa , apium carabon aà M. j .  Dit selmen sieden in eenen stoep wit 
wins met mellis despumati , tote dat den helft versoeden si ende daer nae 
colleret ende van desen drancke gheeft drinckeri tweewarf daghes ghelyc 
dat vorleert is. 

Een ander. lJ.. Cornet ofte dat saet radicis arnaglossi , tanacctum 
fragaria agrimonie , gariofilata , spragus , herba roberti , croppen van 



- 298 -

bramen , aä M .  j .  roode meede , M .  j .  et s .  Oit siedt in witten wyne ende 
doeter toe mellis despumati. Dat siedt in een stoep wyns tote dat den helft 
versoeden si. Dan coleret ende dat salmen gheven drincken ghelyc dat jou 
verleert es. 

Een ander. Nemt wilde saege die selmen stampen met wine ende dat 
ghedroncken ghelyc dat vorseit is. Ende van den cruden gheleit op den 
fistel en. Dit gheneset bi lancbeit van tide. 

Item. Ende eenighe meesters segghen dat sap van der netelen gedroncken 
doet hetselve. 

Een ander ende dit leert ons mester Albrecht van Colene , dat pulver 
aristologia rotonda ghegeven drincken 3. s. met witten wyne des morgens 
ende savons ende te middaghe , ofte pillen daer of ghemaect doet die 
materie van den fistelen hute gaen bi camergange ende gheneset al. 

Een ander. Ende dat selve doen gariofilata dat ghestampt met wyne ende 
van die sapen ghedroncken iiij warf sdaghes ende van den cruden op dat 
gat gheleit. 

Een ander . 2j.. Succus po!lium montanum , succi herba benedicta , succi 
agri111onie. Dit sap minghet met wyne ende ghevet drincken alst verleert 
es. Ende men sal weten dat egremonie es een van den besten cruden die 
den fis telen toe hoeren . 

l!Jan apo.stemen bie commen uan colt.ra combu.sta. 

"Wan apostemen die commen van colera combusta ende die meesters 
• heeten se erissipila omme dat dese es meer onghetempert ende droge en desi 

onstaect gheerne onderwert zwart bi hore selven overmits den brant ende 
berrende hitte der coleren, in welk aposterne daer si toe vloit daer maP.ct se 
groote zweeringe met hitten datsi zwart wert ende si sceynt mede allen oft 
waer verberrent ende onderwilen hute valt essi niet met subtylheden met de 
medicinen versteken ende vercoelt en si maect int beghinsele groete 
rootheit zweerende hitte ende met styfheden ende de stede werdt hastelic 
ghematureert ende ghebroken hute haestelic overmits harer groeter hitte 
ende boren cleenen substancien van verscheden die beledt ende daer bi es 
die stede haestelic ghevult ende ghealtereert, ende dan dit leeke onbekinde 
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siende die niet ne weten van der saeken ende dat es omme datsi gheene 
kennisse draghen ane de natuere waer of datsi niet geleert ne syn . Ende 
onderwinden hen met horen valschen stoutheit ende si gbeven stapbans 
vonnisse dat es den scnlt ofte van der· kersen van atracht ende dit doen 
eenigbe mesters de lieden te verstane ende si makens hem daer mede quit 
ende si bescuden hem ende alrlus dolen dieken de lieden bi onderwinden van 
segghene dat si niet ne weteu . Ende si laten natuerlike hitte varen ende gaPn 
dolen voer eenen sant met stocken ofte met kersen ende dat hem die santen 
willen beraden ende wil len die santen niet, soe wert die nature hulpeloos , 
soe datter de siecke omme stervet. Item ghelyc is ditte dat eenen mensche 
liet tetene ende te drinckene eenen dagh ende beiden ofte God voeden sourle 
ende voeden niet God hi mochte wel omme sterven ende groet miskief 
hebben . En alsoe eist van den siecken est dat de siecheit es soe groet dat'i 
natoere niet onderdoen ne can ende men boer oec met medicinen niet ne 
helpt soe sa! den siecken sterven . Maer es de humoren ende den siecbeit 
soe cleene dat se natuere verwinnen mag die welke hoere pint altoes te makene 
daer si mach, dan sal den siecken te baten slaen ende ghenesen.' Int aller 
erst soe sullen wy roepen ane God almachtig ende Cosmas ende Damianus 
ons werc bevelen ende als wi sich syn wy sullen den natuere helpen met 
medicinen ende alse de siecken soe cranc es datti niet drincken ne mach 
uoch eten, dan syn wyt sculdigh al te velen Gode ende de natuere helpene 
van buten soe dat wy best mogen.  Dese coleric aposteme die men scelt 
erissipila die es int beginsel al omme roet ende seer hittich van den 
verwoeden colera ende zware zweeringe der in ende felheden ende alst es 
ghematureert dan wert die zochte van alle apostemen ende suiker tyt soe 
Joept dit opwaert ende nederwart in der leden naer den groete felheit der • 

materien ghespreet . ende snlken tyt soe blevet staende alse die m:iterie 
niet te groet nes ende dan blussen bi hore selve . Ende sulke tyt 
ghevallet alse dese aposteme hute brocket dat etter datter hute comt 
es alsoe zwart als eene coele ende ghelyc stucken vleesch soe seer es 
verhit van der hitte erissipila. Ende onderliden commet oec van quade 
werken en bi onversienlicheit van den mesters die in ghebrocken beenen 
in wonden . van andere steden alsoe dal sise te vaste binden ende te sterke 
strictorien legghen en dat meest vuile jonghe l ieden datsi dat bloet soe 
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vaste der hute persen bidat van den quetsinghen zwellet ende soet meer 
zwellet die banden vaster werden omme dwelke dat daer versterven moet 
ende zwart alse eene col e ,  ende bi  overgaende couwe ende wacheden alse 
die rieden ende loepen int water ende daer nae die beene vercouwen ende 
werden zwart , stincken ende versterven. Dus schoen gaen tercueren eist dat 
sake dat ghi comt in eene stede daer een ledt ont_?leke wille soe dat zwart 
beghinl te werdene ende al omtrent rood si , dan eist een lettel te lange 
ghebeit. Maer alst is seer root, heet ende oec ghezwollen met vele materien , 
men sal dan doen ontrent striken van <lezen navolgenden defensatyf : 
21-. Boli armeniaci 3 ij , sanguis draconis 3 s . ,  terre sigi!ate 3 j . ,  olei 
rosarum , aqua rosarum , aceti boni iiij , minghet alle samen in een en 
mortier et usui reserva. Ende van desen defensatyf strict daer ontrent , maer 
niet rlaer op. Ende eenighe meesters comen. ende legghen boven der op dat 
aposteme cöude plasteren ende doen die hitte die hute slaen soude die doen 
si slaen in wart ende si wanen met cauwe dese apostemen te verslaen ende 
aldus soe meerderen sie die hitten .  Exempel : bi eenen potte die staet ende 
siedt opt vier onghedect dat d ie wasem hute mach slaen , dien pot ende 
sa! niet meer overloepen . Ende oec mach men merken eene menS'che die 
gaet bat ende in cout water ofte valt in cout water ende sine handen in 
den winter der mede dwaet , sine hande ende des morgens alsoe die 
ribauden doen die lettele ane te doen hebben die couteit van den water die 
stopt ende gaet men in baden ofte in der stoven ende die doere open gaet 
die hitte slaet der hutte. Die porres die rnetter gheberrender hitten open 
ghedaen werden ende daer bi wert die spyse tongelic verteert om welke 
Ypocrus seit met vullen buicken en heete baden te baien maect corts over
midts die spyse in den maghe onghesoden blivende bi gebreke des hitten 
diere ghetreden is ende bi deser redene soe syn l ieden die bet verteren hoeren 
en spysen ende meer heten winters dag-es tlan te somere , want dat coude 
buten bestopt die hitte binnen . En contrarie te som ere soe werden die 
zweetgaten gheopent. Ende aldus ebt te verstane in deser dingen , couwe 
dinghen der op gheleidt die syn stoppende daer binnen de hitte. Ende op 
der apostemen salmen legghen mitigativen getempert die heet syn , die d e  
zweeringhen sachten dat rlie hitte hute slaen mach ende die grouwe 
wacheit vapor ende in die plaster rial salmen die materie minderen ende 
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die styfheit verlichten slaken sachten . Ende dit is een g1Jet mitigatyr 
sachtende ende een preparatyf te legghen op die stede daer die materie 
is. Nemt crumen van brunen broode, wyn effene, hier of een plaster 
ghemaect ofte een papinen ende dan daer opgeleit al warme. 

Een llflder mitigatyf. Nemt crumen van ta·rwen broot ghesoeden met 
soete melc ende dat salmen warme daer op Iegghen .  

Een ander. Nemt garsten me\e ; wyn , boeter , d i t  siet al over een ende 
maect plaster ende legghet der op. Ende men sal bloet laten te aderen daer 
dat ledt aller naest es, daer met sal dat bloet minderen ende men sal weten 
dat ventosen te settene op sulcdanich stede es verboden. 

liJan betlcaut�dt van l)tte water ofte van viert . 

:@,ou willen wy jou leeren van beschouwinghen ende alse die mensche 
es bescaut van viere ofte van water of andersins. Cuere daertoe : nemt 
haer van den haese wel cleene ghesneden dat legt daer al vol . 

Een ander eist van viere gheberrent , nemt de wortelen van den wilgen 
die snit cort in tween ende stamptse ende dat minghet met den witten van 
den eye ende legghet der in dat noot wilde. 

Een ander. Mester Diere seit : nemt calc ende dwaet cortwarr, dan doet 
er toe alsoe vele olie alser calcs es , dit minhget al over een in modum 
unguentum ende daer met besalvet dat seer, dat gheneset. 

Een ander. Ende Experimentator ons leert : nemt olie van doders van 
eyeren ende met een vederkin salvet. Dat seer die trect hute den brant 
ende gheneset. 

Een ander dat die selve mester seit : nemt atramentum hier of maect 
poeder subtyl , dat minghet cum albumine ovorum ende oleum rosacflum in 
modum unguentum daer mede smeert dat seer , die brant se! hute gaen 
ende ghenesen. 

Een ander. Nemt een dinne platkin lodts , dat legt op dat seer , het 
gheneest. 
-

Een ander. Nemt gheslechusen dat berrent te pulver dat minghet met 
l inen olie ende smeeret der op dat gheneset. 

Experime11tator seit alse een <line verberrent és men seller lauwen wyn 
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op legghen ende dien brant seller te haus utslaen .  Ofte men leggher op 
mes van eenen osse laeu ofte ol ie van doderen van eijeren dat gheneset. 

Een ande1' salve seere goet ende notabel jeghen verberrentheit : nemt 
solen van ouwe schoen , was , olie , rosaet , dit doet smelten al . over een in 
modurn unguentum ende daer met besalvet dat seer. Dit sacht ende ghenest 
alle verberrenteit ende gheneest daer dat vel of ghevloghen es. 

Een ander. Expe1'imentator seit : nemt 2 dodereil van eyeren ende 
daerrnede gheminghet te gader ende dat salmen bestriken opt seer. 

Een ander. Nernt rapen smoet, dat slaet wel met water tote dat dicke si, 
dan smeert dat seer met een vederkin ende daer boven geleit aen een dinne 
hooft cl eet , het gheneest. 

Een ander. Dit ons leert Galienu8 en is waerachtigh : nemt scorsse van 
groenen linden dit snyt in vele sticken ende siedt se in een lette! water wel 
lange ; dan nemt die scorsse hu te lln stryct <lat water of ende op dat ghi der of 
;;trychte daer mede bestriket .Jat seer met eenen veederkine ende dan legt 
daer boven eenen vloers cleedekin . 

Een ander unguentum. Dat ordineerden den viere mesters van Salernen 
ende is zeer goet op beschouwinghe ofte op verberringhe. 2j.. Calx viva dat 
salmen dwaen ix warf dat sine scarpheit verliese. Daer nae minghet der 
mede oleum rosarum ende dwitte van eenen eye dit slaet al over een in  
modum unguentum ende daer met bestryct dat seer met eene vederkine. 

Een ander. Nemt linden scorsse d ie siedt in water lange dan nemts.e 
hute ende stryct of dat vette met uwe vingeren, daer minghet al over een , 
dan maket warme ende bestryct dat secr met eenen vederkine dat saelt 
genesen .  

liJan ben bloet iwecre fügmon . 

::&R:tegmon dats die b loetzweer ende comt van groeven bloede. Teeken 
van hore dat is datsi root is maer niet bruun root gelyc erisipila, noch soe 
verwoet het overmits datsi in heeft meer versheden van sinen getemperde 
es ende si wert oec groet ende rond al se eenen stoc ende als hi ghematureert 
es enrle open daer cornt bloet hu te ende wit etteren de hine brect niet gherne 
vele gaten ende eenighe lieden heetent anders ofte iiij oeghen ende om dese 
apostemen te sachtene salmen bloet laten ten aderen die de lede dient daer 
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die aposleme stael. Ende al smen se wille hule doen brecken dan salmen 
daer op legghen mittigativen ende rloen als jou verleert es in  d ie a poslema 
heressip i la ende die cuere van erissipila ende den aposlemen flegmon dal 
werc es al  eens. 

l!Jan btr couwt a.posttmt bit men �ttl !innia .  

�innia i s  eene coude aposleme ende corul van !lumen in  d e  juncturen 

ende in de voudende leeden ende meest in coude llegmatike lieden ende 
dese aposleme hoe seere dal sweerl sine besine becoml niet root ende is 
si  root dat duert onlange dat comt bi tyde alser wat colera toe sact en die 
hore hout  i n  dat huversle ofte des buten . Daer of dat hier verwan mochte 
ende dese apostemP.n ne sa! bi hare selven niet hute breken want d

.
ese 

vorseide aposle111e die zweert al toes inwaert ende hi wint ende maect 
gheerne fistulen omrne datti corrumpeert die aderen ende arlerien . Ende 
wil men dese apostemen ripen dat moet wr.sen met heete medicinen d ie  
welke die coude materien verwarmen. Ende men sa!  er gheene viscosen 
materien noch dinghen oplegghen die de materien meerderen moghen 
ende dooden dwelke soelse doen verwandelen in wachedcn ende daer of 
commen gherne lange zweeren ende fis tulen . En alle dese naervolgbende 
medicinen syn . viscos ende seer linnich ende dese ne salmen niet der 
oplegghen . SeQien l in i . malva , fenu griec ende diere gelike salmen 

scuwen in coude aposlemen commende van .!lumen . Maer men. sa! 
orheren heete droghen medicinen alsoe loeghe gemaect van eekinhout 
asschen ghemaecl ende daer in ghenet een cleet xj vou l , ende dat warme 
daer op ghel1Jit is seer goel. Ofte men sa! nemen eene sceers ende 

sniedense op ende dan salmen daer in  legghen eene wiecke van stoppen 
ghenet in  dodere van eye ende daer boven eene pla?ter van stoppen ghenet 
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in warmen wyn ende des ander daghes salmen vermaken ende suveren l met 
warme water ende daernae met warmen wyn ende dan droeghent ende dat 
ebt desen naevolgenden niodi fica tyf. Ende dit es dat modificatyf : nemt 
succum apii 3 ij , mellis 3 j ,  hlomrne van tarwen parum.  Dit minghet over 
een ende doet sieden altoes roerende dan doet van den viere ende doet in 
dine hossen ende hier mede hesalvet diene wieke. Dan soe legt daerhoven 
eene plaster gemaect van u nguentum fuscum dats die zwarte ende d1� 
recepte hoe mense maect staet in onsen Antidotarius ende is seer nuttelir. 
in cirugien. Ende aldus maect men se : 2j. olei olivarum lib. j et s. gal
banurn mastic, wieroec, terhentine, aa 3 j, care 3 iiij, colofonie 3 ij picis 
navalis, dat wel ghesuvert si , 3 iij , unguentum serapini 3 j. Die olie sal 
men setten op dat vier metten wassen ende latent smilten , dan doet er in 
d ie colofonie ende dat picis navalis ende latent smilten , daer nae doeter 
in unguentum scrapine ende daer nae de terebcntine, ende alst ghesmolten 
is dan doet of ende latet coelen ende bloot staen , dan minghet des in jou 
mastic ende jou wieroec wel subty l  gepoedert. Dit minghet wel onder een 
tote dat si cout si . Dan doet in dine hosse ende dese salve es heet ende 
droghende ende wy erborense dieken in cyrugie ende men vint er te cope 
altoes in apotheken . 

! eering�e hes !2.perman.e . 

Ic meester Jnn Yperman , se! jou leeren van den rugghebeen ghewont 
ende dat d ie wonden doere gaen ende dat rnarch es ghewont daer of es de 
siecke in vreese van stervene ende die qnetsinghe van nucha commende van 
den hersinen omme den groeten pine wille , maer het (mach wel alsoe 
gescien sonder quetsinghe van nucha , maer die quetsinghe van den senu
wen daer hu te commende ende prikende langaoms (sic) ende geluwed die daer 
ghestrect leit ane heide de siden van den rugghebeene. Ende is die wonde 
dwers ghesneden dat es doodelic omme dat ydel der hersinen daer die 
nucha hute vloit. Die cuere daer of es alse in cuere van andere wonden 
van den senuwen die doere dat heen ghewont syn ende dat vindi staen 
hier Voren ghescreven int cappiltele der of. 
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1JJan btn lttH'r gl)tttJont . 
' �lse een mensche es ghewont iQ den lever ja in de substancien des 

lever soe wie dat alsoe ghewont is , die wonde is voorwaer stervelic. Want 
si verliest al haer werc ende dat bloet destruert omme dat buut gaen 
die gheesten des levens ende dat fundament ende dan moet die mensche 
syn virtuut verliesen ende sterven. Maer es die wonde in eenigher tacken 
soe mach mense wel cuereren in den ersten als men cuereert ander 
wonden in den buuc. 

ltlan bat btn ltutr �utt �ang�tt 
---at men doen sa! alse die lever huut hanghet ghezwollen . Men 

selder oplegghen dat die lever doet ontzwellen ghelyc dit : nemt succum 
alsene van adicke seem ende aisyn ende tarwen blommen aa partes equales 
ende dan settet op dat vier ende latet sieden totte dat het dicke becomt alse 
seem ende maect dus eenen plaster of ende legghet der op. Ende helpt dit 
n iet soe maect die wonde wider ende dan doet die lever in ende die wonde 
gheneset ghelyc ander wonden in den buuc. 

l!lan wonbtn in btr nitrt . 1 

ftlse een mensche es ghewont in den niere die kan der of niet 
ghenesen want het syn droghe leden commen mager ende si sceiden die 
u rine dat hen comt toe van den lever ende al ist dat ist doot wonde nochtan 
salmen hem goet hant wercen gheven hem goeden dranc suverende ende 
heelende, maer sie werden selden wel ghenesen. Ende die wonden salmen van 
buten ghenesen alse ander wonde in den buuc ghelyc dat joµ Ye;leert es 
van den wysen mesters in cirurgie ende medicins. 

lllan brn blai;t g�ewont . 
JF-l.Ise de blase es ghewont in den mensche die ne sel men niet nemen 

gheener cueren het ende ware ane den hals daer si vleesachtig es daer 
ghenese maer boven daer si dinne is daer ne mach si nemmermeer ghenesen.  

• Ce chapilre aurail dû se  lrouver plus haut ou !'auteur l'a remplacé par celui des 
Blessures du creur. 
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Ende als si ghewont i s  in den hals men sal den siecken houden ligghen op 
den rugghe ende den siecken sal lette] drincken ende men sal op den 
wonden legghen dit naervolgende poeder. 2j.. Boli armeniaci 3 j , sanguis 
draconis 3 ij , a\oe epatici 3 s. thuris masticis , aà 3 s. Ende hier of maect 
subtyl poeder ende dan suldi daer op legghen plasteren constryctyf ghelyc 
dat ghi vint gescreven .int cappittele van den ore of gheslegen ofte int 
cappittele van den nese. 

lllan bat ben barmen ggewont syn . 

fotse l ieden ghewont syn in de darmen daer of soe willic jou wat 
scriven ende alsoe vant ic ghescreven in de cirugie van Rolandine. In dat 
erste alse die cleenen darmen ghewont is ende dien stront der hu te gaet dats 
oncurable ende dootwonde. Maer als den groeten vleesch darme ·es 
ghewont die es gheneselic ende die salmen simplic cureren met drancken 
ghelyc wonden dranc ende drancken vindi ghenouch ghescreven int 
cappittele van den ghescutte hutte te doene ende is die wonde groet in  den 
darmen soe sal mense toe nayen ende laten den draet hangen ·buten 
op den buuc ende men sal die darmen in legghen in hore gherechte steden. 
Ende men sal die wonden des buucs open houwen totte die darmen heel 
si ende als ghi erst der toecomt, doet die darmen in ende syn si buten ver
cout ende ghezwollen soe sal mense weder verwarmen met warme wyne 
ofte met andere warme dinghen . Ende es dat sake datsi niet alsoe moghen 
ingaen soe moet men die wonde wyde. met eene scersse ende dan doen die 
darmen weder in ende dan cureren alse andere wonden in  den buuc. 

l!lan btn g�cacorben te g�enttltnt .50nber .l:inybcn. 

�et ghevalt dicke dat de lieden werden ghescort met cleender pinen 
ende dat heeten de meesters ruptura. In typat· ende als dat niewelic 
ghescort is dan eist gheneselic met drancken ende met plasteren van buten 
der op gheleit ende wel daer boven ghecussineelt ,  ende ic ghenas vele 
lieden der met binnen des stede van Ypere die ghescoert waren. Maer het 
was alst nieuw ende versch was. Ende ic dou jou weten alse de rupture 
een jaer out is ende dat gheboert es dan moeter ghesneden worden metter 
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hant. Ende ic bidde alle mesters a lse die rupture oud es ende gheboert is 
datsi hen dat vermocten te ghenesen want het si oncurable ende ondoenlic 
ende onRheneselic sonder sniden . Int eerste. den s iP.cken sal legghen 
vj weken lang op syn bedde ende hi sal eten alle 4 spyse die vleesch doet 
wassen : alse werme melc , eyeren doden , boeter ende vleesch , rent
vleesch, backons vleesch, wederen vleesch, boter ende appelen ghebraden. 
Ende men sa! hem dicke doen eten coucken ghemaet van groenen cruden , 
ende in de boter ghebacken .  Ende met desen drancke soe ghenas ic 
vele rupturen -dat nieuwe was ghescort. 2j.. radicis osmonda consolida 
major , sinicle bruscus , buggla aà M. j. Dese cruden stoet ende siedtse in  
eenen stoep witten wyne oTte wynbastart tote dat die helft versoeden s i ,  dan 
salment coeleren dore een lynen cleet ende hier of sal men gheven drincken 
eenen cleenen toghe warmr1 smorghens ende savons ende des achternoens 
ende dat salmen doen tot dat de nieuwe rupture toe es ende ghenesen. En 
buten salmen darop legghen eene plaster die men heet emplastrum ruptu
rarum ende daer boven vaste binden den band dat niet hu te comme . 

Een anderen dranc. Nemt tremorsike , matefeloene , osmonde , fenicle , 
herba roberti aà M .  j .  Deze cruden stampt al over een in stucken ende 
sietse in eenen stoep wyns tote dat die helft versoeden si . Dan coeleret 
ende gheeft drincken alsoe het verleert es. 

Een wyf die woonde buten der stede van .fpere ende si hadde een kint 
van 2 j aren dat was gescort dat hem syn darmkins vilen in den cullenbach 
ende dat wyfnam horen kint ende si dede sine darmen in ende si leit te bedde 
ende si ghinc ende nam herba roberti ende dat stampte si met wyne ende dat 
gaf se hem drancken smorgens ende savons ende si ghenaast der binnen een 
rnaent sonder binden ende sonder cussineelen. Ende dit ghescede om dat kint 
jonc was ende die rupture n ieuwe was. 

Een ander : Daer mede dat ic eenen man van 40 jaren curerde ende die 
ic cuerende binnen xiij daghen : 2j.. jacea alba ende wedewinde cruut ende 
de blommen aà m .  major. Dit stoet al over een wel cleene ende dan siedt 
_ i n  een vierendeel · SO�te wyn tote dat comt op een pinte ende dan coeleret 
ende daer af ghevet drincken srnorgens ende savons te male v lepelen vol 
�nde daer met ghevet drincken van desen naevolgende pulver alsoe vele 
als ligghen mach op een menschen nagel , dat minghet metten vorseide 
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v lepelen . 2j.. Canele ,  galigaen·, nucis cypressi , gariolfels nagel , valeriane, 
aà 3 j .  ende hier of maect pulver subtyl ende minghet van descn pulver 
in den dranc ghelyc dat vorseit is ende dit geeft drincken nuchtens ende 
savons ende dan legt op de rupture eene plaster ende he�le.t ghelyc dat jou 
vorseit is. Ende dat plaster heelt ghescorde sonder gaten in acken , ja dat 
nieuwe es ghescort : 2j.. Colofonie , was , aà lib. j ,  bol urn armeniacum , 
wieroec , mastic . gheberrent papier , aà 3. ij , terbentiue 3 iij , ende 
vergadert dese salva ende maect hier of plaster ende bint er op de siecke 
stede de sieckenep leggende over rugghen . 

Een ander , dat ons bescryft Rogerus. 2j.. picis navalis , resine , aà lib. j ,  
wieroec , mastic a à  3 s . ,  terebenthine lote 3 iij , misceantur et fiat 
emplastrum ende van desen salmen legghen op de rupture. 

Een ander dat_ ons bescrivet Galienus en met desen navolgenden drancke 
ende plasteren ghenas bi vele lieden die ghescort waren in nieuwe in d� 
stad van Melane �nde <lits dat plaster. 

Dits een plaster jeghen alle ghescortheit. 

2j.. Picis navalis , roet was , colofon ie , aà 3 iij , lithargyri , armoniac , 
galbanj , oppoponac , sumac , bdellij, serapini , masticis , radicis consolida 
majora et minora . gum arabici , pi lorum leporis , combustorum aà 3 j , 
visci quercin i ,  lap. ematice, terra sigillata , gipsi , mirri , aà 3 vj , persidie 
gallarum, ballaustie, berberis, aloes cicotrina, aristologia longa et rotunda, 
esculi , aà 3 v. monie bol i  armoniaci aà viij , terbintine 3 iij , sanguis 
humani lib. i, confice cum decoctione pellis arieti succade et cum glutine 
piscium 3 iiij . En hier of maect emplastrum , van desen legt op den 
rupture ende daer boven eenen goeden bant alsoet beboert ende daernaer 
soe gheeft hem drincken smorgens ende savons van desen navolghenden 
dranc te male v lepelen vol : 

Dranc. 

2j.. Sigelle beate Màrie , sigelle Salomonis , radicis punir:e et l'oliorum 
cicono , herba spergule, aà M. j, bulliantur in aqua p\uviali et fiat 
decoctio additis modicis panis saccarj , ende met desen vorseiden 
drancken ende plasteren ghenas ic vele l ieden in de stad van Milanen dat 
nieuwe ghescort was. 
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l!Ja11 o.postrmrn bit u11rnsrn in be robe ber utber eubt 
bat uan tuinbt t.s . 

• nde somwylen soe hebben die lieden in de roede des veders apos
temen . Ende dat comt toe' onvermidts wyntachticheden ende wasems in 
die welke es cleene hitte. Dese vervullen , opblazen ende recken de roede 
als eene corde. En�e is ze'er groet in lanrheden , breetheden ende dicheden. 
Ende bet comt ondertiden datter in commen morwe apostemen . Maer die 
rlifferencie tusscheu de morwe apostemen ende tusschen den opgheblasen 
apostemen die vol syn van winden en van wassene diese vervult dat salmen 
bekennen aldus. Men sa! metten vingeren tasten ende duwen der op ende 
blyft iij staende putten dats teeken dat es van wasseme ende van opbla
singhen. Die cuere van aposteme.n van opblasinghen ende vol wasems dat 
dieken ghevalt in jonge lieden die waseme sal men laten int erste men sal 
die rode ende die cullen bestriken met cautoene aldus : 2j.. Olie rosarum 
3 iij , cere 5 j ,  dat was e.nde olie salmen over een doen ende dan ghieter 
in eenen mortier ende dat wrinen over een al warme ende dan salmen 
ghieten der op cout water ende dat roeren over een tote dat niet meer 

- water ontfaen. Ende dan doet in eene bosse. Ende daer met bestriecken 
de cullen ende roede met cautoen alsoe het jou verseit es. Ende alsmen 
de roede daer nae vermaect dan salmen die roede baien met lauwen water 
wel ende seer. Daerna bestriken se. binnen scoene ende buiten wel alsoe 
het vorseit es. Ende men sal cleederen netten in aqua nenufarie ende 
w arme der op legghen . 

Cuere der morwe apostemen. 
Die wiesen den tast ende dat den tast der in blyft staende dan werct 

met desen medicinen : 2j.. Wingaert bladeren 30 bi getale , thuris , amidi 
et cerusa , aà 3 ij , aqua rosarum , dat genouch si. Hier of maect een 
soete ende sachte unguentum , ende daermede bestriket die roede tweewarf 
sdages , maer erst salmen die roede baien met lauwen water. Ende somtyts 
soe maect men in die zwellinghe de vede meer pine ende met smerten 
urine. Int erste men selne steken in warme water alsmen pist , ende men 
selne dan bayen in warme water enrle daer nae omme bestriken met desen 
naevolghenden deffensatyf aldus ghemaect. 
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Deffensatyf. 
_ 2/-. Olei rosarum � j et s. aceti vini een once, olei violarum, een alf 
once, boli arrneniaci 3 ij , sanguis draconis 3 s" misceant1Jr in fimul, cum 
modico aqu.e rosarum ende maect een deffensatyf ende men sal den 
roeden baien in warme water daer coude cruden in ghesoeden syn : alsr, , 
violetten cruut, nachtscadue, mentelicum cruut ende des gelicke. En 
eenighe mesters baien in warme soete melc. En eist dat sake dat die 
zwellingen si hart ende blec, soe salmen salven ende plasteren metten 
u nguentum van alsene dat in die zwellinghe der cullen staet ende men sal 
weten telken alsmen de veder verbint dan salmen verbinden met eenen 
scoenen bant alsoe breet als eenen vinghere ende beghinnen vore ane dat 
hooft ende hoe verder ten 'bucke waert , hoe slapper ghebonden. Ende dat 
ome het ghezwel te verdrievene , opwaert ende dat bloet. Ende eist dat 
sake dat men ontsiet hitte ende dat het ontsteke , men sal laten die lever 
ader onder den inclouwen des voets om te versceedene en te resolvercne 
winterachtigheid van den lichame diere toe sfaen rnochte. 

Dits is een goet unguentum · ten voer ten seere veder ende roeden : 

2J. succi solatri , succi barba jovis , aà 3 iiij , oleum rosarum 3 ij . Ende dit 
siedt al over een met ghersten mele totter dicte van seemen ende dat doet 
in dine bossen . Ende baiet de roede erst alst jou verleert es , ende dan sal
men daermede besalven sdages ij warf ende dit vorseit salve zacht ende 
ontzwilt. 

Een ander. En a!st es in <len winter ende dat men ghene nachtscadue en 
vint , soe salmen dit doen : 2J.· De crumen van witten broede die wrinet 
a l  intwee in eenen mortier met wel rosaet ende met oleum rosarum. Dit 
siedt al over een altoes roerende tote dat slecht si ende doet er in een 
luttel water dat niet ne berne ende maect hier of plasteren ende laeu der 
op gheleit. 

Een ander. Siedt lynsaet met pappele in water ende daer of ghema�ct 
nmssilaginis dat gh�minghet met oleum rosarum ende daer of maect 
plasteren ende die leghter laeu op. 

lllan gaten in bt rocbttt bcr vtbtr. 
�lser gaten ofte ulcerien in de roede der veder sin die moet men 

XX 
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cuereren met droghender medicinen ende met suverende. Int erste eist dat 
ghi syt gheroupen in seere vede daer gaten in syn buuten ofte binnent. 
Int erste sal men de vede bayen met lauwen water ofte met wat.er daer 
nachtscadue ende violencruut in !;hesoeden es ende daer nae salmen binnen 
in de slove wel suveren met eenen sachte lynwade endè dan salmen dit 
naevolghende poederen daer alle gaten syn in elc gat een lettele. Dat est 
poeder : 2).. radicis aristologia rotonda 3 ij , ende daer of maect subtyl 
poeder hoe subtylder hoe beter ende doe in dine bosse. Ende ic mester Jan 

Yperman ic placter er met dese poeder te ghenesene gaten in seere vede 
dat hier navolghet : 2j.. ert netelen die selmen droghen in eenen oven alse 
dat broot hute es ende dan salmen pulveriseren subtyl ende van dien 
poeder leide ic in de gaten ende der 'boven soe leide ic plasteren 1'an 
desen navolghendc salve : Salve. 2j.. serusa loot asschen een once , hier 
of maect subtyl poeder ende dat poeder doet in eenen mortier , dan nemt 
olie van rosen , was ghesmolten over een dat ghenouch si ende ghietent 
in den mortier altoes roerende cum pistello tote dat dicke becomt. Dan 
doet in dinne bosse. Ende siner gaten op .dat hooft van den vede 
men doet dat veile achter ende men bestrike der mede die gaten , het saI 
te beter ghenesen. 

J tem. Ende is dat sake dat de roede is dat men dat vel achter n i  can ghecri
ghen ende die bolle bloot hebben , daer salmen aldus toe gaen. Int erste 
soe nemt water daer cruden in ghesoeden syn alse violetten cruut , mente
lium cruut ende daermede soe sal men bayen ij warf sdaghes ende men 
sal nemen eene speute aldus gemaect in  deser maniere. Ende ghi sult in 

den roede speyten scoen warme water daer in ghesoeden is mentelicum 
cruut ende daermede suldine biunen wassen ende suveren als ghi best 
m,oghet. Dan soe nemt de vierste warf aqua plantaginis ofte water van 
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wede'hinden ende dat speit hem in de vede laeu ende daer met wasschen 
wel ende seer ende aldus soe des daghes tweewarf ende eist dat de roeae 
boven int vel heeft gaten , soe doeter in van den poeder vorseit ende daer 
boven soe leght een plaster van den selve salve vorseit. 

Dit leerde ons mester Hugones. 

Alse een roede gheswollen es ende hi es vol gaten buten ende binnen 
ende dat de slove van den vede niet achter mach gaen . Int erste soe hebt 
l aeu water en daer in bayen seer ende wel . Dan nemt jouwe tentele ende 
dat cleene einde sleet tusschen dine vede ende sloeve ende alsoe datse 
ront omme gaen. Daer nae bewimpelt dine tentele voren met eenen scroe-

dekin van linwade dinne ende dat stect tusschen den sloeve ende den vede 
ende mede suvertene omme gaende ende alsoe doet tweewarf. Dant nemt 
dinne tentelen , netse in olie van rosen ende die stect ront omme daer in 
ghelyc te voren . Dan nemt een cleen sticken ghenet in  olie van rosen dat 
sleet voren in den sloeve dat die olie der in blive ende sinder boven enighe 
gaten daer in soe doet van dien poeder vorseit ende daerboven soe leght 
eene p laster van den witten salve vorseit ofte van desen salve die hier nae 
volghet. Salve. 2f.. oleum rosarum 3 ij , maegden was een once , sap van 
nachtscaduen 3 iij , sap van mentelicum cru ut een once. Dit siet a l . over 
een tote die sape beghinnen te vertherne. Dan doet van den viere et ponatur 
in pixide. Ende ic hebbe bier mede somtyts ghewrocht ende ghenesen 
vreeseliker Yeden , maer die cuere van den speiten binnen des in ende te 
gbenesen metten witte salve ghelyc dat jou verlert es , dats beter dan dit 
ende den pacient vele eer gbenesen . Je hebt gheprouft. 

Noch een ander manier. 
Dat ons leert een physicus ende bi seit dat men sel nemen water van 

weghebree ofte waer in weghebree ghesoeden es ende men sal met eene 
spreete dat water daer in spreiten· ende wasschen der mede alsoe men best 
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mach. Dan salmen dat etteren alle hute melken metten vingheren ende 
naer dat wasschen ende nae dat hnte melken soe salmen sniden cleenen 
scroedekin ende dat winden omme die tentele aldus ghemaect , ende dat 

steken tusschen den sloeve ende den vede ende dat salmen doen iij warf 
ofte iiij warf, tote datti binnen wel ghesuvert si ende dan maect dine tentele 
nat in oleum rosarum warme. Die stect daer in rond omme ende dan ebt 
ghenet een douckin ghenet in olie van rosen dat stect vore in de slove dat 
die olie der in blive ende dan soe maect eenen plaster daer boven op 
legghen van desen naevolghende salve , die men heet unguentum rasis. 

Unguentum rasis. 2J.. serusa 3 ij , oleum rosarum 3 j et s ,  cera alba , 
3 j ,  pul vis thuris , pulvis mirre aà 3 j et fiat unguentum ponatur in  
pixide. Ende aldus soe selmen vermaken sdaghes tweewarf. 

lhn ben u·ebe bie erisi.ptlerm wille ofte ontstekm. 

�lse ghi syt gheroupen tote eenen vede die erisipeleeren 'wille ofte 
datti ontsteken wille ende ghi daer toe syt gheroupen , oe nemt \n erste 
eenen pomum grenatum die snidet in twee ende die salmen siede met 
aisyn ende daer af maect plasteren ende legghet der op laeu. Ende ghi 
sult nemen deffensatyf van dat hier nae volghet ende daer mede besalven 
al ontrent seer dat die hitte niet ten buucke comt ne slae. Dit es dat 
deffensatif. 2J.. boli armeniac. 3 iij , terra sigil lata 3 s , ,  sanguis draconis 
3 ij , olei rosarum 3 s. fiat deffensatyf i� mortario et ponatur in pixide. 

Een ander. Dat sal men doen alsmen gheen deffensatyf ne heeft. Nemt 
dat sap van den porceleine der in minghet een lette! pulvis canfora ende 
dat doet in dine bosse ende daer mede bestriket ontrent dat seer. Ende macht 
men niet gbeblusschen ende dat erisipelert dat dat hooft van der vede al zwart 
wert , daer salmen al ontrent oplegghen dit nae volghende plaster waer bi 
dat dat zwarte ende dat quaede verrotte of sa! vallen van den g�eden . 

Plaster : 21.. mussilaginis semen lin i ,  et mussilagif!iS semen fenugrecj 
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3 j ,  seem een alf once, olei vi olarum 3 j et s. hier doe bi seem een alf orrce 
onghesoeten boeter ofte versche smeer een once. Hier of maect plasteren 
ende legghet der op. Hier of sa! dat quade vleésch hutte vallen van den 
goede. 

Een ander plaster. Nemt tarwin blom me 3 iij dodere van eyeren , olie 
van rosen aà 3 ij tsap van donderbaer , 3 ij wyn aisyn 3 j , dit minghet al 
te samen sonder sieden ende hier of maect plasteren op werc ende d'at soe 
leght er op laeu totter tyd dat die stede van den hitten ghebult si ende dat 
zwarte hutte ghevallen si . Ende daer naer salmen die stede dwaen met 
Jauwen wine ende daer nae maken wel droghe. Ende dan stroeien daer 
op naervolghenden pulver , ja op dat seer : 

Pulvis. Aloe epatici, masticis, mirre , aà 3 s. hier of soe maect poeder 
subtyl ende stellet in dine bosse. 

Een ander. Ende Rolandinus die ons leert als dat quaet verrot vleesch 
of ghevallen was doe nam hi rose water twee deel ende aisyn een deel , 
dit maectj warme ende daer mede dwouchine. Ende hi wyst ons datti placht 
te nemene desc navolghende decoctie ende daer mede placht te suveren 
dat seer. 2j.. wyn een vierendeel daer in alumen 3 j , floris cris 
3 s. Dit soethi al over een luttel ende daer in nette hi cleedekin in 
wieken ende die leide hi in ende die droughe wel hute die vulhede 
ende si heelde die vule gaten. 

Een ander dat hi ons scrivet ende leert. Men sa! oec dwaen dat seer 
met desen naevolghende lavement van dit suvert ende heelt : 

Lavcment11m. 2j.. aqua rosarum lib. j, aceti vini lib. s" dit minghet te 
gader ende dan werpt daer in dese navolghende poeder : serusa 3 viij , 
l itargyrum ,  assche van loodt, mastic, wieroec aà 3. j .  Hier of maect subtyl 
poeder ende werpt int vorseide rosewater ende latent alsoe staen tote dat 
ment orbert. Dan salmen dat claeren of ghieten ende daer mede dwaen 
gelyc het vorseit .is. 

Item. Ende waert soe datler te veel doot vleesch in ware dat een 
chirugien wel kennen moet, dan suldi dacr oplegghen van desen navol
gheóden poeder : nemt tartarum, calcxs viva, asphodelli, aà partes equales, 
ende hier of maect pulver subtyl , dit pulver minghet met Joegen gemaect 
van gloessen van boenschalen . Dit salmen der oplegghen tote dat dat doode 
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doode vleesch al hute gheten es. Ende is dat sake dat ghi dat vorseit 
pulver niet ne ebt, soe salmen diL poeder nemen dat hier na volghet : 
· PulviR : 2j.. Alttmen de glaetse, l ib. s . ,  dat salmen legghen op eene heete 
teghele int vier ende dat alumen laten smelten op die teghel ende alst 
ghesmolten es ende dat al droge si ende al wit , leit dan dit van den tegel 
in eenen mortier ende maect er af subtyl poeder. Dit pulver suldi stellen 
in dinne bosse ende van desen suldi legghen daer quaet vleesch es. Dit 
selt doen smelten ende droghe. Ende ic Yperman placht te orboren dat 
poeder vorseit van alumen ende is a\soe goet alse dat voren staet van den 
calcke gemaect. Dat es seer vreeselic goet omme te legghen ontrint aderen. 
Men sal weten rlat den vede es al vol aderen ende groet corrosyf in aderen 
gheleit dat soude se maken bloedende. Ende alse dat dool vleesch al hute 
es , dan heelet met pulveren ende met salven ghelyc d'at jou verlert es. 
Ende somtyts ghevallet dat daer blyft hanghende een stuc van den vcde 
ofte van den capproene , dat salmen afsniden met eene scersse ende dat 

/ 

bloet selmen stelpen metten pulver datmen heet Lanfrancs pulver , ende 
dat voren ghescriven staet int cappittel van den hoofden. 

1ljor mm btn sieckrn �oubm stl u nn den tnbt nnn brinckm. 

;©en siecken es men sculdich te wachten van alle onganser spyse 
ende van allen spyse ende drancken die hitte maken : alse van loecke , 
peper ende goeden sterken wyn , café , arinck , versch vleesch. Ende hi sal 
hem houden ván vele te drincken ende van alle ghesoute spysen tetene. Ende 
rlie siecke sa! drinckén soe hi minst mach , bi sa! drincken cleen bier ende 
tisane ende hi sal drincken clcenen witten wyn die salmen fonteinen. 

Item. Ende hi sal eten eyereil , boeter ende wederin vleesch ghesouten 
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ende versch rentvleesch, iij ofte iiij daghe gbespringhet, ende hi sal eeten 
alle cleene visschen die witte schelpen hebben als carpers , bliecken , 
snoucken , harsen , •grondelinghe ende difir ghelicke. Ende alle spysen die 
hi etet die salmen hem luttel souten omme dat hi te min drincken sa! ende 
men sa! hem wachten van spyse die dat bloet verhitten ende de siecke sa\ 
hem houden van vele pinens van gane ende van ongansen roke. Ende die 
siecke die sa! draghen sine vede in een sackin hanghende gegort ontrent 
sinen lendinen. 

iian ben cancker in be uebt . 
,l@lnde es dat sake dat men die vorseide medicinen niet ne helpen op 

de gaten ende op dat doode v leesch vorseit soe est canckere dat in de vede 
es. Ende omrne dit canckere te ghenesene, soe sa\ n;en bernen den canckere 
in den hals alle ontrint met eener cauterien aldus gemaect in deser maniere . 

Ende soe sa! men in dat vier. heet maken ende gloeien ende daer mede die 
corruptie tingieren en daer op legghen tweewarfsdages onghesoutenboterofte 
onghesouten smeer, �nde dan voert suveret ende heelet alsoe jou verleert es. 

Noch een ander manier jeghen de� cancker in de vede . 

Endejeghen viscose materien te verdrivene ende te droghene endetehelpene: 
2j.. arsenicum,  alumen, aà 3 j, bernetse te samen in eenen scerf. Daarnae 
nemt blaeu laken ende menschen quaet , aà 3 4 ,  ende beroet dat al ghelicke. 
Daer nae nemt 3 j pulvere van der scorssen garnate ende dan pulveriseert 
alle te gader in eenen mortier , ende van dit poeder stroit op dat seer 
ende daer mede sa! den cancker sterven , en de als hi doot es dan salthi 
weten ane dat vleesch root ende scoene si ende dan suldi dat heelen met 
desen naervolghenden pul ver : 2.j._ a\oes epatici , masticis , olibanj , 
aà 3 iij , sanguis draconis 3 j ,  loot asschen cerusa , aà 3 s. Hier of maect 
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subtyl poeder ende stellet in <line bosse. Ende van desen poeder stroit 
tweewarf daghes op dat seer ende daer boven soe leght plasteren van witte 
salve ghelyc dat hier naervolghen. 2j.. cerusa 3 ij , oleum rosarum g j et 
s, cera aJba 3 j , pulvis thoris , pulvis myrre , aà 3 j ,  fiat unguentum , 
ponatur in pixide. Ende hier of maect plasteren gbelyc dat jou vorleert is. 
Ende is dat sake dat ghi meer manieren van salven wilt,bebben , soe gaet 
in het capittel van den gaten ende ulcerien in den vede daer vindire in staen 
genough van vele manieren. 

fllan b lott te stelpme m be roebe brr uebe. 

§IËc bebbe gheweten dicwille alse den brant buten vede ofte buten 
roede viel , dat die aderen seer worden bloedende ende datter de siecke 
seer cranc of was eer de meester toe quam. 

Jr, meester Jan Yperman was in de stede van Ypere. Daer was een arm 
mersman die hadde eenen seeren vede ende die boven op den rugghe op 
eenen vinger van den hoofde der vede hadde een groet diep gat al vol 
quaet vleesch die welcke mersman hadden een Ieee meester die niet vele 
van cirugie ne wist , ende hi leide in dat gat corrosyf ende dat quam an 
een ader die seer wart bloedende die adere des midder nachts ende bloede 
tot den dagh toe x hueren eude de leeke meester ne cost niet stelpen. En 
ic Yperman wasser ontboden ende ic vant den pacient bi naer doot sittende 

, op een leeder ende hi ne conde n iemant ende bi bloede ,teener adere hu te 
seere. Ic nam den pacient ende ic dede legghen op een bedde ende ic nam 
minen dume ende leide in dat gat op de adere ende ic hilt rninen dume der 
op een steeckin ende doen die mersman ane sine kenisse die hie teere 
hadde verloren ende ic nam van desen roden p(leder dat hier naevolghet 
ende dat leide ic op die adere ende dat gat van den vede al vol ende boven 
dit poeder soe stroide ic blommen van tarwin ende doe nam ic een viervout 
doucskin van suverin lynwaede en dat leide ic op dat gat ende daer boven 
bant ic wyselic met cenen scrocden , ende eer ic ghinc van daen de siecke 
hadde weder alle sine kennisse , ende des ander daghes soe ghingh ic daer 
ende verbantene. Je nam laeu water ende ic suverde wel van den bloede 
ende ic wecte die plas teren daer mede of doen maeckten icken drogbe ·ende 



- 313 -

ic leide dat gat vol van den vorseiden poeder , ende daer boven een plaster 
van stoppen ghenet in warme 4 aqua plantag iuis ende ic verbant met eener 
scroeden ghelic dat jou vorseit es. 

Dit es dat poeder ende het heet mester Huges pulver. 

2j.. Thtlris albissimi et viscosi , aloe epatici , sanguis draconis , bolum 
armeniacum , aà partes equales et fiat pul vis subtyl issima et ponatur in 
pixide. Ende meL desen poeder vorseit stelpte ic hem dat bloet ende ic dede 
dat gat al vol vleesch wassen der mede. Ende ten alle vermakene soe 
suverde icken in warme borne en daer nae in wyne ende doen droeghde 
icken en doen be5treec icken al omme van boven ane den btluc tote ane dat 
gat met desen naevolgende deffensatyf : 

Deffensalyf: 2j.. oleum rosarum 3 i ij , boli armeniaci 3 ij , terra sigil
lata 3 j , aceti vini 3 S., aqua rosarum 3 i ij , misceantur in mortario et 
fiat deffensativurn ponatur in pixirle. 

Een ander. Ende mester Hugones �cryft datti plach boven dien pulver te 
legghen eene plaster ghemaect van desen naevolghende salve : 2f.. olei 
rosarum 3 iij , cera alba 3 j ,  serusa Q. s" terra sigil lata 3 S" loot 
asschen , litargirum , aà 3 ij . Hier of maect salve ende doet in dine bosse .  

Mester Lanfrancs pulver. 

Ende hi leert ons om bloet te stelpene ende omme te doen wasschen dat 
vleesch in den vede des gats : ·2j.. wit wieroec tayen ende vet 3 iij , aloe 
epatici 3 j , masticis 3 S" mirre 3 ij . Di,t m inghet al over een ende 
maect er of pulver subtyl , ende doet in dine bosse ende daer boven soe 
plach Lanfranc te legghen pluckelinghe van lynwade ende daer boven die 
plaster een cleedekin ghenet in warme weghebree water. Ende alsoe het 
vorseit es ghenas hyet. 

lll an a.poi;temrn enbe zwellinggen ber rnllm. 
1 

.�postemen ende zwellinghen der cullen conit somtyts toe van hitten 
endfl somtyts van quetsinghen en van bloeden dat toeloept. Ende alse die 
zwe�ringhe comt van hitten die teekenen syn roetheid der verwen , heet in 
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den tast , starke zweeringhen ende stectfln . Ende die cueren der af dat 
wil len wy schriven . Int eerste salmen bloet laten in die adere die men heet 
basilica ane die selve side ende eist dat sake datsi syn beede gheapostemeert, 
soe sal men laten in de rechte side ende men sal daer oplegghen vercoelen
de coude asschen, herba violarum ,  edera terreslrea ende solatrum .  Dese 
cruden sa! men sieden in watere ende latense versupen van den water , 
dan salmen die cruden al in twee stampen met een lette! tarwin gruus 
ende siedense met een lette! wyns ende water ende olie van rosen ende daer 
of maken plasteren ende rlat salmen legghen laeu der op. Ende aldus sa! 
men des daghes vermaken tweewarf ende eermen de plaster der op legghen 
se! soe selmen altoes de cullen bayen metten den vorseiden water daer de 
Yorseide cruden in ghesoeden waren. 

ltern. Ende hi Ml sitten in  wateren die vercoelen . 
Een ander. Men sa! nemen scroeden ende die sal men metten wyn 

aisyn ende rose water te gader minghen , ende dat sal men laeu daer op 
legghen tweewarf sdaghes. Ende men sallet bestriken met coelende 
unguentums die ten hete apostemen gaen alsi ghi voren in den apostemen 
sult vinden 

Een ander. Ende eist dat dat daer mede niet ne betert soe leght er 
dit volghende : 2J-. mussilaginis semen l ini et psillii et fenugreci aà 3 i i ij 
gnm bdell i i , armoniacum , aa 3 s. , furfuris 3 v. Dit stoet ende siedi al 
over een ende daer af maect eene plaster ende dat leght al warme der op. 
Ende men sa! weten dat men altoes die cullcn voor den vermaken sal bayen . 

l!Jan apostemen van rauwe .saken. 

Ende alse apostemen commen van eau we saken in  der cullen , dat salmen 
bekennen bi der bleecheden ende bi der hartheden der cullen ende cleen 
wee ofte stecten . Ende syn d ie cullen seer hart ende zwaer soe nemt 
dit plaster. 

Plaster . Nemt absincium molle, die stront van der gheiten , den 
stront van den osse ende du ven mes. Dit m inghet' al over een end�e siedet 
in een luttel wyns altoes roerende ende dan doet of ende hier of maect 
plasteren ende legghet der op warme. Ende men sa! die cullen baien eer 



315 

men d ie  pla�er der  op legt ende dwaen ende stoven in d ie  navolghenden 
decoctie : nemt folio rum b i  smal ve , M. ij ,. malva , M. j , dit salmen si eden 
i n. iij stoepe waters eenen langhe wile ende dan doent of ende stoven daer 
over ende bay1rn de cullen der in , altoes eer men de plaster der op legghet. 

Noch een anàer : 2J-. absinsium rjcentis , kersse , abrotanum , betonica , 
sambuci ebuli , aà M. j .  Dit stampt al over een dan siedet met wyn van Peitou 
over dat vier dan doet of ende rnaect soe plasteren ende legghet er laeu op  
gelyc jou vbrseit es. 

Een ander jeghen zwellinghen ende zweeringhe der cullen. Succi 
benedictum , idem cecuta 3 iiij , aisyn � i ij , bonen mele subtyl ghemalen .  
Dit siedt a l  over een o p  dat vier altoes roerende dat niet ne berne ende 
doet of ende maect der of eenen plastere ende die leght heet àer op. Dit 
doet scheede certissime. 

Een ander ten zelve. Nemt tapsum barbatum ,  urtica , pernam , herba 
violarum malvarn furfurarum , aà M. j. Dese cru den snit al in cleene 
sticken ende doeter toe de bladeren van ebul i sambuci , abscincii ende 
rosen en pallise alliorum , aà M. s. Dit stampt al over een ende siedet i n  
wine tote dat slecht is. Dan legghet warme der o p  ghelyc dat rnrleert es.  
Dat sal wel de siecheit sceden . 

Een ander. Noch ten zwellingen der cullen comende van coude 
humoren . 2f.. bonen , fenugriec , lynsaet , anys , coriandre , camomillen ' 
blommen , aà partes cquales. Dit stoet in pulver , ende dan siedet i n  
witten wyn vun Peiton ende dit plaster der  op  gheleit sceit :+:  Hier of  
schryft mester Louic van Macke. 

lll an emm .siec�eit in bm rnllm bie mm �eet erina . 

Wan erina in der cullen <laer of syn twee manieren alse erina carnosa 
dat te segghen es in vlaemsche : vleesch car11ouffel. Ende•daer es een ander 
manier dat heet men erina ventosa , dats te segghen in  vlaemsche : wint 
carnouffel. Ende men sal weten wint carnouffel niet ende es omme 
ghenesen. Dan dat ment hute snyt subtylic ghelyc dat men sien van den 
ghescor<len cullen balch dore ende dat langhes den lichame ende dan 
salment hute pellen ende snident van den darmen daer die cullen mede 
hanghet ende dat salmen dore steken ende dore cnoepen al�oe men doet 
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van den ghescor<len ende die siecken sal legghen al in de maniere ghelyc 
datti leit van den ghescorden ende hi sel alsoe eten ende drincken maer 
me sel d ie wonde heelen al eens ghelyc dat heelt in ghescorden J ie men 
snyt hets al eens. Ende men es sculdich dat einde van. den darme te 
cauterizeeren met eenen gloyenden heeten yseren en dat salmen doen omme 
dat die carnouffels niet weder soude groyen .  Ende men sal wachten den 
draet ende den cnoep buten hanghende tote datti of vallet. Ende vermaken 
ghelyc ghescorde. 

lll an water carnoufüle. 
Wan water carnouffele .die in de cullen somtyts wassen daer of willic 

jou scriven. Ende dat wort ghewonnen in de holle sone ofte epididimos , 
dats daer dat die cullen ane hanghet. Nou willen wy daer af gaen ter 
cuere omrne dat water hute te doene ende dan commen eenighe lecke 
mesters die hute sniden der cul ghelyc ofte hi ware ghescort maer daer 
<lat is seere valsch ende si ne weten niet watdat sidoen . Ende aldus in  
dese manier salmen gaen ter werke. Int erste salmen nemen eene groete 
drie cante naelde ende die naelde selmen crommen ende die naelde salmen 
steken in dat onderste van den cullen balghe ende dore dat didimus ende 
die naelde weder hute comende ter. huut ende dien draet salmen daer dore 

î "--
trecken ende der in laten hanghen tote dat hem 't water hute gheloepen si 
ende aldus salment laten vij daghe lanc ende daernae soe salmen die 
wonde suverlic lieelen alsoe het behoort. Ende eenighe meesters syn die 
de wint carnouffels oec pleghen hute latene met eene naelde ende eenen 
draet soe alst vorseit es en eenighe meesters sniden si hute met eenen 

� ____ ....... ____ � 

vliemen ghemaect in dese maniere aldus. Ende daermede doen si sceeqen 
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den wint ende die zwellinghe. Ofte doen op den tysbeen salmen der op 
striken boter ofte smout tote dat daer een stic hu te valt dat daer ghcdoot es, 
ende eist dat sake dat ghi der me bloed vind et daer den cul an hanghet ende 
dat vleesch of es , soe suldi met eenen scersse den darmen cliven toten 
be()ne in de m iddelste lancxs. Dan suldi hebben een gloienden isere ende 
daer mede cauteriseren enne beschauwen den darrne alsoe verre alse den 
snede gaet ' toten den beene toe ' ende doetyt niet alsoe als die snede gaet 
ende bernen t'ote beene toe, het sa! n iet helpen . Dan bestriket dat verberne 
met smeer onghesouten tote dat den brant hute valt. Dan salrnen int g�t v<}n 
den senuwen doen wassen vleesch ende dat vleesch sa! wesen met cnoepen 
die \velke cnoepen sullen bewaeren dat huut gaen van den darmen dat 
nimmermeer daer na darmen sullen hute comen . Ende daer nae salmen 
de wonde van buten doen vleesch wassen ende heelen ghelyc ander 
wonden vorseit. De siecken sal moeten legghen XL daghe over rugghe 
ende hi moet hem houden seer van vele pinen ende van ghenoten met 
\1vrauwen ende van grove spysen die wint maeken . Tetene drie daghen of 
i i ij te voren eer men an werken sel , ende men sal ne te voren wel dietere 
houden met lychte spyse , ende den lichame wel ydel maken ende die darmen 
salmen wel in doen ende dat si wel moghen in bliven ende datsi niwart niet 
ne verwarren daer vreese of cornmen machte. Ende eenighe mesters doen dat 
werc van ruptorien met cautoen en si bernent met ysere ende bescouwent 
tote ysbeen , ende dan heelent alsoe ons verleert es , ende dit es eene vaste 
cuere daert wel ghedaen es sonder verlies der cullen , a l  éist den pacient 
pine omme ghedoghen ende men ich pacient ne sout niet wille ane gaen 
noch menich mesters ne soudent willen doen. Ende ic mester Jan Yperman 

ne <leet noint ,  want het is te aventuerlic omme de pacient. 

i!Jan · bm ge.scorben te g�entsmt in anbtrt manitrt. 

�eer voren hebby gheseit van ghescorden te ghenesene met drancken 
ende plasteren ende dat sonder snideu .  Dat nieuwe es te ghenesene met 
banden ende drancken. Ende nou willen wy hier een ander manier leeren 
wel heelne , die met den vorseiden drancken niet moghen gheheelt worden. 
Die soe sal men helpen in deser manieren sonder den cul te verliesene 
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noch gheen leedt : nemt levenden calc tweedeel , atrament een deel , dit 
pulvert , dan sal men nemen secpe die zwart es ende daer mede dat vor
seide mirighen , alsoe styf als een deegh , ende daer formeren eene ruptorie 
ende die legghen dore een gat van eenen leder aldus gemaect. Ende dit 

ruptorittm selmen leggen ter steden daer tgat van den gescorden si , ende 
dit selmen laten legghen eenen dagh sonder of doen . 

l!Jan hen naurlt g�r.scort in kinbrren. 

:@ ie navele wert in kinderen groet ghescort ende hute bulende 
ende qualic gheslotén ende dat mach men wel ghenesen sonder sniden . 
Ende ghevalt somtyts dat daer gadert vele materie ende dat salmen 
purgieren aldus : nernt dat einde van den navele met ij vingeren ende met 
dandere hant soe drucht inwaert dat in den navele es tote in den lichame 
ende coendi dit ghedoen soe es de navele ghescort ende ne willet niet 
ingaen ende dat kint seer trect ende screit , soe eist materie soene suldi 
niet .der toe doen . En is de verwe van den na vele ghelyc de verwen van den 
huut ende dat in gaet als ment tast ghelyc dat vorleert es , dan suldi maken 
eenen bant met een cussenkin in den -m idden ghenayet ende daer mede 
subtylic binden , ende onder den bant op ,den navele salmen legghen 
ghebernende lupinen ende lynen doucken gheberrende aà partes equales. 
Ende dit salmen temperen met wyn aisJn ende maect der of een plaster op 
stoppen boven op binden een cussinen alle daghen. 

Een ander daertoe orborlic. Nemt zwart pee 3 iij pulver mastici8 , 
pulver van wieroec, pulver van bolum arrnenicum , aà elcxs 3 s. Dat pee 
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salmen smilten op dat vier alleene , 'ende alst ghesrnolten es dan doeter of 
ende m.inghet der in de pulvere vorseit, ende maect een plaster van eenen 
can epen doucke ende dat legt er op 3 dag he ofte meer, ende doet alsoe to te 
dat ghenesen si. Ende macht niet daer mede ghenesen soe salmen wercken 
aldus : int erste men sa! met · eenen spletten die navele begripen ende 
inwaert steken totte dat h i  in es, ende alst a l  in es dan il\lmcn vaste duwen 
ane den buuc ende die spletten in houwen die darmen ende die pacient die 
sal sinen na vele soe hi mest mach in wart trecken, ende dan salmen nemen 
eenen naelde met eenen starken draet alsoe gheruaect. Ende der steken de 
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navele al vaste ane rle splette11 , ende dan salinen den draet een warf omme 
slaen ende cnoepen alsoe men eenen sac bint. Ende dan den na vele weder dore 
steken cruus wys jeghen die erste steke ende dan weder omme slaen ende 
cnoepent noch een warf, ende dan salmen dat einde des dra ets of sniden 
ende dan doen die splette af ende latent daer in den draet tote dat hi of 
valt ende vort. Dan sa!men heelen alse eene andere wonde met droghende 
salve ende die salmen wel heelen ende dat houwent in wel ghecussineelt. 
Ende oec goet regement houwen . 

IJJan bm .s,ptnm bit was.sm in bat funbamtnt. 

�emorroïdes dat zyn spenen .  Ende syn vaste heelende ane die aderen 
in dat fundament Die welcke spenen onderwilen zwel len overrnidts humoren 
dieren toe vloeien ende met grof bloct dat doetse onderwilen spliten ende 
barsten . Dit syn de teekenin dat de aensichte geluwe wert ofte blec , wintsele 
in den licbame ende in den rugghe ende groete zwaerheit in de beenen . 

Item , men sa! weten dat der spenen zyn iij manieren. Sulke spenen 
syn lanc ende breel ghelyc de worten ende dat syn de ergste ende sulken 
gheliken moerbesien ende d ie ne syn niet soe quaet all inge. Sulke ghe
liken wynbcsien ende dat syn de al lerbeste. Sulke spenen die wassen voor 
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de cullen wart. Ende sulke spenen wassen achteren. lendenenwaert. Ende 
sulke spenen breken hute ende leken altoes in , sulke breken hu1e ende 
leken niet. Die spenen commen ·meest van bloede ende van melancolien 
ende selden commen die spenen van colera. Ende allerminst commen si 
van fluma. Ende men sal weten spenen die commen van melancolien die 
geliken worten en�e die spenen die van bloede commen gheliken moerbesien, 
ende die spenen die van flurna commen die gheliken wynbesien. Ende die 
spenen wassen gheerne lieden die heet syn ende versch ende in landem 
ghelikende. Ende eist dat die Oum'en comrnen van lumigben humoren , 
alse van flumen men ghevoelt in de lichame wint ende rommelinghe. Ende 
eist dat si vloien soe tingiert se met eenen heeten iseren horen hoofde. 

Ende ons heschryft Galienus eist dat een mensch spenen ·heeft ende hebbe · 
si langhe gheloepen dat men eene spene sal laten open dat die materie 
daer dore purgieren mach van horen humoren . Want Avicenna seit oec 
ende orcont ist dat men die spene alle stopt het ware te ontsiene dat de 
siecke dat water lossen moghte ofte dat hi machte werden tisicos ofte mania 
ende dat soude cominen overmidts dat hare natuere n iet machte purgieren 
gelyc te voren. Daer omme soe salmen eene hute laten heves de natuere 
te <loene. Ende men sa! laten den lever aderen in den rechten arme . Ende 
naer den purgacien ende suveringhe salmen van buten werken met desen 
navolghenden cruden , die droghen : 2i. loodt asfchen , scillen van ysere , 
van elcxs even vele. Hier of maect subtyl poeder ende stellet in dine bosse 
ende van d ien poeder doet dicke der op. 1 

Een ander. Nemt acacia 3 iij, scorsse draganta van elcxs 3 ij , hier of 
maect pulver subtyl en ternperet met succi arnoglossi in modum unguentum 
et ponatur in  pixide. Ende daer met bestriket de spenen sdages tweewarf. 

Een ander dat Ro_qerus schryft ende leert. Ne111t de scorse van garnaten 
die pulveriseert subtyl ende dat m inghet met aisyn il} modum unguentum 
ende dat leght op der spenen dat selve droghen ende ghenesen ,  ende staen 
die spene diepe in dat fundament men sa\ wieken der in steken met desen 
salve ende met cl eed eren . 

Item. Ysaac seit : men sal boenen een lette! sieden ende dat legghen op 
stoppen ende voert legghen op die spenen die zwellen ende zweeren ende 
niet ne  loepen . 
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Een ander. Nemt do deren van eyeren , parictaria, absincium.  Dit salmen 
wel cleen stampen ende sieden in water dan pueren dat water of ende 
siedense met een lette! olie van rose11 . Dan doet van den viere ende minghet 
der mede doderen van eyeren, in modum unguentum ponatur in pixide, 
ende dit plaster gheleit op spenen die niet ne loepen ende zweeren . 

Een ander. Nemt apium emorriodorum die ghesoden in urine ende 1 • 
dat gepla�tert daer op sceet spenen en die zweeren. 

Een onder : 2).. oleum nucis dat salmen dieken stricken op de spenen . 
Een ander. Nernt pulver van netelen ende di l len poeder , dat minghet 

met seeme ende bestriket. Ende men sa! het ghenesen. 
Een ander jeghen spenen comende van melancolien. Nemt pulver van 

de beenen der herten dat drincket met wine daer seeme in ghesoden is 
ofte met diasene. 

Een ander jeghen spenen bi faute "van den ghesteliken leden . Corali 
rubi et albi , dat pulveriseert subtyl , pulvis draganti , pul vis ordei aà. 
Daer af maect pulvere ende dat hout onder de tonghe ende latent smelten 
onder de tonghe ende zwelget. Maer eist bi faute der voedender leden soe 
gheeft van desen vorseiden pulvere drincken met sape van wegbebree. 

Llan ben fi.stelr in bm rr.s barmr . 

W-an den fistule die comt in den ers darme. Daer of dat sorhmighe 
doorgaende sin ende teekenin daer of es dat uut hun lieden gaet wacheden 
ende meests wints ende sulke ne syn niet do re gaende ende hu te welke ne gaet 
no wint no stront. Ende die fistulen d ie dore gaen ne ghenesen n iet met 
medicinen . Maer sulke werden genesen mette wercken des hants ofte 
cirugie. Met hinde ontwee ofte buut trncken met sickelen ende daer nae 
heelen ende vleesch maken met unguentu1n basiliconis maer in de wer�
kinghe der dure gaende. Ende het wert onderwilen geloset met messe sonder 
luust ofte wille waer bi datmen scuwet die bande op die materie ofte 
maniere. Maer den fistulen die syn rieder datmen ghecrigen _mach bi den 
vingeren ende die mach men ghenesen met scarpen medicinen , alsoe jou 
verleert is in dat cappittel van den fistelen . Daer vindi medicinen van den 

25 XX 
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fistulen ghenouch te ghenesenen ende dat met scarpe medicinen die suveren 
ende d i t  unguentum es goet der toe : 

Unguentum viridis. Dats lichtelic corrumpeert ende gheneest den fis
telen ende doet vleesch wassen : 2.j.. swinen smout coelert lib. 4 ,  viridis 
eris 3 ,  sal gemme 5 s .  ende dit vergadert in eenen mortier ende stellet in 
dine bosse. Ende dese salve doot den fistulen ende verdryft quaet vleesch. 

l!J an �at funbamrnt bicke �ute ga et . · 

:®at fundament es den ers darme ende die gaet hute ende dat ga e 
overmits der clappinghen van den sen uwen in den fondament ofte in vulva . 
Ende dit es de cuere welc datter hute g:rnt soe vulva soe dat andere : in dat 
erste sue suldine doen sitten metten setten in water daer dese naevolghende 
cruden in ghesoden syn : 21.. balaustum gallen , corticis mali grenati ; 
eekelen ypoquistidos aà partes equales. Dit doet siden in water ende doeter 
daer in sitten ofte nemt dat naevolghende pulver : 2).. balaustia , cipressi aà 
3 2, corticir. lentissi 3 3, serusa 3 j ,  van desen poeder stroit der op. 

Dit es een supposito1'ium ornme in dat set te stekene .  

Nemt pulver van gallen , cumine aà 3 iiij . Dit stampt ende maecter of  
suppositorium ende stecktse in t  set. Ofte maect d i t  navolghende sackin 
twee endè vultse met deser navolghende cruden : 2.l.. pulver van gallen , 
pulver van cuminum aà 3 v. Hier mede vullet die 2 sackin ende dan setse 
in reghenwater. Ende men salse warmen der in steken ofte der op sitten . 
Ende als dien coel es dan sal men <lander sackin warmen neme ende alsoe 
doen dieken menichwarf. 

Een ander. Nemt ranken van wyngaert met serpentinen die bernet te 
asschen ende dat leght in roode wyn ende van d ie looghe doet er in loopen 
met eenen clistere. Ofte men sa! metten sitte der op sitten ende laten den 
wasem der ingaen. Dats es seer goet. 

Een ander. Nemt gallen , eekelen , balaustia , ypoquistidos , sumac , 
corticis mali grenati , scorsse van mespillen. Dit stoet ende siedt in eenen 
pot over dat viere ende dan s�I de siecke hem sitten en stomen , sal dan 
gheven den siecken : dyacitonic�m ende diacostum et cetera. 
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19irr beglJint ()at bouc uan brn quabrn bernrn. 
:mlier benden de boucken van alle de clieren en clappoeren ende van 

den ghescorden. Nou soe comt hier ane den bouc van den quaden beenen. 

De talf'ele der of. 

Van malamortman in der beenen .  
Van apostemen i n  der beenen . 
Van herdicheit crusteren i n  der beenen. 
Van groete ader i n  der beene e_n<le te corten . 
Van wonden in de knie. 
Wat men doen sa! eener te broken beene ofte eenen te brokene leed t .  
Oe men kennen sa! dese broke. 
En hoe men ghebroken been vermaken sa! . 
An ghebroken been met open wonde. 
An quade ghesteken sceene ane de beene. 
An te broken vingere ane den bant. 
Ende an te broken tien ane de voeten . 

Espace desliué à un dessin 
non reproduil dans Ie MS . 

Van vortinghen der beene wil lic jou scriven dat de mesters heeten 
malamo1"l1t1l1n . Dats te segghen vortinghen der beenen . En si vallen 
gherne beneden den knie ende dat heeten velen lieden mormale. Ende 
het werden groete zweeren ende pusten i n  der beene ende roven ende si 
werpen v�le gaten want die materie comt van humoren van melancolien . 
Int  erste om me te gaen ter cuere ghi sult gheven den p:icient deser naer
volghenden dranc smorgens ende savonts omme die materie te suveren 
ende te ripine. 2J,. nemt oximel diureticnm 3 iiij , ariua fontis , vini albi , 
aqua fumiterra aft 3 ij miscean lur. Ende hier of gheeft drincken smorgens 
ende savons , te gader iiij lepelkens vol , ende alse desen dranc hute es 
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dan salmen daer nae purgieren met sera ruffini ende salmen gheven nae dit 
leeringhe van onsen antidotarius . Ende men sal den siecken houden van alle 
spysen die melancolien winnen ende wachten alle spysen die laserscap 
ende cancker deeren mach. Ende daer nae sa! men laten die miltadere in 
den slincken arme. Ende men sa! hem houwen dat men die voeten niet 
wasschen sal ende alle de puusten ende seeren salmen suveren van horen 
vul licheit ende dan wel droghen ende dan salmet oplegghen plasteren van 
desen naevolghenden salven : 

Unguentum. 21-· litargirum 3 ij , serusa 3 j ,_ olei rosarum 3 iij, aceti 
vini 3 s : ,  cere 3 j, misceantur et fiat unguentum ponatur in pixide. Ende 
men sal weten dat daer toe goet es oleum fraxini , dat es olie ghemaect 
van esschen houte. Ende die olie maect men met twee potten deen op 
dander staende gheleit dat men maect oleum van jeniverLesien, alsoe ons 
leert in onsen bouc die men heet ebe mesue t .  Die olie van fraxine es seer 
goet omme drope ende ceteren ende singulen ende hier of vindi ghenouch 
gescreven in dit bouc. , 

Salve : 
Dits een notabel salve jeghen joecte : 21-· barghin smout j pont ,  ceruse j 

pont , brine van maischer boeter. Dit doet te gader in eenen mortier soe 
langhe dat dicke sie ende hier of maect plasteren et cetera. 

Item. Boeter brine es superlatyf jeghen joecte ontrent wonden ende 
seerheden ghedaen Iaeu da(r op met eenen doucskin , probatum est. 

llan be apo.stemrn in be� bmten. 
�an apostemen in der beene ende in der knien ende in del} voet ende 

eist dat vaste ghemaect ende dat groot hute blyct soe ne houvet ghene 
cuere. Maer int beghinsele alse den knie ende den voet beghint te werdene 
groet ornme te apostemeren dats pynlic omme te ghenesen. Ende als ghi 
siet dats van groete droefheit van bloede dat suldi bekennen in den 
varwe ende bi der hitten. Int erste sului beghinnen jeghen overtullicheit 
des bloets ende men sal hem 111inderen sine spysc ende men sa! antieren 

' Yperman indiqne id un ouvrage dont il semble être l'auteur et qui jusqu'à ce jour 
n'a pas encore été retrouvé. 
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alle weken dat kecren nae vervultheden ende men sal mitten trifera 
min1Jr tgewicht van 3 2 thuris over een ende ghevet drincken. Smorgens 
telike in aurora. Ende men sa! bestriken die aposteme met desen 
navolghenden unguentum. 2.j.. pulvis aloe , pulvis mirrha , acacia aä. 
3 j. Dit minghet te gader cum vino stiptico et cum quantitate foliorum 
cipressus ofte aqua van ertnoten ende in die hute salment bestriken ghelic 
heete podraga. Ende eist dat sake dat de aposteme hute breken wil lr.n ofte 
ute breken, soe doet ende gheneese aljou vorschreven es in het capittel hier 
vore van den apostemen. Cuererse ende ghenesetse ghelyc dat men leert 
ende scrivet. 

l!Jan bm canckrr bit comt in bm beenrn. 

Tan herdicheit crusteren i n  der beenen ende canckeren . d i e  comme 
meest van salsum fluma ofte van verberrent melancolien . Ende dese syn 
seer quaet te curerene. Die teekenin dat si syn van salsum fluma dats 
joecte ende crusteren vele ende sculferen . Ende men salse cureren weder 
si syn met vleeren ofte sonder vleeren in desen manieren : int  erste men 
sa! rlen siecken gheven des nachts alse de maghe ydele es soe salmen 
hem gheven pi l len fetide daer of es doses 2 3 ,  tote eenen hal ven oncen . 
Ofte met desen navolghende pillen : 2.j.. ellebori nigri 3 j ,  scamonea 3 s .  
semen ap i  aa  3 j ,  turbit papaveris aa  3 i j  , fiat p i l len cum succo fumiterre 
ofte met wine daer fumiterre in ghesoden is , fiat p i llen in moduin ciceris 
en men sa! gheven al toes oneffene. Nae die p i l len salmen laten in die ader 
d iernen basilica heet die es tusschen den cleenen teen ende den anderen 
teen . Want dese vorseide latingen trect hute dat bloet van rnelancolien 
en van allen den Jichame ende doetse purgieren . Ende dese Jatinghe 
behoort ghedaen te wesen daer vore int capi ttele der quaeden beenen van 
malamortuurn. Ende den siecken sa! hem houwen van spyse te nu tten die 
bloet maken van melancol ien . Ende men sa! voert gaen in der cueren . Int 
erste soe suvcrt alle die seeren scone ende dan leght der op dese naevol
gende salve. Daer mede gheneetse : 2.j.. oleum rosarum 5 i i ij , serusa 
sulfuris , aà 3 j ,  argentum vivum 3 s . , et fiat unguentum , ende ten 
achterste dat in twittc van den tween eyeren et pauco aceti misceantur 
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et ponalur in pixide. Enrle eist dat sake dat syn sti nckende ulcerien die 
men heet canckeren die salmen ghenesen niet unguentum veneris ende 
suveren . En aldus salmen maken unguentum veneris. 

Dit est unguentum veneris. 

2j.. olei olivarum in den somer lib. ij , ende in den winter lib. iij , 
scapin roet lib. j , cere 5 s. picis navalia 3 vj , gum armoniac , oppoponas . 
galbanum Die gummen salmen weiken in warmen aisyn ende dan salmen 
maken unguentum ponatur in pixide ende orborse. Ende daer nae sal
ment consolideren met desen naevolghenden pulver . Desen paeient wert 
dieken ghepurgiert ende dieken ghelaten in den adere van bazilicon in 
den voet alsoe voren gheseit es. 

Een ander. In de blancerdj ende seolpen ende ruwicheit .  Nemt 
starken wyn ende die maect warme ende daermede dwaect die stede 

' alle daghe. Ende daer op gheleit eene plaster aldus ghemaect : 
Plaster. 2j.. Mellis lib. s . ,  doderen van eyeren viere. Dit slaet al over een 

ende doetter toe farina ordej , dat dicke si daer mede vermakene ende 
metter salve vorseit salment mondificeren ende in carneren. 

(lei se termine le MS. 19 A. de Cambridge. Il y manque dix chapitres 
traitant des maux des jam bes , comme le constate la table que l'auteur rt 

placée en tête du livre, page 323.)  
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O R G A N  I S A T I O N  
DES 

E T A_ T S  D E  · F L A N D R E S  
depuis l'ordonnance du 5 juillet t 754, jusqu'à la réunion 

des provinces belges à la France 

(1 794) . 

NOTICE 
PAR 

M .  U: G R A N D  D E  R E U L A N D '!' ,  
Secrétaire-perpéluel de l'académie, associé étranger de l'académie royale 

d'archéologie d'Espagne . 

Nous avons donné dans les annales de l 'académie 1 une noticc 
sur la forme et l'organisation des États de Flandres avant i 'ordon
nance Ju 5 juil let 1 754 2• Nous al lons essayer d'expliquer cette 
organisation depuis eet édit et cel ui du 1 8  octobre 1 7  55 5 •  

Notre travail sera divisé e n  deux parties : la première traitera 
de la F landre orientale , la seconde de la Flandre occidentale " ,  
ou  pays rétrocédé .  

' Tome J•r , page 380. 
• Placanls de Flandres , liv. V , page 33!!. 
z Idem , liv. V ,  page 358. � 

• On ne doit pas confondre celte délimitalion avec ceHe qui exisle aujourd"hui. Ce 
que !'on appelait alors Flandre occidentale était uniquement la ville et la chàtellenie 
d'Ypres , la ville , la chàtellenie et Jes huil villages de t'urnes , la ville tie Dixmudè , la 
l'ille et la chàtellenie de Warneton , la ville et la verge de Menin. Tout Ie reste du 
pays formait la Flandre orientale. 

XX 
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FLANDRE OR IENTALE . 

Les États élaient convoqués par Ie conseil de Flandre , à la 
requête du souverai n , à l 'hölel de vil l e  de Gand à l 'etfet d 'enten
dre les propositions du commissaire du g·ouvernement. 

Les édits de 1 7  54 et de 17 55 décidèrent que la province serait 
représentée par huit voix , qui devaient être désignées par les 
ditférents colléges , chacun ayant une part d ' influence en rapport 
avec son importance. 

Les huit voix se subdivisaient de Ia manière suivante : 

r Ie clergé de Gand , 1 voix , 

ÜÉPUTATION \ celui de Bruges , '1 voix , 

( les vil les , 3 voix , 
' les chätel lenies 3 voix . 

Les vo1x des villes et des chätel lenies se formaient d 'après 
Ie taux de Ia cotisation de chacune d'e l les dans Ie transport de 
'1 631 . Cette cotisation élait élablie au marc Ie franc sur une base 
de 1 00 Iivres. A eau se des parties de la Flandre cédées à la 
Hollande et à Ia France et des validations consenties par Ie souve
rain au profi t de p lusieurs Iocalités, l' imposition totale de la Flandre 
orientale était réduite à L. 61 , 14 ,  1 1  .1/4, dans les r no l ivres . 
Voici Ie détail de la somme de L. 38, 5 ,  0 '!>/, qui complète la 
base de 100 : 

pays cédés à la 1 
Hollande depuis Hulst , 
Je transport de Ie métier dt! Hulst , 
1 631 . 

� L .  0 , 10 ,  6 .  
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/ la ville d'Ypres , 
I la chàtellenie d'Ypres , 

la ville et la chätel lenie 
de Furnes , 

les huit villages , 
Pays cédés à la la ville e t  l a  chätellenie 

de Warneton , 
la ville et· la verge de 

Menin , détachées de la chä-

France depuis 
Ie transport de 
1 631 , rétrocé-. 
dés à ! 'Au triche 
et formant Je 

tel lenie de Courtra i  ; elles , L. 1 7 ,  1 7 ,  2 215 
' t  . . ' . f e aient cohsees respechve-

département de ment d'après les bases du 
la Flandre oc- transport de 1 51 7 , 
cidenta le . la vi l le et la juridiction 

Parties cédées à 
l a  France depuis 
Ie transport de 
1 631 et con- f 
servées par cette 1 

de Poperinghe , 
la ville et Ie territoire de 

Wervicq , 
l a  vil le de Dixmude 1 ,  

l a  ville de Loo , 
Dunkerke , 
Mardicq , 
Gravelines , 
Bourbourg , 
Bergues , 
Cassel avec son métier , 

} I 

' Dixmude n'a été rii cédée ni rendue ; mais étant occupée par Ja France lors de Ja 
rédaction des traités d'Utrecht et de Rastadt elle a été comprise comme possession 
rrançai�e dans ces documents diplomatiques. 
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Belle avec son métier , 

le m étier de Bergues , 

Ie métier de Bourbourg , 

Templemars et Vendevil le , 

rés par Ie traité avec ses dépendances , en

des l imites du clavés dans  la chätellenie de 

26 aotî l  1 769. Lil le , con tribuant autrefois 

avec la vi l le de Ninove , 

Meereghem ou M ervi l l c  , 

Watervliet , 

( Pays de Waes , po�r surlaxe , 1 la chätel lenie de Courtrai , 

Validations ac- pour cal1se de démembre-

cordées à que!- ment de la �i l le , 

ques localités la verge de Menin , 

sur l e�rs c

d

otes 11 Dixmnde , ponr cause de / 
respcctives ans surtaxe , 

Ie transpo�·t de différentes vi l les de l a  fron-

1. 63'1 . lière française , en consé-

!. quence des traités d ' Utrecht 

et des limi_tes , 

Weert , 

l 1arties comprises Eertbrugghe , 

dans Ie trans- Moorstle , 

port de la Flan- SLAmand , 

dre orientale , f Opdorp , 

{ Nieuport , 

L .  1 , 1 3 , 1 0  t/3 
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mais exclues de- j · Ost<mde , 
pu is Jonglemps Thourout , 
de toute influen- Ghis te l les , 

ce dans l 'admi- Oudenbou rg , 

n istralion de la Damme , 

provmce . Houckc , 

Muninckreed , 
Blankenberghe , 

. RÉCAPJTULATION . 

} L .  1 ,  3 ,  5 

1 

la Hollande . . . . . . . . . . . . L .  0 , 1 0 , 6 

Parties cédécs à Ja Fran ce el rétrocédées . . . 1 7 ,  1 7 ,  2 2/5 
Ja  France et non-rét rocédées.  

Val idations . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  . 
Parties sans i nfluence . . . . . . . . . . . . . . . . . .  . 

'1 8 ,  3 ,  5 5/4 
t , 1 3 , 1 0  115 
'1 , 3, 5 

Total . . .  L .  39 , 8 ,  5 '3/4 
I l  restail  <lonc pour les au lres local i tés de la  

provmce . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  . üO, 1 1 ,  6 t/4 

Ensemble . . .  L. 1 00,  0 ,  0 

Cette somme éta i l  répa rtie de la rnan ièrc suiva n le : 

1 °  CINQ VILLES. 
Gand . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . L. 6, u. , 9 

Brng·r.s . . . . . . . . . . . . . . . . . .  . 
Courlra i . . . . . . . . . . . . . . . . .  . 

Audenarde . . . . . . . . . . . . . . . . . 
Termonde . . . . . . . . . . . . . . . .  . 

5, 0, 0 

1 ,  1 3 ,  4 

1 ,  2,  G t/2 
0, 1 6 ,  5 1 /2 

Total . . .  L. 1 5 , 7, 0 
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2° ONZE CHATELLENIES, 

Ie pays du Franc . . . . . . . . . . . . L .  9 ,  0,  0 

la chätellenie du Vieuxbourg . .  . 

la chätellenie de Courlrai . . . . .  . 

la chätellenie d'Audenarde . . . .  , 

Ie pays d 'A lost . . . . . . . . . . . .  . 

Ie pays de Waes . . . . . . . . . . .  . 

Ie pays de Termonde . . . . . . . .  . 

Ie territoirc de Ninove . . . . . . .  . 

Ie métier d'Assenede . . . . . . . .  . 

Ie métier de Bouchout . . . . . . . 

Ie pays de Bornhem . . . . . . . .  . 

6 ,  3 ,  0 

6 , 1 3 , 3 
2 , 1 4 , 9 

1 0, 1 4 , 1 

5 ; 1 8 , H  

2 ,  t-1. ,  1 
0 ,  2, 8 3/4 
0 , 1 2, 0 

0, 5 ,  8 t;2 

o .  6 ,  0 

Total . . .  L .  45, 4 ,  6 t/4 

RÉCAPITIJLATIOJ\ . 
Les vil les . . . . . . . . . . . . . . . . .  L .  45,  4 ,  6 ·t/4 
Les chätellenies . . . . . . . . . . . . .  1 5 , 7 ,  0 

Ensemble . . .  L . 60, 1 1 ,  6 1;4 

I l  y avait des vil lages r.t des scigneuries , prétendues terres 
(ranches , enclavés dans la Flandre orientale et non compris dans 
les transports successifs de cette province, c' étaient : 

1 0  Steenhuyse , dans Je pays d'Alost , 
2o Audeghem , \ 
3o Appels ,  � 

I dans Ie pays de Termonde , 
40 L'Eghene, 

1 
5o St-Onolfsbrouck , 

, 
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60 A vereye , f 7 ° les douze ménages , > dans Ie métier d' A ssenede, 
80 St-Albert \ ' i 
90 Watervliet , près de Bouchou l ,  

i .Oo quelques polders du pays de Waes, d u  Franc,  
d 'Assenede et de Bouchout .  

On remarquera q u e  les vi l les , tout e n  ne payanl que dans la 
proporlion de L. 1 5, 7 ,  0, avaient aux États Ie même nombre de 
voix que les chàtelleuies qu i  payaient Ie taux de 45 , 4 ,  6 1/4 .  Uu 
fa it non moins surprenant  c'est l ' exclusion de la direction des 
affaires de la  province de plusieurs villes telles que Nieuport , 
Ostende , Thouroul , Ghistel les , Oudenbourg , etc . Cela résn ltait 
d ' un  usage ancien qui  était cependant contraire à l 'ordonnance du 

5 juil let 1 7 54 l aquel le  posait en principe que toute l ocalité con
tribuante devait · avoir une influence correspondante à la  part 
qu 'el le payait dans les impóls 1 •  

Nous a l lons examiner l a  manière dont les huil  voix des États 
se formaient pour Ie clergé , pour les villes et pour les chätellenies. 

LE CLERGÉ. 

Clergé de Gand. 

Le clergé formait  sa députation dans une réunion composée 
de 1 5  voix , savoir : 

l 'évèque . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  i 
St-Pierre , près d e  Gand . . . . . . . . . . . . i 

Les abbayes de E · d'A d d J ename , pres u enar e .  . . . . . . . . . . i 
Gramrnont, de l 'ordre de saint Benoit. . . . i 

t V. 110tre mémoire su.r l'uncienne ville de Ghistelles. AN.SALES DE L'ACADÉMIE, 
tbme XIV , page 1 1 5. 

. ' 
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( Ninove . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  . \ Tronchien nes ,  de l 'ordrc des Prémontrés . 
( 1 Baudcloo . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  . 

Waerschoot . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 

'1 

1 

1 

1 

St-Bavon , ! 
à Gand

· .  . . . . . . . . . . 1 

Ste-Pharaïlde , 1 . . . . . . . . . . . . 1 

Nolre-Damc , à Courlra i . . . . . . . . . . . . . 'l 
Les chapitres de Notre-Damc , à Termondc. . . . . . . . . . . . i 

St-Sauven r ,  it Harlebeke . . . . . . . . . . . 1 
St-Martin , à A losl . . . . . . . . . . . . . . . . . 1 

St-Hermès , à Henaix . . . . . . . . . . . . . . . 1 

Le clergé avail  droit de préséa nce dans  l 'a ssemblée des Étals , 
mais sans la présidence qu i  appartenait au premier échevin Je Ganrl . 

Dans les dél ibérat.ions au� réunions d u  clergé l f's  propositions 
du gouvernement étaien l  rléual tues et la décision était votée à la 
majorité relativc des voix . L'évèque, en cas de partage des suffrages , 
avait voix prépondérante 1 .  

Clergé de Bruges. 

Le clergé de B rugcs se com posai t  Je 9 voix , savoir 
l ' évèque . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  . 

d�. 

{\. St-Donat .  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . : . .  . 

1 1 . l 
' Notre-Damc . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ,es c ia p1 res f SL-Sauveur . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  . 
1, St-Pierre , à Thouroul  . . . . . . . . . . . . .  . 

i 

1 

1 

1 

1 

' Le.s dépulés des chapitres votaient d'après les instructioas de leurs corps respcctifs ·. 



- 34 1 -

Les abbayes de 

( Oudenbourg . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 
' St-André , d e  l ' o rrlre de saint Benoi t . . .  / Dunes . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  . 

, Eeckhoule , de l ' ordrc de saint August in  . . 
LES CINQ VILLES. 

Gand. 

'1 
·I 
i 
i 

En matière d 'aides et de subsides , d 'après l 'or.ionnance du 26 
février 1 7  59 1 ,  les nota bles seu ls de l a  vi l le avaient droit de déli

bércr sur les proposi tions du  prince . D'après cette ordonnance et  
cel le du 1 1  janvier précédent 2 les  a nciens échcvins hors de fonc

tions siégeaient dans les réunions.  

Les notables étaient choisis par Ie grand-baill i et les magi stra l s  
d e  la loi au nombre de  6 dans chac•me des sept ·paro isses , c e  q u i  
faisaient ,1.2 n otables , obl igés d e  compa rai lre , sur l ' i nvitation 
des magislrats , sous peine d 'une amende de 30 carol us d 'or e l  
de bannissement . Les notables étaient ce  que  l ' on appelai t  la collace . 

Les décisions étaient  prises à la majorilé des voix .  l!:n <:as de 
par t.age la proposilion en  délibéra tion éta i l  admise . 

Bruges. 

Cette ville éklit  représentée par 4 bancs de nolables qui élaient 

convoqués par Ie magistrat .  Ces bancs se composaienl. : 
' de tous les a nciens bourgmestrcs ,  des échev ins el de cc· u x 1 0  ' -

• 1 de l a  commune hors de fonclions , 

' ' Placurds de Flandres, liv. V , page .rno . 
• Idem. liv . V ,  page 489. 
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de tous les anciens échevins et conseil lers de la ville , 
hors <le fonctions ,  

des chefs-hommes (hooftmannen) , au nombre de six , 
représentanl chacun la sixième partie de la ville de 
Brnges . 

des · doyens <les métiers au nombre de 44 , savoir : 
de St-Jean ,  

1 de St-Donat, 

du cl1ef-homme 
de Notre-Dame, 

1 de St-Jacques , 
de St-Nicolas, 
des Carmes, 

I tisserands de laine , 

/ fouleurs , 
tondeurs de laine , 
teinturiers , 
bouchers , 
poissonniers , 
charpentiers , 

des doyens des \ maçons , 
couvreurs , 
p lombiers , 
scieurs , 
ton neliers , 
charrons , 
tourneurs , 

\ peintres , 



4 0 j (suite) · 

des doyens des 

- 343 -

1 cordiers , ( potiers , 
serru riers , 
orfèvres , 
arrnuriers , 

· ferblantiers , 
étainiers , 

cordonniers , 

corroyeurs , 

tanneurs ,  
gantiers , 
sel l iers , 
tail leurs, 
fripiers , 
boulangers , 
rneuniers , 
cha peliers , 
t isserands de l i n , 
tisserands de couti l , 
chirurgiens , 
courliers , 
épiciers , 
ba tel iers . 

En cas de partage des voix entre les 4 bancs Ie vote était 

affirrnatif. 
Courtrai. 

Le collége de Ja ville , depuis l'année 1 7  40 , seul délibérait sur 
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les affaires sou mises.  La ilécisi on étai t  prise à la majorité 

relat ivc 1 les voix d, en cas de parL;:ige , l 'objet en d 1scussion élait 

admis .  

Audenarde.  

Le cu l lége des a voués des o rphel ins , représeuté pa r 4 per
son ncs , c l  quelques 1 1 o lab lcs désignés par Ie magislrat de l<J vil Ic 

se réun issa ient  et donna ient  leur avis ; a lors Ie magistra l , a u  

nombre d e  onze échevi11 s , délibérait e t  vola i t  défin i t ivement sur  

la rcq1 1 ète d u  souvera i n .  

Term on de. 

A défau l de prcscr ip t ion résu l la n l  d'une loi , on délibéra i t  à Ter

mondc suivant l 'usage .  

L e  magistrat commu1 1 iqua i l  l ' ohjet à d isc uler :i u doyen des 
ha l les ,  celu i-ci  con voqua it les doyens  1 des corps de méliers a u  

nornbrc de 1 5  pou r leur sou mellre l a  commu nicat ion d u  magis tra l . 

Les doyens des mél ie rs réunissaienl  l eurs suppóts et chaque su ppót 

clonna i t  sa vo1x. Le doyen des hal les convoqua i t  a lors de 

nouveau les lrois doyen s de chaq uc métier qui votaicnl dans Ie 

sens de le n r:s corps. 1 1  rassembla il les voix el  faisai t  connailrc 

Je  résullat du scru t i n  au magislrat q u i  dél i bérai t  a lors à son 

tour et décida i l  défl n i t i vcme11l sans  être lié par Ie vote Jes corps 

de métiers . 

LES CHATELLEi\îES. 

Parini les chàte l l en ies Ic ��ranc de Brug·es occu pa i l  I e  premier 

rang 2 •  
' Chaque corps d e  métier avait trois doyens. 
! Avant l'ordonuance du 5 juillct 1 75.t, Ie Franc était compris parmi les villes. Vojr 

notrc notice prédtéc dans les annales de l'académie, tom .  i" pag. 380 et suivantes. 
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La généralité des local i tés du Franc était représenté� de l a  
manière suivante : 

1 o les nobles et les nota bles 1 , { contribuantes , 2o les seigneuries vassa les , d < appen antcs , 

30 les chefs-hommes des seigneu ries de la Keu re '2 .  

Les seigneuries contribuantes , convo'quées anx asscmblées 

générales , étaienl : 
1 ° Caprycke , 
2° Eecloo , 
3° LemLeke , 
4° i\1aele , 
5° Prooschen , 
6° Canoninghschcn , 

Les seigneuries appendan tes éla i cn l  les su ivan lr' 
1 o Bernem , 
2° Coolscamp , 
3° Dekenslaet , 

4° Erekeghem , 
G0 Genlbrugghe , 
G0 Guysen , 

7° Hardoye , 
8° Hontschen � de la  scignenric du  Nie11w1111 Lophem , 

composée ( des métiers de Buskens el Jonckers . 

9° l a  cour de Huddervoorde , 

' La posséssion de 1 6  't./, bonniers dans Ie pays du Franc donnait Jr,1it à tout bourgeois 
de devenir notable noble. Tout roturier, avec semhlable propriété, pouvait Jevenir, s'il 
Ie voulait, notable non noble. 

t Ces chefs-hommes étaient nommés par Ie magistrat du Franc. 



·- 346 -

1 0° Knessclaersche , 
1 1 ° Lichtervelde , 

t 2° Maldeghem , composee des ' . l Maldeghem 

• 1 1  d 
Adeghem , 

v1 ages e 
St-Lauren t ,  

1 3° Merckem , 

t 4° Middelbou rg , 
1 5° Nieuwen cl Bernem , 
·l 6° Praet et Oedr.len , 
'l 7° Oostcamp ,  
1 8° Rooden ,  dit Nieuwen Hove , 
-1 9° Ruddervoorde , 
20° St-Georges , 

2 1 °  Sysseele , 
22° Til leghern , 
23° Waelschen et Bernem , 

240 Waterland , 
25° Wulfsberghe , 
26° Ursel , 
27° Vyve , 

Thourout , 
Cortemarcq , 
Handzaeme , 
Gits et Ogierlande , 
Haegenbroeck , 
Cryngen , 

28° pays de Wynendaele com- f Wyckhuyze , 
posé des vil lages de � Edewal le , 



28° 
(suite) 

- 3 47 -1 Pausschen et Vyverschen , 
Marckhove , 
Peere Boom . 

Les paroisses de la Keure ou plat-pays du Franc , convoquées 
aux assemblées générales et représcntées en la personne des 
chefs-hommes des seigneuries, étaien t  : 

f 0 Moerkerke , 
2o Oostkerke , 
3° Weslcappelle . 
4° Lapschuere , 
5o Ste-Catherine- lez-Dammc , 
6° Ste-Anne- ler-Muyden , 
7° Dudzeele , 
8° Ramscappelle , 
9° Cool kerke , 

t 0° Lisseweghe , 

1 1 o Heyst , 
t 2° Cuocke , 
1 3° Uytkerke , 
t 4° St-Jean-sur-la-Uigue , 
f 5° Wenduyne , 
f 6o Zuyenkerke , 
i 7° Meetkerke , 
1 8° St-Pierre-su r- l a- Dig·ue , 
t 9° Houtlaeve , 
20° Nieuwmunster , 

21°  Vlisseghem , 
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220 Clemskerke , 
23° Oudenbourg , 
240 Oudenbourghonck , 
250 Ettelghem , 
26° Zandvoorde , 
270 Breedene , 

28° Mariakerke , 
290 Sleene , 

30° Snaeskcrke , 
31 o Leffi nghe , 
32° M iddelkerke , 

330 Wil leki nskerkc , 

340 Slypr. , 

35• Mannekensvere , 
36° Westende , 
370 V ladsloo , 
38° Beerst , 
39° Keyem , 
40° Leke , 
4 ·1  o Schoore , 
42° Woumen , 

43° �:essen, ' 

440 Clercken , 

4.5° Zarren , 

46° Handzaeme , 
4 7 o Bovekerke , 
48° Couckelaere , 
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49" Ichleghem , 
50° Eerneghem , 
5 1° Ghislelles , 
52° Moere , 
53° Zande , 
54 ° Zevecole , 
55'' Westkerke , 
56° St-Pierre-Cappel le , 
570 Roxem , 
580 Bekeghem , 
59° Aertrycke , 
60" Zedelghem , 
Ü 'l 0 Lophem , 
G�0 Zerkeghem , 
Ga0 Jabbeke , 
G4° Stalhi l le , 
65" Snelleghem , 
66° Varssenaere , 
67° St-André. 

La cl1ätellenie du Vieuxbourg de Gand occupai t Ie second rang· 
parmi les chätc l lenies de la Flandre . Le col lége du magistrat avec 
les bai l lis de St-Pierre , de St-Bavon et de Nevele représentaient 
seuls celte ·chätel lenie. 

!Ja chatel lenie de Courtrai était au lroisième rang. Le magistrat 
se compo:5ait de deux ordres de fonctionnaires ; de lrois hauts-pointres 
et de cinq francs-échevins , nommés par Ie souverain 1 •  En matière 

t D'après te règlement de 1 723 pour devenir haut-pointre il fallait ètre noble et 
XX 
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1 l ' impól s , la coopération des vergr$ était indispensablc . Ces 

verg-es étaient an nombre de quatre : celles de 1 l nrlebeke , de 

Thiel t ,  de Deynze et rles treize v i l lages . 

La chätellenie d'Audenarde était re1 ·résentée par Ie magislrat 

i:omposé du grand-bai l l i  et de 7 pointres .  En matière d'aides et de 

subsides on convoquait les seigneurs les p lus considérables de 

la chatellenie , ceux de Cruy�hautem , de Peteghem , de H ems

rode , de Huysse , d'Asper , d'Eyne et d 'Avelghcm qni n 'avaien l 

cependan t  que voix consul ta t ivc. 

Le pays d 'Alost formail sa représentalion par trois m1�mbres , 

ayant chacun une voix ; ces rnembres élaient composés : 

1 ° du bourgmestre et du premier échevin de la vil I e , 

2° du bourgmestre et du p remier échevin de Grarnmon l ,  

3° des bail l is des seigneuries de nodes , d 'Escornai, , de Gavre , 

de Roulers et de Sotteg·hem . 

Chaquc membre avait unc Yoix . 

Le pays de Waes était représenté par Ie chef-col lége composé 

du grand bai l l i  et de sept échevins qui devaien t  enlendre préalable

rnent les  députés des bourgs et villages suivants : Swyndrecht , 

Burght , Tamise , Ruppelmonde , Exaerde et Beveren . 

Le pays de Termonde exerçait son i nfluence éga lement par Ie 

col légc du  bai l l i  et des sept chefs-éehevins qui convoquaient aussi les 

v i l lages du ressort , au nombre de 1 6  , lesqnels votaient souve

rai 1 1ement à l 'excl usiou du col l ége qui n 'a.vait que voix consultative. 

La vi l le et la juridiclion de Ninove étaien l  représentées : 

pos�éder JJne terre à clocher de 30 bonniers de terres el pour aspi rer à une place de 
franc-éd1evin il fallait être bourgmestre d'un village, bailli, grPffier ou bien posséder 
30 bonuiers de lerres . 
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1 °  par Ie bourgmestre , 
2° par les six échevins , 
3° par deux dépulés des grands adhérités des lois , 
4° par cinq dépu tés des no tables , 
5° par Ie grand bail l i .  

L e  greffier avail aussi voix consultalive et e n  cas d e  parilé de 
\ 

suff rages dans un vote la voix du greffier devenait délibérative et 
par suite prépondéranle .  

La ville et Ie métier d'Assenede étaient représentés par : 
1° deux préposés choisis par les adhérités des lois , 
2° cinq préposés nommés par les notables , 
3° sept échevins , 

(Les préposés des adhérités et des notables avaie: ; t une voix el  
les échevins également une voix) 

4° Ie bail l i  1 . 

La ville et Ie métier de Bouchout étaicnt représentés par : 

1 ° Ie bourgmestre , 
�· les sept éd1ev ins , 
3° sept députés des adhéri tés et des notab les , 
4° deux députés de la scigneuric de Watcrdyck , 

qui avaient tous voix délibéralive. 
Le pays de Bornhem , onzièmc chàtellenie , com prn11 a i t  l rois 

Yil lages : Bornhem , H ingene et Mariakerke .  
I l  formait sa représenta tion par : 

• Le s»igneur d'Assenede louait à l"enchère les places de bailli. tle grefl1er, de lrnurg
mestre et á'échevin en vertu du règlemcnt du 8 fövricr 1675. Plamnls de Flanrl1w, 
liv. lil pag. 367. 



l 0 lrois députés de Bornhem , parm1 lesquels se lrouvail 
de plein droit I c  bailli , 

2° deux dépu tés de Hing-ene , 
3° un dépu lé de Ma riakerke 1 •  

Terres prétendues franches et  celles qui n'avaient aucune 
. influence dans les affaires de la Flandre . 

Les terres qui n 'avaient pas d ' in fl ucnce éta ieJ J t ccl les qui ,  contrai
remer1t aux principes élablis dans l 'ordonnance du 5 j u i l le l  1 754 , 
n 'étaien l pas représenlrcs dans l es Étals ; les unes lelies qu 'Oslende, 
Ghistel les et Nieuport parce qu 'el lcs nc payaic n t  plus leur quote-part 
in tégra\e dans Ic transport ; les au tres comme Opdorp ,  St-.\mand , 
Oudenbourg , Damme , Houcke , Muninkrecd , B la n kenberghe , 

Eertbrugghe , Moersele et Wiese q u i  tou t en payant  l eur  colisation 
négl igeél icnt d 'envoyer des mand�taires pour s'éviter des frais tfo 
représenlél l ion , l esque ls se l rouvanl à leur charge , eussenl elé lrop 

onéreux  puur e l lcs. Que lques lerres cncore cnvoyaient des d épul.és 
aux inauguralions cl aux asscmblécs gél1éra les de la province ,  ma is 
sans avo ir voix dél ibéralive , ce qui rcnda i t  leu r comparu tion inut i le 
et i l luso ire . De ce uombre rla i t  l a  vi l l c  de Thourou t .  

Les lerres franches e 1 1 cl avées dans la Flandrc orie n la le  

n 'é tn ir.nt pas comprises dnns les l ransports et n 'avaicnl par con
séqucnt �ucune i nflnence à exerce r dans la d i rt'cl ion des � ffa i rt 's 
pub li 11ub , c'étaien l  : 

f 0 Ie v i l l age de Steenhuyze , 

' Lorsqu'il s'agissait de délibérer �ur des quesLinns de guP.rre la scigncuric de Weert 
fournissait aussi. un député en vcr(u du décrct du 22 mars 1 754. 
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2o Ie v i l lage d 'Auweghem , 

3o Je vi l la ge d 'A ppels , 
" 

,4.o la Si'ig·ncurie de 1 'Eghene , 

5o Ie po lder de St-Onolfsbrouck , 
f)o la seig·neurie d ' Avreye , 

7 o la seigneurie Jes douze mén;:iges , 
So Ja seigneurie de St-AJbert , 

90 Ja vi l lc , I e  bourg et Ie vi l l a 3·e Je Watervl iet , 

1 Oo queJqnes po lders dans Je pays de Waes , su r Ic� 
bords Je J 'Escau t et des rnétiers d' Assenede , de Bouchou l cl du 
�'ra nc de Bruges . 

FLANDRE OCCIDENTALE OU PAYS RÉTRO CÉDÉ . 

l'ious avons déjà indiqué au commencernent de cc travai l  1 de 

quel les parti es du pays se composait Ja FJandre occiden ta I e .  
Depuis la  rétrocession  foi te p a r  la Fran ce dn  terri toi rc de ccllc 

pa rlie de l a  F landrc (traité d ' Ulrechl t 7 1 3  2) , les d ilféren lcs 

admin ist rations étaient restées dé tachées en conservan l  Ie mème 

système tl 'aJmin istration que la France y ava i t  introdu i t .  Les 
droi ls  el im posilions restèrenl doman i;rnx et tou les Jes  admin i

strations demeurèrent isolées. Ains i , pour  cc qu i  concerne les 

a ides et  les subsides , les bases dn t ra nsport de t 63i élaient 
remp lacées par des imposil ions fi xes . Le t r;:i nsport. de 1 631  n 'ét.a i t  

su ivi  que pour les subsides exlraord i n ::i i res 3 quoiq11e ceprnJa n l  
i l  ne fut pas toujours observé . 

' rage 333, note 4 .  
2 Voir notre notice prîlcité� dans les Annal.:s de l'Académie , tomc I ,  µage 381 .  
' 01·donnancc d u  7 septembre f 750. 
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Lorsqu' une demande de subside était formée par Ie gouvernem
.
enl  

Ie magistra t de la  v i l le d 'Ypres était chargé de convoquer les 
autres ma3·istrals du terriloire et de leur soumettre les pétitions 

de l a  couronne .  La demandc consistai t ou bien en une  somme 

ronde à répartir entre les diverses local i tés ou bicn en une somme 
dans laquel le la quote-part de chaque part ie  in téressée étai t  fixée 

par Ie prince t . 

Chaque aJministration ayant reçu , par son magistra t ,  communi-

cation de la  <lemande de subside délibéra i t  et donnait connais
sance du résultal  du scrulin  au commissaire <lu souverain d�légué 
à eet effet. I l  en résultait que la  Flandre occidentale n 'avait plus 

d ' influence directe sur l' ensemble des affaires du  pays, que chaque 
local ité étail séparémenl l ibre d 'accorder ou de refuscr sa quote

part dans les subsides réclamés par la couronne. 
Nous a l lons cxaminer comment chaque administration procéda i l  

dans s a  délibération et  son vole particu lier. 

Ypres. 

L'assemblé1; dél ibérantc de . cdte vi l le se composait  de 33 voix , 

savoir  : l Ie grand bailli . . . . . . . . . . . . . . 
Le nJagistraL 1 10 avoué . . . . . . . . . . . . . . . . . .  . 

1. 3 i"cl icvins . . . . . . . . . . . . . . . .  . 
\ 3  eon�ei l lcrs ord ins .  de la chambre. 

l 1 �s consei l lcrs des 27 2 • • • • • • • • •  

t voix ,  
1 voix , 

1 3  voix , 
1 3  voix , 
l voix , 

1 Nous donnous à la fin de ce travail les états de répartition des subsides extraor

dinaires de 1 757 et de 1 76 1 . 
' lis étair.nt ain>i nommf·s }1'lr·· .. , ·1•1'il> rnprés••ntai•mt les 27 q11�tliers et voisinagcs de 

la ville . 
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les notables au nombre de 1 4  . . . . .  . 

Ie corps des drapiers , composé de 'i 
membres . . . . . . .  � . . . . . . . . . .  . 

Ie corps de la sayetlerie , composé de 
7 membres . . . . . . . . . . . . . . . . .  . 

Tous !
d
es autr

1
cs l un chef. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  f 

métiers e la vi le . , 
. 

. 
. deux membres. appel es gouverneurs , ( 

representes par ) 

1 voix , 

1 voix , 

1 voix , 

·t voix . 

En cas de parilé de voix la demande éla i t  rejelrc , cc qui éta i t  
contraire à l 'usage génèralemenl aJopté a i l leurs . 

Chätellenie d'Ypres . 

Les v i! Jag·cs de ce tcrritoire étaienl 
1 °  Boesinghe , 
2° Voormeze le , 
3° Zonnebeke , 
4° Gheluvel t , 
5° Becelaere , 
6° Moorslede , 
7° Staden , 
8� Rumbeke , 

, 9° La Bussche ou Bas-Warneton , 
1 0° Hollebeke; 
1 1 ° Santvoorde , 
i 2° Bixschote , 

Les seigneurs de ces villages étaienl convoqués par Ic rnagis
tral de la chätellenie et i ls délibéraient dans l 'asscmblée composée 
de la manière suivante : 
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1 o Ie bail l i  , 

2o ncuf échevins , 

3° douze nobles vassaux. 

En cas de partage des vo ix , Ie  sort  déciJail.  

Furnes et sa chätellenie.  

Les nobles el les  1 1o ta b les d u  lerri toire dél ibéraienl  e l  com

mun iqu : i icnt  leur décisi on  au magist ral qui décidait  souveraine

men t .  (> m agi s tra t élai l formé comme suil : 
1 ' 

f n Ie grand-bai l l i , 1 VOIX ,  
2o les deux bou rg·meslres , 1 vo1x , 

3° Ic:; do1 1ze écl 1ev ins,  ·I vo1x . 

En cas Je par lagc b voix d 1 1  bourgmeslrc de la commune é ta i t  

décis ivc. 
Métier de Furnes. 

Cr pays se composa i t  de 22 v il lages ou a nnexes . Chacun de • 

t:.es v i ll �gcs élai t représenlé par son bai l l i  ou son greffier 1 à 
l 'assemblée qui se lcnait au v i llage d'Elverdinghe.  

Warneton et sa chätellenie. 

Le m�g istral  convoquait l 'assemblée qui se composail Je 

f 5 suff rages : ) Ie bai l l i  ( de  la v i l le  ( 
I '  a voué ) et de la chätel len ie , i ff i 0 su rage, 
les échevins de la  vi l le, 

les échevins de la chätel lenie , . 
' lis puuvaient être suppléés au besoin par le hourgmeslre ou uu échcvin. 
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2° \ 3 échevins, ( 7 notables , 

- 357 -

, d.e l a  paroisse foraine de Warne- \ \ ton <lont !'avis était compté pour j 
'l 7 voix , comme représentant les \\. t suffrage , 
r 7 quartiers ou con fréries de ce ; ' I \ villa ge , ' 

3° Ie \'il lagc de Neuve-Eglise . . . . . . . . . . . . . . . t suffrage , 
4° Ie vi l lage de Kemmel . . . . . . . . . . . . . . .. . . . 1 suffrage , 
5° Ie vil lage de Dranoutrn . . . . . . . . . . . . . . . .  . 
6° I e  village de Wulverghem . . . . . . . . . . . . . .  . 
7° la branche de Westhouck Overbeke . . . . . . .  . 
8° l a  branche d'Oosthove · et Nieppe . . . . · . . . . . . . 
9° la branche d'Oosthouck Overbeke . . . . . . . . . . 

Menin . 

t suffrage , 
1 suffrage , 
� suffrage , 
1 suffrage , 
1 �uffrage . 

Le magistrat avait counaissance des affaires qui concernaient les 
intérêts généraux; cc magistrat était composé de la  manière ei-après : 

1 o Ie grand-bai l l i , 1 voix , 
2o Ie bourgrnestre , } 

1 t voix . 3� six éc ievins , 

En cas de partage des suffrages Ie sod décidait. 

Verge de  Menin . 

Le chef-collége de la verge de Menin était représenté par : 
1 °  Ie grand-bail l i , 
2° quatre échevins , 

qui avaient tous voix délibérative. 

25 XX 28 
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Poperinghe et sa juridiction. 

Le megistrat de Poperinghe se composail : 
1 • 1 le deux bourgmcslres , 
2° de six échevins , 
3° du bail l i  , 

4° de l 'amman , 
5° du pensionnaire , 
60 du greflicr .  

En  malière d 'aides et d e  subsidcs on convoquail éga lcment : 
1 ° Ie corps

. 
des conseillers de la ville composé de 8 mem bres , 

2° I e  corps des notables composé de 1 6  personnes choisir.s 
d�ns les paroisses de St-Berli n ,  de St-Jean et de Notrc-Dame . 

Ces trois corps délibéraient séparément et Ie résul ta t  des voles 
de chacun d 'eux formait un suffrage . La majorité dr.s trois suffrages 
était décisive . 

Wervicq et son territoire . 

Le magistral de Wervicq étai t formé de la manièrn sui�ante 
1 o un  b(rnrgmestre , 
2° bu i t  échevih s .  

I l  délibérail souverainement mais i l  devai t  convoquer e t  enten<lre 
préalablement les commis des adhérités des lois el des notables 
conformément au règlernenl général de 1 672 ; cependant rarement 
on observait celle prescripl ion , de man ière que généralemenl Ie 
magislrat seul décidai t  des affaires .  

Dixmude e t  son échevinage. 

Le rnagistrat de celle loca lilé était composé : 
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1 ° d'un mart , ( dont les altributions se bornaient ordi
�o d 'un  bail l i ,  1 nairemen t aux affa ires de police . 
3° d'un bourgmcstre , 
4o de six échevins .  

Chaque année Ie  magistrat choisissait s ix  notables lesquels,  avec 

toutes les personnes qui antérieurement avaient servi la loi , formaient 
un seul corps qui devait être entendu sur les demandes d'aides et 

de subsides . Leur avis formait une voix dans les dèlibérations du 
collége . Le bourgmestre et les échevins avaient chacun également 
une voix , de manière que Ie n ombre des sutf rages était de huif. En 
cas de part age ,  la voix du bourgmestrc décidai t . , 

Loo. 

La vi l le dtJ Loo, qu i avait un superficic seulement d'environ 
deux hectares , avai t son rnagistrat composé de la  manière sui van te : 

1 • Ie bail l i  , 
2o Ie bourgmestre , 

3° six édievins . 

Pour ce qui concernait les i mposilions Ie corps des notables , qui 
étai t  formé de la même manière qu'à Dixmude , devait délibérer 
préalablement et avait à donner un suff rage qui votait dans Ie 

collége . Le bourgmestre et l es échevlns av:iient chacun une voix. 
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ANNEXES. · 

A .  (Flandre occidentale). 

Repa.rlition du .�ubside extra.ordina.fre accorde en nooembre 1 757.  
�� 

1 La vill1� d'Yprcs . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  FI. 1 2 ,000 0 0 

2 ! La d1àtellenié d'Ypres . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  85,000 0 0 

3 La villc, la chàtellenie et Ie métier de Furnes . . . . . . . • 1 1 5,000 0 0 

4 La ville et la chàtelleuie de Warneton . . . . . . . . . . . . . .  20,000 0 0 

5 La ''ille et la j11ridiction Je Poperinghe . . . . . . . . . . . . .  1 6 ,000 0 0 

6 l La ''ille el Ie territoire de Wervicq . . . . . . . . . . . . . . . .  4,000 0 0 

7 La ville et la verge de Men in . . . . . . . . . . . . . . . .  . . . . 40,000 0 0 

8 La ville de Dixlhude . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  1 ,000 0 0 

9 La ville de Loo, insolvable . . . . . . . . . . . . . . .  (Mémoire) 0 0 0 

Total FI .  293,000 0 0 

B. (FJandre occidentale). 

Repartition du subside extraordinaire accorde Ie 30 octobre 1761 . 

1 : 1  La ville d'Ypres . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  FI. 8,000 0 

2 La rhàt"1leuie d'Ypres . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  36,269 1 6  

3 La l'ille el la chàtellmie de Furnes . . . . . . . . . . . . . . . . .  8 1 ,667 1 8 
4 La ville et la chàtellenie de Warneton . . . . . . . . . . . . . .  1 3,000 0 0 

5 La ville et la juridiction de Poperingi1e  . . . . . . . . . . . . . .  1 1 ,000 0 0 

6 La rille et la juridiction de Wervicq . . . • . . . . . . . . . . . .  2,500 0 0 

7 La ville et la verge de Men in . . . . . . • . . . . . . . . . . . . . .  27 ,000 0 0 
' 

8 La rillz de Dixmude . . . . . . . . . . . . . . . . . • . . . . . . . . . .  700 0 0 

9 Le mélier de �'urnes ou les huil villages : . . . • . . . . . . .  1 5,332 1 8  4 

1 0  La ville de Loo , insolvablP. . . . . . . . . . . .  . . . .  (Mémoire) 0 0 0 

1 1- -

1 Total - Fl .  1 95,469 : f6 1 8 



MISCELLANÉES ARTISTIQUES 

PAR 

M. A RN A U D  S C H A E P K E N S ,  

Membre correspondanl de l'académi e .  

En publiant  les notes suivantes sur la vie et les lravaux de 
quelques artistes , notre seul hut est de soustraire à l 'oubli 
leurs noms ou leurs amvres , sans y attacher un  ordre de 
classement ou sans leur attribuer Ie rang qu'i ls méritent d'occuper 
dans la biographie générale des artistes des Pays-Bas. A d 'au tres 
donc la t:îche d'assigner dans leurs grands travaux leur place et 
rl'apprécier Ie mérite de la plu part de ces modestes travailleurs, dont 
plusieurs ont à peine qui tté les rangs de cel te vaillante phalange 
dont les membres intelligents se vouent dans un hut commun 
à l ' i llustration de leur patrie. 

THOMAS LEONARD! , (Lenaerts) , frère dominicain de Maestricht ,  
peignit à Rome , en  1 682 , u n  grand tableau de la  batai l le de 
Lépante pour l'église de son couvent .  Ce tableau périt par défaut 
de soins. 

JEAN AERT de Maestricht, coula en bronze en 1 492 un grand 
candelabre à sept branches pour l 'église des Récollets de cette 

25 XX 29 
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ville . Ce fondeur est \'auteur .des fonts baptismaux de l 'église de 
Bois-le-Duc et des bronzes qui décoraient anciennement Ie chreur 
de l ' église de Saint-Servais à Maestricht. 

ULRIC, orfèvre de Maestricht ,  fabriqua en 1 490 la croix double en 
vermei\ de l'église de Saint-Servais , sur Ie modèle de celle de 
Notre-Dame ; (extrait d'un manuscrit de 1 51 2 , du chanoine de 
Saint-Servais : Calmont). 

SIMON DE BELLAMONTE , chapelain du chapitre de Saint-Servais 
à Maestricht, a orné d 'une vue générale de la ville de Maestricht 
l 'ouvrage si universellement connu de George Braun,  intitulé : 
Civitates orbis terrarum , MDLXXII .  Il est également ! 'auteur 
d 'un catalogue manuscrit du trésor des reliques du chapitre de 
Saint-Servais à Maestricht. 

Il y a quelque temps on a découvert la tombe de eet ecclé
siastique sur laquelle i l  est représenté , en prière <levant la Vierge, 
portant un crucifix . L'inscription faisait connaître que de Bella
monte avait légué tous ses biens aux pauvres de la paroisse de 
Saint-Jean-Baptiste à Maestricht et qu'i l y . est mort en 1 6 15 .  

Voici l'inscription qui s e  trouve sur l a  p lanche d e  l a  vue de 
Maestricht , avec sa traduction : 

Trajectum ad .Mosam , urbs et natura loci , munitionibusq , et 
popul i  frequëiia , et edificijs , et ampliss : canonicöf. collegijs 
nobilis speciem prebet urbiu duaG coniÜgente eas ponte magnifico . 
Cujus it:onem , ad topographicum hoc opus exornandum , vene
randus et regregius vir D. Simon a Bellamonte ecclesire S. Ser
vatij trajectem : sacellanus , sua 'industria et penicillo ad vivum 
accuralissime , expressam , contulet. 
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Maestricht , ville célèbre par sa situation ,  ses fortifications, l ' im
portance de sa population , ses édifices et ses i llustres collégiales , 
offre !'image de deux villes reliées par un  pont magnifique. Le 
vénérable et excellent Simon de Bellamonte , chapelain de l 'église 
de Saint-Servais à Maestricht , est ! 'auteur du dessin de cette ville 
que son crayon habile a exactement reproduit d'après nature pour 
orner eet ouvrage typographique. 

DE VROOM et VAN DA.ALEM. - Les PP. J. C. De Vroom , 
provincial de l 'ordre des Récollets , et J .  Van Daalem de Maestricht, 
su périeur du couvent ,  dirigèrent les travaux de la belle église des 
Récollets, érigée à Maestricht et terminée en 1 708 . L'église consis
lait en un vaste bätiment ,  construit en briques et en pierres bleues , 
d i tcs de Namur , dans Ie style classique ; elle avait trois nefs 
avec croisées et deux chapelles latérales i .  

P. LYONET, célèbre naturaliste et anatomiste, naquit à Maestricht 
le 21 juillet 1 707 �. Il grava à l 'eau forte avec une rare perfec
Lion la plupart des planches qui ornent ses publications. Issu 
d 'une famil ie lorraine , Lyonet occupait les fonclions d 'avocat 
près de la cour de justice à La Haye , ou i l  mourut Ie 1 0  janvier 
1 789. Sa manière de graver les insectes , à l'eau forte, a été 

• An1111aire dit Limbourg , 1 830 p. t 25 et suivantes. 
• Voici l'acte de baptêmc de P. LyonP.t, d'après les rcgistres du bureau de� l'état civil 

à Maestricht. Il y a une différence �e date d'une année entre eet acte de baptême et 
Ie jour de sa naissance indiqué dans la biographie du royaume des Pays-Bas , par 
M. Delvenne , au 21 juillet t 101.  

" Le 25 juillet t 106 , M.  Croiset pasteur , a administré Ie St-Baptême Jans l"église 
wallonne de Maestricht , à Pierre Lyonet , fils de M. Benjamin Lyonet , pa steur de 
Limbourg , et de Mad.11• Marie Le Boucher , sa femme , duquel Pier.re , M. Pierre Le 
Boucher, son grand père, a fité Ie parrain, et Mademll• Elisabeth Keuchens la marraine. " 
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portée à un haut degré de perfection par les soi ns palients et 
l 'exactitude qu'i l mettait dans l 'exécution de ses planches et de 
ses dessins , et nous croyons qu'il serail difficile d 'atleindre un  
point plus élevé d'exactitude e t  d e  talent dans ce genre d'art . Sa 
gravure est très-achevée et très-vigoureuse ; ellc rend tous les 
détails et la physionomie des insectes avec u ne rare vérilé et 
une grande exaclilude. Les plus belles planches que Lyonet a 
exécutées sont celles qui ornent son Traité anatomique de la 

chenille qui 1·onge Ze bois de saule, ouvrage édité en 1 762 à 
Amsterdam. Cet arlisle que les biographes des graveurs hollandais 
ont passé sous silcnce, étail également amateur d'art . A la venle 
qui eut lieu à La Haye Ie 21 avril 1 796 , on adjugea avec sa 
collection d'histoire naturelle, bon nombre de dessins et de gravures , 
ainsi qu'une suite de dessins coloriés , faits sous sa direction par 
u n  artiste habile t . Les gravures de Lyonet sont signées en grandes 
lettres de son nom scu l , d'autres portent ad viv . delin . Lyonet . 

Le ciseleur WERY. - Nous citerons encore u n  artiste qui 
vivait à la même époque, Ie ciseleur Wery , que l'on ne doit pas 
confondre avec Ie professeur d'architecture de l 'académie de 
Bruxelles du même nom , cité par btMERZEEL dans sa biographie 
des artistes néerlandais. Wery qui élait établi à Maestricht exécuta 
entre au tres travaux , pour l 'église de Saint-Servais , u n  soubasse
ment en argent qui supportait Ie buste m itré de Saint-Servais , orné 
de figures , ainsi que p lusieurs chandeliers d'autel qui existent 
encore et deux grands candelabres en cuivre qui sont placés à 
I' entrée du  chreur .  A la maison des orphelins catholiques on con serve 

' Calalogue du cabine! de COIJuilles, etc. de feu P. LYON ET. La Haye, 1 796. Ce 
catalogue mentionne aussi la boîte avec les outils du graveur. 
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de lui une ciselure en argent représentant une place publique ornée 
d'un obélisque et de figures. 

Guillaume-Henri FRANQUJNET, peintre d'histoire , né à Maestricht 
Ie 25 décembre 1 785 et mort à New-York Ie 1 2  décembre 
1 854. Elève de Herreyns, il remporta plusieurs prix à l 'académie 
d 'Anvers. Il a peint pour l 'évêché de Liége les quatre évangélistes 
et pour l 'église de Saint-Martin à Wyck-Maest�icht le portement 
de la croix. Il est également auteur de plusieurs portraits estimés. 
Il a publié en collaboration avec Chabert , de Paris , la Galerie 
des peintres , ouvrage très-recherché par les amateurs de livres 
rares .  hfi\IERZEEL ainsi que M .  A. SrnET ont cité eet artiste. 
M. CHRÉTIEN KRAMM , dans son ouvrage sur les artistes néer
landais, n 'a pas me�tionné la date de sa mort . 

GILLES DOYEN , architecte à Maestricht , fit au  commencement 
du xvme siècle , l es voûtes en plein-cintre de la grande nef de 
l 'église de Notre-Dame de cette ville. I l  acheva également les 
arches du poni en pierre sur la Meuse . 

C .  DELIN . -· M.  CHRÉTIEN KRAlllM i cite Ie peintre Delin 
comme auteur d 'un tableau d'autel de l 'église de Saint-Borromée à 
Anvers. Delin , qui était peintre de portraits , travailla à Maes
tricht vers la fin du xv111° siècle .  Sa peinture est sèche et sans 
vigueur , son dessin assez correct et la pose de la plupart de ses 
figures naturelle et pleine d'aisance. Delin avait beaucoup 

• De levens en wer/;en der hollandsche en vlaamsche kunstschilders , beeld
houwers , graveurs en bouwmeesters , van den vroegsten tot op onzen tijd : door 
C. KRAMM , lid der Koninklijke Akademie van Beeldende Kunsten enz. - Kunstschilder 
Oud-Provinciaal Architect , en Directeur der Stads-Akademie van Bouwkunde, te Utrech t '. 
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de facilité dans Ie lravail. Il ne se servait pas de palette en pei
gnant et préparait ses couleurs sur la tahlette d'une table ou sur 
Ie premier meuble qui lui tombait sous la main .  Peu ou point 
fävorisé de la fortune, eet artisle travail la particulièrement pour l a  
classe bourgeoise , e t  à des prix s i  modestes que l a  peinture de  por
traits suffisait à peine à son existence .  Il signait en 1 782: C. DELIN .  

La date d e  s a  naissance et celle d e  s a  mort sont inconnues. 

MATHIEU KESSELS. 

1 784-1836. 

Aux reuvres de MATHIEU KESSELS mentionnées dans Ie volume 
des annales de l'académie d'archéologie de 1 854 , nous devons 
encore ajouter les trois suivantes : 

Le Christ en croix, sculpture en bois de palmier , qui marqua 
Ie début de l'artiste, fut acquis par André Roberls 1 à Maestricht . 
Cetle sculpture , d'une grande finesse, montre Ie talent de l 'artiste 
dans sa première période. La tête du Sauveur · est d'une bel le 
exécution et d'un type vi·aiment chrétien , sans trop respirer les 
douleurs du martyre. 

Une groupe en terre cuite de la Vierge avec l 'enfant Jésus , 

appartenant autrefois au professeur Verschaeren à Anvcrs. 

1 Feu M. André Robert.s fut un investigateur zélé de l'art du moyen-äge. C'est lui 
qui encoura11ca les premiers essais de Mathieu Kessels. 
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Ungladiateur mourant, figure grandeur académique en marbre 
blanc . C'est une des pièces capilales de l 'artiste pour te fini de 
l 'exécution et ! 'entente de l a  science anatomique. Ces deux der
nières reuvres de Kessels ont figuré en 1 854 à l'exposition de 
tableaux el d 'objels d'art de la corporation de Saint-Luc, instituée 
à Anvers sous Ie patronage de l 'aulorilé communale et avec le con
cours de la société royale pour l '  encouragement des beaux-arts . 

MAES. - Cel arliste a peint Ie tableau de ! 'ancien autel de sainte 
Anne à l 'église de Saint-Servais à Maestricht. L'auteur de l'An
nuafre du Limbourg , qui a vu celte toile, la qualifie de production 
médiocre (?) . 

DucKERS. - Plusieurs architectes de ce nom ont produit 
d'excellents travaux dans les provinces de Liége et de Limbourg 
sans être exempts du mauvais goût qui régnait alors dans eet 
art. François Duckers élait architecte de la cour épiscopa!e de 
Liége. l l  travail la pour la princesse Cunégonde de Saxe , abbesse 
de Thorn , et pass� un contrat , Ie 1 er octobre 1 781 , avec Ie 
chapilre pour la reconstruction d'une partie de ce monastère , 
qu'on appelait a lors Ie palais abbatial de Thorn , pour la somme 
de 28,000 florins des Pays-Bas. Les travaux .furent comrnencés 
en 1 783. Duc.kcrs, qui avait Ie titre d'archilecte du noble chapitrc 
de Thorn , fut encore chargé par la princesse Cunégonde d'a l ler 
visiter les bätiments abbatiaux d'Essen et de Borbeck , dont elle 
avait aussi la d ireclion t . 

• L'église de Thórn est décoréc dans Je goût du XVJllm• siècle, son ancicnne architec
ture a été changée. La partie de J'église qu'on aµpclle Ic chccur des Dames, est décoré 
de marbre et de stuc avec beaucuup de luxe. Les arr.héulogucs reproclwnt à !'architecte 
d'avoir chaugé Ic sLyle du monument et altéré Ie caraclère rdigicux pour satisfaire un 
luxe mondain. 
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Il était encore au service du chapitre en 1 788 1 . 

Joseph Duckers , fils du frère de !'architecte du noble chapitre 
de, Thorn , mort au commencement de ce siècle , était Ie dernier 
artiste de ce nom. Il a travaillé dans les chàteaux du Limbourg 
et séjourné pendant assez longtemps dans la ville de Ruremonde 
ou il a travail lé aux édifices de cette localité. I l  était possesseur 
de la collection de dessins , projets et plans de son oncle d'a près 
lesquels il exécutait ses travaux. Sa fi l le puînée , Marie Duckers , 
morte il y a quelques années, avait épousé à Franquemont Ie 
baron de Matha .  

DucKERS, dessinateur, était établi à l a  fin du siècle dernier à 
Maestricht , ou i l  donnait des leçons de  dessin .  Un portrait de sa 
main , dessiné aux deux crayons sur papier teinté , qui appartient 
à M .  Adolphe Den Okere à Maestricht ,  donne une idéc avantageuse 
de son talent .  Il a fait Ie voyage d'ltal ie. Ce sont les seuls 
détails qu'on possède sur sa vie . En 1. 783 i l  signait à Maestricht 
G. W. Duckers delineavit . 

SomoN , (Mathieu-Jacques) , architecte , né à Maestricht est 
mort en cette ville i l y a quelques années . Il est ! 'auteur des 
plans et des dessins de la  salie du théätre et de la  salie des redoutes 
de Maestricht , <lont il dirigea également les travaux. En 1 7 76  
i l  fit des changemenls aux bätimenls d e  l 'abbaye d e  Thorn dans I e  
Limbourg !1 .  

PIERRE LIPKENS, dessinateur et peintre, peignait principalement 
des nalures morles et des fruits. Lorsque Ie roi des Pays-Bas ' 

' Messager des sciences historiq1tes de Belyiq1te, année 1 856, p. 21 1 .  Alr.x. PINGHAllT. 
i Messager des sciences hislot'iques de Belgique, 1 855 , p. 21 1 .  
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Guillaume 1 ,  institua en 1 823 par arrèté royal , l ' école commu� 
nale de dessin , à Maestricht , Ie conseil communal de celle vil le e n  
confia la direction à Lipkens , qui s'acquilta d e  celle täche 
avec zèle et talent et forma plusieurs bons élèves , dont il élait 
très-aimé et très-respecté. Lipkens , qui professait Ie culte des 
ménonites ou baptistes , était également très-estimé de ses co
religionnaires. Le peinire de portraits , Jacques Amans de Maestricht, 
a fait de lu i  un beau portrait qui est encore conservé dans sa 
famille. Il est représenté à mi-corps, tenant Ie crayon , Ie bras 
appuyé sur un piédestal . La tête est pleine de vie et d'expression . .  

Lipkens est mort I e  4 août 1 826 , ägé de 53 ans , étant né 
en 1 773 , d'après son acte de mariage enregistré au bureau de 
l 'état civil de la commune de Maestricht. 

JACQUES KETELSLAGER,  peintre et sculpteur ,  est né à Maestricht 
Ie 20 nivóse an xm (1 0 janvier 1 805) . I l  étudia la sculpture à 
l ' académie d'Anvers ou i l  fit peu de progrès. Dans la peinture d e  
genre qu'il entreprit ensuite , i l  ne fut pas plus heureux. Après 
avoir voyagé pendant quelque tcmps , il fit plusieurs bons portraits , 
d 'un dessin assez correct , d 'une couleur vraie et vigoureuse et  
d'une ressemblance saisissante. Un de ses meilleurs tableaux 
est son prop re portrait , cro il est représen té en buste , la tète 
coiffée d'un feutre orné d'une plume qui pointe dans Ie bord . 
Ketelslager a voyagé en Hollande et a fait quelques éludes dans 
les musées d'Amsterdam et de La Haye. J l  a séjourné également 
pendant quelque temps à Paris. Vou lant relourner au sein de sa 
familie rlans sa ville natale, les événements militaires l 'en empêchè
rent, ce qui l 'atfectait péniblement. D'une nature mélancol iqne , i l  
erra pendant plusieurs mois dans les environs de  la ville , a tteint 
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d'une maladie lente qui I e  minait. Il mourut au chateau de Vaes
haertel en 1 833 ou 1834, épuisé de tristesse et de maladie. Il est 
enterré au cimetière de l 'église de Meerssen près de Maestricht , 
ou aucun signc distinctif n' indique sa tomhe. 

HlPPOLYTE MICHEL VERBERCKT ciseleur , frère de Jean 
V crbcrckt 1 ,  qu'hIMERZEEL mentionne dans sa biographie des artistes 
r.éerlandais , est mort à An vers Ie 9 avril 1 848, agé de 3t ans. 
Il reçut de son frère Jean les premiers enseignements dans l 'art , 
fréquenta ensuite les cours de l 'académie royale tl' Anvers , 
et ce ne fut qu'à la mort de son frère qu'i l prit l a  direction de 
! ' atelier de ciselure, établi à Anvers par sa familie depuis nom
bre d'années. Ses meilleures productions, faites sous la direction 
et avec Ie concours de eet artiste , ont figuré .aux dernières 
expositions de ! ' industrie à Bruxelles : plusieurs pièces d 'un 
ornement d 'autel en argent, en style ogival , consistant eri un  
porte-missel , un  calice , un  oslensoir , etc. Verberckt a été un  des 
ciseleurs qui introduisirent Ie beau style ogival dans les ornements 
d'église ; il a également exécuté des objets d'un usage usuel ou 
domestique, tels que des services de table, des vases , des porte
tlambcaux et des ornements de cheminées . Il a dessiné dans les 
églises de Maestricht , d'Anvers et de Léau. Un de ses meilleurs 
dessins est une vue de la calhédrale d' An vers avec une parlie des 
maisons qui bordent la grand place . Ce dessin ,  tracé à la mine de 
plomb et lavé légèrement au bistre , est d'une grande exaclitude 
pour !'ensemble comme pour les details du monument . _ Hippolytc 
Verberckt a égalemenl étudié à l ' académie de Liége sous l a  
direction du sculpteur Gérard Buckens d '  An  vers. 

' Jean-Baptiste Verberckt est mort à Anvers , Ie 5 janvier 1 831 , ägé de 28 ans 
et 7 mois. Son memento por te ce verset : Il ne s' attrista et ne murmura contre 
Dieu, TOBIE 2, si bien appliqué à la douceur de s on caractère. 



DESCRIPTION 
DES 

èARTES DE LA  PROV I NCE D'ANVERS 
ET DES 

P LA N S  D E  LA  V I L L E  
PAR 

M .  A. DEJARDIN, 
Capitaine du géuie , memhre corrcspondanl de l"Académie. 

(Suite , voir Tome XX.', page 107.) 

1829? 

N° 206. Vue intitulée : Anvers, vue de la tête de Flandre, 91 .  Madou. 
le générnl de Howen del. Lith. de Jobard. 

On voit au premier plan à gauche les premières maisons de la tête de  
Flandre : à droite es t  l'Escau t , au-delà duquel se développent l e s  quais 
d e  la rive droite. La cathédrale est à !'extrême droite : on ne voil pas 
l 'église de Ste-Walburge. 

Larg. Om205, haut. Ü'" i 35. 
Fait partie de la col lection de 1\1 .  J. B .  Vanden Bcmden , à Anrnrs. 

1830 ? 

N° 207 . Vue intitulée : fre vue du. port d'Anvers. 
1° gezicht der haven van Antwerpen. Lith. Ratinckx. Anvers. Déposé. 
Cette vue est prise du milieu de l 'Escaut : elle comprend ! 'entrepot , 

I'église St-Michel , l'arsenal et une partie de la citadelle. 
Larg . Om255, haut. Om1 65. 

Fait partie de la collection de M .  P. Vanden Bemden , à Anvcrs . 
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1 830 . 

N° 208. Plan intitulé : Plan de la ville d'Anve1's , p1'ise le 26 8bre 1 830 

par les patriotes belges, bombardée le 27 par le général Chassé 1·etranché dans 
la citadelle et par trois vaisseaux de guerre , avec les ruines de l' arsenal , 
de l' entrepot et de la rue du couvent. 

Les perte.� et degáts cansés par les Hollandais ont été éval!tés à 50 millions. 
1 830.  

Lith. de Jobard 

Échelle de i à 8333. 

Avec une liste de renvois de 1 00 numéros et une explication des signes 
employés. Les points cardinaux , la longitude et la latitude y sont indiqués 
de la ruême manière que sur Ie plan de 1 828 , n° 204, dont celu i-ci est 
d 'ai lleurs une copie. Il n'y a de changement sur celui-ci qu'en ce que 
! 'en trepot et l 'arsenal mil itaire sont représentés en flammes : la rue Pré de 
l'hOpital a pris Ie nom de rue Léopold. 

Larg. Om53, haut. Om325. 

Fait parJie de la collection de M .  Ph. Van der Maelen . 

1 830 . 

N° 208bis. Plan intitulé : Plan itinéraire d'A n11ers (Antwerpen) 
!. B. D. B. del. 

J. C. Maillart, scrip. E. Maaskamp. 

A vee une échelle. 
C'est Ie plan de 1 806, n° (?) , sur lequel on a ajouté quelques forts et 

les canonniêres hollandaises qui se trouvaient dans l 'Escaut en 1 830. 

Fait partie de la col lection de M. Ph. Vanden Bemden, à Anvers. 

1 830. 

N° 209. Vue sans titre de l'incendie de \'entrepot , de l 'arsenal et des 
bàtiments avoisinants, par la flotte hollandaise Ie 27 octobre 1 830. 

Cette vue est prise du milieu de l 'Escau t. Trois frégates et trois canon
n iêres hollandaises sont stationnées vis-à-vis de la ville. A gauche on voit 
la cathédrale et à droite la citadelle. Les bàtiments sont en feu. 

Lithographie. 
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Larg. Om35, haut. 0,24 . 
Fait partie de la collection de M .  P. Vanden Bemden. 

1 830 . 
N° 210 .  Vue sans titre du même incendie. 
A vee une légende de 1 1  numéros donnant les noms des hatiments 

incendiés et des frégates composant la flotte. 
C'est une copie au trait et réduite de la ·vue précédente. 

Larg . Om20, haut. Om085. 
Fait partie de Ja collection de M. P. Vanden Bemde.n . 

1 830. 

N° 2 11 .  Vue intitulée : Vue de l'entrepöt d'Anvers au moment de l'in
cendie faite par le bombardement, dans la nuit du 27 au 28 8bre 1 830 , 
commandé par S. E. le lieutenant-général baron Chassé. (La vue a été 
prise sur la hauteur du théátre des Variétés) par B. Weiser. 

Cooper fecit. Lith. de Dewasme Pletinckx. Publié par Tessaro , m.d 
d'estampes , rue des Tanneurs, à Anvers. 

On ne voit que J'entrepöt, (église St-Michel) en flammes, J'arsenal et 
Ie toit des maisons avoisinantes. 

Larg. Om1 75, haut. Om13 .  

Fait partie de l a  collection de M .  I e  chevalier Gust. Van Havre. 

1 830. 
N° 212.  Vue intitulée : Vue de l'entrepöt d'Anvers au moment de 

l'incendie faite par le bombardement dans la nuit du 27 au 28 8bre 1 830. 
(La vue a été prise sur la hauteur du théátre des Variétés) . 
J. J. Contgen fecit .  Lith. de H. Ratinckx à A nvers. 
On ne voit que l'entrepöt (église St-Michel) en flammes , J'arsenal , et 

Ie toit des maisons. 
C'est Ja rnême vue que la précédente. 

Larg. Om25, haut. Om1 65. 
Fait partie de Ja collection de M. P. Vànden Bemden. 
Obs. I l  y a un grand nombre .d·autres vues de Ia prise de J'entrepöt, 
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de \'ar�nal et de lïncendie, qui n'ont pas pu être placées ici parce 
(lu'elles n'embrassaient que Ie bàtiment seul ,  ou que la rue du couvent .  
Ce sont des lithographies de !'époque qui ont paru chez Ratinckx et 
Tessaro, a Anvers oü. a Bruxelles. 

1 831 . 

N° 2 1 3 .  Plan intitulé : Plan de la ville et citadelle d'Anvers, 1 831 . 
Dans l ' intérienr du cadre est un cartouche surmonté des drapeaux 

hollandais orange et tricolore avec une couronne dans laquelle on lit : 
Chassé. 27 oct. 1 830. L'inscription snivante se trouve dans Ie cartouche : 
Nous sommes armés jusqu'aux dents et sïls osent nous attaquer , ils 
trouveront une de{ense terrible. Antwerpen. Ten behoeve van het vaderland 
en de algemeene wapening , vervaardigd en ttitge.<Jeven door W. C. van 
Baarsel , te 's Gravenhage en te Amsterdam bij F.-J. Weygand ; alsmede 
te Amsterdam bij den autheur· Halssteeg. N° 1 1 .  

Échelle de 1 à (?) . 
Le bas du plan est occupé par une légende de 69 numéros en hollandais 

et en frauçais , pour les édifices , marchés , places , ponts , etc. ; les noms 
des rues sont inscrits sur Ie plan en hollandais et en français. 

Dans l ' intérieur du cadre sur Ie càté est une notice historique et 
chronologique donnant !'époque rle la co11struction des principaux édifices , 
et les principaux événements dont la ville a été le théàtre ; cette liste se 
termine par l'incendie barbare tlu 27 8bre 1 83 1 .  Avec une rose des vents. 

Ce plan outre Ja vi lle et ses fortifications donne aussi le fort du Nord et 
la tête de Flandre. Le nouvel entrepöt n'est pas construit. La rue prês de 
l'höpital a encore ce nom . On a indiqué par une longue description la 
place oti la canonnière du lieuL. t Van Speyck a sauté. 

Enfin une note évalue la population de la vi l le d An vers à 65,000 habitants. 

Larg. Oru335, haut. Om205. 

Fait partie tie la collection de M. Ie capitaine Dejardin. 

i 831 . 

N° 2 1 4. Plan intitulé : Plan de la ville et citadelle d'Anvers renommée 
tant pour la bonté de son port , la beauté de ses édifices , que par son grand 
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commerce depuis les époques les plus reculées. La c·itadelle est nne des plus 
fortes du monde ; on commence à la constrnire sous le règ11e de Philippe ll, 
roi d'Espagne , le 28 8bre 1 567 , avec plus de 500 01wriers. Lithographie 
de H. Ratinckx , à Anvers , 1 831 . Lith. de Ratinckx et Coenraets. 

En bas est l'inscription suivante : L'escadre mouillee dans le fieuve est 
dans la position ou elle se trouvait lors du bombardement de la ville le 2 7  
octobre 1 830. 

Échelle de 1 à 8333. 

Avec l'indication des quatre points cardinaux de la longitude et de la 
latitude une liste de renvois de 1 14 numéros, et l 'indication des signes 
employés. 

Dans la légende se trouve Ie nom des navires de l 'escadre. 
Ce plan s'étend depuis Ie fort du Nord jusqu'au fort de Kiel sur la rive 

droite et depuis Ie for t  d 'Austruweel jusqu'à celui de Burcht sur la rive 
gauche. La 5me section n'y est pas représentée. 

· L'entrepót sur les bords de l 'Escaut prês l 'arsenal militaire , y figure 
en co re. 

C'est une copie du plan de 1 828 (n° 204) publié par Tessaro . 
Larg. Om335, haut. Om33. 

Se trouve à l'Mtel-de-vil le d' An vers, dans un des bureaux. 

1 831 . 

N° 21 5.  Vue intitulée : Het overrompelen der boot van Van Speyck , 
opgedragen aan Z. [(. H. den prins Frederik der Nederlanden. 

J. C .  et P. J. Schotel del. G. Craeyrangen, lith. Gedl'ukt by Desques11o·is 
en C0, Amsterdam. 

Cette vue est prise du milieu de l'Escaut , au nord de la ville. On voit 
à gauche la  batterie St-Laurent , puis le bateau de Van Speyk , avant 
l'événement , la cathédrale et dans Ie lointain les bàtiments de l'arsenal . 

Larg. Om50, haut. om365. 

Est encore daus Ie commerce. 

1831 . 

N° 216. Vue intitulée : Het springen der boot van Van Speyk opgedragen 
aan Z. K. H. den prins der Nederlanden. 
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.T. C. el P. J. Schotel del. G. Craeyl'lln,qen lith. Gedrukt /Jy Desquesnois 
en Ge . Amsterdam. 

C'est la même vue que la précédente ; mais l'explosion du bateau 
a lieu . 

Larg. Om50, haut. Om365. 
Est encore dans Ie commerce. 

1831 . 

N° 2 1 7 .  Vue intitulée : 5 F'ebrnary 1 831 . 
C. C. A .  Last. lith. Stund. v. Desquesnois en Ge, 1 837 .  
On voit au premier plan Ie bateau de Van Speyck , avec quelques barques 

alentour. Sur la rive on voit d'abord la batterie St-Laurent, plus loin 
. rentrée des bassins , la cathérlrale, etc. 

Larg. Om255, haut. Om1 85. 
Fait partie de la colleclion de M. Linnig, artiste graveur, à An vers. 

1831 . 

N° 2 18 .  Vue intitulée : Explosion de la canonnière N° 2, commandée 
par lieutenant J. C. Van Speyk, près le fort St-Laurent à Anvers , le 
5 Février :ts3i. 

Avec Ie même titre en flamand. 
Witdoeck fecit. Chei P. Tessaro , rue des tanneurs, à Anvers. Déposé. 
Cette vue est prise de la rive droite , au nord de la batterie 

St-Laurent. 
· 

La canonnière est représentée au moment de son explosion. A gauche 
on voit la batterie St-Laurent et au-dessus l'église St-Paul , la cathédrale ,  
etc. A droite on voit Ie fleuve et la tête de Flandre. 

Larg. Qm235, haut. Om16 .  

Fait partie d e  la collection de  M. I e  chevalier Gust. van Havre. 

1 832 . 

N° 219 .  Plan intitutlé : Plan de la ville el citadelle d'Anvers renommée 
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tant pour la bonté de son port que pour le grand commerr,e qui s'y faisait 
autrefois, et pour la beauté de ses édiffoes. La citadelle est des plus fortes du 
monde construite en 1 56'7 sous le reigne de Philippe second , roi d'Espagne, 
1 832. 

Dressé pal' L. Muller. Gravé par A lex. Mouqué à Brux.• Imprimé par 
J. Bas . . .  Bru:telles. Anvers chez P. 'l'essaro , marchand d'estampes rue 
des Tanneurs N° 1315. Déposé. 

Échelle de 1 à 8333. 

Avec l ' indication des quatre points cardinaux , de la  longitude et de la 
latitude sur deux lignes pointillées en croix qui traverEent tout Ie .. plan. · 

Il s'y trouve une  légende de 1 1 9  numéros pour les noms d'édifices et de 
rues qui n 'ont pu être inscrits dans Ie plan , ainsi que pour les navires de l'es
cadre hollandaise , en dessous desquels se trouve cette inscription : Position 
de l' escadre hollandaise lors du bombardement de la ville le 27 8bre 1830. 

Il y a en outre une légende de 'l à 7 pour la citadelle , et une indication 
des signes employés. 

Ce plan s'étend depuis Ie fort du Nord j usqu'à la lunette de Kiel sur l a  
rive droite et depuis J e  fort Austruwecl jusqu'au fort de Burcht sur  l a  rive 
gauche. La 5ème section n'y est pas représentée. Le fort Carnot est à l a  
limite du  cadre. L'entrepót e t  l'arsenal militaire sont représentés en flammes. 
Le nouvel cntrepót est construit. La rue Pré de l 'hópital a pris Ie nom de 
rue Léopold. Tous ces changements ont été indiqués sur Ie  plan de 1 828 , 
no 204, dont celui-ci n'est qu'une reproduction .  

Larg. Om535, haut .  0,33. 

Fait partie de la  collection de M.  Ie capitaine Dejardin .  

1 832. 

N° 220. Plan intitulé : Plan d' A nvers. Établissement géogrnphique de 
81'uxelles. 

Échelle de 1 à 8333. 
Avec une rose des vents au m ilieu de Iaquelle est Ie sceau de l'établis

sement géographique , et deux légendes, une  de 1 13 numéros pour les 
places publiques et 1·ues, qui n 'ont pas pu être i nscrites sur Ie plan et 
I'autre de 1 à L pour les édiffoes publics et particuliers remarquables. 

25 XX 30 
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Le plan est divisé en carrés avec des lettres qui sont reproduites aux 
articles des légendes . 

Ce plan s'étend depuis Ie fort du Nord jusqu'au rlelà du Melkh11is sur la 
rive droite et depuis Ie fort Austruweel jusqu'au fort de Burght snr la 
rive gauche. L

'
a pépinière s 'y trouve aussi . 

D u  cóté de Berchem , il est assez éten<lu : à I' est et à I' ouest il va aussi 
asscz loin : la place du fort Carnot est laissée en blanc. On y voit les 
opérations du siége de la citadelle en 8bre 1 832 . 

L'entrepflt et l'arsenal. mil itaire qu i  ont été brûlés en 1 830 par les 
Hollandais s'y trouvent indiqués d'une maniêre particulière. 

Ce plan a èté copié sur celui de 1828, n• 204. 

Larg. Om67, haut .  00137 . 

Fait partie de !'atlas intitulé : Carte de la Belgique d' après Fe1'raris , 
a11gmentée des plans des six villes principales et de l'indication des routes , 
canaux et autres travaux exéc11tés depuis 1 71 7  .iusq11' en 1 831 . 42 feuilles. 
Établisseme11t géogmphique de Bruxelles . Feu ille 31 e . 

1 832 . 

N° 221 . Plan intitulé : Plan de la citadelle d' Anvers , dressé d'après les 
meilleurs matériaux connus . Dédiée à l'armée française. 1 832 . 

Échelle de 1 à 4166. 

Avec une légende de 7 numéros pour les bastions et les portes de la 
citadelle.  

Ce plan ne comprend que l a  citadelle et les forts de St-Laurent et 
du Kiel . 

Larg. Om25, haut .  Om21 . 
Se trouve aux archives générales du royaume , 11 Bruxelles, sous Ie 

n° 423 des plans gravés. 

1 832. 

N° 222. Plan intitulé : Thélltre de la guerre en xbrc 1 832. Plan de la 
ville et de la citadelle d'A nvers et de ses fo 1'tifications , pris sur les lieux. 
A Bruxelles chez Dewasme , lithogr. rue des Paroissiens , N° 22. 

Avec une légende de A à L pour les positions hollandaises et une pour 
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les positions françaises et belges et les détails de la ville , de 24 numéros. 
C'est une lithographie assez grossière. 
Autour de la tête de Flandre on a figuré la  Nouvelle ville projetee par 

Napoléon et déjà tracée. Le cours du lleuve s'étend depuis Ie fort de la  pipe 
de tabac jusqu'à Hoboken . Le plan comprend sur la rive droitc Merxem , 
Borgerhout et Berchem . 

Les batteries des Français contre la citadelle y sont représentées. 
On a aussi indiqué les inondations sur l 'une et l'autre rive. 

Larg. Qm4 7 , haut. Qm37 . 

Fait partie de la collection de M .  P. Vanden Bemden ; à Anvers. 

1 832 . 

N° 223. - Plan intitulée : Positie voor Antwerpen . - Steend. 
v .  Houtman te Utrecht. 

Avec les plans d'une batterie de morticrs de l'assiégé et l ' indication 
des signes employés pour les travaux de ! 'attaque. 

Ce plan s'étend Ie long de l 'Escaut depuis Ie village d'Austruweel en 
aval jusqu'à celui d'Hoboken en amant. 

Sur la rive gauchc on \•oit les forts de Burcht , de Zwyndrecht , de 
Calloo , Isabelle et de l a  tête de  Flandre , et sur la rive droite la citadelle 
avec les attaques des Français et seulernent la  partie de la ville  longeant I e  
fleuve. On  a indiqué la  partie de la ville qu i  a été bombardée. Les bassins 
y sont figurés en entier : on y voit enfin Ie fort du nord et  plus toin 
Ie village d'Austruweel. 

On a aussi marqué les inon�ations sur l'une et l'autre rive. 

Larg. Qm35, haut. Qm41 . 
Fait partie de la collection de M .  P. Vanden Bemden , à An vers. 

1 832 . 

Na 224. Plan intitulé : Plan des opérntions du siége de la citadelle 
d'A11vers. Lith . Cluis, boul. t  St-Denis, 18 .  

Avec une  indication de la  composition des balteries , u n e  légen<le pour l a  
citadelle de sept numéros , etc . 

Ce plan est restreint à la citadelle et aux travaux d'attaque ; ceux-ci 
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sont indiqués d'une maniére très-incomplète : on ne voit guère que les 
batteries. 

Larg. Qm22, haut .  Qmf8 .  
Se  trouve dans l'ouvrage intitulé : Campagne de 1832 en Belgique. 

Siége de la citadelle d'Anve1's par l'armée française , sous les ordres du 
maréchal comte Gérard, par de Richmont. Paris. 1833. Un vol. in-8°. 

1832 . 

No 225. Plan intitulé : Plan des opérations dn siége de la citadelle 
d'Anvers. Lith. de David et Cltéon, Mont. de la Cour, n° 52. Librairie 
moderne , Mont. de la Conr, n° 2. Déposé. 

C'est une copie du plan qui précède. 

Larg. 00122, haut .  Qm18 .  
Fait partie de la collection de M. Ie capitaine Dejardi n .  

1832 . 

No 226. Plan intitulé : Plan van het beleg der citadel van Antwerpen. 
Te Groningen by J. Oomke11s Steend. v. J. Oomkens. 

A vee une  rose des vents , une indication de la composition des batteries 
et une légende pour la citadelle de cinq numéros.  Ce plan est borné à la 
citadelle et aux travaux d'attaque. Il parait être une copie du précédent .  

Larg. Qm24 , haut .  Qm t95. 
Fait partie de la collection de M. P .  Van den Bemden, à An vers. 

1832 . 

N° 227 . - Plan i ntitulée : Plan des opérations du siege de la citadelle 
d' Anvers. 1 ère , 2me et coinmencement des travaux de la troi.�ième parallèle. 

Dordt by Steuerwald en C0• Breda by Broese en C0• 

Échelle de 1 à 8333 . 

Avec une légende de 7 numéros pour la citarlelle et de A à C pour les 
travaux d'attaque , un tableau de la composition des batt.eries et une 
explicalion des signes employés. 
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Ce plan ne comprend que les travaux d'attaque : sur la rive gauche 
on voit Ie fort de Burcht. 

On y a joint cinq profils de la tranchée à l 'échelle de 1 à 225. 
Larg. Om255, haut. Om20. 

Fait partie de Ja collection de M. Ie capitaine Dejardin. 

1 832. 

N° 228. Plan intitulé : Opérations du siége de la citadelle d'.Anvers. 
Dordt by Steuerwald et C0• Breda by Broese et C0• 
Avec une légende de 5 numéros pour les bastions de la citadelle , et un 

tableau de la composition des batteries. 
Ce plan comprend la  citadelle avec les travaux d'attaque , une  partie de 

la ville et une partie de la rive gauche. 

Larg . Om225, haut .  Om325. 
Fait partie de la collection de M. Ie capitaine Dejardin. 

1832. 

N° 229 . Plan intitulé : Travaux exécutés par l'armée française devant 
la citadelle d' A nvers (communiqué par un officier supériem· du génie). 

Lith. de David et Chéon, Mont. de la Cour, n° 52. Déposé. 
Échelle de 1 à 5000 . 

Ce plan ne donne que la citadelle et les travaux d'attaque. 

Larg. Om435, , haut .  Om345. 
Fait partie de la collection de M. Ph . Vander Maelen. 

1 832. 

N• 230. Plan intitulé : Principales dispositions des tmvaux d'attaque 
de la citadelle d' A nv ers jusqu' au 22 décembre 1 832 , époque oit la brèche a 
été faite au corps de place. Par un amateur d'après les pièces officie/les des 
journaux. Impr. lith. F.s Judenne. 

Echelle de 1 à ( • . . .  ?) . 
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Avec unc explication pour les batte.ries et une légende ponr les bastions 
de la citadelle. 

Ce plan comprend une partie de la ville et les environs de la citadclle 
jusqu'à la pépinière et jusqu'au cimetière de Berchem. 

Larg. Qm29 , haut. Qm335. 
Fait partie de la collection de M. Ph. Vander Maelen. 

1832. 

N° 23 1 .  Plan intitulé : Opéralions du siége de la citadclle d' A iwers. 
Lith. de Dewasme. Déposé. 

Échelle de 1 à ( . . . .  ?) . 
Ce plan ne donne que la citadellc et indique les nouveaux onvrages 

jusqu'an 31 décembre. 
Larg . Qm31 ,  haut. Qm255. 

Fait partie de la collection de M. Ph. Vander Maelcn. 

1 832 . 

N° 232 . - Plan intitulé : 4e plan résmnant les opéralions du siége de 
la ei tadelle d' A nvers ; 1 ère , 2ème , 3ème et 4ème para llèles. Di·essé sur les 
lieux d' après les documents offi�iels jusqu' au 24 xbre . ' 

Lith. de David et Chéon , mant .  de la Cour , n° 52. Librairic moderne , 
mant. de la Cour , n° 2. Déposé. 

Échelle de 1 à ( . . . .  ?) . 
Avec une explication de 7 numéros pour les noms des bastions de la 

citadelle suivie de la cornposition des batteries . 
Ce plan se borne à la citadelle et aux opérations de \'attaque. 

Larg. Qm26, haut. om235. 
Se trouve dans l'ouvrage intitulé : Précis historique du siége de la 

citadelle d'Anvers (1 832) par l'armée f1·ancaise sous Ie commandement dtt 
maréchal Gérard , etc. : Paris. 1833. Un volume in-8°. 

1 832 . 
N° 233. - Plan intitulé : Plan des travaux d' attaque de la citadella 

d'Anvers en décembre 1 832 . Lithographie par Rouen. 

,- Échelle de 1 à ( . . . .  ? ) .  
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Ce plan est accornpagné de six profils pour la brèche, les tranchées, etc. 
Il se borne à la citadel le et aux travaux de l 'altaque. 

Larg. Qm54 , haut. Qm395. 
Se trouve dans l ' ouvrage intitulé : Relation du siége de la citadelle 

d'Anvers par l'armée française en décembre 1 832 , etc. par J. W. T. 
ancien officier du génie. Bruxelles. 1 833. Un  volume in-8°. 

1 832. 

N• 234. Plan intitulé : Plan d' Anvers. 
Avec une explication de 33 numéros et l'orientation. 
Ce plan s'étend sur la rive droite depuis Ie fort du nord jusqu'à la 

Iunette du Kiel et comprend sur la rive gauche Ie fort Austruweel , la 
tête de Flandre et Ia Iunette de Burght. 

Larg. Û"'Ü7, haut. Om095. 
Se trouve dans Ie même ouvrage que Ie précédent sur la carte intitulée : 

Carte du cours de l'Escaut et des environs d'Anvers . . (N° 87 des cartes) . 

1832. 

N° 235. Plan intitulé : Plan d' A nvers. 
Avec une explication de 39 numéros et l 'orientation .  
C e  plan s'étend sur I a  rive droite depuis I e  fort du nord jusqu'à l a  

lunette d u  Kiel e t  comprend sur I a  rive gauche Ie fort Austruweel , l a  tête 
de Flandre et la lunette de Burght. 

Larg . Qm10, haut. OmQ7. 
Se trouve dans u n  coin du plan suivant. 

1 832. 

N• 236. Plan intitulé : Plan des opérations , pom· l'attaque de la ciladelle 
d' Anvers par l' armée française , sous les ordres du maréchal Gérard. 1832. 
Lithographie de Avanso et comp.nie à Liége. 1 833. 

Échelle de 1 à 8333. 
A vee I '  orientation , la désignation de la composition des batteries , et 

une légende de quatre numéros pour l ' ind ication des principales opérations 
du siége. 
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Ce plan ne donoe que la citadelle avec une partie de la ville et les 
opérations de !'attaque. 

On y a figuré les profils avec les dimensions des parallèles , etc. 
Dans Ie co in supérieur à ga uche est Ie Plan d' Anvers, cité avant cel ui -ei . 

Larg. Om285, haut. Om26. 
Fait partie de la collection de M .  Ie capitaine Dejardin . 

1 832 . 

N° 237 . Plan intitulé : Dernier plan des opérations du siége. Plan des 
opérations pour l' attaque de la citadelle d' Anvers par l' armée française , 
sous les ordres du ma1'échal Gérnrd. 1832. Lith. Af. Ropoll , /Us aîné. 
Anvers. En vente chez P. Tessaro , Md d'estampes à Anvers. Déposé. 

Échelle de { à 833"3. 
C'est identiquement Ie même plan que Ie précédent ,  avec l'exception 

qu'il s'étend moins loin à la partie supérieure , dans l'intérieur de la ville , 
el que Ie petit plan séparé d'Anvers ne s'y trouve pas . 

Larg. Om285, haut. Om225. 
Se trouve dans l'ouvrage : intitulé Anvers en 1 830 , 31 et 32 . Siége de 

la citadelle. Anvers. 1833. Un volume in-8°. 

1 832 . 

N° 238. Plan intitulé : Avancement de la citadelle d'Anvers au 
20 novembre 1 832. 

Avec une légende pour la position des bouches à Jeu sur les remparts. 
' Ce plan se borne à la citadelle : on n'y a indiqué que les lignes prin
cipales des fortifications ; les bàtiments militaires ne s'y trouvent pas. 

Larg. Om515, haut. Om395. 

Se trouve dans l 'ouvrage intitulé : Journal des opéralions de ['artillerie 
au siége de la citadelle d' An vers rendue le 23 décembre 1832 , à l' armée 
française sous les ordres de M. le maréchal e10 Gérard , par Ie général 
Neigre. Paris. 1 833. Un volume in-4°. 

\. 
( '• 

\. 
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1832 . 

N° 239 . Plan intitulé : Plan des travaux de l'artillerie commandée 
par M. le lieut . 1  gén .z Neigre au siége de la citadelle d'Anvers fait 
par l'armée {ra11çaise sous les ordres de M. le m.az c . te Gérard du 29 
Novembre au 23 Décembre 1832 , jour de la reddition de la place. 

Avec une Lége�de de la citadelle et une Lé,qende de l'attaque. 

Échelle de 1 à 5000 . 
Ce plan donne la citadelle avec les bàtiments ä l ' intérieur , etc. Du cöté 

de Ia ville il s'étend un peu plus Ioin que \'esplanade et jusqu'à Ia porte 
de Malines. Vers Ia campagne il va jusqu'au delà de l 'égl ise de Berchem, 
la maison de M. de Caters et la vieille baffière sur la chaussée de Boom . 

Toutes les opérations de \'attaque y sont indiquées avec exactitude ; 
!'emplacement des dépóts, des tranchées , les boyaux de communication, les 
parallèles et les batteries avec leur composition. 

Larg. Om525, haut. om77 . 

Se trouve dans Ie même ouvrage que Ie. précédent. 

1 832 . 

N° 240. Plan intitulé : Plan de la citadelle d'Anvers assiégée par l'armée 
{rançaise sous les ordres de M. le maréchal cte Gérard, et prise le 
23 Décembre 1 832, après 24 jours de tranchée. Dressé par les officiers du 
génie {rançais. 

Gravé sur pierre par P. J. D�ms. Établissement géographique de 
Bruxelles. • 

Éch�le  de 1 à 5000. 

Avec une rose des vents et une légende pour les travaux de l 'assiégé et 
ceux de l'assiégeant comprenant la composition des batteries. 

Ce plan , outre la citadelle , donne une partie de Ia ville j usqu'à la rue 
de Ia  cuillère , etc. et la rue de la santé , et à l'extérieur i l  est limité à la 
chaussée de Malines jusqu'à l 'église de Berchem, au chateau de Vogelsang, 
au cimetière et au Melkhuys. Sur la rive gauche on voit Ie fort de Burcht. 
Les canonnières hollandaises y sont aussi indiquées. 

Sur Ja même feuille il y a un plan détaillé du bastion de Tolède (N° 2) 
XX 31 
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indiquant les so,ulerrains , traverses , blindages , coupures , la batterie de 
brèche et In contre-batterie , avec une coupe de la brèche et de la descente 
du fossé, et u n

· 
plat� du logement au saillant de la lunelte St-Laurent, ,avec 

une Coupe, Ces deux plans sont à l'échelle de 1 à -1000, 

Larg. Om735, haut .  Om50. ' · 
Est encore dans Je commerce. 

1 832 . 

N° :?.i1 . Plan intitnJé : Plan des opérations d11 siége de la citadelle 
cl' A nvers sous les ordres du maréchal Cérard ,- dressé d' après celui lcvé pa1; 
te génie français approuvé par le ministre de la guerre. 1 832 . Deman 
lith. Lith. de Simonau. Déposé. 

Échelle de 1 à 8333. 
Le nord est en haut. 
Ce plan s'étend j usqu'à la tête de Flandre , sur la  rive gauche ; en 

ville i l  va jusqu'au-delà de l'église des Augustins et de la rue d'Arenberg. 
Enfin il représente la citadelle et les travaux d'attaque , les parallélcs , 
les balleries , etc. 

Larg . Om245, haut. Om265. 
Est encore dans Je commerce. 

1 832. 

N° 242. Plan i n titulé : Aanvang van het beleg van 4t citadel van 
Antwerpe11 door het fransche leger in december '1832 . Steend. Desguerrois. 
Gedeponeerd. By gebroeders Buffa en Oc te Amsterdam .  

Échelle de 1 à 8333 . 
Avec une légendc de H numéros pour indiquer la dcstinaliön des bat

teries , en dessous rlu plan. Ce plan se home à la citadelle et aux travaux 
d'attaque. I l  s'étend dans la campagne jusqu'au chateau de Berchem 
et ne donne rien de la vi\lc. 

Larg. Om495, haut. Om245. 
Fai t partie de la collection de M .  J. J. P. Van den Bemden . 
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1 832 . 

N° 243 .  Plan intitulé : Plan der belegering en bombardement der citadel 
van A ntwerpen. 1 832 . Ex . J)faaskamp. 

Avec nne échel le , une rosc des vents et une légende de 3 numéros 
donnant l 'explication des ouvrages de la  citadelle. Ce plan se borne à la 
citadelle et aux lunettes de Montebel l o ,  de St-Laurcnt et du l\iel . On n 'y 
voit que les derniers travaux de !'attaque. 

Larg. 011126 , haut. 0111205. 

Fait partie de Ja collection de M. J. J .  P. Van den Bemden. 

1 832 . 

N° 244 . Plan intitulé : Plan der belegering van het casteel van 
Antwerpen. Te A msterdam, by G. J. A .  Beijerinck. Steend. v .  C. W. Mieling 
te 's Hage. 

Avec une légende pour les bàtiments de la c i tadel le  de a à n , et unc 
indication des signes employés ponr les batteries ainsi que des couleurs 
distinctives des para!lèles et des boyaux de communicatió11 . 

Ce plan représente la citadel le , les fortifications de la vi l le j usqu'au 
bastion d'Herenthals, une partie de la  vi l le et les attaques contre l a  
citadel le. Su� la  rive ga  uche on voit les forts d'Austruweel , de Calloo , d e  
Zwyndrech t ,  de Burght e t  de la  tête Flandre , entourés de J ' inonuation .  

Llrg. Om4 1 ,  haut .  Om395. 

Se trouve dans l'ouvrage intitulé : Belegering en verdediging des kasteels 
1·an Antwerpen door A .  J. Las/drager , etc. Amsterdam.  Beijcrinck. 1 846 . 
U n vol . in-8°. 

1 832 . 

N° 245. Plan intitulé : Plan der belegering van het kasteel van A ntwei·-
71e11 . r;csrhitde11is van A ntwerpen. V IJe Deel. 

,\\'1•r, 11ne lé�·enuc pour les Latiments de la citadelle tlc a à n et une 
püur  l r·:; bastions de l à V, et unc intlication des signrs cn!ployrs pour les 
batteries. 

Cc plan est une copie du précédent. 
Larg. 011140, haut. Om395. 
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Se trouvc dans l 'ouvrage intitulé : Geschi.edenis van Antwerpen , etc. 
par M M .  Mertens et Torfs. 18M'> à 1 853. Huil volumes in 8°. Tome Vi l .  
Page 370. 

1 832 . 

N° 246 . Plan intitulé : Plan de la citadelle d"Anvers , assiegee par 
l'armée fmncaise sous les ordres de il!. le maréchal romte Gérard , et prise 
lc 23 xbre 1 832 , après 24 .ionrs de tranchée . 

Gravé s1w pierre par J. Collon. Lith. de Roissy. Le spectateur militafre. 
(Cahier de février 1 833) . 

Échelle de 1 à 8500. 

Avec deux échelles , une rose des yents et une légende de 5 numéros 
pour les bastions de la citadelle , de 1 3  numéros et de A à K pour les 
batteries, et de a à e pour les portes de la citadelle , etc. 

Ce plan ne donne , que la cit:ulclle et les environs jusqu'à l ' église de 
Berchem, celle de St-Laurent , etc. Sur la rive gauche on a Ie fort de Burcht .  

A ce plan est joint u n  pro�l passant par la brèche du  bastion de Tolède 
à l 'échelle de 1 à 666,66. 

L5rg. Om37, haut .  Om20. 
Se trouve dans l'ouvrage intitnlé : Relation sommaire du siége de la 

citadelle d' An vers , rendue à l' armée française , le 23 Décemb1·'e 1 832 , 

après · vin,qt quatre jours de tranchée ouverte. Paris. 1 833. Une brochure 
in-8°. (Extrait du Spectateur militaire. 83° livraison) . 

1 832 . 

N° 24 7. Plan intitulé : f'lan des travaux d'attaque de la citadelle 
d'Anvers en Décembre 1 832 . 

Avec une  légende pour la citadelle de 1 à 5 pour les bastions et de 
a ;\ q pour les bàtiments. Est orienté et accompagné de 6 profils .  

Cc p lan ne . donne que la citadelle et  les  travaux de l 'attac1ue aux · 
environs jusqu'à l'église St-Laurent. Les travaux de chaque nuit sont 
indiqués. 

Larg. Om38, haut. 0"'275. 

• 
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Se trouve dans l 'ouvrage intitulé : Histoire physique , politiq11e et 
monumentale de la ville d'Anvers par Edmond Le Poittevin de la Croix. 
t847. Un volume in-8°. Page 434. 

1 832 . 

N° 248. Vue intitulée : Attaque de la citadelle d'Anvers , vue prise du 
loit d'une des maisons de Berchem. Lith. royale P. Degobert, Bruxelles. 

Avec une légende de 18 numéros. 
Le premier plan représente la batterip, n° 3 élevée par les Français 

au Roosenhoek , rue Ballaer. Au second plan à gauche on voit la cita
delle et à droite la ville. Dans Ie lointain on voit tous les terrains 
inondés jusqu'au-delà du fort St-Hilaire et du fort du Nord. La grande 
caserne est en feu. 

Lithographie. 
Larg. Om265, haut. Om185. 

Se trouve dans Ie même ouvrage que Ie précédent , page 443. 

1 832. 

N° 249. Vue intitulée : Belegering der citadel van Antwerpen, Decem-
ber 1 832 . 

Dupont, a. v. d. Hartog Zangers exc. 
En dessous de cette vue il y a buit vers en  hollandais, commençant ainsi : 
Z-iet hier den held Chassé, etc. 
Ces vers sont écrits en deux parties et entre deux est Ie portrait du 

général Chassé avec cette inscription : 
Oud Nederlands grootheid, Frankrijks geweld , Belgiifns lafheid. 
Cette vue est prise de la partie du chemin couvert de la ville près de la , 

porte de Mali nes , oit était placé Ie mortier monstre. On voit ce mortier au 
premier plan : à gauche sont les tranchées et d'autres batteries. Plus 
loin on plonge dans la ci'.adelle et au delà se déroule l 'Escaut, sur l'autre 
rive duquel on voit les forts de la tête de Flandre , de Zwyndrecht et de 
Burght. On a représenté aussi les canonnières hollandaises . 

Larg. Om48ö, haut. Om35. 
Fait partie de la collection de M. J. J. P. Vanden Bemdcn , à Anvers. 
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1 832. 

N° 250. Vue. sans titre qui  est une réJuction au trait de la vue prtce
dcnte, avec u ne légendc d e  'i 2 numéros pour les travaux représentés dans 
cctte vue. 

Larg. Om1 75, haut. 0111125. 

Fai t  partie de la collection de M .  J .  J. P. Vanden Bem11cn ,  à An vers . 

1 832. 

N° 251 .  Plan i ntitulé : Plan der citadelle von Antwerpen , mit den 
vertheidigungs Austalten urul der Armirung bei der Capitulation am 23tcn 

December 1832 . Taf. !Il. 
Gezeichnet von T. M ai er ski. 

Échelle de 1 à 2000. 

Avec deux échelles et une  légende. 
Ce  plan se borne à la citadelle et aux lunettes St-Laurent et  d e  Kiel . 
Il n e  donne que les travaux de la défense. 
Il y a des chiffres qui correspondent aux explications du texte. 

Larg. 0015Mi, haut. 0014 1 5 .  

S e  trouve dans l'ouvrage in titulé : Geschichte der milïlairischen Erei,q
nisse in Belgien in den .Taliren 1 830 bis 1 832 . von ll. Fl'eih. von Reitzen
stein Il, etc. Zwei te Abtheilttng. - Die Expedition der Französen und 
fü1,qlander gegen die Citadelle von Antwerpen und die Schelde-Mn11d11119en , 
etc. Berl in .  Ernst Siegfried Mittler. 1 834. Un volume i n-8° avcc u n  atlas . 

J 

1 832 . 

, N° 252 . Plan intitulé : Plan von Antwerpen ttnd geg_en mit den 
Verschanzungen und Hatterien der Be/gier gegen die Citadelle erbauet in 
den Jahren 1 830 bis '1 832 . Taf. J V. 

i::chcl lc de 1 it ·1 3, 7GO .  • 

Avec trois échelles , l'orientation et trois légendes , une pu 1 1 1 '  l ' i nti'.·r icur 
de la vi l le , une pour les fortifications de l a  vi l le et la troisiême pour les 
batterics contre la citadelle et Ie  long de l 'Escaut , . élevées par les Bclges 
avant Ie siége. 
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Ce plan comprend la ville et ses environs avec Ie  fort ·d u  Nord , 
Merxem , Borgerhout , Berchem , St-Laurent et Ie Kiel sur la rive droite, 
et l es  forts d'Austruweel , de la -tête de Flandre et de Burght sur la rive 
gauche. 

Larg. Om44 et Om49 , haut .  Om3 1 5. 
Se trouve dans Ie même ouvrage que Ie précédent. 

1 832. 

N° 253. Plan intitulé : Plan der citadelle von Antwerpen und des 
belagerunge Terrain 1 832 nach den' besten vorhandenen Materialien und 
Aufnahmen zusammen getragen von Reitzenstein Il major in Generalstabe. 
Tafel V. 

Gezeichnet von F. Maiei·ski. 

Échelle de 1 à 5000. 
Avec trois échelles et une rose des vents. 
I l  y a de  plus drs chitfres et des lettres qui renvoient aux explications 

du texte. 
Ce'pian donne Ia citadelle et les travaux de  !'attaque. I l  comprend 

!'esplanade , Ie jardin de !'harmonie , Ie cimetière , etc. 
Larg . 011153, haut. Om39. 

Se trouvc dans Ic m�me ouvrage que les précédents. 

1832. 

N° 254. Plan intitulé : Chournara's projectirter Angritf au{ die Citadelle 
von Antwerpen. Taf. XII b .  

Metallogr. v. Gropp . 1 833. 
Avcc une légende. 
Ce plan ne  donne que la citadel le, la lunette Montebello , Ia lunette 

St-Laure n t  et la lunette de -Kiel .  On y voit les travaux d 'approche avec 
lïndication des nuits. 

Larg. Om175, hàut. Om27 .  
S e  trouvc dans Ie même ouvrage q u e  l e s  précédents. 
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1 832 . 

N° 254bis. Plan intitulé : Plan de la ville et de la citadelle d' Anvers. 
1 832. France militaire. Dressé par Joachim Rousseau. Gravé par 
Laguillermie et Ramboz. 

Cè plan s'étend depuis Ie fort du Nord j usqu'au fort de Kiel sur la rive 
droite , et comprend aussi Je fort Isabelle et la tête de Flandre sur Ja rive 
gauche. Dans l ' intérieur de Ja vi l le on ne voit que les prindpales artères 
et quelques monuments. 

Larg : Omf65, haut. Omf 2 .  
Se  trouve dans l' ouvrage intitulé : La France militaire. 

1 832 . 

N° 255. Vue intitulée : Vue de la Tête de Flandre et de la �otte hpllan
daise devant la citadelle d' Anvers incendiée par son commandt Ze 'capitaine 
Koopman le 24 xbre 1 832 . 

Lith. de Simonau. r. d. Wildenberg. 1 832 . Déposé. 
Cette vue est prise du Kiel : J 'Escaut est couvert des batcaux qui 

brltlent. La tête de Flandre se voit au-delà avec Ie 1 drapeau hollandais. 
A droite on voit la cathédrale et Ie clocher de St-Michcl avec Ie 
d rapeau beige. 

Larg. Om265, haut. Omf 85 .  

Fait partie de Ja  collection de M .  J. J .  P .  Van den Bemden , à Anvers. 

1 832 . 

N° 256. Vue i ntitulée : Vue générale des ruines de la citadelle d' Anvers, 
après le siége (1832} prise de l'angle gauche du bastion de Tolède. -
F. Van Gend. ' 

Avec une légende de 1 8  numéros pour les ouvrages et les bàtiments de 
la citadelle. · 

Au premier plan sont les ruïnes du fianc gauche du bastion de Tolède , 
un peu en avant de la brèche faite dans la face gauche de ce bastion : 
à droite est Ie fossé devant la courtine. Les bàtiments ruinés se décou
vrent dans Ie lointain. 

Larg. Om24 , haut. Qm195. 
Fait partie de la collection de M.  J .  J. P .  Van den Bemden , à Anvers. 
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1 832. 

N° 256bis. Vue intitulée : Ruine der citadel van Antwerpen. 
Gelithographieerd door G. Craeyvanger naer de schildery van F. de 

Brackeleer, eigendom van A .  Rotigni. 
Steend. Desguerrois en C0 te Amst.m. By gebroeders Butfa en Ge, 

Kalverstraat, te Amsterdam. 
Gedeponeerd 1833. 
Avec une légende de 22 numéros en hollandais-. 
C' est une vue prise du bastion de Tolède , oti on ne voit que des 

bàtiments en ruine. 
Larg. Om29, haut. Om18 .  

Fait partie de la collection de  M. J.  Linnig. 

1 832. 

N° 257. Plan de la citatlelle d'Anvers avec l 'inscription : A rx Antver
pire . 1 832. Arcem defensionem mimta est Europa. 

A !'avers Ie portrait du général Chassé avec l ' inscription : Dar. Henr. 
baro . Chassé. 

omo47 de diamètre. 
Médaille en argent représentée dans ! ' ouvrage intitulé : 
Belegering en verdediging des kasteels . van Antwerpen door A .  J. Last

drager, etc. Amsterdam. Beijerinck. 1 846. 1Un volume in-8°. Page 260. 
Et dans celui intitulé : 
Histoire numismatique de la révollltion belge, ou description raisonnée des 

médailles, des jetons el des monnaies qui ont été frnppés depuis Ze commen
cement de cette révoltttion jusqu'à ce jour, par M. Guioth. Hassel� 1845. 
Un volume et atlas. Pl. 19 et 20. 

1 832. 

N° 258., Vue de la brèche faite à la cjtadelle d'Anrnrs, avec la vue de la 
ville dans Ie lointain, entourée de l'inscription : Valeureux en défendant, 
gériéreux en épargnant. En dessous sant les armes de la ville d'Anvers et 
l' inscription : Déc. 1832 . 

A !'avers est Ie portrait du général Chassé, entouré de l'inscription : 
25 XX 32 
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D. H. baror. Chassé, général 
'
d'infanterie, commandant de la ci!adelle 

d'Anvers. 
Om05 de diamètre. 

Médaille en argent représentée da�s les mêmes ouvrages que la précé
dente et dans celu i  intitulé : 

Geschiedenis van Antwerpen, etc . ,  par Mertens et Torfs. Anvers. 
1 846-53. Ruit volumes in-8°. Tom .  7. Pag. 380. 

1832. 

N° 259. Plan de la citadelle d 'Anvers et des lunettes de Kiel et de 
St-Laurent. 

A !'avers est l ' inscription suivante : Arx Antve1·piens. contra injustis
simum agressionem virtute Batava duce Chassé1ort. defensa M. Decem
bri. 1832. 

Om04 de diamètre. 
Médaille · en argent représentée dans les mêmes ouvrages que les 

précédentes. 

1832. 

N° 260. Vue intitulée : Les Français pre1111e11t possession de la Tête de 
Flandre, le 26 Décembre (t832) 10. 

Raffet. 1 833. Lith. de Gihaut frères, éditeurs , Boulevard des ltaliens , 
no 5, Paris. 

Au premier plan on voit plusieurs barques sur l'Escaut, chargées de 
soldats français. Sur la rive gauche se développent les maisons du village 
de St-Anne, et à droite est Ie fort. 

Larg. Om32, haut. 01822. 
Fait partie de la collection de M .  J. J. P. Van den Bemden , à Anvers. 

1832. 

N° 261 .  Vue intitulée : Moulins de Berchem. Anvers. 1832 .16. 
Raffel. Imp. lith. de Gihaitt frères , éditeurs , Boulevard des ltaliens , 

n° 5, à Paris. 
La route d'Anvers à Berchem est parcourue par des troupes : au premier 

plan se présente un fourgon d'artillerie et un blessé porté sur une civière : 
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à gauche de la route sont deux moulins qui sont remplacés aujourd'hui par 
une suite d'élégantes constructions. On voit dans Ie lointain la silhouette 
des clochers de la ville. 

Larg. Om295, haut. Om22. 
Fai t partie rle Ia collection de M. J. J. P. Van den Bemden, à Anvers. 

1 833 ? 

N° 262 . Vue intitulée : Anvers et la Tête de Fland1·e, prise de la citadelle. 
Aug. de Peellaert del. Th. Fozwmois , lith. Chez Dewasme lith. à 

Bruxelles. 
Au premier plan on voit Ia citadelle encQre en ruïnes par suite du siége 

de 1 832 . Dans Ie fond se découvre une partie des quais de la ville , la 
tour de Ia cathédrale ,  celle de St-Michel et cell e  de St-André. 

Larg. Om1 8, haut .  Omf 15 .  
Fait partie de  la  collection de M .  J. -J .  P .  Van den Bemden , à Anvers. 

1 833 ? 

N° 263 . Vue intitulée : Antwerpen. 
C'est une vue du fleuve plutöt qu'une vue de la ville. A gauche est un  

moulin à vent sans ailes : beaucou p de bateaux sillonnent I e  fleuve : l a  
ville s e  voit dans Ie lointain , mais d 'une manière presque imperceptible. 

Larg. Om·( 55, haut. OmfO. 
Fait partie de la collection de M. J .  J. P. Van den Bemden , à Anvers. 

1 833. 

N° 264. Plan intitulé : Plan de la ville et de la citadelle d'Anvets. 
Lith. de Ratinckx et Coenraets à Anvers. 1 833. 

A vee une légende de 25 numéros pour les principaux édifices et une de 
A à M pour les ouvrages de fortification . Le nord est à gauche. La 5me sec
tion n'y est pas 'Comprise. 

Les forts de la rive gauche de l 'Escaut s'y trouvent. 
Larg. Omt t ,  haut. Om075. 

Ce plan se trouve sur une carte d "adresse. . '/ 
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1 834 ? 

N° 265. Vue intitulée : ' Vue générale de la ville d'Anvers prise sur 
l' Escaut. Déposée. L. Grane/lo , éditeur. 

Les noms des édifices principaux sont inscrits en dessous avec des 
nnméros de repère , dans l'ordre suivant, en commençant par la d roite : 
1 .  Cüadelle. 2. Grand arsenal .  3. Entrepot brûlé en 1830. 4. Église 
St-André. 1 5. Canal St-Jean . 5. Cathédrale. 6. É,qlise St-Paul. 7 .  Mar
ché au poisson . 8. Vieille boucherie. 9. Place St-Walburge. 14 .  Canal 
aux charbons. 10.  Canal St-Pierre. 1 L  Canal des brasseurs. ·1 2 .  Maison 
anséatique. 13 .  Entrée des bassins.  

' 

Cette vue est prise du milieu de l'Escaut : elle donne les quais dans toute 
leur longueur. La tour de l'église St-Michel n 'est pas encore démolie. 

C' est une l ithographie. 
Larg. 2m32, haut .  Omf 3 .  

Est encore dans Ie commerce. 

1 835? 

N° 266 . Vue intitulée : Anvers. 
Cette vue est prise au sud de la citadclle : on y voit des fo(tifications au 

premier plan et quelques églises dans Ie fond : el Ie paraît du reste pure
ment imaginaire. 

Larg . 01111 1 ,  haut. 011104 . 

Se trouve sur la carte d e  la province d'Anvers faisant partic du : Petit 
at las nalional de la Belg·ique. Cartes publiées à 10 cenl'Ïmes par fllaisot ,  
Galerie Vivien11e, n° 4Q. Gravé sur acier par Alès rue des Mathurins 
St-J. N° 1 à Paris. 

1 835 ? 

N° 266bis. Vue inlitulée : Vue d'Anvers. 
Cette vue est prise de la Tête de Flandre. 

Larg . 011132, haut. OmO?. 

Se trouve sur la carte intitulée : Carte de la Belgique. Établissemenl 
géographique de Bruxelles , fundé par Ph . Va11dermaele11 . 

Éditeur Froment , rue de la Madelaine, N° 50. 
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Une vue de Bruxelles et quelques vues de monument s se trouvent au sis 
. sur cel.te carte. 

1 836 ? 

N° 267.  Vue intitulée : Panorama d'Anvers . 
Mozin del.t Martens sculpt. Sauniée impr. Paris chez Rittner et 

Goupil, 1 5 .  Boulevard Montmartre. 
Cette vue représente exactement les édi fices , mais on n'y voit guère que 

les toits des maisons et peu de rues y sont indiquées. Elle est prise de la 
tonr  qui surmonte la maison hanséatique. A gauche on voit d'abord 
l'entrepût et Ie granrl bassin ; .  en avant on domine la plaine Van 
Schoonebcke et son prolongement ; plus loin on aperçoit la cathédrale et 
l'église St-Paul , et à droite l'Escaut. 

Larg . Om90, haut . Om195 . 

Est encore dans Ie commerce. Il y a un  panoram� de Liége fait de la 
même manière. 

1 838 . 

N° 268. Plan intitulé : Plan de la ville d'Anvers. 
Guide pittoresque et artistique du voyageur en Belgique. Bruxelles , 

Hauman et Cie. rue des Paroissiens. C. JY/. 
Avec une rose des vents et une légende de A à K pour les églises et de 

1 5  numéros pour les édifices remarquables . Ce plan s'éter.d depuis Ie fort du Nord jusqu'au Melkhuys sur la rive 
droite avec une par tie des environs, ot depuis le f ort d' Austruweel j usqu·au 
ort de Burght sur la rive gauche. 

Larg. Om1 85, haut. Om1 25. 
Se trouve dans l 'ouvrage intitulé : Manuel du voyageur snr Ze chemin 

de {er beige, par A. Ferrier. Bruxelles. Hauman , · 1 840.  Un volnme in-12°. 
Pag. . . .  ? 

. 

1 840 .  

N° 269. Plan intitulé : Plan de la ville d'Anvers. 
Guide pilloresque et artistique du voyageur en Belgique, Hrll.'relles, Hau

man et Cie. rue du Nord. N° 8. 1 840. 
Avec une ro�e nes vents et une légende de A à K pour les églises et 

de 1 5  numéros pour les édifices remarquàbles. 
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C'est une copie du plan précédent. 
i,arg. Om1 85� haut. Om125 .  

Se trouve dans l '  ouvrage intitulé : La Belgique. Guide pittoresque e t  
artistiqtte du voyageur par A. Ferrier. 4° édition. Bruxelles , Hauman. 
1 842 . Un volume in-12°. Pag. 74. 

1 840. 

N°�70. Plan intitulé : Plan d' Anvers. 
Eug . Landoy, édit, longue rue Nettve, 67. à Bruxelles . Guide indis

pe11sable du voyageur. 
Avec une rose des vents et une légende de A à Z pour les monuments et 

établissemens publics et une de 61 numéros pour les rues et places. 
La 5me section n'y figure pas. Il s'étend jusqu·au fort du Nord sur la 

rive droite. Sur Ja rive gauche on voit la Tête de Flandre, Ie fort de 
Burght , et celui d0Austruweel . 

Larg. Om235 , haut. Om1 75 .  
Se trouve dans l'ouvrage intitulé : Le guide indispensable dn voyageur 

sur les chemins de (er de la Belgique, 01wrage redigé sur des documents 
authentiques , etc . ,  par M.  J. Duplessis. Bruxelles, Eugène Landoy. 1 840. 
Un volume in-120. Pag . . 98. 

1 840. 

N° 2 7 1 .  Plan of Antwe1·p. 
Published by Eug. Landoy, longue rue Neuve, 67, Brussels. lndispensablc 

guide (or travellers. 
C'est Ie même plan que Ie précédent avec les mêmes légendes en anglais. 

Larg. Qm235, haut .  Omf 75. 
Se trouve dans l' ouvrage intitulé : The indispensable guide (or travellers 

on the rail roads of Belgium , "etc . , par Duplessis et Eug. Landoy. Bruxelles. 
Un_ volume in-12°. Pag. 

1 840 ? 

N° 272. Vue intitulée : Panorama von Antwerpen. Panorama d' Anvers. 
Nach der Natur gezeichnet u. gemalt von A .  Ditzler. Gestochen von 

Ruff. Verlag von F. C. Eisen in Köln. 
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Pour toute la Belgique chez Perichon , libraire à Bruxelles. N° 26 
rue de la Montagne. (Preis 24 Silbergr. = 3 Frs. )  

Cette vue est prise de la rive gauche. On voit sur Je premier plan à 
gauche les maisons de la Tête de Flandre et Ie bateau à vapeur de passage. 
Au-delà de l'Escaut se déroulent les quais dans toute leur longueur. 

Gravure sur acier. 
Larg. Om54, haut. Om09. 

Ce panorama fait partie d 'une collection contenant en outre les vues de 
Bruges , Bruxelles , Gand , Louvain , Liége , l\falines , Namur , Ostende e t  
I e  champ de bataille de Waterloo. · 

1 840 ? 

N° 273. Vue intitulée : Antwerp {rom the Tête de Flandre. Anvers , 
vu de la Tête de Flandre. Antwerpen, van het vlaamsche hoofd te zien. 
W. H. Bartlett. T. Barber. London ; published by Geo. Virtue, 26. 
Jry Lane. 

Au premier plan à gauche on voit une maison de Ja Tête de Flandre et 
sur Je bord du fleuve Je bateau à vapeur du passage : à droite l 'Escaut e t  
au-delà les quais de  la rive droite , surmonlés de quelques clochers 
parmi Jesquels on remarque celui de la cathédrale. 

Gravure sur acier. 
Larg. Om15 ,  haut. Om10 .  

Se trouve dans l'ouvrage intitulé : Vues de  la Ho/lande e t  de la Belgique 
dessinées par W. H. Bartlett, esq. et accompagnées d'observations histori
ques et topographiques par le professseur N. G. Van Kampen d' Amsterdam. 
Londres. Geo . Virtue .  Un volume in-8°. Pag. 1 83. 

1843. 

N° 274. Vue intitulée : Panorama d'Anvers , dessiné au moment ou la 
ftottille anglaise se trouve stationnée devant la ville pendant le séjour que 
fit la reine Victoria et le prince Albert en Belgique en Septembre 1 843. 
Dess, d'après nature par Eg. · Linni,q. Lauters lith. Lith. royale 
P. Degobert, Bruxelles. Chez Tessaro, édit. m.d d'estampes à Anvers. 

L'indication des quatre points cardinaux se trouve sur les quatre cötés 
du cadre , Ie nord a gauche , Ie sud à droite , J 'est en haut et l'ouest en bas. 
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Au-dessus du plan il y a une légende de 1 à 19 pour les édificcs de la 
vi l le , et en-dessous une autre légende de 20 à 40 pour les navires de la 
flottil le . 

Cette vue est prise de la rive gauche de l 'Escaut : on y voit les quais et 
les clochers des églises. 

Lithographie à deux teintes. 
Larg. 1m10, haut. Om1 8 .  

Est encore dans J e  commerce. 

1 843. 

N° 275. Vue intitulée : V1te de la ville d 'Anvers prise de la Tête de 
Flandre. 

On voit au premier plan les maisons de Ja Tête de Fl,andre, Ie bateau 
à vapeur de passage, etc . ,  et au-delà de l'Escaut les quais depuis l 'église 
St-Paul jusqu'à l'église St-André. 

C'est une lithographie publiée par Cremetti, à Bruxelles, due au crayon 
de M .  J .  B. Gratry. 

· Larg. Om425, haut. 0"'30. 

Se trouve à la bibliothèque royale à Bruxelles. 

1 844. 

N° 276. Plan 'in titulé : Plan de la ville d' Anvers publié pa1· L. Granello 
m.d d'estampes rue de la Bottrse , et gravé par Arthatt , lilhographe. 
P/.an of the city o( Antwerp. 1844. 

Échelle de 1 à 8333. 

Avec l ' indication des quatre points cardinaux et de la longitude , une ' 
liste de renvois de 1 1 5  numéros et l 'explication des signes employés. 

Ce plan s'étend depuis Ie fort du Nord jusqu'au fort de Kiel sur Ja rive 
droite , et depuis Ie fort d'Austruweel j usqu'au fort de Burcht sur Ja rive 
gauche. La 5me section n'y est pas représentée. La place du fort Carnot 
est laissée en blanc. 

Le chemin de fer est prolongé jusqu'à l 'entrepót : celui du pays de 
Waes n'est pas encore construit. La rue St-Paul n'est pas percée. 

Sur Ie même plan il y a une petite carte donnant Ie cours de l'Escaut. 
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aux environs d'Anvers. (N° 1 1 4  des cartes . )  Ce plan est une copie de cel n i  
d e  1 828 (n° 204). I l  a été gravé plus tard avec la date d e  1848. L e  même 
éditeur a aussi fait paraître un plan en 1 84G , réduction de celui-ci , èt en 
1859 il en a fait paraître u ne édition gravée sur acier . (Voir p lus  loin . )  

Larg. Om5G, haut. Om0335. 

Est encore dans Ie commerce . 

1 84·4 . 

N° 2 7 7 .  Vue intitulée : A nvers. F. S .  
Cette vue est prise de la rive gauche d e  l'Escaut : o n  voit cette rive a u  

preniier plan e t  au-delà du fleuve : les quais , l a  cathédrale , les églises 
St-Pau l ,  St-André , etc. 

Larg. Om125, haut. Om085. 

Se trouve dans l'ouvrage intitulé : Les delices de la Belgique ou descrip
tion historique , pittoresque et monumentale de ce royaume. flar A lplwnse 
Wauters , etc. Bruxelles. Froment. 1 844. Un volume in-8°. Pag. 1 01 . 

1 844. 

N° 277 bis. Vue intitnlée : Vue des deux bassins à Anvers. Vista de los 
dos bacines de Amberes . 

Uess. d'après nat .  par Eg. Linnig. Laulers et Ghemar lith. Lith . 1·oyale 
P .Degobert, Brnxelles. Chez Tessaro,edit. m. d d' estampes, à Anvers. Deposé. 

Avec une légende de quatre numéros en français et en espagnol. 
Cette vue est prise du  quai St-Laurent , 01\ on voit la British Queen 

amarrée. La maison hanséatique est en face et l'entrepöt il ganche. La ville 
se �oit à droite , au-delà du petit bassin . 

Lithographie à deux teintes. 

Larg. Om40, haut. Omt8.  

Est encore dans Ie commerce. 

1 84.i,. 

N° .278. Vue intitulée : L 'Escaut  à Anvers . 

P. L. (Lauters) H. Brown {e. 
25 · XX 33 
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Cette vue e8t prise du Werf et représente les quais de la rive drnite et 
l 'Escau t chargé de bateaux. 

Larg. Om1 5, haut. Om09. 
Se trouve dans l 'ouvrage intitulé : La Belgique monumentale, historique 

et pittoresque, par MM. H G. Moke, etc. Bruxel les. 1 844. Deux volumes 
in-8°. Tom. Il. Pag. 220. 

1 844 . 

No 279.  Vue sans titre de la citadelle d"Anvers . Ghémar. Lacoste jeune. 
Cette vue est prise de la  plate-forme du théàtre des Variétés. On voit 

d'abord la rue des Monnayeurs dans toute sa longuenr, puis !'Esplanade et 
au-deli1 la citadelle ; l 'Escaut se déroule à !'horizon.  

Larg. Om1 05, haut.  001085.  

Se trouve dans Ie même ouvrage que la précédente. Tom . ll .  Pag. 237 . 

1 846. 

N° 280. Plan sans titre du quartier d u  bourg. 
Joseph Ratinchx lith. et fecit .  AntwPrpen . Beggaerde sir. Blz. 96. 

Échelle  de 1 à '2000. 

Avec une rose des vents. 
Ce plan indique toutes les parcelles , d'après Ie cadastre actuel : on y a 

reproduit les murs et les tours de ! 'ancien chateau , tant celles existantes 
que celles démolies. L'église Ste-Walburge démolie en 1 81 3  y figure en 
entier. On y voit aussi Ie Steen (prison), Ie Vierschae1Wribunal), Ie refuge 
cl'Afflighem , la Reusen huis (maison du géant), la bezaen huis (maison 
. . . . . ?) , la vleesch huis (boucherie) . Le marc hé aux poissons bûti en 
'l 842 s'y trouve aussi. 

Larg. 001275, haut. Omf 55 .  

Se trouve dans l'ouvrage intitulé : Geschiede1iis van Antwel'pen , etc. , 
par Mertens et Torfs .  Anvers. 1 845 à 1 852 . Huit volumes in-8°. Tom .  1 .  
Pag. 96.  

1 84G . 

;'11° 281 .  Plan intitulé : Plan vo11 Antwerpen . 



• 
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Des chi ffres de l ;\ 9 et des lettres de a à h renvoient ;\ des éclaircis
sements imprimés dans Ie  textr.. La rive gauche de l 'Escaut ne se trouve 
pas sur ce plan : i l  est d 'ail leurs a.,ssez insigni fiant.  

Larg. Om07, haut. 0"'04. 

• Se trouvc dans l ' ouvrage intitulé : A tlas pilloresque du Rhin de1mis 
Bale jusqu'à la mer , avec suppliments contenant des parties de la llolla11de 
et de la Belgique , etc. par F. W. Delkfökàmp.  Francfort sur  Ie Mei n .  
1 846. Une feuille avec texte. 

1 84·6 .  

N° 282.  Vue intitulée : Ansicht von Antwerpen . 
Cette vue est prise du m ilieu de l'Escaut : elle est très petitc. 

Larg . Om055 , haut. Om02. 

Se trouve dans Ie rnême ouvrage que Ie  plan précédeut. 

·1 846. 

N° 283. Plan intitulé : Plan géométrique parcellafre de la ville d'1lnve1·s 
dressé en 1 846 par l'inspectem· dit cadastre de la provi1;cc F. A .  Lusson à 
l' échelle de 1 à 2500 mètres pablie sous les auspices de M. Ie ministre de 
l'intérieur, et l'approbation de M. Ie ministre des fiuances. Lithographie de 
D. Il vanzo et Cc à Liége. Déposé à Mall le 3 Jan vier '1848. 

Échelle de 1 à 2500. 

Il est accompagné du : Canevas trigonométrique de lrt ville d' A nvers et 
de sa banlieue à l'échelle d'un à 50,000, avec une explication des signes 
employés et  une table donnant l'explication d es lettres indicatives d u  
canevas e t  la  rlistance d e  tous Jes points a u  clochr.r de Notre-Dame. Cc 
canevas s'étend j usqu'à Merxem , Deurne , Berchem , Wilryck , Hoboken , 
Burght , Kraienho!T et Austruweel, il est signé : L. 'fredé. 

Ce plan se borne aux propriétés qui sont situées à lïntérieur des rem
parts : il ne donne rien des fortifications, et il s'arrête à la ci tadelle. La 
rive gauche d� l 'Escaut ne s·y trouve pas non plus.  

Dans ce plan toutes les maisons sont ind iq uées séparément : tous les 

édi fices de quelqu' importance sont indiqués par Ie plan de leur  rez-de
chaus5ée. On a indiquó par un trait pointillé les canaux qui anciennement 
ont été les fossés de la ville aux .Jifférentes époques. 
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Les rues décrétées en 1 842 à !'emplacement de !'entrepot brû.lé n'y 
sont pas encore indiquées ; la  station au  chernin de fer du  pays de Waes 
n'est pas encorc constru ite : Ic  chemin de fer lui-même date de 1 845. On 
y a figuré les plans de l'église St-Georges et de la caserne des Capucines , 
près du rempart St-Georges , quoique ces édifices n'aient été achevés qu'cn 
1 840 et 1 850. Les rnes qui  furcnt percées entre ce rempart et la rue des 
E�crimeu rs ne l'ayant été qu'en 1 845 n'ont pas pu ötre indiquées sui· ce 
plan . La rue St-Paul , pcrcéc en 1 8.iG , ne s'y trouve pas non plus. 

Larg. 0•1109, haut .  om655. 

Est encore dans Ie commerce. 

1 8 iG . 

N° 284: Plan intitulé : Plan de la ville d'Anvcrs , pul1lid par Louis 
Grn11ello , rue de la Bottrse , à Anvcrs. 1 846 . Plan of the city of Antwerp , 

p ublished at 'Louis Granello , rue de la Buurse, à Anvers. 

Échelle de 1 à 1 1  , 1 1 1 .  

Avcc l'orientation et l ' indication de la longitude, 1111 renvoi pour les 
églises , les établisscments e t  les hûtels , de 28 numéros , et une note 
donnant la traduction de quelques mots français en anglais .  

L e  chemin de fer du  pays de Waes n'est pas encore i ndiqué , et la rne 
St-Paul n'est pas encore petcée. 

Cc plan,  contrairernent à tous les aulres de cetlc époque , a l'Escaut :1 la 
partie supérieure. 

Il contient aussi une petile carte intitulée : Plan de l'Escaut el des furts , 
depuis Anvers jusqu'à Lillo . Ce plan est une copie réduile de celui de '1828 
(n° 204) el de celui tie 1 844 (11° 27G). 

Larg. Om38G, haut. Ü"'27 .  
Est encore dans Ie  co111merce. 

1 846 ? 

N° 285. Plan intitulé : Auvers. 
Avec u ne liste de renvois de 21 n uméros . 
Le chemin de fer est prolongé jusqu'à l'entrepót : la rue St-Paul n'est 



- 405 -

pas encore percée. La caserne des l\iinimes sur la place de l\Ieir n'y figurc 
plus , quoiqu'elle n'ait été. démolie qu'en 1 851 . 

Larg. Om j 55, haut. OmH I. 

Se trouve sur la carte inti!ulée : Nouvelle carte Qénérale de la Be/gigue à 
l'échelle de 1 à 200,000. Etablissement ,qéo,qraphique de Bruxelles fondé 
par Ph. Vandermaelen. 

1 841 . 

N° 286. Plan intitulé : Projet d'établissement d'1111 entrepöt franc avec 
bassins à A nvers et d'agrandissemenl de la �ille , dont la demande en 
concession a été fai!e par E. Riche père et camp . i c le 1 1  !Wai 1 841 .  
Établissement geographique de  Bruxelles . Vandermaelen . 

Échelle de 1 à 1 0,000 . 
F:st orienté. 
On voit aux l imites de ce plan , la pépin ière , les blanchisseries de 

Ilorgerhout, Ie fort de Stuivenberg , Ie fort du  Nord et l a  Tête de Flandrc. 
Tous les noms de rues et d 'édi fices sont marqués , mais ils Ie sont à 

l'envers. Les bassins projetés Ie sont sur l'euiplacernent des fos�és actucls 
hors de la porte· de Lillo : i ls comrnuniquent avec Ie canal de la Campine .  

, Au-rlelà des bassins est tout un quartier nouveau ; la  v i l l e  e s t  seulement 
agrandie de cc cólé. r;emplacement des batleries Ic long de l'Escaul est 
i nrl i rtué. 

Larg. 0111505 , haut. 0111325. 

Se trouve dans l 'ouvrage intitulé : .111emoire adrcssé au depa1·tement de§ 
tmvaux 7wblics , à l'appui d' une demande en concession (uite par E .  liiche 
J>ère et Cû11!J! . ic, pour l' agmndissemenl de fa uille el l' e/ab/iSS1'1/l l'1l l d'un 
cnlrepot franc à Anvers . Anvcrs. 1 841.  Une brochure in-'1 2 .0 

1 841 . 

N° 287 .  Plan intitulé : Projet cl'établisseincnt d'un e11 trepöt (rnnc û 
l 'emplacement du Kattendyk à Anver·s annexe it fo dernande en concession 
presentie à Monsieur le Ministre des travau.x publics par Hertog.� (rères et 
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com7J . ie le 8 Novembre '1 841 . Lith. Jos. Ratinckx, rue des Be9ganL�, 3 '1 1 .  
A nvers. 

Échelle de 1 à 5000. 

Avec l'indication de la longitude et de latitude et l'orientation. 
Ce plan ne donne que la partie nord de la vil le J imitée au marché aux 

Chevaux et au Canal des Brasseurs. D'un autre cóté Ie fort du Norrl y est 
compris , et sur Ja rive gauche Ie fort d'Austruweel. 

Les bassins projetés sont en dehors des fortifications actuelles : ils sont 
reliés par un embranchement au chemin de fer de !'État. On donne aussi 
! 'emplacement des batteries entre ! 'enceinte de la vi l le et le fort du Nord 
sur la rive de l'Escaut. ' 

Quclques noms de mes sont donnés , ah1si que ceux des bastions , etc. 
Larg . Om3f , haut. Om42. 

Se trouve dans l'ouvrage intitulé : Notice sur la denumde en concession 
de l'établissement d'un entrepot franc , et de l'agrandissement d'A nvers , 
présenté à Monsieur le Ministre des travaux pttblics , par lfertogs frères et 
coinp. i0 ,  le 8 Novembre' 1 841 .Anvers. Ratinckx . 1 841 . Une brochure in-8 .0 

1 84.8 .  

N° 288.  Plan intitulé : Plan dtt projet d; l'agrand-issement d'Anvers de 
1 848 par lfertogs frèrcs et comp . i0 •  lmprimerie lithographie de Joseph 
Ratinckx , rue des Heggards n° 3H . .4 nvers . 

Échelle de 1 à 20,000. 

Avec l'orientation , l ' indication de la longitude et de la latitude , et un 
renvoi pour les nouvelles constructions comprises dans J'agrandissement 
projeté Les divers agrandissements de la ville sont indiqués dans ce plan : 
celui-ci, en form tl le septième ; il s' étend au nord et à !'est , et double il 
peu près la surface de la vi l le . Les bassins projetés sont situés au-rlelá des 
fortifications actuelles. 

I l  n'y a aucun nom de rues. 
Le chemin de fer vers la Hollande y est i ndiqué. 

Larg. 0�25 , haut. Om20. 
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Se trouve dans l'ouvrage intitulé : Projet d'agrandissement d'Anvers 
de 1848 , par lfertogs frères et comp.ie. Anvers. Ratinckx. 1848. Un 
volume in-8°. (4 janvier 1 848 . )· 

1 848 . 

Plan intitulé : Plan de la ville d'Anvers pnblié pal' L. Granello , 
m .  d d' estampes , rue de la Bonrse , et gravé par Arthan, lithographe. 
Plan of the city of Antwerp. 1 848. 

Ce plan est celui de 1844 (n° 276) sur lequel la date seule a été chan
gée : je ne Ie cite donc que pour mémoire. 

1 849 . 

N° 289. Plan intitulé : Polders dn Bas Escaut  en Belgique : réendigue
mens. Pl. 22. 

Dessiné par L. C. Vergauwen , conductenr des ponts et chaussées. Gravé 
par Annedouche , rue d'Enfer , 6 1 .  De l'imprimerie de P. Dieu, à Paris. 

Échelle de 1 à 10,000. 
Ce plan ne représente que la rive gauche de l'Escaut avec la Tête de 

Flandre, et les forts d'Austruweel, de Calloo , de Zwyndrecht et de Burcht. 
L'espace compris entre ces forts porte Ie nom de : Nouvelle ville d'Anvers. 

Larg . Om35, haut. Om245. 
Se trouve dans J"ouvrage intitulé : Essai snr les travaux de fascinages et 

la const1·uction des dignes, ou description du réendiguement des polders du 
Bas Escaut beige ; précédé · d' une notice historique sur ces polders ; pa1· 
U. N. Kummer. Bruxelles. Decq. 1 849 . Un volume in-4°, avec un atlas. 

1850 ? 

N° 290. Plan intitulé : Antwerp or Anvers. 
Avec une légende de 28 numéros pour les édifices remarquables et les 

hötels , et deux échelles . 
Ce plan s'étend depuis la citadelle jusqu'au Kattendyck ; la 5mc section 

n 'y est pas comprise : sur la rive gauche on voit une partie de la Tête de 
Flandre. 

La caserne des Minimes démolie en 1851 s'y trouve encore. 
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Il doit être nne copie réduite d u  plan publié en 1 828, chez Tessaro , 
(no 204) . 

Larg. Om335, haut .  Om225. 
Se trouve dans l'ouvrage intitu! P, : Plans of towers Lo acco1npany Brads 

lww's continental railway guide and general handbook. 
Un atlas in-12° contenant ontre Ie plan d'Anvers , ceux d'Ostende , 

de Gand, de Bruxelles , et de 24 au tres villes d'Europe. 

1 851 . 

N° 29 l .  Plan in titulé : Carte généralc d'Anvers et d'une nouvelle vil/e 
maritime à la Tète de Flandre, pl'ojetée pui· Xavier Tarte, ingénienr civil. 
Mars 1 85'1 . Pl. 1 .  

Établissement géogmphique de Brnxelles, {ondé par Ph. Vander Maelim. 
Dessiné par Van der Wee. 

Échelle de 1 à 20,000. 
Ce plan donne Ie cours de l 'Escaut depuis l'amont de Burght j usqu'à 

! 'aval de la Pipe de ta�ac. Sur la rive droite on voit la vil le actuclle ainsi 
que les environs jusqu 'à  Berchem , Borgerhout  et Merxem . Sur la rive 
gauche on a projeté une nouvelle ville ayant la  même superficie à peu près 
que celle sur la rive droite, avec de grands bassins , et tous les établ isse
ments nécessaires à une vil le. Cette vil le est défendue du cóté de la terre 
par nne ligne de fronts bastionnés presque droite et s'appuyant à l'Escaut 
pat' ses deux extrémités. Le plan s'étend sur cette rive jusqu'it Zwyndrecht. 

Un pont fixe relie les deux rives de l 'Escaut vis-à-vis de la station du  
pays de Waes. 

Larg. Om40, haut. Om295. 

Se trouve dans l 'onvrage iutitulé : Fondation d'tme nouvelle ville 
maritime à la Tête de Flandre. Memoire adressé anx minist1·es dit roi , par 
X. Tarte, ingenieur civil, 1i. l'app1û de sa demande en concession. Bruxel les . 
1 851 . Un volume in-8°. 

1 851 ? 

N° 292. Plan inti tulé : Carte genèrale d' Anvers et d'une nouvelle ville 
maritime à la Tête de Ftandre, projetee par Xavier Tarte , ingenieur ei vil. 
Mars 1 851 . 



- 409 -

Établissemenl géographique de Bruxelles , fundé par Ph. Vandermaelen . 
Dessinée par J. B. Vanderwee. 

Échell e  de 1 à 5,000. 

Avec une indication pour les cötes de n iveau. 
Ce plan est Je même que Ie précédent , mais à une échelle quatre fois 

plus grande : il ne s·étend pas aussi loin. Ainsi à l 'ouest il s'arrête aux 
nouvelles fortifications ; à !'est il ne ya· que jusqu'au fort Carnot , et au 
sud il s'arrête à la pépiniére. 

En quatre feuilles. 
Larg . 1 m04, haut. 1 m10.  

Est encore dans Ie commerce . 

1 852 . 
N° 293. Vue intitulée : A nvers, vue prise au-dessus de la Tète de Flandre. 
Dessiné d'après nature el lith. par F. Stroobant. Imp . Simonau et 

Toovey. Bruxelles. Tessaro , éditeur à A nvers. 
Avec la position de la flottille anglaise lors de l' arrivée de la reine 

d'Angleterre en août 1852. 
En dessous est une légende pour les édifices rle la vi l le , les noms n 'ayan t 

pas de numéros de renvoi , mais étant placés en colonne en dessous des 
édifiées auxquels i ls se rapportent .  Une seconde légende avec Ie titre cité 
plus haut se rapporte aux navircs de la flotti l le. 

C'est une vue à vol d'oiseau , ot\ on voit toutes les rues , etc. Un ballon 
est suspendu au-dessus de la ville. 

Larg. Orn495, haut .  Om35. 

Est encore dans Ie commerce. 

1853. 

N° 294. Plan intitulé : Agrandissement de la ville d' Anvers et établis
sernent de nouveaux bassins , avec entrepot-franc , mayasins , hangards , 
cales sèches etc. Projet de E. Riche père et C. ic du '17 mai 1 84 7 avec 
ses modifications. 1 853. A nvers le 31 août 1 853. E. Riche père et Ci•. 

Etablissement géogmphique fondé par Ph. Vandermaelen . 

Échelle de 1 à 25,000 . 

. Avec uneJégende de A à L. 
XX " '  
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La ville entièré est représentée sur cc plan ; mais les rues n'y sont pas 
indiquées. C"est Ie même projet que celui de 1 841 (n° 286) avec quelques 
modifications. 

Larg
'
. Om24, haut .  Om1 8 .  

Se trouve dans l'ouvrage intitulé : Construction de  nouveaux éta/Jlisse
ments maritimes et commerciau:J; à Am1ers, et agrnndissement de cetle ville. 
Projet de E. Riche père et Ge, du 1 1  Jlai 1841,  modi/i.é Ie 3 1  août 1 853. 
Bruxelles. 1 853 . Une brochure in-8•. 

1 853 . 

N° 295. Plan intitulé : Agrandissement d'Anve1's. Comparaison des 
projets de la 1'ége11ce d'An vers et de E. Riche père et Cie. Le projet el 
de la régence d'Anvers est teint en jaune. Le projet de M. Riche père 
et Cie. est teint en i·ouge. 

Etablissement ,qéograhiqne fondé par Ph. Vande1·maelen. (586) . 
Échelle de 1 à 5000. 

Ce plan ne donne que les bassins existants et ceux qu'i l s 'agit de con
struire au nord , soit d 'après Ie projet de la régence , soit d 'après cel ui de 
l\l .  Riche. C'cst Ie premier projet qui a été exécuté et inauguré en 1 860. 

Larg . om375 , haut. Om365. 

Se trouve dans l'ouvrage intitulé : Agrandissement de la ville et du 
port d'Anvers. Le vote du 29 octol1re. Par M. Eng. Riche père et C . ie . 
Bruxelles. 1 853 . Une brochure in-8°. 

· 

1 853 ? 

N° 296. Plan intitulé : Carte générale d'Anvers et d'ttne nouvelle, ville 
maritime à la Tête de Flandre , projetée en mars 1 851 pai· Xavier Tarte , 
ingénieur ci·vil. 2e projet - Noiwea1' disposilif obligé par la construction 
des forts à la Tête de Flandre en 1 852 et 1 853. . 

Établissement ,qéograz1hique de Bruxelles , fondé par Ph. Vandmnaelen. 
Dessiné par Vander Wee. 

Échelle-de 1 à 20,000. 
Ce plan est une reproduction de celui de 1 851 (n° 291) , avec Jes 

modifications nécessitées par la construction d'un fort à la Tête de Flandre. 
Larg . Om405 , haut .  Om30. 

Est encorr. <lans Ie commerce . 
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'1 853 . 

N° 297 . Plan in titulé : Ville d'Anvers. Plan de la ville et de ses nouvelle 
{ortifications. 

A vee une explication commençant ainsi ,: Pour en {aciliter l'iutelligence , 
on y a indiqué le rayon stratégique de 360 toises , etc . 

Le titre et !' explication sont aussi repro<luits en flamanu. 
Impr. et lilh. de la V0 J. S. Schoesetters. 

Échelle de 1 à 20,000. 

Ce plan donne seulement Ie ptlrimètre de Ia ville et des forts n° 1 à 7 
construits de 1853 it 1 856. On a tracé Ie rayon stratégiquc autour des 
forts et de !'enceinte. 

Larg. Om42, haut.  Om47 . 

Se trouve à la bibliothèque de la ville d'Anvers. 

1 854. 

N° 298. Plan inlitnlé : Anvers. 
Gravé par Avril r.rcs Imp. Kaeppelin Quai Voltafre , 1 7 ,  Paris 

Librairie de L. Har.helle et C.ic  à Paris . 
Avec une rose des vents et une légende de 21 n uméros. 'Le plan est 

partagé en carrés avec des lettres correspondantes dans la légende. 
Le chemin de fer vers la Ilollande n'y figure pas encore . Le fort d 

Stuyvenberg est intitulé fort de Dam et a u ne forme inexacte. 

Larg. Om215,  haut. Om t 7 . 

Se trouve dans I'ouvrage intitulé : Guide pittoresque dn voyageur e n  
Belgique. Jtinéraire artistiqrte , industriel e t  manufac/ urie1· , etc . , pa r 

Richard . 7me édition .  Paris. 1 854. Un volume in- 1 2°. Pag. 161 . 

1 854. 

N° 299. Plan intitulé : Plan de la ville d'Anvers. 
Lith. Possoz (rères , r. Pruynen 146.  Gravé par .4 .  Possoz. Librairie 

de J. B. Van Mol- Van Lay, Courle rue Neuve , 8 1 5. 
Avec une légenue rle 4 1  numéros pour les rues et places publiques , e 

u ne de A à Y pour les édifices r.t monnrnents . 
Le nord est il ganche. 
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La rur. St-Paul est percéc. Le chemin de fer de Rotterdam est construit. 
Larg. Omt 5, haut. Om1 1 5. 

Se trou�e dans l'ouvrage intitulé : Guide duns fo ville el
· 
1e.� environs 

d'Anvers. Descript-ion des inonuments , objets d'art et antiquilés, précéddc 
d' zme notice historique par ./. Van Vyve. Anvcrs. Librairie de J. B. Van 
Mol-Van Loy , Courte 1·11e N�uve , 8 1 5 . 1 85-t. Un volume in-12°. 

1 854. 

N° 300. Vue sans l i tre de la ville d 'Anvcrs , prise tie la r ive gauchc de 
l 'Escaut .  
· Elle est assez ins ignifiante : l a  cathédrale domine les maisons des quais ; 
on \'O Î t  anssi l'église St-Paul et l 'église St-André. 

Larg. Om1 5, haut. OmO\l. 

Se trouve dans Ie mème ouvra�e riue Ic plan. précédent. Pag. 1 72 .  

1 8G4. 

N° 301 . Vue san s  titre de la ville d 'Anvers , prise de la rive d roite de 
l 'Escant sur la . <ligue en avant  du fort du  Nord . On voit à gaur,he J a  
batteric sur cettc digue , dans Ie lointain l a  cathédral e ,  et il droitc Ie fleuve 
avcc quclques bateanx et la Tètc de Flamlrc Cettc vue est, com me la 
précédcnte, assez i nsignifiante. 

Larg. 0111 1 4" haut. Om09. 
Se trouve dans Ic mè:11c oavrage que Ie n° 2 ')'J , pa;. 1 75. 

1 854. 

N° 302 . Plan des cnvirons d' An vers, sans titre . 
Gravé pa1· J. Claes. 

I�chelle de 1 à 20,000. 

C'est un projet d'après lcriuel on réduit la zóne de öervitude autour de 
l 'ancienne place à 300 rnètres et on construit trois nouveaux forts marqués 
B ,  C ,  D ,  en avant des anciens , ayant les mêmcs d i 1ucnsions qu 'enx , e t  

. dr.ux forts facnltatifs E et F ,  celui-(li contre l ' i nonrlation en aval de l a  ville. 
Il y a seulement  agrand i::sement an nord : !'emplacement d' une nouvelle 
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.vi l le extérieure y est intliquée en rose : il est travcrsé pat· de gran<les ro utes 
marquées en ro119e foncé. 

Les tcrraios inondables sónt indiqués. Les rues dans la ville ne son t  
pas tracées. 

Larg. Om36, haut .  Om4G5. 
Se trouve dans l 'ouvrage inti tulé : Anrers agra.ndi el {ortifié po11r tinq 

millions. Mémoire à l'appui d'une demande de concession faite par 
;lll11. Keiler el comp.0 •  Bruxelles. Stápleaux. 1 854. Une brochure in-8°. 

Et  <lans cel ui intitulé : Journal de l'armée beige, recueil d' art, d'histoire 
cl de scie11ccs mililail'es. Bruxelles. Stapleaux. 1 855. Tom .  8, pag. 1 51 .  

1 854. 

l\'0 303. Plan des environs d 'Anvcrs , sans titre. 
Gravé par J .  Claes. 

Échelle de 1 it 20.000. 
C"cst Ie  rnêmc plan que Ie précédent , sur lequcl on a dcssiné b 

chemins , massifs , etc. , de la promenade sur les glaris , depuis la porte 
des Béguines jusqu'à la porte Rouge , et une Grnnde promenade capitale 
de la lunette d 'Hérenthals. 

Larg. Om3G, haut. Om4G5. 
Se trnuve dans l'ouvrage intitulé : Anvers agrandi el fortifié pour ciur1 

millions. Mémoire ti l'appui ä nne demande de concession faite par 
MM. P. [(el/er et comp .e Deuxième édition , at·ec des nouveaux dé11cloppe
me11ts. Bru xelles. Stapleaux. 1 854. Une brochure i n-8°. 

Et dans celu i  intitulé : Journal de l'armée beige, etc. Tom . 8, pag. 1 59 . 

1 855 ? 

N° 304 . Plan intitu lé : Plan géométrique de la 11i/le d'Ànvers, dressé et 
publié en verlu d'autorisation minislérielle par Ie r1éomètre Valcrius Jouau. 
Lithographié par V. Corvilain à Bruxelles. Imprimé pa1· J. Vander Borght 
à Bruxelles . 

Échellc de 1 à 2500. 
Avec les armoiries de la vil le d'Anvers �urmontées d 'unc couronne de 

marquis et cn tourées d 'une guirlande de chênc et de laurier. 
Ce plan , conuue cel ui de 1 84·6 (n° 283) , se borne aux propriétés situées 

à l ' intérieur des rernparts ; il ne donne rien des fortifications et il s'arrête à 
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la citadelle : la ri\'e gauche de l' Escaut ne s'y trouve pas non plus .. 
Toutes les maisons sont indiquées séparément , et par leurs numóros , 

ce qu i  ne se trouve pas dans l'autre. Les détails intérieurs des églises 
sont i ndiqués. 

On a aussi tracé Ic méridien passant par Ie clochcr de la cathédrale et 
la  perpendiculaire à ce méridien , ainsi que les paralléles à I 'un et à l 'autre. 

L'emplacement de l 'entrepàt brûlé est encore vide , on y a seulement 
indiqué une des rnes décrétées en 1 8 12 ,  appelée la  rue de l'entrepót 
briilé. 

Les mes Louise et des Capucincs , décrétées en 1 8 1,  7 ,  ne sont pas 
cncore figurées. La station du chemin de fer du pays de Waes est con
stru ile. La casernc des Minimes , située à la place de  Meir , quoique 
démolie en 1 851 , figure toujours sur ce plan . 

Larg. Om99, haut. Om685. 

Est encore dans le  commerce. 

1 855 ? 

N° 305. Plan intitulé : Plan de la ville d'Anvers el des cnvirons. 
Se t•end à Anvers, à la libmirie Valerius-Jouan. On se procure à la méme 

lilwairie lc 11/an parcellaire de la ville dressé à l'échelle de 1 rt 2500. 
Dé11osé. 

Échelle de 1 à 10,000. 

A vec une légende de 72 numéros , une rose des vents et une échel le .  

La rue St-Paul n 'est pas encore percée , les magnifiques avenues entre 
le chemin de fer et la chaussée de Malines ne  sont pas tracées. L'em
placement des fortins n°• 3 , 4 ,  5 ,  6 et 7 , commencés en 1 862 , y est 
indiqué : les nouveaux bassins ne sont pas creusés. 

Ce plan a été reproduit p lusieurs fois rlepuis , avec l es changements 
nécessités par lr.s nouvel les rues percées , etc. Dans les dernières éditi ons 
on a ajouté l'indication. Impr. lith. S. Mayer. 

Larg. 001fi5 , haut. Om44. 

Est encore dans le  commerce. 
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1 855. 

N° 306. Plan intitulé : Plan de la ville d'Anvers . 1 855. Publié par 
F. Tessaro md d'eRtampes à Anvers. 

Échelle de 1 à 
Avec une légende de A à K pour les églises et de 20 numéros pour les 

édi fices et l 'orientation. 
Ce plan s'étend depuis la  citadelle j usqu'au fort du  Nord et comprend 

la pépinière , la  station du chemin de fer , etc. Sur la  rive gauche il 
contient Ie fort d'Austruweel , de Burght et la Téte de Flandre. 

Larg. Om'i85, haut.  Om 1 2 .  

Est encore dans I e  commerce. 

1 855. 

N° 307 .  Vue intitulée : A nvers. 
C'est une vue à vol d'oiseau prise au-dessus de la Tête de Flanilre ; on  

y voit toutes Jes rues , l e s  éd i fices , etc. Elle paraît étrc une  copic de  la  
nie faite en 1 852 , dont  il est  question au numéro 293. 

Larg. Omt05, haut. 001065 .  

Se trouve dans !'ouvrage int i tulé : Guide s11r les bord·� rl11 flfiin.  Prwis. 
1 855. Un volume in-1 2°. Pag. 48. 

" 
1855 . 

N° 308. Plan intitulé : Projet d'agrnndissement des quais de la ville 
d'Anvers dressé le 22 mai 1 855 pa1· le demandeur. 

Litlwgraphie de C. Messens ,  rue Haute , 2596. Anvers. 

Échelle de 1 à 2500. 

Ce plan donne les quais depuis Ie quai St-Michel jusqu'au-delà des 
bassins , avec les rues avoisinantes et les quatre canaux sur lesquels on 
propose d'élever des constructions ,  savoir u n  théàtre national llamand 
sur Ie canal St-Jean et des magasins sur les trois autres. Les pants sur 
ces canaux sont  supprimés et les quais se continuent sans interruption 
il ' un  bout ?t l'autre. 
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Les construetions à démol i r  sont coloriées en jaune , et les nonvelles en 
rouge. 

Larg. Om625, haut. Om365. 

Se trouve dans l'ouvragc intitulé : Projet d'agrandissement des quais de 
la ville d'Anvers par Géra1·d Rouserez. 

Mémoire à l'appui d'une deinande en cession des terrains compris da11S 
les quatre canaux de la ville d'Anvers , (aite au conseil de réaencc , Ze 
22 mai 1 855. 

A nvers. De Backer . 1 855. Une bror.hnre in- 1 2° .  

1854. 

N° 300. Plan intitulé : Plans coinparati(s comprenant : 1 °  le syslètne des 
(orls delachés de let (orleresse de Paris, 2° le inême système propose à la 
legislature pom· la place d' An vers . 

Commission de la 5° seclion et des (aubo11rgs. Mai 1 855 . 

. 
Hlal1lissetnenl géographique de Ph. 'i'andetnwelen .  

Échelle de  1 à 20,000. 

Avec deux légentlcs, J ' une critiquant la po.;\tion des anciens forts, et 
l 'autre pour les details des forts proj eté�. 

Ce sont deux plans séparés : Ie premier donnant une partie de ! ' enceinte 
de Paris avcc les forts d ' l5sy , de Vanvres et de l\fontrouge ; Ic second Ir. 
plan de la vil le d' An vers avec les anciens forts et un projet de nouveaux 
forts situés sur une  ligne passant par Ie fort n° 2 existant. 

En dessous de ce plan on a fignré trois plans de forts avec les détails. 

Larg. 0111375, haut .  Om21 . 
Est encore dans Ie commerce. 

1 855. 

No 3 10 .  Plan intitulé : Projet d'agrandissement génàal d'tlnvers . 
Lith. de G. Slapleaux, à Bruxelles . Gravépar J. Claes. 

Échelle de 1 à 2
_
0,000. 

Avec une légende pour les nouveaux forts à construire. 
La nouvelle enceinte part du fort du Nord et se dirige presqu'en ligne 

droifo sur Ie fort n° ·l , et suit ensuite la gorge des forts n°s 3 ,  5, 6 et 7 .  
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Les nouveaux forts sont les mêmes q ue ceux des plans 11°5 302 et 303 de 
1 854 : i l  y en a quatre marqués B , C ,  D,  .E .  On n'a p lus  placé de  fort 
contre l ' inondation en aval de la vil Ie ; mais i l  y en a un marqué F en avant 
de  ·Deurne et  un marqué G en avant de Merxem. Cc plan donne en o utre l a  
désignation des terrains inondables. 

Les rues dans la vil le ne sont pas indiquées. 
Larg. Om36 , hau t.  Om465. 

Se trouve dans l 'ouvrage intitulé : Projet d'agrandissement général 
d'Anvers. Lettre de MM. P. Keller et comp.c à l'appni de leur nouvelle 
demande de concession . Bruxelles. Stapleaux. 1 855. Une brochure in-8° . 

Et dans cclui intitulé : Journal de l'année belge, recueil d'art, d'histoire 
et de sciences militafres. Bruxelles. Stapleaux. 1 855. Tom .  () ,  pag. 2 7 .  

1 855. 

N° 311 . Plan intitulè : Projet d'agrandissement général d'A nvers. 
Lith . de G. Stapleau.-i; , à Bruxelles. Gravé par J. Claes. 

Échelle de 1 à 20,000. 
Ce plan est Ie même que Ie p récédent : Reulemer:t celui-ci n ' a  pas de 

légende et quelques changements ont été apportés aux ouvrages de forti fi
cation. Les nouveaux forts à construire , excepté Ie fort G ,  son t  plus 
grands q ue les anciens, et  Ie fort n° 2 est agrandi dans la même proportion : 
!'emplacement a été chan?,é légèrement pour les rapprocher run de  
l'autre. On a i ndiqué ces  changements au moyen de papillotes collées sur  
l'autre plan . 

La nouvelle enceinte embrasse aussi Ie fort du Nord , de sorte q u ' il y a 
trois fronts de plus.  

Larg. Om3G, haut .  Om4fü) 
Se trouve dans l 'ouvrage intitulé : Projet d'agrandissement général 

d'Anvers. Lettre de MM. P. [(el/er et camp.•, suivie : 1° d'un mémoire 
justifi,cati f; 2° des modifi,cations apportées à ce projet. Bruxelles . 1 855. 

Et dans cel ui intitulé : Journal de l'armée beige , etc. Une brochure 
in-8°. Tom .  \l ,  pag. 1 09 .  

1 85G . 

N° 3 1. 2 .  Plan intitulé : Plan des localités au nord d' Anven. 
Etablissemen t  géographique de Bruxelles. 

Échelle de 1 à 5,000. 
XX 
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Avec une rose des vents et un indicateur pour les écluses . etc. 
Ce plan indique les constl'Uctions maritimes en exécution au nord de la 

vi l le d'Anvers , les anciens bassins , Ie chemin  de fer vers la Hollanrle. 
I l  ne va pas au-delà du canal des Brasseurs , vèrs la ville au sud , et 

s'étend jusqu'à Austruweel , au  norrl. 
Ce plan a été dressé en 1 856 par M. Kummer , i ngénieur en chef de la 

p rovince d' An vers. 
Larg. Om10, haut. Om58. 

Est encore dans Ie commerce. 

1 856. 

N° 3 1 3 .  Plan intitulé : Plan d'Anvers. 
Avec une  rose des vents et deux légendes , une de A à P et de a it c 

pour les églises et les monuments , et une  de 20 numéros pour les places , 
rues , etc. qui n 'ont  pu être inscrites dans Ie plan . Le n° 2 l est !'Hotel 
Rnbens. 

Ce plan ne donne pas Ja rive gauche ni la 5me section . 

Larg. Om1 2 , haut . Om085. 

Ce plan est gravé derrière Ie prix courant des imprimés l i thographiques 
de Joseph Ratinckx , rem part St-Catherine , n° 294 , An vers. 

Il y a une seconde édition de ce plan de 1 86 1  (n° 355), avec Ja vne du 
Ship hûtel derrière. 

1 85G. 

N° 3 1 4 .  Plan sans titre occupant un  coin de la carte intitulée : Chemin 
de [er direct d' An vers à Cologne par Lier te , Diest , Hasselt , Maestrichl, 
et Aix-la-Chapelle. Demande en concession de Mld. Goddyn , Riche et C• 
d'A"11vcrs à Hasselt. lngénieur consultant M. A d. Le lfardy de Heaulieu . 

Étab.t géo,qraphique de Bruxelles fondé par Ph. l'andermaelen .  
Échelle de  1 ft 20,000. 

Dans ce plan est comprise la ville entière, à peu d'exceptions près, et un 
agrandissement au nord nommé Nouvelle ville , s'appuyant  d'un cöté sur 
Ie fort du Nord et de l'autre sur l '  enceinte actuelle il la porte rouge. 
Le chemin de fer projeté aboutit entre les anciens et les nouveaux bassins , 
et on place unè station en eet endroi t :  il y a trois cour bes de raccordemcn t 
avec Ic chemin de fer d' An vers à Rotterdam .  

Larg. Omf45 , haut.  Om t 85 .  
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Se trouve dans l 'ouvrage intitulé : Chemin de {er direct d'.4 nvers à 
Cologne. Section d'Anvers à Hasselt par lierre et Diest , demandée e71 
concession par 111111. Goddyn , Riche et c. ie le Q septembre 1 853 et Ze 
ï avril 1 854. JIJ. Ad. Le llardy de Beaulieu , ing." consultwat. Bru:relles. 

l 85û . Un vol . in-8° . 

'185ti. 

N° 315. Ce même plan se t rouve sur unc variante de la mème carte 
intitulée : Chemin de fer direct d'Anvers à Cologne par Lierre , Dies/ , 
Hasselt , Maestricht et Aix-la-Chapelle. Carte compamtive des diverses 
d1miandes en concession qui se rapportent û cette 1·oute . 

Larg. 0,145 , haut .  0 , 185 

Se trouvc dans l'ouvrage intitulé : Chemin de {er direct d'Anurs u Cologne. 
Section d'.4nvers à Hasselt par Lierre , lleyst-op-den-Berg et Diest. 
Dc1ui1hne mémoire . 1 856. 

'1851.i . 
N° 316 .  Vue intitulée : Vue d'A nvers G. i'. 
Catte vue est prise de la Tête de Flandre : on voit unr partie de la rive 

ga uche , et au-delà du fleuve s'étale Ja ville. 

Larg.  OmOS , haut. Om055. 

Se trouve dans l'ouvrage intitu lé : Guide Ph . Hen. La Belgique. Guirle 
pittoresquc ,  monmnental , a1·tistiqne , historiqne , géo,qntphique , politique 
rt commercial , etc. Bruxelles , Ph. Hen , editeur. ·1 856. U n volume in-12°. 
Pag. 84. 

·1856. 

N° 3 1 7 . Plan intitulé : Anvers. 3tt .  
Établissement géographique de Bruxelles. N° 335. 

Échelle de 'l à 20,000. 

Le plan de la ville se trouve dàns Ie coin inférieur ;, !i·auche : les 
environs son t  repri\sentés jusqu'à Eeckeren , Brasschaet , ·, Gravenwesal 
et Wyneghem. 

Larg. Om692, haut .  om487 .  
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Cc plan fait parlie de la : Gmnde ca1:te topogr·aphiqne de la Belgiquc en 
250 (euilles, à l'échelle de 1 à 20,000, dressée et publiéc par Ph . Vander
maelen , (ondat:eur de l'etablisseinint géographique de Bruxelles. N° 3 " . 

1 857 . 

No 318 .  Vue i 11titulée : Ani·ers . Tête de Flandre. 
Rouargue (rères del. et sc. linp. F. Chardon aîné , 30 , r. Hcmle{e11i/lc. 

Paris. 
Cette vue est prise de la rivt gauche tie l 'Escaut : on d istingue particu

lièrement !'ancien batiment de la boucherie , la cathédrale et la porte 1lc 
l'Escaut. Le fieuve est couvert de bateaux .  

Gravure sur acier. 

Larg. Om 1 7 ,  haut. O m 1 f 5 .  
S e  trouve dans l'ouvrage intitulé : Voyage piltoresque e n  Hollande e t  en 

Bclgique par Edmond Texier. Paris. Mori:.ot. 1 851 . Un volu111e in-8•. 
Pag. 295. 

1 851 . 

N° 319  Plan intitulé : Projet d'agrandissement de la metropole commcr
ciale de la Belgique. Annexe a u  mémoire de M. Van Alstein .  Delav�leye 
in,qéni eur. 

Établissement géographique de Bruxelles {ondé par Ph . Vandermaelen. 

Échelle de 1 à 10,000. 

Ce projet cornporte Ie détournement d u  cours de l 'Escaut avec e 1 11place
ment de magasins de commerce , de cités ouvrières , grand bassin  centra\ 
et terrains militaires sur !'ancien Escaut et sur le  territoire de la  Tête de 
Flandre .  Le canal projeté, nommé Escaut beige , aboutit au norcl. Uil 
chemin de fer latéral au canal traverse Ie nouveau lit de l 'Escaut et passe 
au sud de la ,, il le pour veni r  se relier à la station du chemin de fer de  
l'État. 

Larg. Om645, haut. Om58.  

Se trouve dans l 'ouvrage intitulé : lndépendance commerciale de la 
Belgique. ,lfémoire sur la constrnction d'un caual maritime direct entre 
A11ve1·s et la mer du nord , avec embranchement sur Bru.ges et Gand , par 
Van A lstein .  Bruxelles. Guyot. 1 857. Un volume petit in-fol io. 
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1 858. 

N° 320. Plan intitulé :,Agrandissement d'Anvers. Plan publié 7mr le 
Précurseur et l' A venir. 

Lith. H. Ratinckx , Grandplace. 

Échelle de 1 à 20,000. 

Ce plan donne l'agrandissement au Nord et l 'agrandissement général. Le 
premier embrasse Ie fort du Norrl et les nouveaux bassins ; Ie  second 
embrasse les faubourgs et une partie des villages de Borgerhout et de 
Berchem . C'est Ie même plan que celui de 1 855 (n° 276) .  On propose 
des forts avancés à Merxem , à Deurne , et cinq autres forts depuis Ie fort 
n° 2 j usqu'à l 'Escaut , formant une ligne de 8 forts , parallêle à la nouvelle 
enceinte. 

Ce plan donne aussi la.J im ite des terrains inondables. 
Les rues dans la ville , et les chemins en dehors de la ville ne sont pas 

indiqués . 
Larg. Om47 , haut. Om38. 

Se trouve joint aux j ournaux suivants : 
Le Précurseur , journal du soir. Publication politique, commerciale , 

maril'ime et littéraire. Anvers , mar<li 1 5  Juin 1 858. N° 1 66. 
L'Avenir , journal du matin. Anvers , 16 ju in  1 858. N° 1 68 .  

1 858 . 

N° 321 . Plan intitulé : Plan des ditférentes enr.eintes projetées autour 
de la ville d'Anvel's et se1·vitudes qui en résultent .  Publié par la commission 
de la 5me section. 

Établ . . lith. de Joseph Ratinckx , Rempart Ste-Catherine , à Anvers. 
Échelle de 1 à 20,000. 

Avec une légende de A à N pour les établissements situés dans Ie 
nouvel ngrandissement projeté. N'est pas orienté. Dans ce plan on voit 
rl'abord Iès remparts et (ossés actue/s ; ensuite Ie projet Keiler (agrandisse
ment général) avec les forts détachés de Merxem , de Deurne , et les cinq 
autres forts jusqu'à l 'Escaut ; enfin l'agrandissement au  Nord , projet du 
gouvernement , englobant Ie fort du Nord el les nouveaux bassins .  I l  y a 
aussi une ligne indiquant Ie seul agrandissement au Nord utile au com
merce , qui est tracé entre Ie fort du nord et les nouveaux bassins. 

XX 3G 
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Le rayon de 300m et cel ui de 574mgo est tracé antour des forts. 
Les rues nP- sont pas indiquées dans la ville. 

Larg. Qm55 , haut. Om41 . 

Se trouve dans Ie journal intitulé : L' Union commerciale. N° 99 d u  
11 j uillet 1858. Imprimé à Anvers. 

Et dans celui intitulé : Het Handelsblad van Antw�rpe11 . N° 168 d u  
1 7 j uillet 1858. 

1858 . 

N° 322 . Plan intitulé : Plans des nouvelles {orlifications d' Anvers. 
Supplé11ie11 t au Jonrnal l'Économie , du 1 r  Aoûl 1 858. Adolphe Delmée , 
édileur. 

C'est une copie réduite du plan précédent i les inscriptions n'ayant 
pu être placées à 

.
cöté des onvrages , -0n a ajouté une légende de 

48 numéros . 
Larg . Om24, haut. Om2L 

Se trouve joint au numéro du 1 er août 1 858 du journal l'Économie, 
publié à Tournai ,  chez A. Delmée. 

1 858. 

N° 323. Plan intitulé : Projet d'agrandissement rfénéral modifié et 
divers autres projets. Plan n• 1 .  Annexé à notre lettre du 5 Octobre 1 858 , 
(signé) Keiler et G • 

Échelle de 1 à 10,000. 

Avec une légende pour les teinte3 distinguant les divers projets. Le 
nord est à gauche. 

Le projet rle M M .  Keiler est représenté par une teinte bleue ; Ie tracé 
de ! 'enceinte est à peu près l� même qu·aux plans de 1 855 , seulemcnt du 
fortin n° 2 au fortin n• 5 on l'a arrondi davantage , de manière à diminuer Ie 
saillant de !'enceinte en avant de Berchem : Ie fortin n° 3 se trouve ainsi 
à lïntérieur de la ville. On remplace Ie fort du  Nord par une très grande 
citadelle sur laquelle s'appuie la nouvelle enceinte. On construit les forts 
1 à 7 au lieu des forts F 2 , B ,  C ,  D ,  E ,  F ,  mais à une plus grande 
distance de renceinte , excepté les forts 1 et 4 qui sont à la même place 
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que les anciens. Ces forts ont un bastion de tête , deux bastions collatéraux 
et une ligne à redan à la gorge. 

Le fort G en avant de Merxem est conservé. On conserve aussi les fortins  
n° 7 , 6 ,  5 ,  3 ,  1 , 2 e t  la lunette 2-3 , auxquels on donne les numéros 
8 ,  9 ,  1 0 ,  H ,  12 , 1 3 et 1 1-13.  Une digue défensive entre Ie fort 7 et 
la lunette 7-8 , existante , protège de l ' inondation Ie terrain en avant de  
la citadelle , réservé ponr Ie campement de l 'a rmée. Un chemin de fer part 
de l 'arsenal , longe la gorge de tous les bastions de !'enceinte et de la 
citadelle du  nord , puis suit la rive d roite de l 'Escaut pour aller aboutir 
aux forts du  bas-Escaut : un  ernbranchement se rend aux nouveaux bassins .  
On maintien! !'eau dans les  fossés de !'enceinte au  moyen de  sept batar
deaux. Sur la rive gauche de l'Escaut on construit un nouveau for t  vis-à-vis 
d'Austruweel , en aval d u  fort Isabelle : une  d1gne défensive est tracée 
entre ce fort et Ie fort de Burght ponr préserver de l' inondation les terrains 
réservés pour Ie pacage des bestiaux. Enfin un pont de batcaux est' jeté 
sur l 'Escaut un  peu en aval du fort de Burght. 

Les inondations sont indiquées sur les deux rives. 
Une teinte rouge indique un  tracé moyen longeant Ie canal d1Iérenthals. 
Une teinte violette rnodifie ce tracé. 
Une teinte jaune indique Ie projet du gouvernement rcjeté par les 

Chambres , qui comprenait l'agrandissement au nord, englobant les nouveaux 
bassins et Ie fort du Nord , les grands forts B ,  C ,  D ,  E ,  F,  du projet de 
1 855 , Ie  fort n°  2 agrandi et les forts de Merxem et de Deurne , et qui 
conservait en même temps les anciens fortins n° 1 , 3 , 5 ,  6 et 7 : sur la 
rive gauche il comprend Ie noU1·eau fort en face d 'Austruweel . 

Une teinte verte indique les modifications ·apportées en 1 856 par Ie 
génie mil itaire au tracé primitif de grande enceinte de MM. Keiler : el les 
sont peu importantes. 

Une teinte brune indique Ie tracé , dit de conciliation , qui passe à la 
pointe de la pépinière vers la vi l le , laisse l ' église de St-Willebrord en 
dehors , coupe les glacis du fort Carnot et rejoint l 'Escaut en laissant 
Ie  fort du  Nord .en dehors. 

Dans l 'ancienne villé aucune rue n'est indiquée. 

Larg. 1 11100 , haut. 00185. 

Se trouve dans l'ouvrage intitulé : Agrandissemenl general à'A nvers. 
Lettre de Mill. Keller et comp. i0 , à M. le ministre de la guerre ; con-
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tenant : une réfutation des Cl'itiques dont lenr pr�iet de grande enceinte a 
élé l'objet , quelq11es nouveaux développements sur ce pl'ojet , ainsi que des 
plans détnillés avec cötes de nivellement , coupes , etc. Bruxelles.  Guyot. 
1 858. Un volume in-8° avec atlas in  folio. 

1 858. 
1 

N° 32.t. Plan intitulé : Projet à'aflrandissement général d'A nvas . Plan 
n° 2. A 1111exé à 1wtre lettre dn 5 octo/1re 1 858 , (signe) Keiler et C. ie 

Échclle de 1 11 1 0,000. 

Cc plan est Ie même que Ic précédent ,  exccpté que Ie saillant en avant de 
Berchem est conscrvé et que Ie fort n° 2 est remplacé par Ie fortin n°  2 
agrandi .  Le fort n° 3 est allongé : il a deux fron ts en tête au l icu d 'un .  

Les autres projet� n 'y  son t p lus  indiqués et l es  détails dans l ' i n térieur 
tie la nouvelle .enceinte sont moins nombreux ; dans l 'ancienne ville aucunc 
rue 11 'est indiquée. 

Larg. 1 mOO, haut. 0"'85. 
Se trouve dans Ie même ouvrage que Ie précéd�nt .  

1 858 . 

N° 325. Plan intitulé : Jl1'0Jet d' agrandissement générnl modifié. Plan 
11° 2his .• Anne:J<é à notre demande en concession , (signé) Keller et C . ic 

Échelle de 1 à 10,000. 

Ce plan est Ie même que Ie n° 323 , excepté que Ie saillant de Berchem 
est conservé et que les autres projets n'y son t plus indiqués. 

On  a conservé les trois fron ts il la pointe de Berchem , avec des fossés 
secs , ainsi que Ie fortin n° 1 0  (ancien fort 5) qu i  devront  être revêtus , pour 
pouvoir par !à faire des sorties et avoir moins de batardeaux : ils ont des 
tenailles <levant les courtines .  On a i ndiqué en arrière de ces fronts deux 
larges zones sur lesquelles pourra camper une partic de l'armée défensive , 
et ou il devrait être défendu de batir .  Il y a en ou trc l'emplacemenl d 'un  
camp contre lïnondation d 'aval , en tre les  fortins n° 1 1 , 1 2  et  1 3 , e t  
en suite cc  lui  dé j a  indiqné dans Ie p lan  n° 323, en ava.,n tde  l 'ancienne e i  tadelle. 

Dans l 'ancicnne ville .aucune ruc n'esl i �1d i1 1uée. 
Larg . 1 mOO, haut. Om85. 
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Se trouve dans l'ouvrage i ntitulé : A,qrandisseme11t général de la ville 
d'A11 vers par MM. Keller et Comp .ic  A tlas complémentairc . Bruxelles. 
Guyot. .1 859 . Un vol ume in-fol io , avec texte. 

1 858 . 

N• 326. Plan intitulé : Projet d'agrandissement général. Sys tème 
polygo11al. Plan n° VI I I .  A nnexé à notre demande en concession, (signe) 
Keiler et C. ie 

Échelle de 1 à 1 0, 000. 

Le tracé de ce plan est Ie même que cel ui du plan n° 323 ; mais on a 
remplacé Ie système bastionné par Ie systéme polygonal , tant à !'enceinte 
qu'aux forts détachés .  

L'enceinte ne s'appuie plus s u r  l a  citadelle : elle aboutit a l 'Escaut un 
pcu en aval d e  celle-ci . La partie de !'enceinte protégre par l ' inondation 
n'a que des caponnières pour llanquement ;  mais  au-delà on a conslruit 
'dans les rr.ntrants sept ravel ins dont Ie 1 er , Ie ft.mc , Ie 61110 et Ie 7me son t  
formés avec les réduits des fortins  n° 1 ,  5 ,  6 et 7 .  Le fortin n° 4 est supprimé.  

On a iqdiqué !'emplacement d e  quatre camps ; Ie 1 er à l'extérieur contre 
l 'Escaut , Ie 2me contre J'inondation d'aval en avant  de !'enceinte , Ie 3mc 
il l ' intérieur derrière la pointe de Berchem et Ie 4me autour de l';ncienne 
citauelle , à l ' intérieur. Les forts détachés n° 1 à 7 ont une enceinte 
curviligne , avec une caponnière en capitale , et deux demi caponnières 
parallèles au front du camp.  Le fort de Merxem et Ie  fortin n° 2 trans
formés ont deux caponnières et deux demi caponnières. La citadelle du  
Nord a l a  forme d 'un  segment de  cercle ; e l l e  est flanquée par trois 
grandes caponnières et deux demi caponnières de même grandeur. 

Larg. 1 mOO, haut. 00185. 

Se lrouve dans Ie mèrne ouvrage que Ie précédent. 

1 858. 

N° 3:27 .  Plan intitulé : Ville d'Anvers 5mc section. 1 858 . 
P/,m du bou.levard Léopold approuvé par sa illajcslé et par Ie Conseil 

co111mu11al de la ville d' An vers. Bourgmestre mo11siem' Jean François Loo�. 
Plan fourni à la Société dn Boulevard Léopold par Jean Van Gastel , 

architecte. 



- 426 -

Lith. de H. Ratinckx , à Anvers , Grand' place , 40. 

Échelle de 1 à 1 666,66. 

Avec une rose des vents , les armoiries de Ja ville d'Anvers , une 
légende détaillant les avenues dont est composé I e  boulevard Léopold , et 
un tableau . indiquant Ja contenance des lots . 

Ce plan est 1lim ité par Ie chemin de fe1· , la rue de la Province , la 
chaussée de Malines et la l unette d'Hérenthals. 

Sur les premiers plans la place Léopold était carrée : on l'a rempJacée 
par une place ellyptique. H y a eu encore d'autres changemen.ts depuis la 
confection de ce p lan : ('avenue devant la face droite de la lunette d 'Héren
thals a été prolongée jusqu'au chernin de fer ,  et la rue projetée en eet 
endroit a été supprimée. Un grand nombre de hàtisses sont déjà construites 
tant dans !'avenue Léopold que dans les autres avenues. 

Larg. Om86, haut. 011145. 

Est encore dans Ie commerce. 

i 859. 

N° 328. Plan intitulé : An/werp. 
To face p. 230. . 

A vee une légende de U numéros pour les édifices publ ics pt les hótels . 
Cc plan est copié d'après un plan plus ancien ; on y a laissé des choses , 

qu i  n'existaient plus en 1 859. 

Larg. 0111 1 45, haut. 0111095. 

Se trouve dans I' ouvrage intitulé : Weale' s handbooks {or tonrist. lJel
gium , Aix-la-Chapelle et Cologne. Etc. : par W .  H .  James Weale. London . 
1 859. Un volume in-12°.  Pag. 230 . 

1 859. 

N° 329. Plan intitulé : A nvers. Antwerpen . 
J,i/h. géograph. anslalt v. Ed. Wagner. Darmstadt. 
Avec u ne échelle , une rose des vents , les armoiries de la ville et une 

légende de 37 numéros par ordre alphabétique pour les édifices remar
quables . Le plan est partagé en carrés avec des chiffres correspondants 
dans la légfmde. 
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Ce plan ne contient ni l a  rive gauche n i  la 58 section . 
Larg. Qmf8, haut. Qm1 35. 

Se trouve dans l'ouvrage intitulé : La Belgique et la Hollande. Manuel 
du voyageur , par K. Baedeker. Coblenz. 1 859. Un volume in-12°. Pag. 94. 

1 859 ? 

N• 330. Vue i ntitulée : Vue générale d'Anve1·s. Geneml view of Antwerp . 
Canelle del. et lith. Imp. Simonart et Toovey. Granello éditeur. Anvers. 
Cette vue est prise de Ia rive gauche de l 'Escaut : on voit une partie d e  

cette rive , e t  au-delà de l 'Escaut les quais e t  les églises. 
Lithographie à deux teintes. 

Larg . Qm225 , haut. Qm1 7 .  

Est encore dans Ie com merce. 

1 859. 

N° 331 . Plan intitulé : Pla11 de la ville d'Anvers puulié par L. Granello 
m . d  d'eslampes rue de la Bom·se, el gravé sm· acier par 1/enri Worms. 
Plm11f' the city of Anlwerp . 

Échelle de 1 à 8,333. 

Avec l' indication des quatre points cardinaux et de la longitude , une 
liste de renvois de 95 numéros et l'explication des signes en;ployés. 

Ce plan est une reproduction de celui du même éditcur de 1 844 
(no 276) .  

Le chemin de fer vers l a  Hollande n'est pas indiqué : les nouveau:i 
bassins du Kattendyck ne son t pas encore crr.usés. 

La rue St-Paul est pcrcée et porte abusivement Ie nom de rue des 
Dominicains , la caserne des Minimes sur la place de Meir n'existe plus : 
les rues Louise et des Capucirtes sont percées. 

Gravure sur acier. 
Larg. Qm535, haut. 001335. 

Est encore dans Ie commerce. 

1859 . 

N° 332 . Plan intitulé : Pla11 du projet de l'emplacemenl pour la recon-
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struction de la Bourse d'Anvers. Port.ani pour devise : P. P . . . J .  C . . . 

V. H .  . . exposé au sàlon sub litta. El. 
Anvers 31'janvier 1 859. 
Lith. Joseph Ratinckx. 

Échelle de 1 à 500. 

Ce plan donne la partie de la vil le comprise entre la place de Meir , Ie 
rempart Ste-Catherine , la longue rue Neuve et les constructions particu
l iêres à l' est. 

La bourse est reporlée entre Ie rempart Ste-Catherine , la rue ties 
Douze mois et la rue de la Bourse : il y a une place en avant formée par 
une partie de !'emplacement de l 'ancienne bourse. La rue des lsraélites est 
supprimée. 

· 

Larg. Om25, haut .  Om38. 

Se trouve joint  au mémoire intitulé : Notice explicative des projels 
porlant puur devise les ini tfoles P. P . . . J. C . . .  V. El . . . A nversois , 
envoyés au  concours pour Ict reconstruction de la bour�e d' An vers , exposés 
au salon sub litta H. Anvers. G. Van Meden . 1 859 . Une brochure in-4°. 

Ü i59. 

N° 333. Plan intitulé : Bourse. Projet B des plans exposés sous la 
lettre X au  concours , à l' état d'isolement , adressé au  collége et à la 
commission du conseil communal ü la date du 1 8  Mars 1 859. 

Lith. H. Ropoll, A nvers. 
Échel le  de 1 à 500. 

Ce plan donne la partie de la vi l le comprise entre la place de Meir , Ie 
re111part Ste-Catherine , la Longue rue Neuve et les rues Pruynen 
et Grammey. 

La bourse est reportée entre la longue rue Neuve , la rue des 
Israélites et la courte rue des Claires : i l  y a une place en avant , formée 
par une partie de ! 'emplacement de  l'ancienne bourse et une rue à ! 'est. 
La rue de la Bourse est supprimée. 

Larg . om345 , haut. Om51 . 

Se trouve joint à la note i ntitulée : ReconRtruction de la bourse. Projet 
d' emplacement de la bourse adressé au collége échevinal et à la com-, 
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mission du conseil communal à la date du 1 8  mars 1859 par H. Leclef 
et F. Baeckelmans. 

1 859. 

N° 334. Plan sans titre de la partie de Ja ville comprise entre la Place 
de Meir , Je Rempart Sta-Catherine , la Longue rue Neuve et Jes propriétés 
particulières à !'est. 

Lith. Joseph Ratinckx , Longue rue Neuve. Anvers. 
Échelle de 1 à 500. 

Ce plan donne les maisons séparément avec Jeurs numéros. Les noms 
des rues sont en flamand. 

La bourse d'aptès ce projet resterait à son emplacement actuel , et on 
exproprierait pour Ie service de Ja poste aux lettres , du télégraphe , des 
messageries , du chemin de fer , etc. une partie de l'hótel de la banque , 
l'imprimerie de Mme _V0 Buschmann et toutes les maisons à l'est de Ia 
rue de la Bourse. ' 

Larg. Om35, haut. Om24. 
Cc plan a été présenté au Conseil communal dans sa séance du 3 Décem

bre 1 859 par Ie Collège des Bourgmestre et Échevins. 

1 859. 

N° 335. Plan intitulé : Reconstruction de la bourse d'Anvers. 
Lith. Joseph Ratinckx. Anvers. 

Échelle de 1 à 500. 
Ce plan donne la partie de la ville comprise entre la Place de Meir , Ie 

Rempart Sta-Catherine , la Longue rue Neuve et les constructions parti
culières à l' est. 

La bourse est reportée entre Ie Rem part Sta-Catherine, la rue des Douze 
mois et la rue de la Bourse : il y a une place en avant formée par une 
partie de l'emplacemeut de l'ancienne bourse. La rue des Israélites est 
supprimée. 

Sur cette feuille il y a Je : Projet n° 1 , Ie : Projet n° 2, qui ne diffère du 
premier que par quelques détails intérieurs et  Ie  : Plan du premier étage 
applicahle aux deux projets. 

Larg. Om48, haut. Om54. 
Est joint à la lettre intitulée : Reconstruction de la bourse. Observations 

� ' ll � 
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s ur le programme du college. Adressée au coiîseil communal �1 la date d u  
1 6  Décembre 1 859 par M.  DELvAux , échevin .  Une brochure in-4°. 

1 859. 

N° 336. Plan intitulé : Projet pom· la constructjon de la bourse , en 
l'avançant vers la Lo11911e rue Nettve. Plan indiquant la disposition 
genérale de la bourse. 

Lith. Ratinckx (rères , Grand' place , 40. Anvers. 
Échelle de 1 à 550. 

Avec une note expl icative. 
Ce plan donne la partie de la ville comprise entre la Place de  Meir , Ie 

Rempart St-Catherine , la Longue rue Neuve et la rue Pruynen . 
La bourse est reportée entre la Longue rue Neuve , la rue des 

Israélites et la  Courte rue des Clai res : il y a une place en avant forméc par 
une partie de l'emplacement de l'ancienne bourse. La rue de  la Bourse est 
supprimée. 

I l  y a un plan du rez-de-chaussée et un de l '  étagr. 

Larg. Om50, haut. Om40. 
Se trouve join t  à la lettre adressée au conseil com munal d'Anvers, à la 

date du 30 Décembre 1859 , par M .  G. METDEPENNINGEN. 

1 8 60. 

N° 337 Plan sans titre de la partie de  la ville comprise entre Ia Place 
de  Meir, 111 ' Rem part Ste-Catherine, la Longue rue Neuve et les propriétés 
particul ières à !'est. 

Lilh. Joseph Ratinckx , Longue rue Nettve. Anvers. 
Échelle de 1 à 500 . 

D'après ce plan la bourse reste à !'emplacement actuel : on crée une  
place avec une  façade du cölé de  la  Place de Meir. La  rue des  Douze Mois 
est élargie , ainsi que la rue de la Bourse et la rue des Israélit es. On 
fai t  les mêmes emprises que dans Ie projet du collége. 

C'est Ie même plan que Ie n° 332 qui a servi pour ce projet. 
Larg. Qm35 , haut. Om24. 

Se trouve joint à l a : Note sur la 1·econstruction de la bourse, adressée au  
conseil communal à la  date du 21 Janvier 1 860 par M.  Armd AuGER , 
conseiller communal.  
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1 860. 

N° 338 . Plan sans titre de la partie de la  vîlle comprise entre Ie Rem
part Ste-Catherine , Ja Longue rue Neuve , la Longue rue des Claires et la 
Place de Meir. 

Dans ce plan on projette de placer la bourse à front de la  Place de 
Meir entre la rue GramJllaye et  la Longue rue des Claires , avec une rue 
denière. 

Larg. Omt2 , haut. Om12 .  

S e  trouve s u r  l a  lettre adressée au wllége échevinal par M .  Ch. VAN 
MARSENILLE , géomètre , à la date du 24 Janvier 1860. 

1 860. 

N° 339. Plan intitulé : Projet pour la construction de la bourse , de 
Min/jens-Persoons et consorts. Anvers . Lithographie-typographie Ratinckx 
(rères , Grand'place, 40. 

Êchelle de 1 à 550. 

Avec une légende pour la distribution des locau x , un aperçu des 
dépenses à faire pour les emprises nécessaircs à la réalisation des différents 
projcts , et une note faisant ressortir les avantages du projet en question . 

Ce plan donne la partie de la vi l le comprise entre . Ja Place de Meir , Ie 
Rempart Ste-Catherine , la Longue rue Neuve et les rues Pruynen et  
Grammaye. La bourse dans ce projet occuperait tout  !'emplacement situé 
entre Ie Rempart Ste-Catherine , la Longue rue Neuve , la rue de l a  
Bourse e t  la rue  des lsraélites. 

Il y a un plan du rez-de-chaussée et un plan de !' étage. 

Larg. Orn63 , haut. Om48 . 

Il n'y a pas de brochure jointe il ce plan : rexplication est sur Ic plan 
même. Il date du 26 Janvicr 1 860. 

1 860. 

N° 340. Plan intitulé : Projet pour la constructiun de la bourse à la 
place de Mei!· par le géomètre Van M arsenille. 

A11 1·ei·s. Etabliss . 1  titlwgraphique , Ratinckx, frèrcs, Graud'place. 40. 
Êchelle de 1 à GOO. 
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Avec une légende et une rose des vents. 
Ce plan donne . Ja partie de Ia ville comprise entre la Place de Meir , la 

Longue rue des Claires , Ia Longue rue Neuve , la rue de la Bourse et la 
rue des Douze Mois. 

· 

La bourse dans ce projet occuperait l' empl!lcement situé entre la Place de 
Meir, la Longue rue des Claires , la Courte rue des Claires et la rue 
Grammaye. 

Larg. Om43, haut. Om44. 
Se trouve joint au mémoire intitulé :' Projet de bottrse et ses dépendances 

à la place de Meir par Cies. Van Marsenille, géomètre dtt cadastre à Anvers, 
adressé au conseil communal à la date d u  31 Janvier 1860 . 

1 860. 

N° 341 . Plan intitulé : Plan de la bo1'rse ancienne et des constructions 
avoisinantes. 

Échelle de 1 à 500. 
A vee une légende dans le texte. 
Ce plan donne la partie de la ville comprise entre la Place de Meir , Ie 

Rempart Sta-Catherine , Ia Longue rue Neuve , la rue Pruynen et la rue 
Grammaye , avec les amorces des rues aboutissant à toutes celles-ci. Les 
maisons sont indiquées séparément. La bourse reste à l'emplace\Jlent 
actuel : les emprises proposées par Ie collége y sont indiquées ; une autre 
série d'emprises est proposée par l 'auteur <lu projet , une partie à faire 
immédiatement pour placer la poste aux lettres , Ie télégraphe , etc. et 
créer une place devant la bourse du cóté de la Place de Meir ; l'autre à 
faire plus tard pour prolonger cette place sur toute sa largeur j usqu'à la 
Place de Meir. 

Larg. Om395, haut. Om53. 
Se trouve joint au mémoire intitulé : Sur l'emplacement de la bourse à 

reconstruire. Observations présentées par l'Union commerciale. 
Les articles (f er , 2me ,  3me et 4me) reproduits dans ce mémoire ont paru 

d u  27 au 31 Janvier 1860 et sont de M .  MARCELLIS. 
{860. 

N° 342. Plan intitulé : Plan d'un nouveau projet de la bortrse et des 
consfructions avoisinantes. 

Échelle de f à 500. 
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Ce plan, a les mêmes limites que Ic précédent. Il représente l'état des 
lieux en supposant Ie projet exécuté : l'hötel de la poste, Ie télé.graphe, etc. 
sont situés rue Rempart Ste-Catherine : Ia Place de la Boursc touche à la 
Place de Meir. 

Larg . Om40 , haut. Om545. 

Se trouve joint au mémoire · intilulé : Su1· l' emplacement de la bourse à 
reconstruire. Observations présentées par l' Union commerciale. 

Les articles (5m• , 6m• , 7me et 8m•) reproduits dans ce mémoire portent 
la date du 31 Janvier et des 3, 7 et 11 Février 1 860 et sont dus à 
M. MARCELLIS. 

1860. 

N° 343. Plan sans titre de la partie de la ville comprise entre la Place 
de Meir, Ie Rempart Ste-Catherine, la Longue rue Neuve et les propriétés 
particuliêres à l' est. 

Lith. A .  Possoz , r. de.ç Tanneurs , 37 . 

Échelle de 1 à 770. 

D'après ce plan la bourse serait reconstruite à !'emplacement actuel , 
avec une place et une rue de 25m de largeur du cóté de la place de Meir, 
et des bàtiments sur toute la largeur de la bourse ainsi qu'une cour au milieu 
du cóté de la Longue rue Neuve. L'hótel de la banque est occupé par la 
poste , Ie télégraphe et les messageries. 

Tout est sacrifié dans ce plan à la régularité sur Ie papier. 
Larg . Omf 95, haut. Om295. 

Ce plan est joint à une note intitulée : Reconstruction de la bourse. 
Emplacement. Portant la date du 6 Février 1 860, et signée CH. SERVAIS. 

1860. 

N° 344. Plan intitulé : Plan de la boutse ainsi que de ses abords tels 
qu'ils existaient avant l'incendié de 1858. 

Échelle de 1 à 1250. 

Avec une rose des vents. 
Ce plan donne une partie de la ville s'étendant j usqu'à Notre-Damc ,  
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l 'églisc St-Charles Borromée , la rue de l 'Empereur , l'église St-Jacques , 
le palais du Roi , l 'hótel du gouvernement et Ie palais de justice. 

Les parccl les n'y sont pas indiquées. 
Larg. Qm53, haut. Qm395. 

Se trouvc joint au mémoire intitulé : Sur l'emplacement de la boiwse à 
reconstruire. Observations présentées par l' Union commerciale. 

Lés articles (9m0 et 1 Qme) reproduits dans ce mémoire ont paru du 1 5  
Février a u  25 Mars 1'860 et sont d e  M .  MARCELLIS. 

i 860. 

No 3-i5. Plan intitulé : Plan de la bonrse ainsi que de ses abords comme 
on pense qu'il conviendrait à la ville d' Anvers de le.� avoir plus tard. 

Échelle de 1 à 1 250. 

Avec une rose des vents . 
Ce plan donne la mème partie de la ville que Ie précédent. La bourse y 

est censée reconstruite avec la place en avant : l 'hótel de la poste Janne 
sur le rempart Ste-Catherine. 

Se trouve dans Ie même ouvrage que Ie précédent.  

1 860. 

N° 346 .  Plan intitulé : Plan du colléye échevinal pour la reconstruçtion 
de la bourse. 

· 

Échelle de 1 à 500. 

Ce plan s'étend jusqu'à la rue Rempart Ste-Catherine , la Longue rue 
Neuve et les propriétés particulières des deux autres cótés. 

C'est Ie plan du collége échevinal , avec les emprises proposées. 

Larg. Qm25 , haut. Qm25. 

Ce plan a été présenté en même temps que Ie suivant au collége à la fin . 

de Mars 1 860. l is sant tous deux sur la même feuil le . 

1 860. 

N° 346his. Amendement proposé par Mons. le conseiller Van Put, consistant 
cu /'emprise des deux cûtés de la rne de la lJourse, c m  mogen de laquelle on 
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peut conserver intact l' Hotel de lrt /Janque, percer des fenêtres sur Ie jardin 
de eet hotel et donner à la Bourse u11 avant-corps régulier et spacieux avec 
une place de 1 8  mètres de large sur 35 de long et trois belles façades sur 
la longue rue N euve. 

Anvers. Établissement lithographique et typographique de Ratinckx 
frères , Grand' Place , 40. 

Échelle de 1 à 500. 
Ce plan a les m êmes l imites que Ie plan précédent. 
Il laisse aussi la bourse à son ancien emplacement ; mai s en augmen

tant les emprises et en lui donnant une  façade au fond d'une petite place 
du cöté de la Longue rue Neuve. 

Larg. Om25, haut. Om25. 
Ce plan a été présenté au collége à la fin de Mars 1 860, avec Ie précédcnt. 

1 860. 

N° 347 . Plan intitulé : Emplacmn.ent pour une bourse à front de la 
Place de Meir. 28 Mars 1 860. 

· Échelle de 1 à 500. 
Ce plan donne la partie de

. 
la ville comprise entre la Place de Meir . 

Ie Rempart Ste-Cather ine , la Longue rue Neuve , la rue Pruynen et la rue 
Grammaye, avec les amorces des rues aboutissant à toutes celles-ci .  
Les parcelles n e  sont pas indiqués"' La  bourse est avancée jusqu'à l a  Place 
de Meir , sur la largeur actuelle , et ! 'emplacement da l'ancienne bourse 
forme place. 

· 

Larg. Om395, haut. Om535. 
Se trouve joint au mémoire intitulé : Sur l'emplucement de la bourse à 

reconstruire. Observqtions présentées par l' Union commerciale. 
Les articles ( 1 1  me et 1 2m•) reproduits dans ce mémoire ont pa rus Ie 1 9  

e t  I e  2 6  Mars 1 860, et sont d e  M.  MARCELLIS. 

1 860. 

N° 348. Plan sans titre de la partie de Ia ville comprise entre la Place 
de Meir, Ie Rempart Ste-Catherine, la Longue rue Neuve et les propriétés 
particulières à rest. 

Lith. Joseph Ratinckx , Longue rue Neuve. Anvers. 
Échelle de 1 à 500. 
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Ce plan donne les maisons séparément avec leurs numéros. 
C'est Ie même plan que Ie n• 334. On y a indiqué par des teintes les 

propriétés à exproprier pour les ajouter à la bourse supposée reconstruite à 
son emplacement actuel . 

Larg. Om35 , haut. Om24. 
Ce plan est joint au programme pour la nouvelle bourse puhlié par Ie 

Collége des Bourgmestre et Échevins Ie H Juillet 1860. 

1 860. 

N° 349. Plan intitulé Anvers avec la nouvelle enceinte. 1860. 
Etablissement géographique de Bruxelles fondé par Ph. Vandermaelet1. 
En vente chez F. Tessaro, Anvers. 

Échelle de 1 à 20,000. 

Ce plan s'étend au-delà d'Austruweel au nord , et au-delà d'Hoboken 
au sud ; jusqu'à Zwyndrecht à l 'ouest et jusqu'à Schooten , Bórsbeek et 
Bouchout à l '  est. 

La nouvelle enceinte et les nouveaux forts y sont indiqués par la l imile 
des terrains expropriés. 

Larg. Om6ft, haut. Om57 . 
Est encore dans Ie commerce. D'autres éditions de ce plan ont parus 

depuis , avec les changements survenus. 

1860. 

N° 350. Plan intitulé : Anvers. 
Dressé par A .  H. Dufóur. Gravé par Erhard et imp. Hédin. ltinéraire 

de la Belgique par A .  J. Du Pays. L. Hachette et C.ie éditeurs. Paris. 
Avec une échelle , une rose des vents et une légende de 20 numéros. Le 

plan est partagé en. carrés avec des lettres ayant leurs correspondantes dans 
la  légende. 

La 5me section n 'y est pas représentée. Sur la rive gauche de l 'Escaut 
on voit la tête de Flandre, Ie fort d'Austruweel et celui de Burght. 

Gravure sur acier. 
Larg. Omf95, haut .  Omu5 

Se trouve dans l 'ouvrage intitulé : Collection des guides Joanne. Itiné
raire descriptif, historique , a1'tistique et industriel de la Belgique par 
A . J. Du Pays. Pa1'is. Hachette. t860. Un volume in-12°. 
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1 &60. 

N° 35i .  Plan intitnlé : Pla11 de la ville et citadelle d' A nvers. 1860. 
Drcssé par L. Muller. Gravé par A lex. Mouque. Anvers chez F. Tessaro , 
marchand ·  d'estampes , Marché aux so11liers , 11° 37 . Diposé. 

Échclle de 1 à 8,333. 

Avec l ' indication des quatre points cardinaux et de Ia longitude , une 
l iste de renvois de 1 5G nurnéros et l'explication des signes employés. 

Ce plan est une reproduction de celui de 1 828. (n° 204) . 
La rue St-Paul r.st percée : les nouveaux bassins n'y figurent pas encore 

quoiqu'ils fussent déjà faits. On y a laissé en revanche la position de l 'escadre 
hollandaise lors du bombardement de la ville Ie 27 octobre 1830. 

I;arg. Om5.45, haut. Om33. 

Est encore dans Ie commerce. 

1 8GO . 

N° 352. Plan intitulé : Plan à'Anvers. 

Échelle de 1 à 20,000. 

Avec une l égende pour les monuments et édifices publics de A à Z et de 
a à f et une pour les rues et places publiques de 48 numéros. 

Ce plan est une copie de celui qui se trouve dans Ie premier tirage de 
la cartr. de la Belgiqne de Vandermaelen ; il est donc assez ancien : aussi 
Ie chemin de fer du pays de Waes n'y est pas i ndiqné : les nouvelles for
tifications de la Tête de Flandre n'y figurent pas non plus. 

Larg. Omt 55 , haut. Om t 55.  

Se trouve dans un coin de la  : Nouvelle carte de la Belgique divisée en 
provinces et en arrondissements Judiciaires. J. C. J. Dosseray , rue de la 
grande île , 7 ,  pres la place St-Géry , Bruxelles. 1 860. 

1 860. 
N• 353. Vue intitulée : Panorama d'An11ers. 
Cette vue est prise de la rive gauche de l'Escaut. On voit à gauche les 

bàtiments de la tête de Flandre , et au-delà de l'Escaut les quais dans 
toute leur longueur. 

Larg. Om.f.65, haut. Om065 
Se voit au bas de la carte, qui porte aussi Ie  plan précédent. 

25 XX 38 
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1 861 . 

N° 354. Vue intitulée : Vue de l'école qepyrotech11ie à Anvers . 
Dessiné par P. Le Bo11lengé , z . t  d'artillerie. Lith. par  Hubert Mayer. 
Imp. Simonau et Toovey . Bruxelles. 

Avec une légende de 28 numéros pour les dilft\rents locaux tie l'école, 
en-dessous de la vue. Cette école est installée dans h demi lune 3-'� 
(Paciotto-Albe) , de la citadelle dans les deux places d'armes rentrantes , à 
droite et à gauche de cetle demi l une , et dans la l unette de Kiel en avant 
de la même. La vue est lirnitée à ces différents ouvrages ; el le est prise de 
la  courtine du front en arrière. 

Larg. Om935, haut. Om395. 

Cette pfanche a été imprimée à 30 exemplaires seulement aux frais du 
directeur de l'école de pyrotechnie, et ne  se trouve pas dans Ie commerce. 
Une partie des exemplaires n'a pas de légende. 

186 1 .  

No 355 . Plan intitulé : Plan d'Anvers . 
Avec une rose des vents et deux légendes : u ne de A à P et de a à c 

pour les églises et les 111onuments , et une <lil 20 numéros pour les p laces , 
rues , etc. qui n'ont pu être inscrites dans Ie plan , aprés laquel le vient 
l'indication du Ship hotel. 

Ce plan est une copie du n° 313 de 1 856 ; on y a ajouté la rue St-Paul .  
Larg. Omt2,  haut. Om085. 

Ce plan est gravé derrière u ne vue intitulée : Ship hotel , etc. Lith. de 
Joseph Ratinckx. 

1861 . 

N° 356 . Plan intitulé : Dispositio11 générale du projet avançant la bonrse 
vers la rue Neuve. 

Établis1 Ratinckx frères , Gd' Place. 
Échelle de 1 à 550. 

Ce plan donne la partie de la vi l le comprise entre la Place de Meir , Ie 
Rempart Ste-Catherine , la rue Neuve , les rues Pruynen et Grammaye , 
avec les amorces des rues aboutissant à toutes celles-ci. Les parcelles ne 
sont pas indiquées. 
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C'est Ie méme projet que Ie n° 336 de M. Metdepenningen , à l'exception 
qu'au lieu d'y comprendre la Banque en entier, il n 'en prend que la partie 
qu i  y a été ajoutée il y a quelques années. Outre la maison Buschmann ,  
comprise dans Ie plan teri-ier du concours , i l  emprend u n e  maison dans 
la rue des I sraélites et deux dans la Longue rue Neuve. 

Larg. Om34, haut .  Qm50. 
Se trouve joint à la lettre adressée au Conseil communal d' An vers , à la 

date du 6 Mars 1 861 , par M. G. METDEPENNINGEN. 

1 861 . 

N° 357. Plan intitulé : Disposition générale de la bourse d'après le 
projet du collége. 

Ce plan donne la même partie de la vil le que Ie plan précédent. I l  
reproduit Ie projet d u  collége avec l es  empri5es de  la banque , de la maison 
de la rue des Claires et de la maison Buschmann .  

Larg . Om34, haut .  00150. · 

Se trouve sur la même feuille que Ie plan précédent .  

1 861 . 

N° 358. Plan intitulé : Plan de la ville d'Anvers. 
Etabl. S. Mayer à Anvers. 
Avec une rose des vents et une légende de 1 2  numéros. 
Ce plan 11e don11e que la partie de la ville sur la rive droite : il ne 

donne de la partie extra-muros que quelques établissements principaux. 
Gravé exclusivement pom: les artistes étrangers invités aux solennités 

ártistiques d'Anvers du mois d'aout 1 861 , il ne renseigne que les divers 
étab(issements oti ces solennités ont eu lieu, ainsi- que les rues conduisant 
de l'un à l'autre 

Larg . 00121 5 ,  haut. Qm1 45 .  
' ' 

Se trouve sur une feuille dont il occupe llls deux tiers : l'au tre tiers est 
rempli par les noms des membres de la cornmission. Derrière Ie plan est 
Ie programme des fêtes et derrière la l i ste des rnembres , la carte d'i n
vitation . 
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1 862. 

N° 359. Plan sans  titre de J a  nouvelle Cîtadelte d11 Nord et de I' A11cien 
fort du Nord. 

Échel le de 1 à 10,000. 

Ce plan ne s'étend qu'aux fortifications au oord de la ville d'Anvers . I l \ 
indique les zones de servitudes des anciennes fortifications de la ville et 
celles de la nouvelle citadelle du  Nord et de !'ancien fort du Nord . 

Larg. Om305, haut. om245. 

Ce plan a été distribué par M. Ie ministre d e  la guerre de Belgique à 
tous les membres de l a  Chambre des représentants dans la séance du 
1 3  Mars 1862. 

1 862. 
N° 360. Plan intitulé : Plan de la 11ille d' Anvers , ses environs et ,qon 

agra11dissement dressé et !f1'aVé par J. B. Van de Kerckhove. J. B. Var. 
Mol-Van Loy , libraire éditeur , Marché au,v_ Souliers , 29. 1 862. 

Lith. J. B. Somen , cou"te me des Chevaliers , 2 Déposé. 
Échell e  de 1 à 10,000. 

Avec une rose des vents et une légende de 10 numéros pour les monu
ments civils et religieux , établissernents , etc. Ce plan s'étend jusqu "à la 
nouvelle enceinte et donne les noms des rues des 5• et 6• sections. Le 
chemin de fer vers les nouveaux bassins y figure , ainsi que Je bassin aux 
bois que I' on est occu pé à creuser. 

Dans un coin de ce plan est une carte intitulée : Agrandissement général 
de la ville d'Anvers. (N° 1 35 des cartes. )  

· 

Larg. Om,u , haut. Orr.495. 

Est encore dans Ie co1umerce. 
(la fin à la prochaine livraison . )  

E R RA T A .  
TOME xx . - Page 333 . Note 4 .  Après : J a  verge de Menin, lisez : la ville rt Jajuridic

tion de Poperin�he, Ja ville et Je lerriloire de Wervicq , la ville de Loo . 
Page 338. Lignes 1 5  el 1fl .  Les villes . . . . . . . .  .'. . . f 45,4,6 '/, 

L'es chàtellenies. . . . . . . . 1 5, 1 ,0 
Lisez : Les villes . " " "  . . . " .  f 15,7 ,0 

Les chàlelll'nies . . . . . . . .  .tá,4,6 '/, 
Page 357 . Lignes 1 à 5 .  - �0 1 suffrage, lisez : 7 suffrages . 



GHISTELLES 
S O N  A MBACHT i E T  S E S  S E I GN E U R S  

PENDANT LES TROIS DERNIERS SIÈCLES .  

M EM O I R E  
PAi\ 

1'1 .  P .  L A. N S E N S .  
membre correspondant de l'académie. 

Gramaye , Sanderus et Jeari De Bleau se sont occupés ae 
l 'histoire de Ghistelles dans leurs grands travaux historiques et 
géographiques ; mais i ls passent si légèrement sur cette localité 
qu'en .eonnaissant tout ce que ces auteurs , d'ai l leurs estimables , 
ont écrit sur cette vil le l' on sait fort peu de chose de son histoire. 

Notre savant confrère , M. Le Gr�nd de Reulandt, secrétaire per
pétuel de l 'académie d'archéologie de Belgique,  ayant reconnu �ette 
vérité a profité du séjour qu' i l  fit ,  i l  y a quelques années, dans celte 
localité pour étudier l 'histoire de cette ville don t il a retrouvé Jes 

1 
sources en fouillant les archives de Lille , de Gand , de Bruges et de  
Bruxelles, mais Ie travail qu'i l a publié sur  ce  sujet , quelque 
mérite hislorique qu'i l  puisse avoir, n'  est pas complet parce qu'il 

• AMDACHT vient du mot AMBACTUs , tl' origine teutonique , signifiant SERVJTEUI\ , comme 

A!!DASCIA signifie sEnvrc � .  Al!DACHT est, en langue flamande , Ie mot qui exprime l'idée de la 
circonscription territoriale de la seigneurie féodalc,  avec la somme des droilS el des devoirs qui y 
étaient attachés , tant ponr les seigneurs que pour les vassaux. 

(Note du sec1·étaire perpétuel). 
25 XX 3� 
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ne dit presque rien des seigneurs de la troisième souche des 
barons de Ghistelles , ni de ce qui se passa de remarquable dans 
celte ville et dans son ambacht pendant les trois derniers siècles 1 •  

M. Grootjans Hulpiau d e  son cöté a fait un mémoire t raitant 
principalement des seigneurs de la seconde souche des chätelains 
de Ghistelles 2• Cet écrivain a mis au jour des faits généralement 
i nconnus et par ses recherches a certaincment rendu des services 
à l 'histoire de celte ville. 

Personnc n'a fait connaître jusqu'à présent l'histoire de l a  
troisième souche des seigneurs d e  Ghistel les. Cependant celte 
noble et antiquc familie ne dcvait Ie céder à ses prédécesseurs ni 
en gloire , ni en richesses , ni en générosité. 

Avant de démontrer ce que nous avançons et de nous occuper 
des événements <lont Ghistelles et ses environs furent Ie théätre à 
cette époque , il est nécessaire de faire voir de quelle manière Ie fief 
de Ghistelles passa de la deuxième à la troisième maison. 

On sait que Ie  dernier seigneur de la seconde souche , qui 
posséda ce beau fief , était Antoine de Luxembourg, comte de 
Brienne et de Ligny. I l  avait pour femme Marguerite de Savoie. 

_Par  ses fiefs en Flandre , hérités de sa mère, i l  étai t vassal de 
l 'empereur Charles V ,  comte de Flandre ; du cöté de son père , il 
possédait de très-beaux fiefs en France . Par ces dernières posses
sions ce baron était égalemuent vassal du roi de France , 
François Jer. 

Lorsque ces deux puissants souverains se déclarèrent l a  
guerre , Antoine de Luxembourg se  trouva dans  une  position très 
embarrassanle , car il fu t  requis de prendre les armes pour ,chacun 

' A11nales de l'acad. d'al'ch. de -Belgique, lome XIV , p. 82. - 2 Ibid . ,  lome XIV , 
p. 211 . 
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des deux monarques. Étant au service du  roi , avec Ie titre de 
maréchal , il se rangea du cóté de François Ier et devint J 'ennemi 
de l'empereur. Il battit les Autrichiens dans plusieurs rencontres 
et malgré toute sa bravoure , Ie vice-roi de Sicile , capitaine géné
ral de l 'armée de Charles-Quint , Ie fit prisonnier au siége de 
la ville de Ligny (f 542) . 

La conduite d'Antoine de Luxembourg devait naturel lement 
entraîner la perte de ses fiefs relevant de la couronne impériale. 
Cependant Ie monarque victorieux ne voulut pas agir contre lui 
avec toute la rigueur qu'il aurait pu déployer. Il fit conduire son 
vassal infidèle en Brabant et Ie fit enfermer à rançon dans Ie 
chateau de Vilvorde , lui laissant la l iberté d 'aliéner ses fiefs sis en 
Flandres . Ces possessions et les priviléges dont jouissaient les 
barons de Ghistel les étaient considérables . En voici l'énumération 
à ! 'époque de la captivité d'Antoine de Luxembourg : 

i o La jouissance dt l'antique manoir avec environ 66 mesures 
de terres 1 <lont une partie était arable et l 'autre boisée 1 servant 
de jardin d'agrément et de pare. Cependant Ie Franc de Bruges , 
<lont ce fief relevait, avait Ie droit de faire occuper militairement ce 
caste l , lorsque la sûreté 'de la Flandre l ' exigeait ; c'cst pourquoi 
Ie Franc contribuait aux dépenses de ses restaurations . 

2o La ville de Ghistelles avec Ie droit de grute (imposition 
sur les boissons) , <lont, la moitié , qui était autrefois au seigneur 
de Gruthuse , appartenait au comte de Flandre ; Ie tonlieu dans 
tout ! 'ambacht de Ghistel les , comprenant les paroisses de Ghistelles, 
de Zevecote , de St-Pierre-Cappelle , de Zande , de Moere , 
de Westkerke , de Bekeghem,  de Zerkeghem, de Roxem et 
d'Ettelghem. 

3° Le titre d'écoutète de Ghistelles , d e  son ambacht et du 
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camerlincks 1 ambacht comprenant les paroisses de Snaeskerke , 
de Leffinghe , de Wilskerke , de Middelkerke , de Westende , de 
Mannekensvere ; à cette charge étaient a ttachés les revenus de 
54 mesures de terres labourables .situées dans ! 'ambacht de 
Ghistel les .  C'étai t  l 'écoutète · qui prononçait les ajournements , les 
exécutions et les publications. A ce fonclionnaire appartenaient 
également les taxes perçues sur les foyers. Les seigneurs de 
Ghistelles affermaient ces revenus. Nous avons sous les yeux une 
convention de bail , qui nous apprend que ce fief rapportait lors 
de sa cession une somme annuelle de 50 livres de gros 2 • 

L'écoulètc ou scultetus 5 était !'officier chef du came1·lincks 
ambach t . Tl présidail et semonçait les juges de !'ambacht en 
matière civilc , de même que Ie bailli présidait et semonçai t  les 
hommes de fief en la cour féodale. Il administrait aussi la justice 
au nom du prince. Cc fonctionnaire porta it aussi Ie titre d'amman.  
L'amman était l 'écoutèle dans les domaines royaux � .  

40 Le fief appelé zomerloos, d'une élendue d'environ 1 25 mcsures 
de terres lahourables et de prairies , silué à Ghislelles au nord de 
l 'église . 

5° Le fief appelé cruissande contenant , d'après ! 'acte de ces
sion , environ 85 mesures de terres, ou , d 'après un acte de bail de 
1 767 ,  M. 107-1 -67 verges , situé dans l a  paroisse de Zande. 

6° La seigneurie de Wilskerke avcc les rentes , les privilégcs 
et les franchises qui en dépendaient .  

• Cel ambacht . portait c e  nom parce qu'il appartenait dans J e  principe a u  chambellan 
(lwmerheer) du comic de Flandre. 

• Environ 545 francs. 
' On trouve ce magislrat mentionné dans les chartes latines sous Ie nom de scultelus 

(MmlEI, Tom I ,  pag. 681 .)  
� Amman est une  contraction de  Ambtman. 
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7° Le fief appelé lavekensacker , d 'environ 60 mesures de 
terres, avec Jes rentes et l�s franchises qui en dépendaient ,  sis 
en l a  paroisse de Wilskerke. 

8° Un polder, d'une étendue d'environ 1 00 mesures , appelé I e  
Ghistel polder , situé dans les échevinages d'Oostbourg e t  de 
Schoondycke. 

9° Une rente féodale consistant en la fourniture de 59 pysen , 
45 l ivres et dcmie de fromage , soit 59451/2 l ivres de fromage 
vert ; 90 agneaux ma"igres et en argent L. 5-4-6 hypothé
qués sur 240 mesures de terres de la paroisse de Wilskerke 1 •  
Chaque fois que cette terre s'aliénait Ie propriétaire de cette rente 
féodale recevait un dixième de son prix. 

1 0° Le droit de pêche dans tout ! 'ambacht de Ghislel les , ainsi 
que dans tout Ie camêrlincks ambach t , et auss1 dans l 'Yser 
depuis Nleuport jusqu ' à  Dixmude. 

H 0 Le droit de chasse et de fauconnerie dans les deux am
bachts précités . 

1 2° Enfin les seigneurs de Ghistel les nommaient le bail l i et les 
autres hommes de la loi de celle ville , ainsi que Ie bourgmest.re 
et les conseil lers de la keui·e , lesquels constitués en magistrat 

t Cette redevance représentait dans Ie principe Ic bail de cctle terre et se payait en 
nature parcequ'il ri'y avait pas moyen de l'affermer autrement , à cause de la pénurie 
d'argent chez les colons. Lorsque Ie numéraire devint moins rare , on fixa la valeur 
de celle quautité de fromage et de cc nombre d'agneaux et Ie localaire de celte tQrrc 
paya son bail en numéraire. 

Pour éviter tout arbitraire dans la fixation de la  valeur de ccttc rcdcvance, il fut nommé 
un bailli rt sept jurés qui l'établirent d'après leur conscience. L'époque de eet te fixation 
étail déterminéc. Po11r les agncaux maigres on prenait Ic prix moyen de cc •Jn'ils 
valaicnt à Quasimodo (Ie dimanche après Päques) et pour Iè fromage on prenait Ie prix 

moyen de cette denrée au jour de St.
.
Luc ( 18  octobre). 

Cette rente nous donne la vérilable idée de la manière àonl les grands propriélaircs 

élaient obligés d'agir pour tirer profil de leurs propriétés dans ces· temps rcculés , oû Ie 
labourcur n'avait pas d'argent monnayé. 

' . 
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faisaient rechercher les criminels et jugeaient les causes civi les . I l s  
'avaient  Ie droit de bannir les coupables aussi bien du comté de 
Flandre que de ) 'ambacht de Ghistelles. Les amendes et les 
confiscations étaient pcrçues e n  partie au profit du chätelain de 
Ghistelles 1 .  

Outre ces droits les seigneurs de Ghistelles jouissaient de cer
taines prérogatives honorifiques : 

i ° Cel le de nommer les chanoines du chapitre de l 'égl i se  
paroissiale de Ghistelles 2 • 

2°.Cel le d'avoir une stal le dans Ie chreur .de l 'église ,  d 'y recevoir 
) 'eau bénite avec Ie goupi l lon , d'y être encensés avec leur famille , 
(après que Ie prêtre avait encensé l 'autel il était obligé de se 
tourner vers les membres de la famil ie du seigneur et de les 
encenser chacun trois fois) ; d' a voir Ie pas à I' offra.nde et dans 
les processions ; d'avoir un caveau tumulaire dans ! ' enceinte de 
l ' église. 

3° Celle d'ètre placés , après leur mort , en tête de ceux que 
Ie prêtre recommanda i t  aux prières des fidèles. 

4° Les seigneurs de Ghistel les avaient égalemeut Ie droit de 
l itre ou ceinture funèbre. A leur décès on plaçait une bande noirc 
peinte sur les murs de l'égl ise ou !'on dessinait les armes du 
défunt .  Cette bande se peignait en dehors et en dedans - de 
l 'église et y restait un an et six semaines. 

5° Quand un seigneur était décédé la cloche funèhrc devait 
annoncer sa mort trois fois par jour durant six semaines .  

1 V .  Cntalogus oft lyst der leengoederen onder ridder Philip1ms heer t•rm Oynies , 
Wat ene , Nevele etc . ,  opperste schout der Bruggenaren fa Fra11co11atie 1 uytge11e1•e11 

in 't jaer 1556. 
! Ce chapitre était composé de six chanoines ; les titulaires jouissaient d'un IJénéficc de 

1 00 florins par an. Le& messes leur étaicnt payées ä raison de sept sols. 
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En un mot , les seigneurs de Ghistelles exerçaient sur leurs 
domaines tous les droils et  jouissaient de tous les honneurs dévo lus  
à la couronne d u  comle de  Flandre .  

L a  possession d 'un  s i  beau fief devait exciter l 'envie d e  J a  haute 
noblesse beige ; aussi pour obtenir du suzera in  l 'agréation de son 
acquisition i l ·fallait  y avo i r  des titrcs et nolamment avoir reudu 
à l 'Ét.at des services signalés. 

Personne certainement n 'avai t p l us de droils à l 'oblention de 
celle faveur que certain Jean Charles d 'Atfaytadi , seigneu r  de  

J E  V I V E  E N  E S P O I R ,  

Soros in  en Lombard i e ,  fi ls  d e  Thomns,  
écuyer , et de dame Lucrèce Persica , 

habitant Crémone dans Ie d uché de 
Milan . 1 Ce noble I la l ien s 'éta it  fixé 
à A nvers avec son épouse dame 
Lucrèce d'Atfayladi . Ce genli lhomme 
possédait de grandes richesses dont 
i l  se servait pour aider à so n len i r  les 
gucrrcs con tinuel les que Charles
Quint en lretenait non seu lement en 

1 

Europc mais aussi en A frique . 
Pendant que cc souveril i n  se trouvait outre-mer François Ier , 

roi d e  France , crut ! 'occasion favorable pour envahir l es Pays-Ba s .  

I l  paraît que son plus v i f  désir était de s'emparer d 'Anvers , à 
celle époque unc des vi l lcs  les plus opulenles de l 'Europe . Les 
riches négocianls qui s'y éta ien t fixés , voyant I c  dan3'er im minnn t. 

anqur l l eurs fortnnes al laient être exposées , prirent  u nan imemr n t  

' I l  portail d'azur à u n e  tour de  trois éLages d'or , pointillée de sable. Cimier : 1111 
pélican dans son aire d'or. Il avait hérité ces armes de ses ancêlrcs. Nous trouvons q11e 
Jean d'Alîayladi les porlait déjà en 1 250 . La devise : Je vive en espoir , fut ajoutéc plu� 
lard. La forme de ces artnes fut enri1:hie en 1 56.t par l'empereur t'erdinand I•r. 
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l a  résolution d'abandonner celte vil le menacée d'un siége , cl de 
transporter leurs richesses et Ie lieu de leur commerce dans une 
autre ville m archande afin d'y être plus en sûrcté. 

Jean-Charles d 'Affaytadi connaissant leur dessein et comprenant 
combien cctle émigration eût éLé fataie au commerce de cetle vi l le 
et mème à la cause impéria le , conçut . l' idée d'arrêtcr l'exécution 
de ce p lan . I l  assembla les plus grands négociants et les plus 
riches capitalistes et les détermina à ne pas abandonncr la vi l le .  
Cependant i l  fal lait  autre chose que des discours pour écarter Ie 
danger , i l  fal lait des hommes et de l ' argent pour défendre celte 
riche cité. La reine de Hongrie et de Bohème , Marie d'Autriche , 
gouvernante des Pays-Ba� , manquait de ces deux ressources à l a  
fois .  Son t résor élait épuisé e t  el le devait opposer ses gens 
d 'armes aux Français ,  sur plusicurs points atlaqués . D'Affayladi 
pourvut à tout ; i l  avança de grosses sommes d'argent pour 
contribuer au paiement des lroupes impériales ; i l  prit , avec 
l 'autorisation de la gouvernante , un grand nombrc d'liommes à 

sa solde (f 542) . 
Cette nouvelle force armée jointe aux moyens de défense dont 

la v i l le  d'Anvers disposait, rnit celte cité à mème de résistcr à 
l 'cnnemi . Cel armement rassura les Anversois .  

L'empereur était  en  Afriquc lorsqu' i l  reçut la nouvelle que 
François Ier avait pris les armes pour s'emparer des Pays-Bas. 
Aussitöt il vole au secours de la Belgique , s'al l ie au roi d'An
glcterre, tombe avec une armée formidable en France et s'empare 
de Ligny et d'aulres places ; il reprend la  13elgique , avec Je 
sec01us des Anglais ; Jes vi l les et les forteresses <lont François Jer 
s'était rendu m aître , tombent de nouveau en son pouvoir. 

Le roi de France fut bientöt obligé tie demander la paix , qui 
fut conclue à des conditions avantageuses pour l'empereur. 
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Dès que les parties belligérantes furent rentrées dans leu rs 
États respectifs, l 'empereur songea à récompenser ccux qui s'étaient 
distingués par des faits d 'armes , ou qui avaient conlribué au 
maintien de . la tr�nquillité dans l' intérieur du pays si sérieusement 
menacé. 

De ce nombre était Jean-Charles d'Affaytadi , qui avait sacrifié 
une partie de sa fortune pour rassurer la ville d' An vers et la  
mettre en état de repousser les attaques de François Jer. 

La cession des fiefs qu' Antoine de Luxembourg , comte de 
Brienne et de Ligny , possédait en Flandre parut une occasion 
favorable pour récompenser Ie riehe et généreux Crémonais .  

En effet , d 'Alfaytadi fit faire des démarches pour acquérir la 
terre de Ghistelles . Après un  arrangement préalable el certain de 
l 'agréalion du suzerain , la  cession et Ie transport de' ce fief se 
firent légalement et en due forme <levant les échevins du  conseil 
de Vilvorde Ie 1 3  novembre 1 545. Lorsque la dernière formalité , 
c'est-à-dire l 'agréation du suzerain , fut remplie , Ie nouveau 
seigneur de Ghistelles se disposa à se rendre dans sa ville , pour 
y être inauguré d 'après les habitudes féodales. 

Dès que les habitants connurent Ie jour fixé pour celte solennité , 
ils s'cmpressèrent de se procurer les choses nécessaires pour 
l 'ornementa lion des rues et pour pavoiser leurs maisons , afin 
de térnoigner par de grandes démonstrations Ie respect qu'i ls 
portaien t  à messire d' Affaytadi , leur nouveau seigneur. 

Le jour de son arrivée devait être une véritable fète pour les habi
tans de cetle villc. Dès que Ie jour commença à poindre , tout Ie 
monde fut sur pied ; chacun met son génie et son intelligence 
à contribution pour embel l ir les rues par ou allait passer Ie 
corlége , qui doit conduire Ie nouveau seigneur. L' on entend 
bientót i1ennir les chevaux qui viennent former la cavalcade ; ils 
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s'assemblent sur la place près du manoir ou i ls se rangent pour 
a ller à la rencontre de messire d'Affaytadi. La vue de la parure 
de ces coursiers fougueux offre un aspect pittoresque. Les jeunes 
gens qui les montent portent à leur coiffure des rubans de différentes 
nuances qui flottcnt au gré du vent .  L'ensemble de cetle cavalcade 
présente un coup-d'reil curieux. 

Le cortége étant organisé , les écuyers paysans en ouvrent I a  
marche .  Après eux suivent immédiatement les membres des trois 
confréries de tircurs à ! 'are ; l 'une de ces sociétés était sous Ie 
patronage de Ste . Godelieve , l 'autre sous celui de St. Sébastien et 
l a  troisième sous cclui de St . Georges . Chacune avait son costume 
distinctif et chaque membre affectait un maintien marlia l .  Chaque 
confrérie av.ait en tète un tambour et un fifre , Ie  porte-étendard 
marchait au milieu des rangs , Ie fou ou bouffon , vêtu d 'un 
singulier costmne avec une marotte sur la  tète et armé d'un baton , 
courai t de l 'un à l 'autre hou! du cortége , égayant Ie monde et écarlant 
ceux qui s'approchaient de trop près. Les membres des huil corpo
rátions , bannières déployées , suivaient les confréries des tireurs 
à l 'arc. Ensuite vcnaicnt Ie bailli Gautier Massiets , son grefficr 
et les membres du magistrat qui fermaient la marche. 

Ce cortége ainsi organisé s'avance lentement à la rencontre du 
nouveau seigneur Ie long du chemin de Bruges. Arrivé aux limiles 
de la patoisse de Ghistelles , i l s'arrête pour y altendre Ie héros de 
la fête. Après une attente assez longue !'on 'vit enfin arriver un 
magnifique carosse qui conduisait messire d' Affaytadi , sa dame et 
ses trois fils. D�s qu'on s'en aperçut du haut de la tour , les 
cloches commencèrent à sonner à pleine volée , pour annoncr.r 
au loin la présence du nouveau seigneur . 

Le seigneur et ses fils descendent du carosse . Un profond silcncc 
règne dans la foule. Les assistants sont stupéfaits d'admitation ; 
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les uns admirent Jes traits d' Affaytadi et de ses fils ; d'autres 
regardent les laquais ; d 'autres encore tiennent les yeux fixés sur 
Ie  splendide véhicule , nouveauté qu'on n 'avait pas encore vue à 
Gbistelles t ;  d'autres encore regardent constamment les beaux 
chevaux qui sont attelés au carosse , d'autrcs encore tächent 
de voir les traits gracieux de la chatelaine , madame d'Affaytadi. 

Pendant que la  foule accourue pour voir Ie seigneur reste 
ébaltie à la vue inaccoutumée de cette magnificence , Ic greffier 
complimenle messire d'Affaytadi au nom du magistrat. Cettc 
formalité remplie , Ie bail l i ,  Ie greffier 'et les mem bres du magistrat 
se rangent auprès de leur seigneur et se disposent à regagner 
la  ville. Les fi ls du nouveau seigneu r marchent avec eux tandis que ' 
madame reste dans Je carosse qui suil à pelile distance. Le cortége 
s'avance lentement ,  bannières déployécs, au bruit des tambours et 
des fifres ; Jes cloches sont mises en branie , Ie canon gronde de 
temps en temps. Le trajet d u  nouveau seigneur devient unc 
marche triompha le , à laquelle un  beau soleil de printemps semble 
même vouloir donner du l ustre en l 'éclairan t de ses rayons .  

A l ' arrivée du  nouveau seigneur à l 'église , I e  curé , I e  chape
l ain , les chanoines et Je clerc se trouvèrenl à la grande porte ; 
Ie curé complimenla Ie nouveau seigneur et l u i  présenta l 'cau 
béni lc .  Aussitöt les orgues se firen t  enlendre et Je curé conduisit 
Affaytad i et sa familie au banc seigneurial ou ils enlendirent 
la grande messe . 

La messe finic , le prêtre officiant óla sa chasuble et son 
manipu le et récita un De Profondis. Après cette prière, il présen ta  
l 'Pau bénite au seigneur , aux membres de sa· familie et nux cha-

' Les carosses étaient encore très-rares à !'époque tlc1'inslallation tl'AffaytaJi comme 
seigneur de Ghistelles ; il n'y en avait que trois à Paris , ils appartenaient à la reiue , 
à Diane de Poiliers et à René de Lava!. 
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noines et en jeta sur Jes aulres personnes qui se trouvaient dans 
Ie chreur. Cette formalilé remplie , Ie curé vint adresser ses fél i
citations à messire d' Affaylad i .  Celui-ci se leva et sortit de l'église 
a cöté du curé, des chanoines , du bailli , du greffier ; les membres 
du magislrat les suivirent. Les confréries et les corporations les 
attendirent à la porte du temple et les conduisirent au son des 

cloches à l 'hötel de ville ou 
un somptuelix banquet, offert 
par Ie magistrat , était pré
paré pour eux. 

D' AfTaytadi quilta Ghis
telles après un court séjour 
pour retourner à Anvers, ou 
ses affaires exigeaient sa pré
sence , et pour passer en 
suite , comme d'habitude , une 
partie de l'élé à son chateau 
de Lierre . 

Cependant i l  avait promis 
de faire restaurer l'antique 
man oir de Ghistelles qui , de
puis J'incendie de 1 488 1 , 
avait été abandonné par ses 
propriétaires , lesquels l 'ha-

Tonr de l'ancienue église . bitaient Cependant chaque 
année pendant quelques mois . Il tint parole . Dans celte restaura
lion , il conserva Ie stylc primitif de ce castel 2 .' 

' M. LE GRAND DE REULANDT , llfémoil'e sui· l'ancienne ville cle G!tistelles , aunales 
de l'académie d'archéologie de Belgique , lome XIV, page 1 19 .  

• Nous croyons être agréable à nos Iecteurs en. dopnant Ie dessin d e  cctte derneurn 
seigneuriale süélèbre dans les fastes de I'histoire des Flandres. 
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Lorsque Je chateau de Ghistelles fut en état de recevoir 
convenablement  d' Affaytadi avec sa famil le , il y vint quelquefois 
passer une partie de la bel l e  saison pour vcil ler à ses intérêts et à 
ceux des habilants de sa vil le . 

Comprcnant toute l ' importance de !'industrie et du commerce 
pour Ie développement de la richesse publique , il s' occupa 
activement  de donner de l 'extcnsion aux fabriques et au négoce 
de la vil le ; 

·
l es huit corporations, dont celle des fabricants de laine 

(sayette) était la principale , sentirent bientót les effets de sa 
proteclion .  

La sollicitude d e  Jean-Charles d '  Affaytadi pour les habitants de 
sa vi l le ne se bornait pas au commerce et à !'industrie , el lc 
s' étendait également sur l 'humanité souffrante . Reconnaissant que 
la maison des lépreux , fondée par certain Jean de Ghistelles hors de 
!'enceinte de la ville , pouvait jouir de quelques avantages en étant 
rapprochée de l 'église , il obtint du pape l 'autorisation de la 
transférer dans ! 'enceinte de la ville . Il donna un terrain pour 
son emplacement , y annexa line cour et un jardin potager et 
supporta en outre lui-mème les frais de la construction de eet 
établissement de bienfaisance . 

Pendant que ce seigneur s'occupait du bien-être de sa ville il 
sentit les approches de la mort ; il voulut donner une dernière 
marque de sa munificence aux indigents 'de Ghistelles et aux 
pauvres des autres local i tés ou il avait une habitation ou un 
chateau , c'est-à-dire à Anvers et à Lierre , en faisant stipuler 
dans son testament les largesses qu' i l  désirait êlre faites 
après sa mort. Ce testament fut passé Ie 22 décembre 1 555 
<levant Antoine Van Male, nolaire public à Lierre. Ce pieux 
seigneur fonda par sa dernière volonté un capita! de deux mille 
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tlorins en faveur de la vill e  de Ghistel les. Les intérêts devaient 
en être employés à des d istributions de secours aux pauvres 
de cette localité. Dans la crainte que ses héritiers ne se sous
trayassent à I 'accomplissement de cette bonne reuvre il stipula 
expressément que l a  vi l le , en ce cas , devait avoir recours à 
Ja justice . Il donna également deux mi lle tlorins aux pauvres de la 
vil le d'Anvers et  une pareille somme à ceux de Lierre , pour être 
distribués en aumónes. Il voulut que ses restcs mortels fussent 
enterrés dans l'église de Ghistelles ou un caveau devait ètrc construi t  
à eet effet pour lui , sa femme et ses descendan l s .  Le  testament dit 
également que sa douairière devait faire construire une chapel le près 
de ce caveau et que Ie prêtre , qui dirait des messes pour Je repos 
de son äme , devait réciter après chaque messe la prière snivante : 

• 0 sanctissime  Mo.ria mater Dei ,  in ww non dubito, libera me 

ab omni mala et ora pro peccatis suis. · 

Quelle que fut sa générosité il ne voulut rien léguer aux 
chanoines du chapitre , <lont il n'était pas salisfait à cause de leur 
manière d'agir ; • i ls rnéritent plutót , dit-i l , d'être punis dans 
leur propre bénéfice que de recevoir un  eff et de ma générosité 1 . • 

D' Affaytadi , chef de l a  troisième souche des barons de Ghislelles , 
ne survécut pas longtemps à la rédaction de son testament. I l  
mourut à Anvers et fut enterré avec beaucoup de pompe à. 
Ghistelles , dans Ie  caveau construit par ses ordres . Sa femme lui 
survécut jusqu'en 1 569.  Elle décérla Ie '19 mars 1 569 et fut 
inhumée dans l 'église de Sion à Lierre. Les habitants de Ghistelles 
pleurèrenl longtemps ces b ienfaiteurs. 

Jean-Francois , son fils aîné , lui succéda dans la baronnie et 
dans ses autres fiefs sis en  Flan<lre. Il augmenta encore les posses-

' Testament de messire Jean-Charles d'Affaytadi. 
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sions héritées de son père par l'acquisition des terres d 'Egmont 
(f 561 ) .  Il résidait habituellement à Anvers et  au chateau de Lierre . 
Cependant i l  vint quelquefois rendre visite à l 'antique manoir de 
Ghistel les , mais sans y séjourner longtemps. Toutefois i l  prenait 
à creur les intérêts · industriels et commerciaux de sa ville. I l  
obtint du ro i  Philippe I I  que la foire franche octroyée par l 'empe
reur Charles-Quint qui ne durait que deux jours , savoir Ie mer
credi et Ie jeudi avaut la fète de saint Martin , fut prolongée de 
quatre jours . Le principal commerce y consistait en chevaux ; 
cependant les produclions de ! ' industrie du  lieu s 'y  vendaient égale
ment et les marchands forains y exposaient toutes sortes d'objets . 
Ce comte fit tout ce qui était en son pouvoir pour relever cette 
vil le de la décadence qu'elle avait subie par la guerre civile qui 
avait désolé la Flandre ,  depuis la mort tragique de Marie de Bour
gogne . 

C 'est vers cetle époque que Pierre Pourlrns vint lever I e  plan 
de celle ville (20 août 1 561) pour la confection de la grande 
carte géographique du Franc , peinte à l 'huile , t qui orne encore 
l 'entrée de la bibliothèque publique de Bruges . 

Avant l 'érection des nouveaux évêchés dans les Pays-Bas , 
décrélés par Ie pape Paul IV,  Ie 1 2  mai 1 559 , Ghistelles faisait 
partie du doyenné d'Oudenbourg . Lorsque ce décret reçut son 
exéculion , Bruges devint Ie siége d'un évêché. Le premier lilula'ire 
én fut Pierre De Corle (Curtius). Il avait 70 ans lorsque Phi
l ippe II , roi d'Espagne , Ie nomma à ses fonctions épiscopales !l. 

, I l  fut sacré à · Malines par l 'archevêque Granvelle Ie 20 

t M. LE GRAND DE REULANDT , llfémoire cité , page 1 35. 

• Pour prévenir les difficultés que l'on craignait au sujet des menses épiscopales , 
Ie roi accorda une subvenlion de 1 500 ducats par évêché ; il conserva Ie droit ,de 
nomiuatio1i aux évêchés sauf l'approbation du pape. 
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décembre t 562 . I l  pril possession de son siégé Ie 3t jan vier 
i 56t . Ce prélat fit une nouvel le circonscription des doyennés de 
son diocèse et Ghistel les devin t  par celte nouvel le subdivision Ie 
chef-lieu d 'une adminislration ecclésiastique , à laquelle les paroisses 
suivantes ressorl irent : 

PAROISSES. PATRONS. 

BEERST , . . . . . . . . . . . . . .  !'abbé de  Saint-Pierre à Gand .  
BOVEKERKE " .  . . . . . . . . . autrefois J 'abbé dr. Saint-Pierre e t  ensuite 

l'évêque de  Bruges. 
CoucKELAERE , . . . . . . . . .  l'évêque de Bruges , auparavant !'abbé de 

St-Bcrtin . 
GmsTELLES , . . . . . . . . . . .  il y avait autrefois  deux curés ; l'évêque de  

Tournai et !'abbé de Saint-André lez
Bruges nommaient alternativement. 

KEYEM , . .  . . . . . . . . . . . . !'abbé <le Saint-Pierre à Gand. 
LEFFINGHE , "  . . . . . . . . . . Ie commandeur de  Slype , de l 'ordre de Mal te.  
LEKE , . . . . . . . . . . . . . . . .  !'abbé de Saint-Pierre à Gand. 
LoMBARTZYDE , . . . . . . . . .  l 'évêque d e  Tournai . 
MANNEKENSVERRE , .  . . . . Ie commandenr de Slype. 
MrnDELK&RKE , . . . . . . . . . Ie duc de  C lèves . 
MOERE , .  . . . . . . . . . . . . . . I' évêque de Tournai, alternativement avec 

!'abbé de Saint-André lez-Bruges. 
ScHOORE " . . . . . . . . . . . . ! 'abbé de Saint-Pierre il Gand . 
SAINT-PIERRE-CAPPELLE , l'évêque <le Tournai, alternativement avec 

!'abbé de Saint-André. 
SLYPE , . . . . . . . . . . . . . . . Ie commandeur de Slype. 
SrurvEKENSKERKE , . . . . . .  !'abbé de Saint-Pierre il Gand. 
WESTENDE ,  . . . . . . . . . . .  Ie duc de  Clèves . 
WILLEKENSKERKE , . . . . . .  Ie duc de Clèves. 
ZANDE , . . . . . . . . . . . . . . .  ! l 'évêque de Tournai et �'abbé de Saint-André 
ZEVECOTE , . . . . . . . . . . . . lez-Bruges, alternallvement. 

!5 XX 
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L' érection des nouveaux évêchés déplut en général aux popu
lations ; les moines prétendaient même que la réunion des abbayes 
aux chapilres étail contraire aux anciens canons de l ' église , ainsi 
qu'aux Jroits du pays que Ie souverain avai t juré de respecter . 
Toutefois les docteurs de Louvain prouvèrent Ie contraire en 1 562. 
Les laïques voyaient dans l 'érection de ces nouveaux évêchés un 
commencement d ' inquisit ion , et craignaient que ce tribunal n 'acquît 
Ja· même importance qu' i l  avait en Espagne ; d'autres croyaienl que 
Ie roi avait l ' in tention de restreindre les privi léges des villes . 
Toules ces craintes occasionnèrent une grande agitation dans Ie 
pays. Beaucoup de seigneurs se montrèrent ouvertement mécontents 
des actes du roi ; ils manifestèrent l ' intention d'embrasser la 
rel igion réformée. Cependant la famil ie d'Affaytadi demeura très
dévouée à la religion de ses ancêtres et resla attachée à l a  
famil ie de Charles-Quint. 

Trouvant que l 'empereur n 'avai l pas asscz largement récom
pensé les services du riche Crémonais qui l 'avait soulenu de sa 
bourse , Ferdinand , frère de l 'empereur , érigea en principauté Ie 
chateau de H i tst en faveur de Jean-François d' Affaytadi ,  seigneur 
de Ghislel les , et de ses descenda11 ls légitimcs. Le diplöme signé 
à Inspruck porte la date du 23 mai 1 563. Puisque cette faveur 
impérial e  ne s'élencla i t  pas à tous les enfants d'Affaytadi , qui 
avaient probablcment lous ressenti Ic vide que les largesses de 
leur père en vers l ' empereur avait fait dans leur fortune, Ferdinand Ier 
leur accorda de nouveaux titrcs ; en conséquence , il érigea Ie 
chateau de Ghistelles en comté héréditaire en faveur de Jean-Fran
çois et de ses enfants légi times. I l  érigea également en comté Je 
chateau de Sorosin avec son territoire et ses dépendanccs , dans Ie 
diocèse de Crémone , en faveur de Cöme et de César. En outre 
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il les créa comtes du Saint-Empire romain I e  8 janvier 1 564 . 
C'est à cetle époque que les troubles religieux éclalèrent dans 

les Pays-Bas. L'hérésie , née en Allemagne , l ulta ouvertement 
contre la religion catholique romaine .  Les fougueux hérétiques, 
sous Ie non d'anabaptistes et d ' iconoclastcs , parcoururent Ie  
pays , pillan t , dévaslant et saccageant les  églises , rcnversant , 
foulant ,  brisant les stalues et les tableaux , chassant les prêtres 
et les religieux . Lorsque ce mouvement réformateur eut dépoui l lé les 
églises et les oraloires de tous leurs ornemenls et de tous les 
obje ts employés au culte, les sectaires se servirent dans plusieurs 
vi l les de ces mêmes temples pour rassembler Ieurs adhérents et 
leur précher leurs nouveaux dogmes . Une de ces bandes dévasta
trices passa anssi à Ghistelles et y exerça des actes de vandalisme 
dans l 'église paroissiale et dans cel le de l 'abbaye de Sain te-Godelieve, 
située à trois kilomètres à I 'ouest de Ia vi l le (t 566) . Le passage 
de ces adversaires de la religion catholique ressembla à une tempêle 
orageusc qui ne fit que passer sur la vil le de Ghistel les . Dès que 
ce mouvement se fut calmé , Ie service divin , qui avait été inter
rompu momenlanément ,  se fit comme précédemment dans l 'église 
de celte local ité. 

Ces scènes sacriléges dont Anvers , séjour habituel de messire 
de Ghistelles , fut Ie théätre principal , touchaient  Ie cc:eur de ce noble 
et riche seigneur. Ennemi de tout désordre , il n'en lra pas dans la 
conspiration que quelques nobles t ramèrent contre leur souverain 
Phil ippe J l .  Prévoyant les maux qu i  devaient naître du désordre 
religieux et poli lique qui agitait si fortement la Belgique , ou sa 
sûreté personnelle lui semblait menacée , i l  résolut de se rendre en 
l tal ie . Il fuyait u n  pays ou de grands maux planaient sur la tête 
des habitants ; mais sa prévoyance ne lui conserva pas la vie , 
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car i l  tomba sous Ie glaive d'assassins là ou il croyait lrouver la 
sécurité. On ignore si son corps fut inhumé dans Ie caveau de sa 
familie en Italie , ou bien s ' i l  fut transféré à Ghistelles . 

N'ayant pas laissé de descendants, son frère Cöme lui succéda 
dans ses différents fiefs et hérita de scs· titres . Celui-ci avai t épousé 
Marguerite de Hanxelaere , fi lle du baron de Herstal et d' Agnès 
de Bongard . Ce seigneur se dévoua au parti royaliste et n'habita 
pas Ie manoir de Ghistelles. 

La gouvernante des Pays-Bas fa tiguée de vivre dans u n  pays ou 
un grand nombre de nobles semblaient se plaire à contrarier ses 
bicnveillantes intcntions , se démit de son gouvernement. Elle fut 
remplacée par Ie duc d'Albc. Ce gouverneur-général , muni de 
pouvoirs i l l irnités, arriva à Bruxelles Ie 22 août i 567 . Son dessein 
était d'éleindre à tout Ie prix Ie mouvement de la réforme . Il 
commença par semer la terreur et l'épouvante dans Ie pays . Il mit 
des garnisons dans un grand nombre . de chäteaux , el ceux de 
Ghistelles e t  d'Oudenbourg reçurent également des soldats italiens 
et espagnols. Les séditieux comprenant Ie <langer ou ils se trou
vaient , se préparèrent à guerroyer. En effet leurs soldats rcncontrè
rent en p lusieurs endroits les troupes royales ; i ls se battirent de 
part et d'autrc avec acharnernent en ayant tour à tour l ' avantage. 

Le gouverneur-général déploya une grande vigueur pour domp
ter les rebclles. Non content de faire poursuivre et de supplicier 
les personnes de tout rang,  qui passaient pour ètre infectées d'hé
résie ou hostiles au roi , il frappa Ie commerce et par conséquent 
!'industrie nationale d'un coup mortel , en levant Ie vinglième denier 
du prix de la vente de tout objet meuble. Celte taxe exorbitante 
fut très-onéreuse pour· ! ' industrie en général. Cette cause , ainsi 
que les vexations de la soldatesque, acheva la ruïne des fabriques 
ghistelloises. 
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La voie de l a  terreur , adoptée par Ie gouverneur espagnol , 
ne fit qu'irriler les espri t s .  S'apercevant qu' i l  ne  pouvait pacifier 
les Pays-Bas qu'en vcrsant Ie sang humain et en entravant son 
commerce , Ie duc d' Albe abandonna son gouvernement après 
avoir commencé la ruïne de nos bel les provinces autrefois si floris
santes. I l  emporta avec lui la haine el la malédiction de la majeure 
parlie des 'Belges .  

Requesens , grand commandeur de Castil le , son · successeur 
dans Ie gouvernement des Pays-Bas , était un prince très-pacifique ; 
on  attendait beaucoup de bien de lui , mais les esprits étaient t rop 
irrités pour pouvoir èlre pacifiés. La plupart des habitants avaient 
embrassé la  réforme . C'était à leurs yeux Ie seul moyen de se 
séparer du roi . l is prirent dès lors la ferme résolution de 
sacrifier leur fortune et l eur ;vie pour secouer Ie joug de 
l 'Espagne et pour obtenir la l iberté de conscience. Ces p rovinces 
prirent Ie titre de Provinces-Un ies , parce qu'elles réunissaien t 
l eu rs forces pour conquérir ce but .  Le parti royaliste les traitaient 
dn nom de Gueux. 

Ces révol tés vou laien t. délruire l 'aulorilé espagnole dans les 
Pays-Bas . Pour empècher I c  roi d 'cnvoycr des secours à son 
gouverneur , il s'emparèrent autant que possible des places mari
times . Dès qu ' i ls en furent les maîtres ,  i ls y tinrent garnison . 
Ostende était également en leur pouvoir .  Les habitants des envi
rons de cetle ville eurent à souffrir des excursions que firent les 
soldats des confédérés et ccux de la garnison de Ghistcl lcs . 

Pour ètre mieux en élat d'arrèler Ie pil lage des fennes , les 
fantassins que Ie duc d' Albe tenai t  en garnison à Oudenbourg et à 
Ghislelles , furent  par ord rc de Requescns rem placés par de la 
cavalerie légère. C'élaient des Espagnols et des I ta!.iens .  lis étaient 
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sous Ie commandemen t du capitaine Salcomette , qui fermait les 
yeux sur les brigandages qu' i ls commettaient aux environs de ces 
villes (1 57 4) . Sur des plaintes qne les cultivateurs en firent , Ie 
Franc de Bruges leur accorda une remise de 42 ,000 florins 1 sur 
leur contribution foncière. 

Après la mort de Requesens (1576) , l 'Espagne tarda un  peu 
d'envoyer u n  gouverneur-général claris '!es Pays-Bas. 'Le prince 
d 'Orange en profita habilement pour attirer quelques villes dans 
son parti ; de ce nombre était Bruges , mais Ghistelles avec sa 
garnison espagnole �esta fidèle au roi .  

' 

Sur ces entrefaites , i l  se forma dans les provinces wallonnes 
une bande de vagabonds , qui prit Ie nom de Malcontents . Elle 
était composée de  gens sans aveu . Leur signe distinctif étai t  u n  
chapelet à gros grains (pate1· noster) ;  c'est pourquoi les Flamands 
appelaient ces pil lards Pater noster dragers. lis avaient pris ce 
signe du cu lle d 'hyperdulie pour montrer qu'i ls n 'étaient pas des 
Gueux et qu'ils étaient dévoués à la religion cathol ique .  

Parés de eet insigne i ls parcoururent Ie plat-pays e t  marquèrent 
leurs pas par des extorsions ; cette bande se dirige enfin vers 
Ghistelles, mais Jes habitants de cette localité , i nstruits à temps , 
s'arment ,  se joignent à la garnison et repoussent ces pi l lards avant 
qu'ils eussent commis Leaucoup d'exactions (oct . 1 578) .  l is se 
hasardent à reven i r  quelques mois plus tard , mais i ls subissent  Ic 
mème sor t .  

Quoique Ghistelles , par sa proximité d'Ostende ,  ou la garnison 
était composée de Gueux , et par sa propre garnison d'Italiens 
et d'Espagnols , fut en  butte à loutes sortes de désagréments , 

1 Compies du Franc de Brugcs, 1 57 5 .  
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Ie service divin se faisait dans son égl ise comme en temps de 
paix .  

Quoique tout Ie pays fut en troubles on  célébrait à Ghistelles l a  
fète de  sainte Godelieve. Cette martyre dn  l i eu étai t en  s i  grande 
vénération dans toute Ja Flandre qu'une quanti té innombrable de 
pèlerins , se confian t  à la Providence , bravait Ie <langer d' être 
dévalisé en chemin et vint à Ghistel les pour baiser les reliques de 
celte sainte et visiter les l ieux ou elle avait vécu , afin d'obtenir par 
son intercession la  guérison des ophthalmiques . 

Durant l 'une de ces années d'agitation politiquc et religieuse on  
célébra cette soiennité comme de  coutume : l 'église étai t vètue d e  
ses plus beaux ornements , les habitants de cette paroisse avaient 
mis leurs habits de fète , I e  marché étai t rempli d'échoppes ou l 'on 
vendait des comestibles , les cabaretiers avaient des violonistes 
pour la danse de la folätre jeunesse , l es cuisines en général 
exhalaient une odeur qui trahissait l 'apprêt de diners succulents. 
L'aftluence des pèleri ns était considérable. La dévotion ou bien l a  
gaieté étaient pein les sur toutes les fig-ures . A en  juger par ce gr:rnd 
mouvement on eut dit que la population , les pèlerins ainsi que 
les convives avaient oublié les grands malheurs ou Ie pays était si 
profondément plongé. 

Lorsque la grande messe fut finie , la fout e  devin t  compacte 
dans les rues. Cependant les violonistes raclaicnt à l 'envi pour 
appeler à l a  danse la jeunesse . On y hut maint verre en l 'honneur 
de la martyre <lont on célébrait la  fète 1 ; de temps en lemps on 

• Oo sait que les colons qui ont peuplé Ghistelles el ses environs sont ve11us du oord 
de l'Europe. Dans leur patrie-mère , ils adoraient Odin , Frl'jus , Thor d autrcs 
divinités subalternes. Après les sacrifices , faits à l'un ou l'autre de. ces dieux , ils 
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répandait sur Ie sol Ie resle de leurs verres i . Tout étai t en mouve
men t ; c'était une véritablc fète comme les érudits nous dépeignent 
les fètes du pagan isme . Toulefois eet oubli du <langer ou l'on se 
t rouvail ne dura pas longlcmps. Tout à coup on vit à !'est de la 
ville s 'élever dans !'air un nuage de poussière qui s'approchait 
visiblement de la  v i l le , l 'on entend i t  u n  bruit confus ; bien töt on 
a perçoit une bande de caval iers de l'a rmée du prince d 'Orange ,  
qui vient de Bruges dans des vues hosti les. Celtc apparition 
soudaine et inattendue fait changer la scène ; les danses cessent 
et Ia consternation s'empare de tous les creurs ; les cabarets 
deviennent déscrts , chacun court chez soi' pour sauver cc qu'il a de 
p lus précieux. 

La place du marché se remplit de cavaliers ; i l s  descendent  de 
leurs chevaux ; quelques-uns des soldats se chargent du soin des 

buvaient en l'hunneur de cdui qui étai l  l'objet  de ]Pur culte (S11orro in vita Ilaquini·· 
Adalstani l. f. c. 16.) Quand leurs descendants fu rent converlis au christiauisme iJs 
continuèreut à boire en l'honneur des dieux du pagauisme. Rien nc pouvail les détourncr 
de celle habitude qui flattc les sens. Le  roi Magnus voulant donner à cel antiqne 
usagc une forme chrélienne ordon na dans Hird-Shraa de l.ioire en l'honneur du Dieu 
éternel et de Jésus'..Christ : " 11/ange anylsige seifoaner oploy i Steden igien al mond 
skulle drincke den eviye Guds , og vor Jlerris Jesu C!tristi sliaal. 11 (Janum Dalmerum 
in not. ad llird. skaa. c. 49). Mallet introd. à l'hist. de Danemarcl>. 

Voir aussi Balder fils d'Odin , poëme srandinave , par M. L.  de Saint-Géniès , pag. 50. 
Bicntöt J'un ne se contenta plus de boire en l'honneur de Ja sainte Trinité , mais on 

hut en l'honnellr des auges , des sainls , du souvcrain régnant el mème des princes et  
princesses. Charlemagnc vouJant ruettre un frein à ces orgies défendil de boirc cn J'honneur 
des saints et de ses fils. (Carol . m. capitul. 5 1rn11i 789 Tnm. 1). Nonobstant la  
défense expresse de ce mouarque on continue de boire en l'honneur drs sairrts et des 
saintes , surtout les jours mi J'é�lise céJèbre leur fête. Les habitanls de Ghistcllcs 
renouvellent les .orgies en l'honncur de Ja martyre pendan t trois neuvaincs. 

• Les païeos avaient J'habitude de répandrc un peu de leur boisson en l'houneur des 
dieux (.!Euéid vers. 740 ; .!Etheopecor , 1 .  2 ,  p. 98). On vo i t encore dans les auberges 
des personnes de la hasse dasse qui verse11t Ie rcste rle leur verru de hière sur Ie sol. 
C'est une tradition qui nous vient du paganisme. 
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montures , pendant que d'autres courenl dans les cabarets , meltent 
l a  main sur t out  ce qu' i ls y t rouvent , s'en régalent el en portent à 
leurs carnarades qu i sont restés sur la p lace . ; d 'autrcs entrent 
dans les maisons des bourgeois , ou i l s  s 'ernparent de tout ce qu' i ls 
peuvent sa isir pour rassasier leur faim r.t leur soif. 

Lorsque cette soldatesque se fut bien repuc et r1ue leur 
lète tourna par la  vapeur des boissons , i ls couru renl en effré
nés dans toutes directions de l a  \'i l l e  en faisant du tumulte. 
Pour achever leur· maraudage , quelques-uns p roposent d 'entrer 
dans l ' église r,t <l'en dépouil ler les ornemen ls ; on applaudit à celte 
proposilion ; on court , on force la porle et on entre dans Ie 
temp Ie ou on  enlève tout ce qui a quelque valeur . Pendant ce 
temps d 'autres soldats volcnt au presbytère, y entrent violemment ,  
enlèveut tout ce  qu i  l eur tombe sous la  main , s'emparent du 
curé , Ie garottent et Ie traînent à Bruges (6 jui l let 1 58 1 ) .  

Tout cel a  n 'élait que I e  prélude d e  cc qui devait arrivcr encorc 
à Ghistclles et à son ambacht .  Toutefois Ie Franc de Bruges 
désirant prévcnir l ' i nvasion  Je l ' enncmi dans cel te loca l i té ,  envoya 
un mcssage aux chefs-hommes des d ifféren tes confréries d 'archcrs 
pour les i nvitcr à faire bonnn survei l lance (juin 1 582) . Celle 
précaution n 'empècha pas les Pa ternoste1· dragers d'en trcr dans 
celle vi l lc Ie 4 j 11 i n  1 583 et de se l ivrer au pi l lage ; cependant 
cette bande excrça ses plus grands ravages dans les fermes . 

Celtc incursion augmen la l 'effroi des habitanls de G histel les ; l a  
garnison y fu t augmcntée , l es  membres des. confréries armécs 
!!rent des pa trouil les a fin  d'empêcher Ic pi l lage . Celte précau
tion inspira de la crainte a u x  vagabonds ; mais e] lr, ne put arrêter 
la garnison d 'O�tende qu i , dans une sortie , vint jusqu'à Ghistelles 
et marqua ses pas par des acte:; de dévaslation (29 ju in 1 584) . 



- 466 -

Lorsque les cultivateurs ne reçevaient pas la visite de solda ts 
maraudeurs , ils élaient harcelés par des bandes de gens sans aveu , 
qui parcouraien t  Je pays dans toutes les directions pour vivre du 
produit de leur pillage .  Les campagnes ne présentaient plus 
aucune sûreté et l 'agriculture souffrait beaucoup .  

Pour comble de malheurs la récolte de l 'année 1 586 avait en 
partie manqué , i l  y avait une grande pénurie de blé qui amena 
une cherté extraordinaire des vivres. Le prix des grains devint , en 
1 587 , si élevé qu'i l n'y eut que les riches qui purcnt en 
acheter . Le froment se vendail jusqu'à 6 livres de gros les trois 
mesures de Bruges , soit 62 francs l 'hectol itre . Le prix .du seigle 
était en proportion .  Il y avait détresse dans le pays ; mais la faim 
se fit plus horriblement senlir à Ghistelles que dans bien d'au tres 
localités , parceque les pillards y avaient enlevé aux vil lageois tout 
ce qu 'ils possédaient , et que les cultivateurs avaient beaucoup 
souffert dans leur récolle par les visites répétées de la garnison 
d'Ostende , qui était au pouvoir des États-Unis .  Cetle famine et 
la rnaladie épidémique qui en fut Ja conséquence décima Ja popula
tion de la malheureuse vil le de Ghistelles .  

Dans ces momenls de  grande calamité , Cóme d 'Affaytadi n e  se 
trouvait pas dans sa ville de Ghistelles pour soulager les souffran
ces des habitants . Il résidait allernativement à son chateau de 
Lierre et à Anvers , ou il décéda en 1 588 . Malgré les troubles 
qui agitaient tout Ie pays , ses resles mortels furent transportés à 
Ghistel les et inhumés dans Ie caveau de son père . 

Il laissa deux fils en bas äge : César , héritier de la terre de 
Ghistelles et des au tres fiefs , et Jean-Charles. Il laissa aussi une 
fil le : dame Laure , qui épousa Jean baron de Montmorency , 
seigneur de Crési ; elle mourut en t 645. 
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La sitnation de Ghistelles était alors très-malheureuse. Silués à 
proximilé d 'Ostende ou les États- Unis entretenaient une  forte 
garnison , <lont les excursions continuelles étaient fort à craindre 
et <lont celles de 1 589 et  f 590 furent ruineuses pour les 
cultivateurs de ! 'ambacht de Ghistel les, les environs de cette ville 
étaient égalcment harcelés par sa propre garnison . Cet état de 
choses dura jusqu'après la  batail le de Lombartzyde ,  d i te de 
Nieuporl (juil let 1 600). Après ce mémorable combat les archiducs 
allèrent assiéger la vi l le d 'Ostende , place <lont la possession était 
de la  plus haute importance pour les provinces catholiques , 
parcequ'elle devait devenir la clef du commerce des Pays-Bas 
espagnols. 

L'armée assiégeante éta i t  composée de soldats espagnols, i taliens, 
français et al leman<l s .  Les archiducs manquaient d 'argent pour les 
payer. Ces étrangers , qui se battaient pour de l 'argent et non 
pour la patrie , se mutinèrent et tuèrent Ie colonel Verlan ( '1 60 1  ) . 
Poür être plus forts , ces mutinés se tenaient par bandes e t  cam
paient dans les bois . La même chose cut l ieu par les lroupes d u  
prince d'Orange. Les uns  e t  les autres portaient Ie nom de Gueux 

et vivaient de vols, de rJpines et de meurtres. Aussi les lieux ou ces 
pillards séjournaient étaient très-peu surs. Un camp de ces Gueux 

était établi dans u n  bois situé au nord-est de Couckelaere . · De ce 
gîle , ils fi rent des excursions pour excrcer leurs cruautés et dévali
scr tous ccux qui osa icnt fréquenter Ie chcmin de Ghistelles à 
Corlemarcq 1 •  Cetle route était très-dangereuse pendant Ie siége 
d'Ostende . La parlie la plus redoutéc a conservé jusqÜ'à nos jours 
Ie nom de Geuzestraet (ruc des gucux) . Une bande de ces 

' VAN MAELE , Geschiedenis van Vlae11dere11 , pag. 1 1 6 .  
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brigands , gross ie par toules sortes de vo!eurs , avait éga lement un 
camp Jans un  coin du bois de Wynendaele , dont ! 'emplacement ,  
quoiqnc rnain lennn t  déboisé , porto encore Ie nom de Bois des 
gucux ( geuz;ebosch) .  Leur quarlir.r-général élait à Hoogstraeten . 

Celle déserlion affa iL l issait la force de l 'armée des archiducs 
et augmentait l 'épouvante dans la campagn e .  Pour ! ' arrêter autant 
que possible et empècher les excursions des p i l !ards qui portaient 
éga!ement la ruine dans les fermes des ambachts de Camerlinck 
et de Ghislel les, les archiducs firent conslruire les forts de Sainte
C!aire et de Saint-Michel , près d 'Ostende ,  dont on voit encore des 
vcstiges .  Cette précaulion fit diminuer les pi! lages à Ghistelles et 
dans ses envi rons ; cependant les mulinés du camp de Couckelaere 
portèrent encore quelquefois l 'effroi dans les fermes de Moere, 
de Ghiste!!es et d 'autres communes voisines . 

Le prince Maurice , gouverneur-général des Élats-Unis , 
atlacha i t  une très-grande importance à l a  possession d 'Oslende et 
voulut faire lever Ie siégc de celle vi l Ie ; en conséquencc i l  dirigea 
des forces considérab!es vers celte place. Il avait déjà envahi ses 
environs .  Les archiducs ayant eu connaissance de l 'a rrivre des 
cnnemis , prennent les disposilions nécessaires , repoussent leur 
attaque et les met en déronte. Les fuyards en lèvent tout ce qui 
tombe sous leur main el metlent Ie feu à un grand nombre de 
fermes qui se t rouvent sur leur passage . Les soldats v ictorieux 
des archiducs excercent autanl de ravages que ceux des Provinces
Unies . Toute la con lrée présente ! 'aspect d'un vaste brasier . Cetle 
malheureuse journée ruina la plupart des fermiers de cc pays . 

Un grand nombre de paysa.ns , étanl plongés dans la plus 
grande misère , nc purcnt payer leurs irnposilions .  Le Franc 
de Brugcs accorda une remise à ! 'ambacht de Ghistel l es 
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de � 1 , 583- 1 8  s . , sornme qui fut portée en non-valeurs 1 . 
Quoique les issues du camp fussent bien gardées , quelques 

soldats trouvèrent Ie moyen de se soustraire au combat par la 
déserlion . Errant alors dans un pays étranger, privés de toute 
ressource el ne sachant se faire compren dre , i ls exercèrent des 
exactions dans les ambachls de Camerlinck et de Ghistel les , tandis 
que d'autres vagabonds, vivant également de leurs rapines , vexèrent 

' 1es pauvres campagnards. De son cöté la garnison de Ghistelles 
était plus ou moins à charge des habitan ts .  De celle manière les 
paysans n 'avaient ricn de sûr. Cette ma lhcureusr, position ne cessa 
qu'à Ja fin du siége d'Ostende .  

Après la  rcddition d e  cette v i l l e  (sept . 1 604) , la guerre cessa 
par suite d 'un armistice , signé d 'a"bord pour un an , mais les 
parlies bel l igérantes fatiguées de part et d 'aulre de se battre , 
signèrenl Ic 9 avril 1 605 une trève de douze ans , pour arrêter 
les bases d 'un solide traité de paix . 

Pendant ces négociations les archiducs , les évêques , les vil les , · 
les chätelains et les curés profitèrenl  de ce repos pour faire 
quelques rcstauralions aux égl ises et autres édilices publics , et 
pour remédier aux désordres qui s'étaient glissés , durant 
ces temps de troubles , dans l 'administration civile et écclésias
tique . 

Dans la tourmente de la réforme la v i l l e  de Ghistelles avail 
beaucoup souffert : son église n 'étant pas encore complétement 
restaurée depuis l ' incendic qu'el le avait subie en U88 , réclamait 
depuis un siècle de grandes réparations ; les Gueux avaienl 

• Voir compies du Franc de Bruges. Voir aussi : Organisation des états de Flandres, 

par M. LE Gll \ND DE REULANDT , Annales de l 'Académie , tome xx , page 333. 
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i ncendié u ne partie de l 'abbaye et de l ' hopibl ; Ie manoir n 'éta i t  
plus habitable , les  m u ra i l les de l a  v i l l e  élaient renversées en 

p lusieurs endro i ts el les fossés en parlies comblés . Celle loca l i lé 
aulrefois s i  prospèrc n 'offrait  p lus à [ 'reil  que des ru ïnes . Les 
ressou;ces ma n1111aient pour restaurcr Ie mal incalculable que l a  

torche des Gueux et de l a  soldalesque avait fait à celle cité . 
Cependant les choses ne pou vaient rester dans eet état .  Les 

rel igieuses , d irigées par Ie  zèle que la religion inspire à ses 
vérilables enfants , faisant usage du  peu de ressources qu'e l les 

avaicnt et  ayan t  rccours à l a  générosité des ämes pieuses et  mème 
au magislrat du  Franc de Ilruges 1, se mirent à l 'reuvre pour 
rebätir leur couvent. 

Tou tefois ces rel igieuses ne  cessèrent de sol l iciler l 'autorisa tion 
de transférer leu r  abbaye à Bruges . Le roi d 'Espagne leur accorda 

enfin celle faveur par ses lellres-patentes du 6 août 1 622. 
Elles s'empressèrent de s'élablir dans cette v i l le  pour él'iler les 
rencontres fréquentes qui contraslaient avec les mreurs de l a  vie 

monastique . 
Le puits ou les pè!erins 

puisent de  l '  eau pour se ga

ran ti r d e  l 'ophthalmie ou pour 
se guérir de cette maladie 

par l ' i n tercession de sainle 

Godel ieve a été sans doute 
restauré p lus  tard parce que 

Puits de sainle Godelieve . nous trouvons I e  mi l lésime 
1 639 sur Ie  cercle en pierre de  taille qui cein t  cc puits 2• 

• Ce collége leur accorda en 1615 un subside de 400 florins, (V. comples de cette 
année). 

! M. LE GRAND DE REUL>.NDT , mémoire cité, lome x1v, pag. 93. 
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L'abbaye de St . -André lez-Bruges fit commcnccr en 1 620 les 
réparations de l 'église de Ghistel les . L'hopital , dont les revenus ne  
suffisaient même pas à ses  besoins ordinaires ,  dut altendre des jours 
p lus heureux pour se voir relevcr de ses ruïnes . 

Quant aux bätiments communanx , i l  n'y avait pas d'espoir de 
trouver les ressources nécessaires pour les restaurer ; la maison 
de ville était en  ma uva is état et l es réparations qu'elle exigeait 
devaient être remises à des lemps meil leurs ; les pans de murs 

qui reslaient debout menaçaient ruine] t andis que les fossés se 
comblaien t chaque jour davan tage , excepté là ou les propriétaires 

qu i  avaient des terres adjacentes trouvaient i n térèt à les faire 

nettoyer .  

Beaucou p de maisons de particul iers étaient inhabitées et mena
çaient ruine , d'autres demandaient des réparations u rgenles , mais 

les propriétaires manquaient des ressources sumsantes pour faire 
les frais d 'en lretien impérieusement nécessaires . Voi là  quel le 

éta i t  à celte époque l a  situation déplorable de la vi l le dont 
nous nous occupons. Nous donnons le plan de cette localité, levé à 

cel te époque (t 640) . 

Depuis l a  séparation de Ghistell es du Franc de Bruges cetle 
v i l le avait Ie droit  de représentation au conseil de F land re et 

aux inaugu rations des comtes ; mais par sui te des grands revers 

qu'el le eut à suhir e l le  ne put plus faire face à cettc <lépense , 

conséquemmenl e l le  fut obligée de renoncer à déléguer des députés 1 . 

On peut juger de l a  décaJence de cette vi l le et de son 
peu d ' importance au com mencement du xvne siècle , en  voyant 

dans les documents au lhentiques que cetle ville fut comprise 

' M.  LE GRAND DE REUJ,ANDT , mémoires cilés, lome xrv, µage 1 1 5 et to me xx , 
page 333. 
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dans I e  transport de Flandre fixé en 1 631 , seulement pour la  
m1mme somme d'un sol et six deniers , dans les  cent livres 
sur la Flandre. Celte petite imposition fut maintenue jusqu'à 
la réwolution française t .  

Les guerres civiles qui désolèrent les Pays-Bas depuis l'année 
1 560 avaient fait tomber en désuétude les édits de Charles-Quint 
et de Philippe II concernant les anciennes lois et coutumes et sur
tout du concile de Trente , Sess. 22 chap .  29 , qui ordonne aux 
administrateurs des biens d' églises et de fondations pieuses de 
rendre compte tous les ans de leur gestion devant un délégué de 
l 'évêque ; l 'archevêque de Mali nes et tous les évêques furent 
obligés de faire des rcprésenlations aux archiducs Albert e t  
Isabelle afin d' obtenir une  mei I l  en re  exécution de  plusieurs décisions 
du synode provincial de Malines de l 'an 1 60ï . 

Les archiducs firent en conséquence publier Ie placard de ! 'an 
1 608 , ou il es t  ordonné entr'autres que l 'audilion des comptes 
des fabriques d'églises , des hótels-Dieu , des höpitaux , des 
tahles des pauvres , etc . , doit se faire en présence de l 'évèque ou 
de son délégué dans toutes les vil lcs , paroisses et vil lages de son 
diocèse à l ' intervenlion du palron de la fondation ou de tel autre 
qui en avait pris soin auparavant , · et à leur défaut à l ' interven
tion de ! 'officier principal du lieu (art. 23). Ce placard fit en général 
cesser l 'abus mentionné dans la représentation des évêques , mais 
les administrateurs de Ghistel les nc  s'y soumirent poin t .  

Pendant que la ville de Ghis tel les et toute cette contrée étaicnt 
livrées à la  désolation , la  douairière de Cöme d '  Affaytadi faisait 
administrer l 'héritage de son fi l s  César , dont Jean De Bleau , son 

t M .  LE GRAND DE REULANDT , mémoire cité , lome XIV, page 1 1 5. 
4 1  
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contemporain , dit beaucoup <le bien . A sa majorité il entra en  
possession des  fiefs et des lilres de son  père ; i l  épousa Madeleine 
de Camargo , fi l le de Louis , cheval ier , colonel dans la  cavalerie 
impériale ,  et de Bar be Vanderbeken . Il passait ordinairement 
chaque annér, l 'été au chateau de Wommelgem et l 'hiver à Bruges . 
I l  était très-a ltaché au roi d 'Espagne . Il mouru t en '1 636 et fut 
inhumé à Ghislc lles dans I e  caveau de ses aïeux. I l  laissa deux 
filles : Laure-Thérèse , héritière de Ghistelles , et Marguerite
Adrienne qui embrassa l 'état religieux. Son frère Jean-Charles , 
privé de fiefs ,  enlra au service d'Albert et Isabel le . I l  portait les 
titres d'écuyer , de comte de Sorosin et du Saint-Empire et était 
seigneur de Braderie. I l  fut nommé capitaine de 300 hom mes 
par l ' infante en 1 622. Nous avons sous les yeux sa patente , 
signée par Isabel l e .  

I l  épousa Barbe De la  Haye , de qui i l  eut  un fits unique nommé 
Jean-François qni épousa Ie 3 novembre 1 633 la fille de son 
oncle ,  Laure-Thérèse , hérilière de Ghisle lles . 

Ce nouveau seigneur habitait en h iver la v i l le  de Bruges et en 
été I e  chàteau de Wommelghem .  Le manoir de Ghistelles menaçant 
ruine et ayant servi de caserne à la  garnison n 'était guère propre 
à loger ses seigneurs . Il demandait de grandes restaurations ou 
une reconstruction totale , mais les temps étaient encore trop peu 
favorables pour pouvoir y songer . 

Toutefois les chefs des Provinccs-Unies et les délégués du roi 
d'Espagne travaillaient activement à un solide Lraité de paix. Mais 
quelque avantageuse que cette paix projetée pût être pour les 
provinces catholiques , l 'Escaut et Ie Zwyn durent se fermer pour 
les navires des sujels du roi d'Espagne. Le magistrat de Bruges 
comprenant les désavantages que nos provinces devaient subir de 
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notre séparation des provinces septentrionales , s'enlendirenl avec 
ceux de Furnes cl de Dunkerke pour faire creuser u n  canal de 
P lasschendaele à Nieuport afi n  de favoriser par cetlc voie de navi
gation Ie  commerce de l ' inlérieur. Ce travail fu t achevé en 1 638 . 
La vi l le de Ghistelles élablit peu de ternps après une commun i
cation avec ce nouveau cana l .  

Lorsque les Provinces-Unies et I e  roi d 'Espagne furent sur Ie 
point de s'entendrc sur Jes conditions de la paix, l a  France déclara 
la guerre au roi d 'Espagne pour de futiles motifs .  Les Français 
envahirent les Pays-Bas avec des forces assez considérablcs et 
s'emparèrent de quelques vi l les frontières , entr'autres de Courtrai . 
l is mirent garnison dans les places r.onquises. Ces garnisons 
vexèrent les campagnards. Une partie de Ja garnison de Courtrai 
fit chaque jour des excursions pour pi l ler les fermes des communes 
environnanles .  Le 23 mai 1 64 7 ces pil lards dans irne sortie 
vinrent jusqu 'à Ghislel les , y enlevèrent une grande quantité de 
breufs , de vaches , de moutons , de porcs et mème qnelques che
vaux qn' i ls emmenèreut dans leur place de garnison . 

Cette i nvasion française fu t u n  motif pour l 'Espagne de presser 
la paix avee les États-Généraux ; e l le fut enfin conclue à Munster 
(t 648) . Jamais nouvelle ne fut reçue avec p lus de joie : on célébra 
partout des fètes , malgré la misère qui  régnait dans tout Ie pays ; 
on crut voir poindre d'heureux jours, mais on fut lrompé dans cetle 
attente .  Le cardinal  Mazarin , qui  conserva Ie pouvoir pendant la 
minorité de Louis XIV , visant probablement à l a  possession des 
provinces catholiques ou du moins à cel le de Flandres , ne 
vou lut  pas accéder aux conditions offertes . L'Espagne sans finances 
et quoique fatiguée de la guerre devait se tenir sur la défensive . 
Le pays était encore une fois exposé au  pi l lage ; mais celte fois 
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Ghistelles fut épargné. Après dix longues années d'inquiétudes, l a  
paix fut enfi n conclue entre Phi l ippe IV , roi d 'Espagne, et Louis XIV 
par Ie mariage de ce roi avec ! ' infante Marie-Thérèse (1659) . 

Lorsque ce traité de paix rcçut son exécu tion 1es Français 
quittèrent Ie pays et les Espagnols a l lèrent prendre possession des 
places évacuées ; dans ce changement de garnison , les Espagnols 
à défaut de solde se l ivrèrent au pil lage dans l es localités qu'ils 
traversèrent .  Il fut heurnux pour la  viHe de Ghistelles que l a  
garnison d'Ostende ne  pass a pas s u r  son territoire . 

Après un  siècle de malheurs, Ie pays allait en fin jouir de la paix ; 
mais Ghistelles et sou ambacht étaien t  pour ainsi <lire dépeuplés , 
les capilaux et les manufaclures avaient disparu , l 'agriculture 
était ruinée , beaucoup de champs étaient retombés en friche ou en 
bruyères ; ! 'eau , faule d 'écoulement , s'était emparée des prairies 
basses et en avait fait des marais , qui exhalaient un air méphi
tique , ce qui fit encore diminucr Ie petit nombre d'habitants que 
la famine , Ie glaivc e t  Ie feu avaient épargnés ; les chemins 
Yicinaux étaient détruits ou rendus impraticables et ! ' eau empê
chait , en bien des lieux , d 'approcher des terres labourables. A 
mesure que Ic nombre des hom mes diminnai t ,  cel ui des bêtes 
sauvages augmenlai t .  Les cerfs , les lièvres et les l apins étaient en  
s i  grand nombre qu' i ls causèrent beaucoup de dégäts aux cam
pagnes . En vue de les détru ire les· paysans adressrrent une pétition 
à l ' aqtoritÁ compétentc pour demander l ' auloris:i l. ion de pouvoi r 
les tuer . Les bêtes fauves lelies que les renards, les loups et mêmc 
les sangliers étaicnt en quantité si considérablc qn 'ils ; 1 t t3quaienl 
les brebis , les vachcs e l  parfois l 'homme même , c11 plein jour .  

Le Franc de Bruges en  vne  d 'extcrminer l e s  hèlr·s sauv�g-cs qu i  
cxerçaient lant de  ravages d .ins I c  bélai l  accorda des primes à ceux 
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qui abattraient ces bètcs malfaisantes. Le nombre de tués fut si consi
dérable , en 1 648 , que Ie Franc paya une somme de L .  1 380-2-0 
pour la chasse fai te aux loups dans les ambachls de Ghistelles et 
de Camerlinck • .  Celui qui tuai t un renard ou qui , en creusant dans 
son terrier , prcnait ses petits al lait de ferme en ferme montrer sa 
capture pour recevoir des fermiers la récompense ordinaire qui con
sistait généralement en ceufs . Cette quête se fai t  cncore de nos jours . 

Dans eet élat d 'abandon Jes fermes trouvaient difficilcmcnt des 
Jocataires . Aussi les troubles avaient absorbé les capitrux des 
fermiers. Les abbayes et les seigneurs étaient s1mve11t obligés de 
faire exploiler leurs fermes pour leur propre compte afin de ne  pas 
Jes laisser incu l tes. Voilà que! était l 'état de l 'agricu l ture, principale 
ressource des seigneurs féodaux , dans !' ambacht de Ghiste! les 
lorsque Jean-François d'Affaytadi résolut de rebätir J 'antique 
manolf. 

Nous voyons par Je  testament olographe de Madeleine de 
Camargo , douairière de César d'Affayladi , écrit I e  dernier jour 
du mois de juillet i 657 , que cette rcconstruclion doit avoir eu 
lieu vers cette époque , puisqu'elle donna par sa dernière volonté 
une somme assez considérable pour aider à la réédification de ce 
chateau. 

La féodalité ayant perdu son intlucnce et l a  manière d'attaquer 
les places étant changée par suite de l ' invenlion de la poudre à 

canon , les forteresses seigneuriales du moyen-äge devinrent pour 
ainsi dirc inutiles. En conséquence Jean-François d 'Affaytadi abattit 
Jes tours el l 'angle et supprima les créneaux du manoir de Ghis
lelles ; il suivit plus ou moins dans celle reconstruction l ' archi tecture 

t Voir comptes du Franc de Bruges de l'année 1 6.18. Le Franc de Bruges accordait 
c�mme gratiHcation 1 00 llorins pour une louve abattue et 50 llorins pour un loup. 



- 479 -

bourgeoise que l 'Espagne avait in troduite à cette époque en Belgique. 
Le nouveau seigneur voulant passer une parlie de l 'année dans sa 

vi l le , se fit un devoir de contribuer à l 'embell issement de l 'église 
ou lui et sa famil ie devaient assister au service divin et ou un  
jour ses restes mortels devaient être déposés. Dans sa pieuse 
munificence i l  y fit construire à ses propres frais un maître
autel . Sa belle-mère y contribua par son testament pour trois 
cents florins , tandis qu 'elle donna 25 livres de gros pour l a  · 

confeclion de la chasse d'argenl qu'on avait décidé de confeclionner 
en l 'honneur de sainte Godelieve 1 • 

Lors de l 'achèvement de la restauralion du chateau , Jean
François d'Affaytadi profita de la paix pour faire valoir sa chasse 
cl sa pêche en les affermant . Il nomma un nouveau bailli : Ie 
sieur Priem de Bruges , qui exerça en mème temps les fonctions de 
receveur de la  seigneurie. 

B ientöt l ' administration du comté entra dans une voie régulière, 
l 'agricul ture se ranima peu à peu , les peliles industries cherchèrent 
à se relever ; Ie souvenir de la  gloire passée fit espércr aux 
habi lan ts de Ghistel les qu ' i ls a l laient revoir Ie bonheur des anciens 
jours. Mais les Français toujonrs envieux de Ja prospérité des Fla
mands, vinrent détruire eet espoir. l i s  s 'emparent de quelques villes 
frontières de la Flandre (1 667 ) , y mettenl des garnisons qui font 
des excursions pour semer encore une fois Ja désolation sous leurs 
pas. Le baron de Ghistel les , forcé par les circonslances ,  abandonne 
sa résidence et va habiter Bruges . Craignant que les Français , ses 
ennemis , ne se rendent maîtres de celte ville il se rclire dans 
son chateau de Lierre .  

Le gouverneur espagnol fi t occuper cclle résidence seigncuria l e  
t Testament olographe d e  dame M .  d e  Camargo , 
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par une garnison composée de cavalerie et d' infanterie et placer 
plusieurs pièces de canon sur ses remparts (1 674). Voyant  que I e  
danger n 'éta i t  pas imminent dans cette partie d e  la  Flandre , I e  gou
verneu r  trouva bon de faire évacuer cette place pour employer ses 
soldats dans des lieux plus exposés aux at taques des Français . 

Toutefois une partie de la g-arnison de Court rai vint Ic 26 octobre 
1 675 , en pi l lant et en mal traitant les campagnards, j usqu'a 
Wynendaele et s'empara de cette forteresse . Cc cou p  de main 
fit craindre que Ghistel les , privé de défense ,  ne subît Ie même 
sor l .  Son chateau reçut de nouveau une garnison de cinquante 
hommes qui cependant n 'y  resta pas longtemps. 

Les Français perdant enfin l 'espérance de pouvoir envahir la  
Flandre concluren t la pa ix avcc l 'Espagne (1 5 novcmbre 1 6 78) . 

Le seigneur de Ghistel les , en bon et loyal v assai , favorisait 
autant que possible les Espagnols ; comme lous les membres de 
la  maison d' Affayladi i l  avait dans toutes les ci rconstances lémoigné 
de son dévoûment aux descendants de Charles-Quint . Phi l ippe IV 
vou lan t  récompenser cèt a ltachement rétabl i t Ie comlé de Ghislelles 
et nomma ,  par ses lellres-paten les du 21 janvier 1 676 , messire 
Jean-François , comle héréd i la ire. Ce nouveau comle ne survécut 
pas longlemps a cetle nomination , il mouru t le 8 février 1 68 1  
a u  chateau d e  Ghistel les . Ses restes mortel� y furent inhumés 
avec grande pompe dans Ie caveau de ses aïeux .  

I l  laissa plusieurs fil les e t  deux fi l s  dont l 'aîné , Phi l ippe-Adrien , 
lui succéda dans tous ses fiefs et hérila de scs lilres . Il épousa 
Anne-Philippine de Thiennes , fil le de René, comte de Rumbeke el 
de Jeanne-Marie de Croy , dame d 'honneur de ! ' infante I sabelle 1 , 

issue de l 'antique et i l l ustrc maison des ducs et princes de ce 

t Chambre héraldique , registre général, lome 1•', page 1 82.  
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nom t .  L'autre fi l s  entra a u  service de Phi l l ipe IV , roi d'Es
pagne ; nous Ie trouvons avec Ie grade de ca pilainc a llaquant  
avcc sa  compagnie les Français près d'Ypres. 

Dès que la garnison eut avacué Ie manoir de Ghistclles , 
Phil ippe-Adricn d '  Affoytadi , seigneur du l ieu , vint passer une 
parlie de la  belle saison dans cette résidence . �a belle-mère , étant 
veuve , habitait avec lu i . El le y décéda Ie 5 octobre 1 681 . 
Son corps fut transporté à Rumbeke pour ê tre inhumé dans Ie 
caveau des comtes , ancêtres de son époux. 

• Antoine, sire de Croy, surnommé Ie Grand était comte d u  chateau de Purceau et de 
Guiues , baron d e  Renty , Sinei;hem , Araines, Beaumont et Moncornet , �eigncur de 
Chi.èvres el de Hreux, pair d e  Hainaut , chevalier de la toison d'or à la première création 
à Bruges , en U�9 , gouverneur du duché de L uxcmbonrg et granol maîlrc de France 
en 1 463 , mort à rage de 90 ans , en 1 4 1 5  ; il épousa en secondes noccs Ie 5 octobre 
1 432 Margueritc de Lorraine, dame d'Arschot et de Becrbeke. Cettc princesse étail fille 
d'Antoine , comte de Vaudcmont et de Guise , baron de Joinvillc , et de Marie d e  
llar•·.ourt , héritière de s a  maison , dame d'Aumale , d'Elbcuf, de Maycncc , d'Arschot 
el de lleerbeke , et arrière petite fille de Jean, duc de Lorraine , denxième aïeul dirert de 
l'empereur Joseph l l .  

De  cette union naqui t Jean de Croy , deuxième lils dndit Antoine et de Marguerite, 

princcsse de Lorraine ; i l  était seigneur de Rreux , créé chevalirr à Reims , au sacre de 
Louis XI , roi de France ; en 1 46 1  , il  servait dans l'arméc de Charles le Hardi , duc de 
Bourgogne, à la tête d'une cump<l{(nie d'archers cl öc lrouva au siége et  à la bataille de 
Nuys donnée contre les impériaux Je 2! mai U75. (Il portait écartelé de Lorraine et 
d'Harcourt et Croy en sursau t). Il épousa Jeanne dame de Crccque et  de Clarcque 
en Artois. 

Jean de Croy, seigneur de Crecri1rn et de Clam1ue portait l'écu de ses armes comme 
sou père. ll épousa l�léonore de Thic nnes , dame de Lombise , Ribecque et Wach , 
fille de Jean , seign1�ur des dits lieu x ,  et d' Ag 1 1ès de Croy, dite Corbai5 . 

Eustacl1e de Croy , seigneur de Crecque et de Clarque , Rebccque et Wach , 
gouverneur de Tournai , épousa en deuxièmes nores dame Anne de Northout , haronne de 
llayeghem . dame de Mel le��.ut , fille e t  héritière d'Antoine de Northout , chevalier , barou 
de Bayeghem en Arlois , gra11d bail l i  de Termonde et de Catheri11e de Baanst. Claudtl 
de Croy , comle de füeux , baron d e  Beaurain , seigneur de Crccqne et  de Clarcque , 
maître d'hótel des artl 1i t l11c5 A l lwrt et Isabelle , mort eu 1 636 . .  Jeanne Françoise Marie 
de Croy épousa Hené de Thiencs , eumlr tie RumiJ"ke. (Elle 11ortait frartclé de 
LQrraine r l  d 11arcourt). A n11e Philippine de Thiennes épnn-:a Philippe Adrien d'Afl'aytadi 
r.omte de Ghistelles (elle portaiL écartelé de Croy avec Lorraine). 
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Le manoir de Ghistelles était encore profondémenl dans Ie deui l , 
quand la mort en leva Philippe-Adrien d'Affaytadi (22 ja nv .  '1 682) . 
I l  fut également inhumé à Ghistelles dans Ie caveau des comtes. 
Son fils Jean François-Augustin devai t  hériter de ses fi e fs et 
de ses nombreux tilres. 

Sur ces enlrefaites A lexandre Farnèse , prince de Panne , 
remp laça Ie duc de Vil la-Hermosa dans Ie gouvernement général 
des Pays-Bas espagnols ('1 680). Il trouva les revenus royaux 
engagés , par anticipalion , pour trois ans et la solde des troupes 
arriérée de neuf mois . Les soldals pour trouver de l 'argent durent 
se l ivrer au pi l lage . Le nouveau gouvernenr désiran t  faire cesser 
ces maraudages voulut payer régulièrement l a  solde et soll icita des 
élats de Fland res , u n  subside extraord inaire de 26 ,000 rations par 
jour .  Les états ne lui en accordèrent que · 1 8 ,000. Méconlent de 
ce refus , Ie prince envoya à Bruges Ie comte de Reunenbourg 
avec ordre de faire inonder Ie Camerl inck-ambacht , comme unique 
moyen , disait- i l ,  de garder les vil les d 'Oslende et de Nieuport . Les 
états craignant ce désastre, envoyèrent une commission à Bruxel les 
pour racheter cette catastrophe ; des sacs d'argenl a rrèlèrent l a  
p ioche qu i  devait faire la trouée par  ou l e s  eaux de  l a  mer  al laient 
opérer leurs grandes destructions 1 .  

Délivrés du fléau de la guerre , qui avait exercé d'horribles 
ravages aux envi rons de Ghii'itelles , les cultivateurs reprirent leurs 
paisibles travaux dans l 'espoir de jouir des fru its de leur labeur ; 
mais i ls furent trompés dans leur attente : u n  ennemi plus des
tructeur encore que la guerre vint y exercer s·es ravages : Ie flux 
de la mer , poussé par un vent impétueux du nord-ouest , rom pil 
Ic 28 janvier '1 682 la digue près d 'Ostende et roula avec fracas 

' Jfronyke van Vlaenderen, lome m,  page 789.  
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ses vagues écumantes à travers celle ville sans s'arrèter <levan t 
aucun obstacle 1 . La mcr devient de plus en plus houleuse . L'onde 
déchaînée s'enfle cl'orgueil d 'avofr conquis la  liberté et empiélant 
sur Ie domaine de l 'agricul lure , s'empare d 'une grande élendue de 
terres .  Étant arrivée au  Verlorenkost 2 à proximité du pont de 
Snaeskerlrn , elle brise la barrière destinée à J a  retenir , se route 
en grondant jusque près de la  ville de Ghistelles, portant sur son 
dos humide des gerbes de blé , des planches , des meubles brisés , 
des instruments aratoires et bien d 'autres ohjets qu'elle vient 
cléposer aux l imiles de son nouvel empire . 

Les Ghistel lois en étendant la vue vers Ie docher d 'Ostende 
n'aperçurent qu'une vaste mer sur la surface écumante de laquelle 
ils virent de dislance en dislance des points noirs ; c'élaient des 
toi tures qui avaient résisté à l a  fureur de la  mer 011 qui floltaient 
sur l'onde , les unes et les autres surmon tées-de · personnes tran
sies de froid attendant des barques pour échapper à Ja mort . 

Lorsque la mer se calma , el le fot comme honleuse de son em
piétcment sur Ie domaine de J'homme et l 'abandonna pen à peu . 
Alors on lrouva sur Ie sol les victimes de cet te catastrophe , hommes 
et animaux. 

Pen de ternps après , Louis XIV déclara encore une fois la guerre 
à l 'Espagne sous de futilcs prélextes ; il envoya sans tarder une 
arméc considérable pour s 'emparer des Pays-Bas espagnols .  
Le roi d'Espagne , Charles 11 , sans argent et avcc une arméc 
affaiblie , chercha des a l liés pour résist.er à ! 'attaque de ce mo
narque .  Entrclcrnps , les Français se rendirent maître de plusieurs 

' Lr,s dé;;àls causés par celle inontlalion it la ville d'Oslentle furent évalurs à la somme 

de 300,000 livres u•! gros , summe t.rès-considérable pour !'époque. 
t Verlorenlwst est te nom u'uuc ferme. 
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villes belges , d'ou i l s  f irent des excursions continuelles dans les 
campagnes . Ghistel les en fut quelque lemps épargné , mais cette· 
localité ne put échapper aux coups d 'un si terrible ennemi . Le 
i 8  janvier Ie maréchal français <le Montbrun , gouverneur <le 
Dixmude , passa par cette v i l !e , à la tête de 4 ,000 hommes bien 
armés , pour se rendre à Bruges . I l  y fit halte , exigea une forte 
contribution , pendant que quelques-uns de ses soldats pi l laient les 
pauvres campagnards . Ensuite il dirigea sa troupe jusqu'à Jabbeke . 
Étant arrivé dans ce vil lage , i l  s'arrêta et fit sommer le magistrat 
du Franc de Bruges de venir Ie trouver , afln de lransiger de la 
contribu lion forcée qu ' i l  voulait lever dans les communes de ce 
ressort adminislratif. Quelques membres de cc collége s'y présen
tèrent en effet et rachetèrenl l 'exemption de ce tribut forcé jusqu'au 
mois de septembrc suivant pour une somme de 1 00 ,000 norins . 
Cel accommodemen l fut rejeté par le commandant de Li l le qui 
estima celle faveur 1 50 ,  000 ftorins .  Le Franc ne vou lut pas 
accéder à celte proposition . Il préféra de se tenir sur la défensive ; 
mais i l  ne disposait pas d 'assez de forces pour pouvoir arrèter 
les Français sur lous les points à la fois . Le 1 8  mars une partie 
de la garnison de Courtrai opéra une sortie jusqu'à Ettelghem , 
Roxem , Westkerke et Ghistel les , ou i ls enlevèrent les brebis ,  l es 
vaches, les chevaux dont i ls purent s'ernparer et emmenèrent ce 
butin ainsi que plusieurs fermicrs et quelques personnes notables 
à Courtrai , dans l ' cspoir d 'obtcn ir  d'eux de bonnes rançons ; en 
oulr c  ils rn irent Ie feu à un grand nombre de fermes . 

Or cela n'étai t  que  peu de chose en comparaison de ce qui 
arriva Ie 30 juin à Wilskerke el dans les communes avoisinantes : 
quelques mil l iers de soldats fra nçais y arrivèrent et prircnt tout 
I c  bétail qu'ils trouvèrcnt et mirent ensui le Ic feu aux fermes qu'i ls 
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avaient pi t lées. Après leur départ on nc trouva plus aucune maison 
· ni aucune bèle à cornes depuis Mariakerke jusqu'à Nicupon. Ces 
pil lards transporlèrent leur butin par Lil le et Tournai j usqu 'à 
Lessines afin d'al imenter l a  garnison de cette place . 

Après ce grand pit lage , Ie C;imerlincks ambacht ,  cel u i  de 
Ghislelles et la ville de ce nom jouirent pendant quelque tcmps 
d'un peu de repos . On compla i l  sur u n  armislice pou r faire un 
solide t rai lé de paix. Ma is les souverains bell igérants n 'ayant pas 
de confiance dans les pa roles du roi de France , se l iguèrent 
contre lui . Cetle a l l iance était composée du prince d 'Orange , 
stadhouder des Provinces-Unies , devenu roi d' Anglelerre , de 
l 'empereur d'Aulriche , de quelques princes a l lemands el du roi 
d'Espagne. Le prince de Waldeck commandail l es troupes espagnoles, 
hollandaises el hanovriennes dans les Pays-Bas. 

Mais Ie Camerlincks-ambachl et une partie d6. la commune de 
Ghislel lcs reçu rent un a ulre ennemi ; la fougueuse mer �om pit 
encore u ne fois en décembre 1 695 la digue près du Verlorenkost 
el causa des dégäls évalués à la somme de 1 5 , 1 50 l ivres 1 .  

Au t:ommencement de 1 692 , lrois régimenls de cavalerie 
anglaise débarquèrent à Oslende el se d irigèrent vers IJruges ou 
i ls commirent des méfails. I ls furenl bienlól suivis de 240 vais
seaux de transport qui arrivèrenl dans les porls d'Oslende et de 
Nieuport , ou i ls débarquèrenl 1 6 ,000 soldats anglais el un grand 
nombre de morliers , de bombes et d'inslrumenls de siége , pour 
renforcer l 'armée des a l l iés. 

En t 695 la mer fit de nouveau i rru plion près du Ver·lomikost 

• Voir les comptes du Franc de Brugcs de 1695 , cl M .  L� GnAliD DE RF.ULANDT , 
mémoire cité, lome x1v, pag. t 35. 



- 486 -

et a l l a  visiter les communes de Snaeskcrke , Mariakerke , Middel
kerke , Wilskerke , Westende , Slypc , Leffinghe , Ghistel les , 
Moere , Westkerke ,  Zevecote, St. -Pierrc-Cappelle, Mannekensverre, 
Leke , Kcyem , Beerst , Vlarlsloo , Wercken , Eesscn , Handzaeme 
et Cortemarq et i nonda une éten<lue de U , 028 mesures de 
terres 1 . Les bornages des propriétés ruralcs étaient tel lement 
effacés que Ie  Franc de Brug·es envoya des arpenteurs français et 
Joseph  Kemele pour en fixer les l imites sous l 'approbation de ses 
échevins De Tollenaere et Rapaert et du pensionnaire La Vi l lette 2. 

Pendant que les propriétaires disputaient sur les l imites de leurs 
terres , les afüés craignant que la vi l le d 'Ostcnde ne fût conquise 
par les Français , prirent Ie 5 ju il let t 696,  la résolution de faire 
une d igue de circonva l lation depuis Mariakerke jusqu'au canal de 
Nieuport pour la garantir. Tous les habitants <le Ghistelles en élat 
de manier la pioche , ainsi que ccux des autres communes des deux 
ambachls , duren l  travailler de leurs bras . Cet ouvrage fait avec 
tant de peine resta sans résultat puisque la paix se conclut à 
Ryswyck Ie 20 octobre '1 697 . 

Le f 9 et Ie 20 jui llet t 698 de grands orages éclatèrent sur 
Ghistel les et versèrent des torrents de grelons d ' une grosseur 
extraordinaire , qui détruisirent la récolle dans les deux ambachts. 
Une diselte de grains en fu t la conséqucnce . Pendant que les habi 
tants souffraient de l a  faim ,  l a  fougueuse mer vin l le t 7 février t 799 
rom pre encore une fois l a  digue près du Verlorenkost 1 et ses 
vagues déchainées roulèrent jusqu'à Ghistelles sur les champs 
ensemencés et détruisirent l'espoir du laboureur. 

« La mesure agraire dans les Flandres a une  superficic d'environ H ares. Cette 
inondation couvrait donc)lus de 6,000 hect. de terres. (Note du secrétaire perpétne/) . 

i V .  Comptes du Franc de Bruges, année 1696 . · 
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Les plaies profondes que l a  rner et la torche incendiaire de Ia 
soldalesque avaient failes à l 'agricu l ture et à ! ' industrie de Ghis
telles et de ses environs n'étaient pas encore cicatrisées lorsque 
mourutCharles n ,  roi d 'Espagne el comte de Flandre (1 nov. 1 700) , 
qui par son testament avait donné tous ses États a u  duc d'Anjou , 
fils du  dauphin et peti t-fi ls de Louis XIV , ! 'auteur des derniers 
maux que Ia Flandre avail soufferts. Ce prince fu t proclamé roi 
de toute la monarchie espagnole sous Ie titre de Philippe v. Mais 
I 'empereur Léopol d ,  qui élevait des prétentions au trfme d'Espagne 
pour l'arch iduc Charles , son fi ls , en s'appuyant sur des pactcs de 
famili e , parvin t  d 'abord à détacher de la France Ie roi d' Angle
terre et Ie stadhouder des Provinces-Unies , qui conclurent Ie 
célèbre lraité défensif et offensif connu sous Ie nom de Grande
Alliance , auquel accédèrent dans l a  suite les puissances i n té
ressées. L'archiduc rnonta sur la tröne sous Ie nom de Charles m.  

Voici Ie motif de  la guerre qu i  éclata enfin et don t  I a  malheu
reuse Belgique fut encore une fois Ie théälre . Le duc de Bavière , 
gouverneur des Pays-Bas espaguols , qui élai t  sincèrement attaché 
au roi de France admit paisiblement Ie 6 février 1 701 des troupes 
françaises dans toutes les villes fortifiées de la Flandre pour 
augmenter la garnison espagnole. Ostende reçut 600 hommes et 
Nieuport 2000 . Peu de temps après Ie  roi lui enjoignit de céder 
Ie gouvernement de Ia Belgique au marquis de Bedmar et nomma 
Ie maréchal de Bouffiers généralissime de ses troupes daus ce pays. 
Ses forces consistaient en 1 23 batail lons el 1 29 escadrons. Triste 
récompense du dévouement d u  duc de Bavière ! Dans les 
premières années les opérations de Ia guerre n' eurent pas 
lieu dans la parlie des Pays-Bas dont l ' histoire nous �ccupe. Ce 
fut seulement Ie 1 7  jui llet 1 706 que les al liés vinrent bombarder 
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pendant dix jours la vi l le d'Ostende qui se rcn1l il  par capitulation 
Ie 1 9 .  Le comte de la Mothe à la lèle des Français va rejoindre 
les siens à Dunkerke . Les soldals espagnols sont conduits à Mons 
ou la plupart prennent service dans l 'armée de l 'empereur .  De l a  
Mothe sachant que la vi l le de  Bruges était ma l  gardée et voulant 
prendre sa revanche v int  un an après (6 jui l lel) et s'empara de 
celle v i l le sans coup · f érir ; Ie lendemai n  i l  enlcva Ie fort de 
Plasschendaele ,  en tre Ostende et Oudenbourg. Alors les souverains 
de la Grande-Al l iance e t  les F'rançais conservèrent paisiblcment de 
part et d'autre cc qu ' i ls possédaient dans celte partie des 
Pays-Bas. Mais la ville de Lil le , défendue par Ie valeureux maré
chal de· Bouffiers , semblait un appàt poNr les a l l iés ; i l s  vont en 
faire Ie siége Ie 1 1  août 1 708 . Pour faire échouer leur tentative, 
les F'rançais ferment Ic passage de leurs convois de munitions 
de guerre et de bouche qui doivent arriver de leur magasin géné
ra l de Bruxelles. 

Cepcndant les assiégeants nc veulent pas abandonner leurs opéra
tions ; ils font venir de I '  Angleterre et de la Hol lande les vivres et 
les machines nécessaires pour Ie siége de celte v i l le . lis fortifient 
Ie  vi l lage de Leffinghe el y établ issent un grand magasin .  Les Fran
çais s'en aperçoi vent e t  vont de rechef intercepter leurs convois . 

Le départ d'un très-grand convoi de munitions de guerre et de 
bouche éta i t  fixé au �7 septembl'c 1 708 .  Il se met en effet en 
route , avec une forte escorte, se dirigeant par Couckelaere sur 
Thourout. Étant arrivé dans la grande plaine de Wynendaele , une 
armée française l ' y  attend de pied ferme et ! 'a ttaque . Les soldals 
des a l liés ne s'en effraient pas et se montrent i n trépidcs el valeu
reux ; Ie choc fut des plus rudes , Ie  sang coula à grands flots ,  plus 
de 4,000 F'rançais mordire�t la poussière pendant qu'nn grand 
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nombre d'Espagnols appartenant à l 'armée des al l iés , expirent sous 
les coups des Français. La victoire se déclara pour les all iés , leur 
convoi continua sa route et arriva , sans au tre obstacle , à sa 
destination. 

Les Français voyant que la vil le de Lil le  étai t alimentée par Ie 
magasin de Leffinghe firent fortifier Oudenbonrg et Ghistelles et y 
mirent d'assez fortes garnisons, afin de reconnaître Ie mouvement 
des convois et de les couper dans leur marche. Ces soldats 
pillaient Jes pauvres paysans , quand ils al laient faire leurs recon
naissances. D'ail leurs Ie duc de Vendóme vint avec 79 batail lons et 
70 escadrons se placer aux envirnns d 'Oudenbourg, de Snaeskerke, 
de Westkerke et de Ghistelles . Ces communes eurent beaucoup à 
en souffrir , mais ces cxactions ne durèrent pas longtemps car 
ces mauvais hötes décampèrent bienlót .  

Après l a  victoire de Wynendaele Ie général anglais Marlborough 
envoya à Carle , commandant de Leffinghe , un ren fort d' Anglais 
qui ,  réunis aux 1 000 soldats de l ' ancienne garnison ,  travail lèrent 
activement à faire de ce vil lage une forleresse redoutable .  

Le duc de Vendóme, voyant que malgré tous les efforls des 
Français les assiégeants ne manquaient de rien , s'avisa d'un 
moyen plus efficace ; i l fit percer les dunes entre Ostende et 
Nieuport et ouvrir loutes les écluses afin d'empêcher par une grande 
inondation les alliés de s'approcher de leur magasin de Leffinghe ; 
en quelques heures Ja plaine entre les dunes et I e  vil lage Zevecote 
ressembla à une vaste mer. Cetle terrible inondation ne décon
certa pas les al l iés : ils se procurèrent  comme par enchantement 
des bateaux plats , avec lesquels ils firent transporter des munitions 
et des vivres jusqu'à Zevecote . Là, ils chargèrent leurs chariots 
qui , bien escortés , arrivèrent sans encombre <levant Lil le .  

XX 
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Vendöme trouvant que cette i nondation ne produisait p<>s l'effet 
qu'il désirait en obtenir résolut enfin de s'emparer du pont de 
Slype, qui était fortifié et bien gardé , et de se rendre maître ensuite 
du village de Leffinghe. I l  envoya à cette fin Puyguion avec 
cinquante compagnies de grenadiers et mille dragons pour se joindre 
à la flotte du chevalier Langeron qui était amarrée devant Nieuport. 
Bienlöt un grand nombre de bateaux plats firent voi le dans Ie 
canal cle Nieuport à Plasschendaele ,  i ls arrivent à la forteresse du 
pont de Slype ; les Français a.Uaquent et prennent ce fort sans 
rencontrer grande résistance ( 21 oct .  t 708) . Encouragés par 
ce succès , ils s'avancent vers Leffinghe , trouvent sur la digue du 
canal quelques petiles maisons remplies de bombes , de boulets et 
de poudre dont ils s'emparent .  Langeron voyant ses marins pleins 
de courage nourrit l ' espoir d'ètre bientöt en possession de cette 
place ; il reçoit l 'ordre de se placer avec quelques-uns de ses 
bateaux plals entre Ostende et ce village pour couper de ce cölé 
toute communication . Puyguion ,  voulant avoir l'honneur de prendre 
lui-même cette forteresse, se place avec ses hommes sur Ie point non 
inondé de la chaussée. I l  ..uulut d' abord attaquer cette place réguliè
rement ; mais cr<rtgnant qu'un siége ne durät trop longtemps , il 
choisit la nuit du 25 au . 26 octobre 1 708 , pour l 'assaillir par 
surprise. Trouvant ses grenadiers très-bien disposés pour cette 
attaque nocturne , il leur donna les instructions nécessaires , les 
divisa en deux Jignes et les plaça derrière Leffinghe , pour couper 
Ie camp volant des dunes d'Ostende , pendant qu'i l semblait faire des 
préparatifs Ie long du canal pour commencer !'attaque de ce cöté. 

Dès que les grenadiers furent arrivés au point indiqué , Ie 
village fut assailli de deux cötés . Les grenadiers surprennent 
}'avant-garde composée de cinquanle soldats et les passent au 
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fil de l'épée , ensnite ils tombimt sur Leffinghe ; en deux heures 
cette forteresse, qui paraissait si formidable , tomba au pouvoir des 
Français. 

Le butin fut très-considérable : 1 50,000 livres en numéraire , 
1 ,  200 barils de poudre , une grande quantité de . bombes , de 
boulets et d 'autrr.s projcctiles , destinés au siége de Lille ; 800 
Anglais, 400 Hollandais et 3 colonels furent faits prisonniers t .  

Les all iés regrettèrent beaucoup l a  perte d e  celte place , parce 
que les Français pouvaient dès ce moment , par les garnisons de 
Plasschendae1e , d 'Oudenbourg , de Ghistelles , de Leffinghe et de 
Snaeskerke , couper toute communication avec Ostende et par 
conséquent avec l 'Angleterre et la Hollande. 

En revanche , Ie duc MarliJorough force les Français d'évacucr 
Ie::. villes de Gand et de Bruges . Les commandants de Plasschen
daele , d 'Oudenbourg , de Ghistelles et de Lemnghe, déconcertés ,  
quillent leurs forteresses et font marcher leurs soldats sur 
Dixmude. Chemin faisant ils pillent et maltraitent les campagnards. 
Par ceUe évacuation inopinée la partie septentrionale de la Flandre
occidentale tomba au pouvoir des alliés . 

L'on prétend que Ie comte de la Mothe encourut la disgräce 
de Louis XIV, parce qu' i l  avait trop facilement abandonné les 
villes de Bruges et de Gand . S 'i l  avait encore a ttendu quelques 
jours , une forte gelée eut forcé les al l iés de se retirer dans leurs 
quartiers d'hiver . Cette gelée recommença Ie 5 janvier 1 709 et  
dura sept semaines. Les céréales furcnt gelées à ce point que la  
plupart des paysans des ambachts rle Ghistelles et de Camerlinck 
n 'eurent pas de graines pour ensemencer leurs terres l 'automne sui
vant .  Le Franc de Bruges , dans sa sollicitude , en fit ver.ir de la 

' Kronyke var1 V!aenderer1 , torn 1 1 1  , page 953 . 
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Hollande et les d istribua aux cullivaleurs au prix coûtant , 
c'est-à-dire Ie froment à 5 l ivres de gros Ie lioet , soit 32 francs 
et 6 centimes l ' hcctolitre ; Ic seiglc à 3 l ivres de gros , soit 
1 8  francs 90 centimes l 'hectolitre t. Malheureusement beaucoup 
de paysans des deux ambachts , ayant été depuis <le longues années 
en butte à toutes sorles de vcxalions, n 'avaienl pas de quoi acheter 
les graines nécessaires pour l'ensemencemenl de leurs terres . 

Sur ces entrefai tes l 'cm pereur Léopold mourut et son fi l s  
Charles I I I , ro i  d 'Espagne ,  fut é lu  empereur Ie 1 5  octobre 4 7 1 1 .  
Il monta sur Ie tröne impérial sous Ie nom de Charles VJ. Les 
belligérants , fatigués de pJrt et d 'au lre de la guerre , conclurent 
un lrailé de paix à Ut recht Ie 5 avril 1 7'1 3 . L'empereur obtint la 
paisible possession des Pays-Bas espagnols el Ie duc d 'Anjou 
de l 'Espagne. Toutefois il se passa encore quelque lemps avant 
que Charles VJ s'occupät de l 'administration de la Belgique ; i l 
falla i t pour cela que les lroupes élrangères eusseni évacué Jes 
forleresses qu'elles occupaient et que les condilions du lrailé de 
la barrière fussent défi n i l ivement réglées . 

Pendant que les plénipo lentiaires des différentes puissances 
intéressées s 'en occupaient , une épizootie vint désoler les cul tiva
teurs des deux ambachts ('1 7 1 4) et la récolte des céréales de 1 7  t 6  
se gela. Le résullat e n  fut une pénurie de grains qui plongea dans 
la misère beaucoup de famil ies ghistel loises . 

Lorsque éclata la dernière guerre , qui fiL de Ghistelles et de 
son ambacht , a insi que du  Camerlincks-ambacht ,  un théätre de 
dévaslalion , la douai rière de Phili ppe-Adrien d '  Affaytadi qui tta 
cello résidence pour chercher plus de tranqui l l ité dans ses autres 
manoirs .  L'héri li.er de la terre de Ghistelles éponsa Agnès-Thérèse 

• Comptes du Franc de Bruges de l'année 1 i 09. 
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Van Velthoven , fi l l e  de Gu i l laume , écuyer , et de Marie-Agnès 
Van der Leep . Ce comtc de Ghistel lcs résirl ait l antót  à Lierrc , 

tantót à Wommelghem et pa rfois à Oudenbo11 rg ou son fi l s  a iné  

Joseph-Gui l laume , son  succcssenr ,  naqu i l  Ie  '1 3 j u i l let f 707.  

Les ambachts de Ghiste l l es et  de Camerl inck , qui  avaient tant 
souffert par les guerres et par les fréquentes i nonda tions mari

times , étaient  s•Jrcharg·és d ' imposi t io ns de guerre qu i pes-aient  

toutes sur Ie cul tivateur ,  déjà ru iné par toutes sortes de ma lheurs . 

Le Franc de Bruges leur accorda u n  subside i mportan t sur la  
récolle de 1 7 1 2  , consis tant  en 6, 000 rations par jour , durant  

un a n  en t ier,  du  1 n ovembrc 1 ï 1 2  a u  30 oclobre 1 7  f 3 ;  en outre 

leur  co te dans les 200 , 000 fl .  ; leur cole dans les 400 , 000 f1 . ; 
leur co le dans  les 300 , 000 fl . pour l a  fou rniture des ra l ions 

d 'avoine aux trou pes des a l l iés ; leur cote dans Ic subside extraor

dinaire de 300,000 fl orins  accordé Ic  9 jan vier 'l 7 1 2 ;  et de plus 
leur cote dans les frai s  des convois de bateau x  et de char iots pendant  

la  campagne de 1 7 1 2 . Tou les ces cotes répa rl ies sur  �s terres 

exploi tées et  irn posables donnaien t une somme de 1 8  esca l ins par  
mesure , soi t  fr . 9 .8� .  Ajou lons aux  conlributions de guerre , 

l a  con tribu tio n  ordinaire q u i  était hab i tuel lemen t de ü à 1 0  esca

l ins µar mesurc, soit 5 frs. Nous aurons déjà une  somme cl 'cuviron 

i 5 francs sans porter en l igne de compie la cl i me , l ' impositiou 

de la ·wa teringhe et Ll ' au tres charges . 

Voilà les lourdes charges qu i  pesa ient  en général  sur Ie pauvre 

laboureur , tandis r1uc les produclions agr icoles étaient ordinaire

ment à si bas pr ix que celu i  qu i  cul livait son proprc sol étai t  dans 

un éla t vois in  de la  m isère . Quant  à la  posilion des cultiva teurs 

de Ghistc l les et particul ièrcmcn t  rl u Camer l inck s-ambachl , e l le  

n 'éta i t  pas p l us bri l l an te q u 'à ! 'époque de l a  pa ix  de Munster . 

Les terres , élan t déjà surchargées par les impositions , nc 
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pouYaient rapporler grand'chose à leurs propriélaires . Nous avons 
sous les yeux des baux ou nous voyons que les rneilleures fermes 
de ! 'ambacht de Ghistel les se louaient ,  à cctte époque ,  à raison de 
5 escalins la mes ure soit fr. 2 .  70. Cepenrlanl les cultivateurs 
étaien t encore très-embarrassés de payer cetle modique redevance . 

Jean-François-Augustin d'Affaytadi , comte de Ghistelles , vint 
un jour visiter une ferme de ses fiefs .  Après en avoir fait Ie tour 
accompagné de son locataire , qui lui devait quatre ans de bail et 
ne ccssah de se plaindre de ce qu 'i l avait souffert par la 
guerre et par les inondations , il lui témoigna Ie désir de recevoir  
quelque argent .  Le paysan s'en fächa et dit à son seigneur : 

• Je ne puis rien vous donne1' ; mois vous êtes libre de 

·i:en i1'  exploiter vous même vol-re sol dont les produits 

valent à peine les lourdes impositions .  • Le comle s'en alla 
mécontent .  

Messire <l'Affayladi n'était pas I c  seul qui ne percevail rien d e  
de ses fenniers ; lous étaient dans l a  même gêne dans les deux 
ambachls. La populalion agricole élait forlement diminuée par la 
dernière guerre et celte calamité avait fa i t  disparaîtrc les capitaux 
ruraux ; les fermes sans loca laires devinrent une charge pour lçs 
propriétaires , charge donl ils ne pouvaient se défa ire parce que 
personne ne voul:iit les achetcr. l is dcvaient les ·faire exploiter 
pour leur propre compte ou la isser les terres en jachère , relomber 
en bruyère ou se couvrir d'eau . 

Pour faire val oir leurs terres , les petits propriélaircs fonciers 
quittèrent les vil les et se firent cultivaleurs ; plusieurs établissc
mcnls religieux el quelques riches laïques envoyèrenl des mélayers 
pour cultiver leurs fermcs si tuées dans les ambachts de Ghistelles et 
de Camerlinck , abandonnées par Ie manque de bras et de capilaux ; 
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plusieurs abbayes même fure11t obligées d 'y envoyer de  leurs 
frères ]ais , pour obtenir quelque rapport de leurs terres . 
Jean-Joseph-Augustin d 'Affaytadi fut obl igé de faire comme les 
autres seigneurs fonciers , mais i l ne survécut pas à celte crise de 
]'industrie agricole. I l  décéda a u  chateau de Zelzaete et fut inhumé 
dans I e  cavcau de ses ancêtres à Ghistelles , laissant à sa vcuve 
douairière la garde-noble avec Ie soin d 'augmenter les revenus 
de sa maison . 

Dès que l 'empereur fot en paisiLle possession de la Belgique , 

il s'appliqua à cicatriser les p laies profondes que les longues 
guerres ava ien l faites à ) ' industrie et au commerce. Cctte cure 
élait très-difficile. Pour y parven ir ce monarquc songea d'abord 
à améliorer l 'agricu l ture et à élendre Ie commerce qui était 
dans une léthargie complèle. Voilà deux grand1;s difficultés : 
) ' industrie agricole était tombée si bas qu ' i l  fal lait beaucoup de 
ternps et de grands sacrificcs de l a  part du  gouvernement pour la 
relever ; quant au commerce i l  y avait impossibi l ité absolue de l u i  
rendre son ancienne prospérité. Les gra nds induslriel s  avaienl 
quitté un pays déchiré par les commotions poliliques et d'a i l leurs 
les provinces autrichiennes ne possédaient plus que Ie port d'Os
tende qui était pour ainsi <l ire ensablé. Sa majesté impérial e ,  dans 
sa sollicitude paternrl le pour I e  Lien-être malériel de ses sujets , 
voulut tenter de l 'améliorer par l 'inondation de quelques terres 
basses. En conséquence il donna ordre Ie 20 janvier 1 7 20 rle 
pratiquer une  ouverture dans J a  <l igue .  Le marquis de Prié , 
gouverneur-génêral des Pays-Bas , pour I e  prince Eugène , creusa 
Je 7 jui l let 1 7 20 la première trouée de ce grand ouvrage avec une  
bèche d'argent , que le magislral de la  vi l le d 'Ostende lu i  m i t  en 
mains. Deux jours après , la majeure parlie de Steene , de 
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Snaeskerke , de Leffinghe, de Ghistelles et de Moere furent inondées. 
La perte occasionnée par cctte submersion volontaire fut très
considérable , mais ellc fut en partic bonifiée par Ie Franc de 
13ruges . 

Les ouvrage:o jugés nécessaires au  port élant terminés , on 
la issa s'écouler les eaux de Ja mer et l 'arpenteur Forret vint 
ensuile de la  part du  rnagistrat du  Franconat  dans les localités 
i n téressées , pour indiquer les J imi les de chaque propriété foncière . 
L'empereur désirant donner aux Pays-Bas des gouverneurs zélés , 
qui prissent à ccrur de rarnener chez les Belges Je bonheur dont 
i l s  avaienl joui sous la  maison de Bourgogne , nomma pour gou
vernante de ce pays la princesse Marie-El isabeth . 

I l  l u i  envoya d'Aulriche de grosses somrnes d'argent pour ètre 
join les aux subsides ordinaires fournis par Ie pays , afin de senir 
à cica lriser l es  larges plaies qu i  exislaicnl partout dans ) ' industrie 
et dans le commerce. 

Pendant que cetle bonne princcssc y travai l la i l  avec zèle , messire 
Joseph-Guillaume d'Affaytadi  grandissait et dcvint majeur ; i l  
épousa à l ' église d e  St-Gomrnaire à Licrre , I c  U décembre 1 73'1 , 

dame Isabelle-Philippine baronne de Haveskerke , née en { 7 1 0, 

fi l l e  de Charles baron de Wynghene e l  de Zedelghem et de dame 
Isabel le Verrycken . 

Ce seigneur s'appliqua à faire prospérer ses lerres et à rétabl ir 
ses revenus seigneuriaux , tels que ceux de ses pècheries , de ses 
chasses dans les deux arnbachts ; il donna aux Ghistel lois u n  nouvel 
octroi pour la consommal ion des boissons ; il t ra ita ses fermiers 
avec beaucoup de rnodération . JI examinait tout par lu i-mème el 
écrivait tous ses actes . Les fermiers et les petits i ndustriels des 
deux ambachts s'etforcèrent  de réparer les maux que les guerres 
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leur avaient occasionnés ; mais J 'h iver rigourcux de 1 740 fit périr l a  
récolle des céréales et Je ma11que de fourrages occasionna l a  perte 
d'un grand nombre de bètes à cornes , ce qui causa une grande 
diselte de vivres et augmen la beaucoup les souffrance de la classe 
ouvrière de Ghistel les . 

A peine ce terrible fléau eut-il cessé que Ie roi de France 
Louis xv déclara la guerre à l ' impératrice Marie-Thérèse , com
tesse de Flandre . En conséquence ce monarque tomba avec une 
forte a rmée dans Jes Pays-Bas et se rendi t  maître de plusieurs 
places (i  743) ;  mais i l  abandonna bientót ses conquètes pour porter 
la guerre dans d'autres contrées. 

Peu après , espérant  obtenir la possession Je la flandre à 
laquel le il visait , i l  se mit ·à la tète de 1 00 , 000 hommes 
commandés par Ie marécha l de Saxe et, avec celle force , se rendit 
maître en peu Je temps de la Flandrc autrichienne , malgré la 
résistance des Anglais qui avaient une forte garnison à Ghistel les 
et dans d'autres forteresses .  

Quand ceux-ci eurent évacué celte place , Je régiment de  Cril lon 
vinl s'y insta l ler ; les vil lageois el les carnpagnarJs durent souffrir 
toutes sorles de vexations. Toutefois , son séjour ne fut pas de 
longue durée , car i l  fut remplacé peu après par un régiment 
de cavalerie dont Jes habitanls de Ghislelles n'eurent pas moins 
à se plaindre 1 • 

La paix se conclut enfi n  à Aix-la-Chapelle Je 1 8  octobre 1 748 
et Ghistelles fut dél ivré du cantonnernent des soldats français .  

Cette invasion française fu t un  obstacle à la marche déjà trop 
lente que faisait l ' agriculture vers Ie progrès dans Ie Ghislelles
ambacht et Ie Camerlincks-ambacht .  Toules ces causes réunies 

' Comptes du Franc de Brugcs de l'année 1 745, 
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avaient tellement fait sou:Trir les industrids de Ghistel les , que 
cette ville dut passer en non-valeurs dans la cotisation pour 
l'entretien de la cour et ensuite des décrets du 5 octobre 1 733 et 
du 5 septembre t 7 50 el le n(} paya plus pour sa quote-part que 
f 00 florins au lieu de tl. i 972-7-9 t. 

L'invasion ennemie avait obligé Ie comte de Ghistelles de 
quilter Ja Flandre pour aller séjourner à Lierre , oti. son fi!s 
Eugène-Albert-Charles naquit en 1 7  45. Il paraît que messire Joseph 
d'Affaytadi négligea depuis la dernière guerre l'adminiStration de 
ses terres dans les deux ambachts , car nous n 'avons trouvé 
aucun de ses actes pendant unc période de dix ans. Le premier et 
Ie dernier que _nous ayions t rouvé de lui , est la commission de 
nomination de Pierre-L\évin Stouthámer, chanoine de I 'église de 
Notre-Dame à Ghistel les. Cette commission est datée de Wommel
ghem Je 4 juin f 753.  Cel acte est écrit de sa main. Il n'y survécut 
pas longtemps car il décéda au chateau de Zelzaete et fut inhumé 
dans Ie caveau de ses ancêtres à Ghistelles . 

Après Ie décès de ce comte de Ghistelles, la baronne de 
Haveskerke ava!t na lurellemenl la garde-noble de son fils mineur 
messire Eugène-Albert-Charles d' Affaytadi. Elle vint habiter la 
ville de Bruges et y vaquait aux intérêts du jeune comte qu'elle 
remplaçait pendant sa mi norité. Nous avons trouvé plusieurs acles 
d'elle , gérant les affairr.s en cette qualité , entr'autres un renou
vel lement d'octroi pour la consommation des boissons (l 761 )  et Ja  
nomination de Phil ippe D'Hauw comme bailli de Ghistelles, après 
Je décès de Tobie Priem . Le fils D'Hauw devint receveur et 
administra teur de ses fiefs fonciers et de ses propriétés privées ; en 
outrc ce dernier fut nommé receveur de Ja fabrique de l 'église et 

' M .  LE GRAllD DE REULANDT ' mémoire cité ' tome XIV, page 1 1 5 .  
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du bureau de bienfaisance . Il rendait compte des recettes à son 
père , qui approuvait facilement sa gestion au nom de la dame 
douairière. En 1 761 les comptes étaicnt fort arriérés ; celui de la 
lablc des pauvres était obéré de plus de deux cents l ivres de gros .  

Le curé de l 'église paroissiale de St-Pierrc , en sa qualité de  
doyen du chapitre des chanoines , étant de droit col lecteur des 
revenus Je cetle fondation , s'arrogeait Ie <lroit de ne rendre compte 
à personne des deniers qu'il avait perçus , pas même aux chanoines 
du chapitre .  

La manière d'agir de ces deux receveurs mécontenla l 'évêque de 
Bruges , François de Baillencourt ; ce prélat la  trouva même 
contraire aux concilcs. En conséquence i l  fit dresser contre Ie 
curé et contre Ie fi ls D'Hauw une plainte qu'il envoya , Ie 1 0  août 
i 76'1 , aux gouverneurs-générailx des Pays-Bas antrichiens .  

Ce n'élait pas seulement dans l 'administration de cc que l'église 
prétendait avoir Ie droit exclus if de gérer que les troubles avaien t 
in troduit des abus ; mais les gucrres toujours renaissantes 
avaient paralysé tous les règlemen ls , surlout ceux concernanl l a  
voirie que nos souverains avaient promulgués e t  fa i t  exécuter 
avec tant de soins . L'entrelien des chemins appelés Heerwegen 
était complétement abandonné dans Ie Ghistel les-ambachl et Ie  
Camerlincks-ambacht .  Les chemins de ces deux ambachts étaient 
en bien des endroits impraticables en hiver. Par !à , les habitants 
étaicnl forcés de rester chez eux ; les communications entre Ghistclles , 
Ostende , Bruges et Thourout étaicnl complétement impossibles. 
Bien des Ghistellois parvenaient à un grand äge et mouraient sans 
avoir vu l'nne ou l 'autre de ces vi l les. La plupart des chemins 
ruraux servaient de lit aux ruisseaux , les travaux des champs 
étaient encore, comme nous l '  av ons dit plus haut , tantöt arrètés , 
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tantót manqués , fau te de pouvoir s'en occuper en temps opportun. 
Ce mauvais état des chemins en général fixa l ' a tlen tion du 

chevalier Dieriecx , consei l ler et avocat fisca l au conseil de  Flandre .  
Cet homme de progrès se  concerta enfin avec les chef-col léges 

du plat-pays et rédigea Ie fameux arrèlé du 4 mars t 764 , qui 
est encore la base de notre législalipn des po 1 1 ts et chaussées. 

Le Franc de Bruges , comme chcf-col lége , engagea les vi l les 
de son ressort à s'entendre entre-elles pour la construclion de 
chaussées. Cel les-ei comprirent les avantages qui résul lent naturel
lement de bonnes voies de communication . Elles se mirent à 
l 'reuvre . En pen d 'annél's , il y eut une route pavée entre Bruges 
et Furnes qui traverse la vil l e  de Ghislel les , une autre d 'Ostende 
à Thourout (1 765-1 766) qui se croise avec la  première à proximilé 
deGhistel les. L'établissement dr, ces deux bonnes routes constituait 
certainemenl un grand avantage pour celle localité ; mais e l l c  
u 'en pouvait profiler beaucoup ,  parce qu'el le n 'avai l  pour ainsi 
<l ire p lus  d ' industries . 

Pendant que les vil les construisaient des grandes routes , les 
Wate1'inghes faisaient Jes travaux pour faci l i ler l ' écoulement . des 
caux pluviales surabondantes , les communes employaient leurs petites 
ressources à l 'amélioration des chemins vicinaux et forçaient les 
fermiers à y contribuer. De cette manière les deux ambachls <lont 
l 'histoire nous occupe changèrent peu-à-peu d 'aspect et l 'agriculture 
y gagna beaucoup .  

Lorsque Eugène-Albert-Charles J ' AffaytaJi , comte d e  Ghistel les , 
pr ince du St-Empire romain et de Hilst , seigneur de Haveskerke , 
de Braderie , de Cruyssande , de Lavensacker ,  de Wilskerke , 
chambel lan héréditaire de Flandre , eut atteint sa majorité , il agréa 
par ses lettrcs-palcntcs du 1 6  février 1 769 la nominalion du sicur 
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D'Hauw (mentionné plus haut) et Ie nomma en outre , à vie , 
écoutète de la vi l le de Ghistelles avec autorisation de nommer un  
lieutenant-bai l l i  pour  faire toutes sortes d 'exploits . Tl enjoignit 
aux bourgmestres et échevins d 'obéir à ce titu laire .  

Eugène d 'Affaytadi épousa à Bruges dame Marie-Jeanne d e  l a  
Coste , fi l le d 'Adrien , dont I e  bisaîeul était natif de Gênes . De 
cette union naquit à Bruxel les , Ie 2 avril 1 769 ,  lsabelle-Jeanne
Engéni e  d' Affoytadi , comtcsse de Ghistelles , et une au lrn fil le 
devenue comtesse Vanderfosse . Messire Eugène ne survécut pas 
longtemps à celle naissance ; il décéda à Bruges en 1 772 ,  et fut 
inhumé avcc pompe dans Ie caveau de ses ancêtres à Ghistel les, ou 
ses armes sont encore exposées dans l ' églisc . Sa douairière , morte 
Ic 1 5  mai 1 827 , exerça la garde-noble de la jeune comtessc , 
ägée de trois ans . 

C'est sous l 'administration d'Eugènc d'Affaytadi que les préro
gatives seigneuriales concernant la nomination des officiers et des 
gens de loi de Ghistelles furent restrein tes .  Jusqu'aux décrets du  
15  jui l let et d u  5 août 1 769 , ces officiers furent nommés par Ie  
seigneur du l ieu , ma is  après la promulgation de ces décrets , ils 
duren! ètre agréés par Ie gouvernement. 

La jeune comtesse de Ghistelles épousa à Bruges Ie 26 septem
bre 1 788 ,  Anselme-Désiré-Eugène , baron de Peel laerl. , né à 
Bruges Ie 1 3  novembre 1 764, fils de Jean de Peel laerl 1 ,  chevalier 
héréditaire du St-Empire, seigneur de Steldershove , de Westhove 
et de ten Poele , échevin du Franc de Bruges 2 , et de dame 

1 Le plus ancien membre que nous connaissons de celte noble familie est messire 
.Jacques de Peellaert , écllyer , en 1 5 1 2  grand bailli de la chàlellenie de J<'urnes. 

2 Créé baron avec décoralion d'armoiries par lettres.-palentes du 8 juillet 1 785. 
Cette familie porie : d'argent it trois pals de gue.ules , au chef échiqueté d'or ; cimier : 
un griffon de sablr. langué de gueules , is�ant d'une couronne d'or ; support : à dextre 
un lion d'or , tenant nne bannière aux armes de l'écu , et à seneslre un griffon d'or 
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Thérèse Coppieters, fille de Jean-Baptiste, seigneur de ' t  Wallant. 
On sait que Marie-Thérèse avait conçu Ie plan de réformer 

l 'cnseignemcnt en Bclgique. Son fil s  et successeur ,  Joseph II , 

voulut exécuter ses plans sur une plus large échelle. Il y mit de 
la  rigue�r. Cette soll icitude pour développer l ' intel ligence humaine 
fut approuvée par toutes les personnes qui se plaisaient à voir 
l 'émancipation du progrès mora! . Des particuliers , dans Ie désir d 'y  
contribuer , érigèrent à Ghistelles unc  sorte d 'école moyenne sous 
Ie titre pompeux d 'académie ('1 787) .  La majeure partie des popu
lations des provinces autrichiennes protesla contre les institutions 
de Joseph II. Une révolution , sous prétexte de patriotisme ,  éclata 
bientöt et !'on courut aux armes pöur renverser ce monarque 
(1 789). En peu de temps tout Ie pays eut un aspect guerrier : on 
recruta des soldats volontaires , à qui !'on promit une bonne solde , 
et les dimanches on exerça les jeunes gens au  maniement des 
armes ; ! ' on  organisa également des compagnies de jeunes fi lles à 
qui ! 'on apprenait à rnarcher au  pas . 

Les jeunes Ghislel lois , animés par les sermons de leur curé et 
par les exhortations particulières des chanoines du chapitre , se 
montrèrent dans les exercices hebdomadaires pleins d'enlhousiasme 
pour la  cause patriotique ; les jeunes filles ne furent pas moins 
exaltées ; el les se crurent de nouvelles amazones capables de battre 
les troupes bien disciplinécs de l ' empereur ! 

Quelque grand que föt !'enthousiasme des Ghistellois pour la  
cause patriotique, i l  ne peut être comparé à celui qu i  animait les 
habilants de St-Picrre-Cappelle : là , on habilla en volontaire Ie 
Christ en croix , qui se trouve dans fe cimetière , a fin  de servir 
de propagande aux fidèles. 

tenant une bannière d'Eessen , savoir : d'azur au cygne marchant , d'argent, au chef 
d'hermine. 
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Lorsque les patriotes se divisèrent en deux fractions avec des vues 
politiques différentes , les jeunes gens de Ghistclles , qui s'étaient 
exercés dans Ie manicment des armes, furent appelés à Bruges pour 
y prèler sermenl de fidélité au clergé, qui s'était joint à la noblesse , 
afin de constituer une sorte de gouvernement arislocratique (août 
t 790). Des chariots de ferme servirent de véhicules pour les y 
conduire. Ce fut on jour de grande fèle pour la jtuncsse dont Jes 
passions étaient exaltées par les vapeurs de boissons spirilueuses. 
Quoique les sexes fussent séparés et que Ie convoi palriotique fut 
accompagné du curé , la licence était très-grande parmi ces héros 
et ces héroïnes en qui Ie gouvernement Pro aris et focis paraissait 
avoir lant de confiance. 

Nonobstant ce serment généra l de fidélité à la cause patriotique 
et d'autres précautions de ce genre , l 'armée des révolutionnaires 
fut défaite et Ie gouvernement de l 'empereur rétabl i , mais cette 
restauration n e  dura guère. 

La république française , qui puisait sa force d 'un cöté sur 
les proscriptions et l 'échafaud et d'un autre cöté sur Ie mépris 
des choses saintes , conçut l ' idée des conquêtes et ne respecta 
aucun traité précéden t .  Les souverains craignant de perdre 
leurs couronnes firent une al l iance défensive contre ces réforma
teurs . La républ ique n'en fut pas intimidée. El le voulait s'agrandir . 
Elle lächa des bandes. Les souverains couvrirent la Flandrc occi
dentale de lcurs lroupes : ce furent des Hessois qui ca ntonnèrenl 
à Ghistelles . l is furent logés chez les bourgeois et chez les culliva
teurs avec qui ils fraternisèrenl assez bien. 

La coalition des souverains ne pul arrêter les soldats de la 
république qui , en entrant en pays conquis et se trouvant dans un 
dénûment complet , pi l lèrent tout ce qui tomba sous leurs mains .  
Le bruit de leurs méfaits devança ces bandes pi l lardes. Lorsque les 
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cultivateurs de ! ' ambach t de Ghistelles et du Camerlincks-ambacht 
apprirent leur arrivée prochaine , ils s'empressèrent de fuir avec 
leur bélail et leurs au tres objets de quelque valeur .  

Leur absence ne dura pas  longtemps ; i l s  furent obligés de 
revenir chez eux pour reprendre leurs travaux champètres . lis 
s'habituèrent aux brutal ités des vainqueurs , qui durent bienlöt 
abandonner la Flanrlre .  Mais à peine les Flamands eurent-ils res
piré que les ennemis de nos anciennes i nstitutions reparurent de 
nouveau et conquirent toules les provinces au lrichiennes (1 794) 
qui f urent annexées à la républ ique française par décret du 
30 septembre 1 795. 

Les lo is et les décrets promulgués en France furen l  in troduits 
chez nous et mis en vigueur. Les privi léges des no bles et des vi l les 
a vec les droits locaux fureut abolis d 'un seul coup .  Par celle 
innovalion la comtesse de Ghistelles ,  comme loule personne privi
légiée , perdi t  ses prérogat i ves et les revenus qui en provenaien t .  
Tout fut anéanti en verlu du principe d'égalité et de  fraternité. 
L'acarlémie de Ghislelles, dont les habitants attendaient beaucoup de 
bien , fu t également dissoule dans ce grand bou loversemcnl et celte lo
calité fut de nouveau privée d 'une bonne institntion d 'enseignement .  

Les réformaleurs séparèrent l 'admin istration l ocale de  l a  juri
d iction .  Par cette nouvel le organisation les droits des communes 
furent reslreints , car Ie pouvoir du juge de paix et celu i  du tribu
nal de première i nstance devinrent indépendants d 'elles . 

Le ressort du juge de paix s 'appela can ton ·; cel ui de Ghistelles 
fut composé de !'ancien ambacht de ce nom el du Camer
l incks-ambacht avcc adjonction des communes d 'Oudenbourg , de 
Zandvoorde , d 'Eerneghem , de Leke , de Slype et de Mariakerke , 
tandis que celles de M iddelkerke , de Westende el de Mannekens
verre firent parlie du canton de Nieuport et que les communes de 
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Bekeghern , Zerkeghern et Snelleghem furen t  annexées au deuxième 
canton de Bruges. 

Deux jours �vant que Ie décret, qui réun it Jes Pays-Bas aulri
chiens à la république française , fut signé la convention nationale 
avait ordonné aux prêtres de reconnaître par serment la souverainelé 
du peuple et de jurer fidélité à la constitution française . Celu i  
qui refusait de faire cette prestation de  serment était déporté dans 
les îles de Ré , d 'Oléron ou dans la Cayenne , si par la fuite i l ne 
se soustrayait aux poursuites . C'est alors qu'on vit en Flandre 
un grand nornbre de prêtres français qu i  vinrent y chercher asile .  

Quand Ie p.ouvoir de la républ ique fut établi en Belgique , Je 
décret du 1 5  février 1 790, par lequel la dissolution des ordres 
religieux fut onlonnée , et celui  de l 'année i 793, par lequel tout 
signe exterieur de religion fut défendu , furent mis à exécnlion , 
ainsi que celui qui exig·ea i t  Ie sermen t  des prêtres. Par l 'exécution ' 
de ces décrets , les croix des clochers d isparurent partout ; 
cel u i  de Cruyssande ,  orné d'une double croix , faisant allusion au 
martyrc de son saint patron ,  ne représenta plus , comme les au tres 
clochers , qu'une pointe conique assez semblable à un paratonnerre. 

La prestation du serment des prêlres fut exigée avec rigueur .  
Elle fut refusée , en général , dans l 'ambachl d e  Ghistelles et 
cel ui de Camerlinck . Les réfractaires à cette loi de la convention 
nationale se soustrayaient aux poursuites en se cachant chez les 
fermiérs, ou ils admiuislraient en cachette les sacrements. Cependant 
.M . Dumon , curé de Mannekensverre , tamba entre les mains des 
suppots de Ja république et fut déporlé . 

C' est Ie juge de paix qu i  était chargé de la recherche des prêlres 
non assermentés . Celui de Ghislelles et son greffier, obéissant aux 
ordres du directoire, mirent leurs plus chères délices dans ces 

95 XX 
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poursui tes et dans Ie mépris de ce que l a  religion catholique a 
de plus vénéré . l is portaient la rai l lerie de l a  religion si loin 
qu'i ls s'affublèrent quelquefois, pour diner avec leurs amdés, d 'une 
chasuble ou de tout autre ornement dont les prêtres sont vêtus dans 
les grandes cérémonies religieuses . 

La confiscation des biens des ordres religieux ordonnée par fe 
décret de 1 795 , déclarés propriétés nationales , fut éga lement 
mise à exécution en Belgique .  Les propriétés foncières des abbayes , 
des monastères et cel les des P.glises furent vendues à v i l  prix . Le 
baron de Peellaert devin t  propriétaire de l 'abbaye de Ste-Godelieve 
et de p lusie1!fs grandes fermes. La fondation du chapitre des chanoines 
de Ghistelles subit Ie mème sorl ; cel. te instilution du moyen-age 
disparut et elle est déjà  lombée dans l 'oubl i  à Ghistel les même. 

A peine les propriétés des ordres religieux furent-elles al iénées 
que Ie pouvoir violent du directoire s 'écroula . Il fut remplacé pa r 
u n  consulat de t rois hommes <lont Napoleon fer ,  qui joua plus tard 
un si grand röle, fut Ie dernier nommé , mais qui ne tarda pas de 
se meltrc à la tètc de ·ce triumvirat . Parvenu an pouvoir , il cassa 
plusieu rs lois vexatoires et conclu t  ensuite son concordat avec Ie 
St-Siége. La rel igion catholique fut bientöt rétablie en France 
ainsi qu' en Belgique ('l 5 j ui l lct '1 801 ) .  Ce concordat fut a pprouvé 
avec ses arlicles organiques Ie 5 avril 1 802 et peu après il reçut 
son exécution. 

En vertu de l 'arlicle IX du nouveau concordat , les d iocèses 
subircnt une nouvelle circonscript ion , élablie de concert avec Ie 
gouvernement .  I l  fal lait une réorganisa lion générale ; en consé
quence tous les curés reçurent leu r démission par la bul le • Qui 
Christi Domini • .  Quelques-uns furent confirmés dans leur 
cure , d'autres , en plus grand nombre , furen t déplacés. Les 
églises des chef-l ieux de canton prirent le titre de cures , tandis 



que les autres porlèrenl Ie nom de succursales. Ce fu t Ie 30 scp
tembre 1 802 que l ' évèque du départemcnt de l 'Escaut et de 
la Lys divisa son vaste diocèse en doyennés , en paroisses et 
en succursales. Par cette nouvelle érection de paroisses, Ghistelles 
devint Ie chef- lieu d ' un  doyenné comprenant vingt-cinq églises. 
Voici leurs noms avec leurs palrons et les églises <lont el les dépendent : 

ÉGLISES 
ÉGLISES. PATRONS. DONT 

ELLES DÉPENDENT. 

Breed ene. St-Ricquier. Ostende. 
St-Pierre-Cappelle. St-Pierre. Ghistelles. 
Eerneghem.  St-Mé<lard . i d .  
Ettelghem. St-Éloi.  id . 
Jabbr.ke. St-Blaise. St-Sauveur (Bruges). 
Leffinghe. La Vierge . Ghistelles. 

Leke. St-Nicolas. id .  

Mannekensverre. La Vierge. Nieuporl. 

Mariakerke. id. Ghistelles. 

Middelkerke. St-Willebrord. id .  

Moere . St-Nicolas. id .  

Ostende. SS-Pierre et Paul .  Ostende.  

Oudenbourg. La Vierge. Ghistelles. 

Slype . St-Nicola_s. id .  

Snaeskerke. St-Corneille. id. 

Stalhil le. St-Jean-Baptiste. St-Jacques (Bruges). 

Steene. Ste-Anne. Ghiste l les. 

Vl isseghem . St-Blaise. St-Jacques (Bruges). 

Wil skerke et Roxem. St-Omer . . Ghistelles. 

Westkerke . St-Guillaume. id. 

Zande. St-André. id .  

Zandvoorde . La Vierge. id .  

Zerkeghem .  St-Vaast. St-Sauveur (Bruges). 

Zevecote . La Vierge. Ghistelles. 
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Cette circonscription ecclésiastique s'est maintenue jusqu'à nos 
· JOurs. 

Lorsque Ie concordat reçut son exécution , les fonctionnaires du 
régime de la terreur disparurent ; i ls furent  remplacés par des 
hommes plus modérés et l'administration du maire avec ses adjoints 
prit une marche assez régulière . Cependant les Ghistellois s'habi
tuèrent difficilement au nouveau régime : ils regreltèrent encore 
l ongtemps la justice de leur bai l l i  et l 'administration du collége 
échevinal ; cela  était tout naturel : l 'a ntique man oir était !à pour 
leur rappeler la puissance , l a  gloire et les reuvres des anciens 
seigneurs de Ghistel les . 

Quoique la révolution eut privé Ie baron de Peellaert de toules 
ses prérogat ives , il voulut avoir une habitation à Ghistel l es .  I l  
pensa un moment de faire restaurer ! ' ancien chateau délabré ; 
cette restauration devait co1îter 50, 000 francs ,  mais i l  abandonna ce  
p l an  e t  se  fit construire un  riant pied à terre que l ' on voit encore 
à l 'en trée de celle ville . 

Le bourg de Ghistelles n ' a  pas élé Ie théätre d'événements 
remarquables pendant Ie règne de Napoléon Jer ; celte localité 
servait souvent d'étape aux soldats en marche que Ie maire 
faisait loger chez les bourgeois et chez les fermiers . 

Lorsque les souverains al l iés contre Napoléon eurent relégué 
l'empereur déchu à l 'ile d'Elbe et rétabl i  la fami l ie des Bourbons 
sur Ie tröne de ses ancêtres , ils réunirent les provinces autri
ch iennes des Pays-Bas à la république batave, pour former ensemble 
Ie royaume des Pays-Bas ,  sous Ie sceptre de Guil laume Jer. 

A peine avaient-ils tracé les limites des différents États de l 'Europe 
que Napoléon s'échappa de son île el débarqua en France, ou i l  fut 
reçu avec joie par ses adhérents qui Ie soutinrent de leur bourse. 
Soutenu par de riches propriétaires et comptanl sur la  fortune , 
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qui l 'avait l ongtemps porté sur ses ailes , i l  se prépara à corn
battre les a l l iés ; mais son armée fut cornplétement défaite à Waterloo 
( 1 6  jui l let 1 81 5) .  

Après que les souverains al l iés eurenl détröné Napoléon Ier , 
i ls cantonnèrent une grande partie de leur formidable armée en 
Belgique .  Ce furent des Prussiens qui furent cantonnés à Ghistelles . 
Ces soldats vainqueurs se conduisirent comme en pays conquis ; 
i ls se régalèrent de tout ce qu'i ls trouvèrent de m ieux dans les 
maisons et battirent leurs hótes pou r les récompenser .  Tout Ie 
monde se plaignit de leurs mauvais procédés . 

Peu après la défä ite des Français ,  messire Anselme de Peellaert, 
chambel lan de Napoléon 1 er , créé comte de ! 'empire français en 
f8 10 ,  officier de la légion d 'honneur ,  mourut à Bruges Ie U jan
vier 1 8 1 7  à l ' äge de 52 ans I l  fut inhumé dans Ie caveau de ses 
ancètres . Ses armes pendent dans l 'église de Ghislelles. Il laissa 
trois enfants dont l 'aîné , Eugène-Marie-Désiré-Ghislain , naquit à 
Bruges Ie 26 avril 1 790 , Ie second , Augustin , naqui t ég·alement 
à Bruges Ic 1 2  mars 1 793 ,  la troisième , dame Horlensc-Eugénie
Albertine Ghislaine, naqu i t  aussi à Bruges Ie 20 mars 1 800 . 

Messire Anselme de Peel laert avait vendu  peu de mois avant sa 
mort I e  manoir de Ghistelles à M .  Pierre Bortier , de Dixmude, qui fit 
aussi l 'acquisition d'autres propriétés situées à Ghistel les, entr'autres 
de l 'abbaye de Ste-Godelievc , <lont il a fait restau rer la chapelle, afin 
que l 'on puissc y dirc d es messes pendant la neuv:-iine de celte 
sainte qui a ttirc à Ghistelles une grande affiuence de pèlerins ,  lanl 
de la Flandrn belg·e que de la Fland re française , q1 1 i viennent y 
honorer les reliques de cette sainle martyre . 

Quelques nolabilités de Gh istelles reconnaissant les avantages 

qu'mie bonne inslitulion peut procurer . à un bourg el regrettant 
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beaucoup l a  dissolution de l 'ancierii1e académie , engagèrent 
certa in M .  De Simpel , homme de grand mérite , de s'y élablir 
comme d irecteur de pension . I l  tenta celte entreprise ( 18 '18) . Son 
établissement marcha d 'abord assez bien , mais des circonslances . 
fàcheuses Ie ruinèrent bientöt ( 1 822) et ce bourg fut de nouveau 
privé d'une bonne éco le .  

Les ha b i lan ts  de la vil le de Ghislel les , toujours privés de capi
taux, ne purent se livrer ni à ] ' industrie , n i  au commerce, de sortc 
que ce bourg ne subit pas de grands changements durant Ie règne 
de Guil laume Ier, sinon qu'i l  devint chef-lieu d'un can ton de mi lice. 

L'aîné des fits de la comtesse de Ghistel les, Eugène de Peel laert ,  
devint commissaire de district à Poperinghe. Lors de la suppression 
de ce district, ce fonctionnaire devint commissaire d'arrondissement 
à Dixmude , d'ou il fu t appelé à Bruges ponr y exercer les mêmes 
fonctions .  I l y joignit bientöt cel le d ' inspecteur des écoles primaires. 
I l  occupa ces deux emplois jusqu ' à  l a  révolution de 1 830 . Entre
temps, i l  avait épousé à Bruges , Ie 24 avril 1 828, dame Hortense
Marie Van Hoonacker , née dans la même ville Ie 28 mars 1 807 . 

Le second fi ls ,  messire Augusti n  de Peel laert , ancien lieutenant
colonel pensi'Jnné au service de S. M .  Léopold , cultive les arts ; 
i ls est auteur de l a  musique de quelques opéras très-estimés ; i l  
est chevalier de  l 'ordre de Léopold , de l a  Légion d 'honneur e t  
officier de l ' ordre de  l a  couronne de chène .  

La demoisel le , dame Hortense-Eugènie-Albertine-Ghislaine de 
Peel laert , épousa Phi l ippe Jean-Ignace Veranneman , né à Bruges 
Ie 3 décembre 1 7  87 , commissaire des dis tri cts de Thourout et 
de Bruges , ensuite bourgmestre de celte dernière ville et membre 
des États-Généraux , mort Ie 1 0  mars ·1 844 . 

Revenons à Ghistelles. Nous avons di t  plus haut_ que l 'höpital 
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de  Ghistel les était tombé e n  ruïne et que ses ressources restreintes 

ne permettaient pas de Ie relever. M. Pierre Borlier , clécédé à 
Londres I e  29 mai 1 829 , y a pourvu par son testament ; e n  
outre i l  a fait en s a  faveur une  fondat ion p o u r  l 'en trelien à perpé

tuité , dans eet établissement phi lanthropiqne ,  de six vieil lards et 
d ' u n  nombre égal de viei l les fem mcs 1 .  Ce nouvel  hospice , a ins i  que 

l 'école des religieuses sous Ic  patronage de St-Vincen t de Paule 

et leur cha pcl l e ,  furen l  batis vers 1832, sur Ie terrain mème que 

messire Jean-François d' Affaytadi avait si généreusement donné 

pour y édifier un établissement de bienfaisance. 

C'est vers la mème époque que M. Pierre Bortier, héritan t  de 
son oncle l 'antique manoir avec ses dépendanccs , l 'abbaye de 
de Ste-Godelieve et plusieurs grandes fermes s ituées dans cel te com
mune , se décicla 

'
sous l ' i n fluence de M .  Vermr,u len , curé-doyen de 

Ghistel lcs , el de M. A n to ine  Verleye , bourgmestre de cclle vil I e ,  
de faire démolir ce tle forlcresse d u  moyen-äge . I l  fit cnsuite déblayer 
Ie terlre sur lcquel ce monu ment avait exislé. Le magistrat de 
Ghistellcs avait un  double hut en faisant celte démolition , d'abord 

d 'occuper les ouvriers désreuvrés et ensuite d 'assai n i r  Ie bourg en 

cornblanl  les larges fossés , toujou rs rempl is  d 'eau stagnante et 
exhalant  u n  air délélère qui produisait des fièvres.  Ce riche 

propriélaire ne lira aucu n avantage de la démoli t ion de eet édifice , 
car il e n  laissa tous les débris au bureau de bienfaisance .  

Sans I e  bou leversemenl général que l a  révolution frança i se a amené 
dans la société, M. Eugène de Pee l laert , de qui nous avons déjà parlé 

dans cel écri t ,  qui vi t d 'une  manière très-reli rée , l ' h iver à Bruxelles 
el l 'élé à sa campagne à Male ,  serail rn� i n lenant  en possession des 
li lres et  des revenus de Ghistc l les .  

' Nous devons cellc communication à M .  A ngc Verleye, à qui nous e n  ctprlmons 
notre reconnaissance . 
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Madame de Peel laerl , Jernière comtesse de Ghistel les , décéJa à 
Bruxelles l e  6 mai 1 853 , à l 'äge de 84 ans.  Ses restes morlels 
sonl i n humés à Laeken . Scs armoiries sonl exposées dans l 'égl ise 
de Ghistel les.  Le t i tre de comte de Ghistcl les est en tré dans l a  
tombe avec la  douairière d e  messire Anselme baron d e  Peel laert. I l  

a pparlient à S.  M .  I c  roi des Belges d e  Ie faire ressusci ter pour e n  
revêti r messire Ernest de Pee l laert , petit-fils de dame Isabel le

Jeannt-Eugénie d 'Affaytad i ,  à qui  i l  reYiendra par droil de primo
géniture. Il ne reste p lus d 'aulrc membre de l 'antique fami l i e  
d '  Atfaytadi qu i  éta i t  autrefois s i  i l l ustre , s i  riche e t  en  possession 
d e  tan t  de l i tres , si  ce u'est madame la baronne de Meer.  

C'est  u ne preuve nouve l le  de la  vicissitude des choses humaines : 

tou t change el tout dépéril  dans ce bas monde ; Ic temps , l ' i n 
flexiblc temps détruit dans sa  marche infatigable l es  p lus  beaux 
noms d ' une nat io n .  

Nous quilterons l ' histoire de l a  fami l l e  d'Atfaytad i ,  s i  i n timement 

l iée à cel le de Ghiste l les,  pour retourner à cctle vi l le .  Dcpuis que 
les Belgcs jou issent d 'une paix profonde sous Ie sceplre de 
Léopold 1 er , l 'agricu l tnre fa i t  des progrès ra pides dans les deux 
Flandrcs .  Cette industrie-mère n 'esl pas en arrièrc à Ghiste l lcs n i  
dans ses environs ; d 'antant moins q u e  M .  P .  Bortier , agronome 
distingué , a fai t  constru i re à une couple de k i lomètrcs à l 'ouest 
de  la vi l le  de G h istel les une ferme-modèle ,  à laqucl le il a donné 
Ie  nom de Britannia .  I l  y fai t  l ' expérience des mei l leurs procédés 
agronomiques q u ' i l  a remarqués dans ses longs voyages.  

Sachant que I e  ni tre joue u n  grand röle dans la végi:\tation , i l  

a établi une  n itrière dans sa grande exploitalion agricole , pour en 
appl iquer  Ie produit  à l a  nu trilion des p lantes a l imentaires . L'on 
sait  que  Ie nitre est u ne des parlies constituantes de la  poudre à 
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canon qu i  contribue si forlemen t à l a  destruction de l 'homrne. 
Quelle différence entre les vues des chimistes : les uns se servent 
du nitre pour tner les hom mes , et M. Bortier, en véri l able sage 
moderne , se sert du n : t re pour mul tiplier les aliments de l 'homme ! 

En vrai ph ilan thrope , M .  Borlier ne recule ja mais devant les 
frais , quand i l  s'agit d'améliorer l'agricul lure , grande source du 
bien-êlre des Flandres , contrée éminemment agricole .  · Aussi la 
Britonnia reçoit-elle pendant la saison des bains d'Ostende la 
visit e  des propriétaires-agronomes de tous les points de l' Europe . 
Nous même nous y avons conduit , en 1 858 , Ie comle Pototzki , 
ancien colonel de l 'armée de l'empereur de -Russie ; en octobre'l 8ö1 , 
nous avons visilé l 'établissement de M .  Bortier , accompagné du 
duc de San Marco , chambrllan de François I I ,  voyageant  avec 
la duchesse de Son Marco. Ces il luslres voyageurs ont exam iné 
la Britann ia avec u ne minutieuse atlention cl se son t  montrés 
très-satisfaits du svstème de cul ture de M. Bort ier . Madame la 

" 

duchesse se monlrait heureuse de pouvoir porter dans sa palrie 
une vue de celte grande ferme. 

Nous croyons nous rendre agréaLle à nos lecleurs en reprodui
sanl la vue de eet établ issemenl ag_ricole. 

Celte vil le ,  comme la  pl upart des bourgs et des v i l lages de la 
Flandre-occidenlale , change peu à peu d'asp1!cl et s'embell it par de 
nouvelles conslrucl ions, parmi lesquelles on remarque l 'hötel de ville 
qui est un vérilable monument pour celle localilé . Il a été achevé 
en 1 86 1  et inauguré en 1 863. 

L'industrie , qui a élé pour ainsi di re nulle à Ghis1el lcs depuis 
Ie règne de Philippe I I , roi d'Espagne ,  commence à se ranimer 
I 
un peu ; des élrangers y a pporlent des capitaux el y érigcnt des 
élabli ssements industriels. L'on y t rouve déjà des brasseries , une 
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grande tannerie , une fabrique d'hui le et pl usieurs briqueteries . 
Cependant ce bonrg est encorc très- loin d 'a tteindre son ancienne 

splendeur . Il n 'y pa rviendra peut-èlrc plus jamais, car elle élai t 
aulrefois si grande qu 'on n 'y croirait pas s ' i l  n 'y avai l  pas des docu
ments i rrécusables du passé, qui en témoignen t. Sans eux tout serail 
effacé pour la  posléri lé. Dès main lenant ,  si Ie voyageur qui a vu 
· dans les fastes de la Flandre la gloire de Ghisle l les ,  qui connaît par 
des documen ts authentiques les immenses richesses de Jean-Charles 
d 'Affaytadi qu i  employai L tout son crédit pour faire prospérer sa 
vil le seigneuriale , venait à Ghistelles avec l 'historien qui a tremblé 
d'horreur en lisan t  dans les _annales les attaques que Ie manoir de 
ce lieu a essuyées , et les massacres que la soldatesque y a commis, 
i l  sera i l  certainemcnt comme stupéfait de ne plus ril)n trouver 
de cette forteresse ; s ' i l  al lait ensuite chercher l 'ancienne église 
de cetle Y i l le , il ne serail pas moins étonné de voir que ce 
temple, bati en style ogival en forme de croix la t ine ,  a disparu , 
et de trouver sur son emplacement 'une magn i !iqnc  église moderne . 
Mais en vain y en lrerail-i l pour admirer les magnifiques vi traux , 
donnés par la fami l ie  d' Affäyladi , ou l 'on voya it les armes des 
Mon lmorency, des Visc.onti , des Croï , des Mérode , des Mastaing 
et d 'autres maisons a l l iées à cette a ntique famil ie ; on cherche 
également en va i n  Ie grand nombrc de tombes funéraires qui 
ornaien t jadis ! 'a ncien édifice religieux , tel les que les i nscriptions 
tumulaircs de messi re .Jean de Ghistel les et de Oric l le  de 

Lichtervelde , son épouse ; la belle épi lap!te à lames de cuivre 
sur laquelle é la ient figurés deux chevaliers ; la pierre bleue 
de messire de Vormeseele dans la nef du chreur ; cel le de la 
dame Yola de Dorlès , l a  magnifiqne tombe de .Jean de 
Ghistelles , mort Ie 23 août i 346 à la b�tai l lc  de Crécy , la 
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superbe tombe , recouverte de James de cui vre , de Baudouin de 
Ghistelles et de sa femme Mabille Van Praet ; cel le d 'une sire de 
Ghistel les , richement travaillée en cuivre , sur laquelle i l  étai t  
figuré avec sr.s rleux fi l l es , e t  bien d'autres magnificences sépul
crales , témoins i rrécusables des richesses des seigneuts de Ghis
tel les qu i  ont d isparu à jamais ! 

A peine peut-on encore trouver à Ghistelles des vieillards qu i  
indiquent d'une manière sure ) 'emplacement d u  caveau de la  familie 
d 'Affaytadi, <lon t  nous avons parlé plus haut. L'étranger a beaucoup de 
peine à trouver ! 'enceinte de la vil le .  I l n 'y a plus d'autre témoi
gnage de la  grandeur passée de Ghistclles que la flèche du  clocher 
de son ancienne église, qui se montre al tièremenl au loin et 
semble dire au touriste : • lei exislait au lrefois une superbe église , 
protégée par un  formidable rnanoir, 

Prreterit enim figura huju.ç mundi ! 

(Ville de Ghistelles). 





S O U R C E S  I N É D I T E S. 

Titre par lequel la terre de Ghistelles passe de la maison 

de Luxembourg à celle d'Affaytadi.  

(23 Novembre f545). 

Ic Alaerdt Scoonjans in desen tyde bailliu en wettëï. maenheere vanden mannen van 
leene van edelen en weerden Philips heere van den houlten candenorire &.• 
van zyÏide heerlichede leene en hove ter cause van joncvrouw Anna Sw�len zyne 
wel.lef ghesellenede als erfachtighe van Wytscaten. Ende wy Jooris Goescalck , Roeland! 
Vande Walle, gheseit Vlanckaert, Claes vaöëi Kerckhove , Guillame Schoonjans ende 
Adriaen de Conynck mannen vanden zelven hove saluut , doen te weten allen lieden dat 
up den dach van hedent , date deser letteren , voor ons commen en ghecompareert zyn 
in propren persoone , in vullen ghemaecten hove Wonllre Massiets bailliu van Ghistele 
inde name ëii als procureur ghefondeert by zekere letteren van proruration speciale ëii 
i rrevocable dan of de copie hierîi: gheinsereert werd!. Ghegheven ëii verkont by hooghe 
edele cïi' moghende heere M. Anthuenis van Luxembourg, Grave van Brieune van 
Ligny &•. ffi by vrouwe Margriete van Savoye zyne wettelicke ghesellenede , over een 
zyde. Ende over anderen Jheromme Candiane , hem presenterende als $Ollicteur ëii 
procureur over ëii inde name van edelen ëii machteghen heere Jehan Carlo de li 
Affaytady , heere van Parsane in Lombardie , Hilft , Ghistele e;J° Lavekensacker , 
wonende !And werpen , verclarssende beede de voiii'.s . partien en zonderlinghe den voors .  
Woultre hoe i n  dese lesste oorloghe beleed! b y  d e  K .  M .  jeghens den conynck van 
Vranckerycke myn voÖrs. heere den grave van Brienne in d'expeditie 'ei1 inemmen van 
zynder slede van Ligny by de vice roy van Cecillien , gcnerael capitein vande armee 
vande voär's. M. ghevanghen ëii daerna ghebrocht en ghestell es ten ranchoen int 
casteel te Vulvoorde. Omme welck ranchoen te furmerene ten elargyseffi. van zynen 
persoone, heeft zeker contract ronventie ëii coopmanscape ghemaect metten voors. Jheromme 
Candiane inde name vande11 voors . Jehan Carlo , te wetene dat den voors. heere ëii 
grave van Brienne vercocht ghecedeert ëri ghetransporteert ën dien volghende belooft 
heeft terfvene den voöi'.s heer Carlo ofte anderen tsynen proffyte , Örid. andere heer
lichetlen leenen ëri erfachticheden hem toebehoorende liggende binnen Vlaenderen in 
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zeker leen liggende in de prochie van Willekenskercke gehouden van desen hove , voor 
zulcken prys en met zulcke condicien als int langhe ghenarreert êïi' ghespetiffiert staet 
in zeker contract conventionel ghemaect by den voors. grave éii den selven 
Jheromme in de name als vooren wettelyck ghepasseert voor �cepenen èiï raedt vande 
stede van Vulvoorde in Brabant in daten vanden xiij novembris xvc vyf en veertich 
leslleden, dan of danctentycke copie voor ons gheexhibeert ende onder ons rustende es 
verclarssende den voors. Woultre voorts, dat den voors. heere en grave lvoorseide 
leen ghehouden heeft éii houdt in manschepe vandcn voär's. hove van Wytstraeten. Ende 
es een leen rente van neghen en vichtich pysen vuve en veertich ponden en half 
vervloten groene caes , vallende alle jaere telcken baefsdaghe êïi' neghen éii t.ueghentich 
rnaghere lammeren en tzeste deel van een lamme , vallende tel1:ken Casirnodn ontrent 
paesschen , noch vyf pond vier scellingen zes pennynghen päf'., pennyne rente �jaers , 
vallende oor.k telcken haefädaghe meiler voorseyde caseven le , de wclcke voITTs. casl'11 , 
lammeren eo penninck rente men jaerlicx ontfanct op twee hondert vier ghemelen lands 
ligghende in Camerlincx ambacht In de prucl1ie van Willekenskercke , ten weleken men 
ghecostumecrt es ontrent sinte Luucx da1;h te slane den slach va n den case ën nacr 
Casimodo dün slach van de lammeren , de  welcke ghesleghen te ghelde !samen mettc11 
voÖr's. vyf ponden vil:r schellinghen zes penninghen , soo smaldeelt men de zelve 
sommen by de voiJi'.s twee hondert 1•ier ghemeten , ghemeen ghemel ghelycke welver
slaende dat elcke pyse van de vo0rs. case weghen moel honderl ponden . Ende vo0rscr. 
twee hondert vier ghemet1·n lands zyn twee kanssen deene ghenaeml de zuud hernesse 
en dander de westl 1ernesse , alwal den voÜrs. herr éii grave vande vOITTs. prochie van 
Willekenskcrcke heeft staende by der mui•len up den. sleen wech eene vierschacre 
vermueghende een bailliu iill zeven ghezworene laten , omme de voorscreven renten te 
bedinghcn m1 innemen éii al stand! ligghcnde onder de selve vi1!rschaere terfvene ën 
tonterfene , gheldende en houd de voQi'.s. heerlickhede coopëii vcrslcrfvenisse met wieken 
andere prorogatien eïi vryheden als zyne voorsatcn dat ghehouden hebben , de wekke 
voorscreven leenrente stael ën es schuldich den voÜrs. heer Van Boutte ter cause van zynen 
voors. hove van Wytstraeten den dienst van trouwen w waerheden Jelcker veranderinghe 
ten rcliefve van thien ponden jiis ëii camerlincghelt nahofrechte 'ën voorts alsment verr,oop 
ofte belast es schuldich den thicnden pcnninck &•. Ende omme metten vom:s. coop 
voort te gane éii te procederene ter erfvenesse ;:i1 on terfvenesse van de voors . 
leene volg hens dies voors .  ès , den voorscreven Wou lire Massiet als procure.u 
in de name alsvooren exhibeerde zeker procuratie speciale en irrevocable dano 
tinl1ouden hier na volcht van woorde le  woorde. A tous ceulx qui ces presenles lettres 
verront ou lire orronts, eschevins el conseil de la  Vilvoorde salut , savoir faisons que cc 
juurdhuy , dates de ces prPsenles <levant nous sonl venuz et  comparuz e11 leur propres 
personnes , haull noble et  puissant Seigneur Anlheune de Luxembourg conle de Brienne 
de Ligny &a. baron de Ghistelles &a. E l  dame marguerite de Savoye sa espouse legi
time aur.thorisse quant aux ehoses sou bscriptes parle dit S• con te son mary , laquelle a uctho
risation elle a acceptéc a�realJlement , ar.C<Jmpagniez de Gauthier de Massiet mambour 
cuy que ad ce leur a este par nûus ordonne_, et  ont par toutes les meilleures fourme et  
maniere que de droict puisse et  doibve valoir fait nomme el constitue et par ces presentes 
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font nomment et constituP.nt leurs procureurs generaulx et cerlains messagiers especiaulx 
Jehan Van l\farvioorde , Claes Schoutete , Franchois Gualteroth demeurant a Bruges , 
Gaulthier Demassiet bailly de Ghistelles et Antlwine van Male , Jemeurant en An vers. 
Et a chacnn deulx pour Ie tout et insolidaire , donnant a iceulx leurs procureurs e t  à 
chacun deulx porteur de cestes plein pouvoir auctorité et mandement especial absolut 
et irrevocable , sans quil soit ou sera besoing avoir ou actendre quelque aullre ullrieur 
ou plus expres mandement , pour eulx et en leurs noms respectivement estre et compa
roir, assavoir <levant bailly et hommes de fief de !'imperiale majeste conte de Flandres , 
de sa court et bourg de Bruges assernblez en nombre competent , don! sont depemlans 
les fiefs enssuyvans. A savoir premièrement celluy de la ville de Ghistelles de la gran
deur et largeur si comme sextend leschevinage et jurisdiction dicelle ville , avecq toutes 
et chacunes les prerogatives , auctoritez , jurisdiclions , preeminences , libertez , fran
chises et les circonstances , dependences et appertenances. Secondement ung aultre fief du 

, chasteau de la dite ville de Ghistelles contenant soixante mesures de terres labourable 
et bois , ou environ , ensemble aussy plussieurs aultres droictz , rentes , libertez , 
franrhises , preeminences et auctoritez. Troisiemement ung aultre fief descouteme de 
Ghistelles et son ambacht contenant cinquante quatre mesures de terre labourable et 
prairies ou environ , ensemble aussy plusieurs rentes , droictz , aucloritez , preeminences 
et prorogatives , quarlement ung aultre fief nommé Cruyssande assiz en la p aroise de 
Zande , contenant quatre vingtz et cincq mesures de terre ou environ , quintement ung 
aultre fief nommé la pecherie en camerlyncx ambacht assise en la paroisse de Nieuwen
damme , sextendant depuis Neufport jusques à Dixmutle ou environ suyvant certain 
denombrement que par cidevant de ces fiefz en a este donne devant bailly et hommes 
de fiefz de la court du bourg de Bruges de la part de Loys de Luxembourg con te de St-Pol , 
comme mary el bail de dame Jehanne comtesse de Marelle Ie 1 2• jour d'apvril l'an mil 
quatre cent cinquante et buit , escrirt en sept feuilletz de parchemin (S. Van Curtrycke, 
et S. Bambeke) commenchant. Wy Lieven van Curtrycke ëil Robrecht Van Cambeke 
mannen van leene etc. Pareillement comparant devant bailly et hommes de fief de la 
seigneurie et court de Lichtervelde assemblez en competant nombre dont depend Ie fief 
Rom me de la terre de Zomerloos assise prez Ghistelles,contenant cent et ving! cincq mesures 
de terre ou environ , au surplus aussy de van t bailly et hommes de fief de la court et 
seigneurie de Jumelles dont depend ung aultre fief nomme de Lamerschen Quenacker 
contenant soixante mesures de terre ou environ ensemble aussy aultres prerogatives e t  
preminences semblablement de comparoir par devant bailly et hommes de fiefz de la terre 
et seigneurie de Wytstraete à cause de certain fief gisant en la paroisse de Willekens
kercke se comprehendant icellui fief et plusieurs aullres rentes. En oultre aussy de 
comparoir devant bourgmestres et eschevins de Oostburch et SchoonJycke est assise 
ungne poldre contenante cent mesures de terre franche , nommé Ie polrtre de Ghistelles 
confront.ante de noord west a Ja dycke et de costé de la dycke du Steenpoldre et Ie 
pied dicelluy et icelluy poldre de Ghistelles et Ie pied s'extend du costé de noord au 
poldre de Jehan Van Zundkercke et Ie reste de la part densu au pied de la poldre de 
la bunse et du ceste cosle de noordt Ie pied Picelle dycke vient un poldre de Guillaume 
Golle. Et par tout ailleurs que besoing sera et de droit appertiendra. Et devant les S• 

XX 
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loix et chacune dicclles respectivement en deue et pertinente forme selon uz et coustumes 
des dites loix et chacune dicelles devestir et  dcsberi ter Ie dit Sr couslituant Anthoine 
de  Luxcmbourg conte de Brienne &a. Baron de Ghistelles &a. des dits de fiefz 
et heritaiges et de tous ces appcrlenances et depen�ances ensemble aussy par 
scrment soltempnel soubscript rcnoncher a tout Ie droit cause et action reelle 
personnelte et mixte • me.suremenl et par expres de renuncher au droit de douaire 
coustumier et convenlionnel que la dite dame constituante a ou pourroil aulcunement 
pretendre ou querelles orcs ou  par cy apres puur eslre icclle dame a son contenlement 
tlunee sur les revenuz des contez de Ligny cl Brienne 011 aullres biens du dit Sr. Et  en 
iceulx fiefz et heritaigP.s susditz P.l chacun diceulx et en toutes et chacun•s leurs 

·
appartenances droiclz et actions passez , presente advenir , quilz ont ou pourroient 
aulcuncment et pretendre contre qu2lconque personne ou personnes et  pour quel
conques cause ou causes que ce soit ou pourroit estre. Dependans des dits fiefz et 
biens , tant pour cause des fiefvcs que aultrement ,  et  soubz et mo)ennaut les charges 
danchiennete deues , meismement aussy de dix sept livres gros monnoie de Flandre> 
annuelz a rachapt 1lu denier seize ou aultrement suyvant Ie contract , dnnt les dix 
livres sont rleuz a Carolus Hansman et les aultres sept a damoiselle Sebaslienne de 
Grize demourans a Bruges , demourans anssi obligez pour contregaige danllres treize 
livres de gros semblables , dont Ie payement est a charge. de la dame de Vendosme et 
nulz aultres , adheriler et inveslir et  faire et veoir adheritcr et investir messieurs Jehan 
Carlo de l i  Affaytadi ,  demouranl en Anvers , ou quelconque autre pour lui. Et a eest 
effect faire toutes et  chacunes les reuvres de loy , promesses de garand , actes et 
diligences que jouxte el ensuyvant les coustumes et usances des cours et lieux dont les 
dites parlies soul ressorlissantes respeclivement seront requises et necessaires mesure
ment aussy Je affirmer en lame du  dit Sr consliluaut la necessite qui! a pour faire ladite 
alienacion et transport et ne trouvera presentement davantaige. Et recongnaislre estre 
content de la valeur diceulx et  en quicter Ie dit Jehan Carlo de li Affaytadi et  aultres 
quelzconqucs. Et generalement et  especialement en ce que dessus et leurs cirr.onstances 
et dependances faire procurer et negocier toutes et  chacune les auttres choses diligences 
et  ar.tes .  que iceulx seigneurs constiluant chacun diceulx mesme feroient et  . faire 
pourroicnt aulcunnement estans presens en personne , combien que l'atîaire exigeasl 
leur presence personnelle ou mandement plus especial que cestes , promectants les dits 
Sr et  dame conslituans par foy et serment quilz ont faicl sollempnellement ,  si comme 
ad ce de droit es! requis , en nous presentes , que a tousiours ils observeront e l  
accomplieront et feront observer et  accomplir inviolablement tout ce  que en  ce  respert de 
ce <]Ue dessus sera faict negocie et  beso11gne par les ditz procureurs et chacun deulx et 
ny contreviendront , ne foront contrevenir aulcunnement !JOUr eulx ou aulcan autre pour 
eulx directement ue indirecternent ,  obligeans ad ce leurs personnr.s et biens quelconques , 
meubles , immeubles , presens et advenir , attestans et affirmans aussy Ie dit Sr et dame 
constituans par sermeut solompnel d'eulx prins vaillablemen t ,  assavoir Ie dit Sr et dame 
qnil luy est necessaire et  besoing faire le dit tramport vente ou cessinn des ditz fiefz pour 
satisfaire à la rauchon de la prinse du  dit Sr quy presentement •si sur luy faicte es pays de 
pardecha , et pour avoir a present r.ommodite ou moyen pour aultrement y remedier on 
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pourvoir et ne trouver davantaige , et la dite dame constituante que de sa bonne vraye 
scienne liberalle volunte , sans constraincte aulcune elle a renunche et remmcher expresse
ment de son droict et action de douaire et aullre qur:lconque, coustumicr ou conventionnelle, 
quclle a ou pourroit aulcunemcnt avoir et prt\lenrlre ou quereller es fiefz et  herilaige 
susditz on leurs apparlenances ou quelque partie diceulx , au proffit des dits Jehan 
Carlo de li Atfaytadi ou quelconque aullre pour luy , a cause que a son contentement 
elle est donnee et assignee de son dit douaire sur les contez de Brienne et Ligny el 
aullre lieux comme dict est , et que par elle ne aultre quelconque pour elle Hst en soa 
nom ni fera en nul tcmps contrevenir ou mis aulcun contre dict ou empeschemeat par 
relief de prinches ou loix ecclesiasticques ou se1:uliers , dispensation de serment ne 
aulcunement aultrement. En tesmoing de verite nous les dits echevins et conseil de la 
dite ville de Vulvorde avons faict meclre le scel aux causes dicelle ville , ad ces pre
senles , que a est faict Ie U de novembre Jan mil cinq eens quarante cinq. Onder 
glieteëkent ëii ghescreven W. Wyts , de welcke voorscreven procuratie wy ghcsien 
hebben in behoirlyke vorme e'fi' dan of de copie auctentycke oock onder ons rustende es . 
Ende zoo den voÖrS. Waullre Massiet uut crachte van die 7n van dies voorseyt es. 
In de name alsvooren verzochte hem tonthatend ëfi onterfene van de voors. leene met 
zyne toebehooren ëri Jie in al wel telyk lerfvene den voorseyden lheromme Candiane die 
tselve hiesch 'ctt begheerde al wettelyck tontfanghene ten profyte van den voorseyden Jehan 
Carlo co opende naer de rechten ëri costu1J1en van den hove . Maende ik bailliu voor
scyt omme wettelyck te procederene de mannen van den rechte . Ende wy mannen 
wysrlen dal men den hove inkennen doen zoude den rechten loyalen coop en 
vraghen den voors Massiel by wat weghe ofte middelen den voÖrs heere êri gra� van 
den voÖrs zynen leene te buuten gaen wilde , die verclars de den coop volgtiende de 
voornoemde eerste contract by expresse condicien dal te moghP.n lossen mids resttitutie 
êri refusie te <loene van de penninghen binnen een jaere daer na ëii dat den voÖrS grave 
dal dede by noode volghcnde de voorscreve procuratie , wclcken nood den zelven 
lilassiet dede den hove inkennen zweeren in de zaele van den zelven grave zynde naer 
dien volghende macnde ik bailliu van den rechte. Ende wy mannen voorseyt wysden dat 
den voors Waultre Maösiet als procureur van den voors heere ëo mev. vrauwe de graef 
nede zync wellelycke gheselnede , t voornoemde leen met zyne loebehoorten draghcn 
zoudeil in de handen van my bailliu als in sheeren handen ende hem lieden dan of 
outbaten ende onlerfven ' plok kalm ëii wettelicke ghifte te ghevene en garandt le 
belovene len behoufne van den voors coopere ' aldaer hy vulquam 'l voorwysde vonesse 
van ons mannen, en opdrouch l voornoemde leengoedl metten toebehoorten in de handen 
van my bailliu als in shceren handen al wettelich naer costume van den hove , voorts 
maende ick bailliu de mannen van den rechte. Ende wy mannen wysden dat den voär's 
heere ëi1 grave met gaders zyne wetlelicke ghestllenede by huerlieder voors procureur 
zoo wel ende wettelich onterft waeren ën zyn van den voornoemden leene als dat zy 
dien nemermeer recht en hadden noch schuldich zyn t hebbene metten rechte ffi dat 
men daer in erfven moc)lte den voors lheromme ' ten dien in persoone en t selve vcr
zouckende taccepterene ten protfyte van den voors Jehan Carlo , behoudens altyts ëii 
met expresse ghereserveerde condicien daer an te moghen gheraken binden jaerc , mids 
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te vulcommene t inhouden van de voors contracte ën te refanderene de penninghen van 
den.vÖors coope , dan of den selven Massiet in de name als boven te vreden hilt ën 
te vullen betaelt van de voors coopen ' hem ën alle andere dan of quytschelden t eeu
wicheden. Naer alle t welcl•e ick bailliu voors naer maninghen ën by vonnesse van 
de voors mannen hebbc t voornoemde leen zoo dat te vooren in myne handen vanden 
heere ghebrocht was by onterfvenesse voetstaens op gedragheu ende daer in wel 
ëii wettelyck gheerft den VOITTS lheromme Candiano ten proffyte van den voors Jehan 
Carlo r.ooper mei plocke halme ën belofte van garante , al wettelyck naer de wetten 
costumen en usagien van den voors hove ' daer op ick bailliu maende de mannen van 
den  rechte. Ende wy mannen wysden ën verclarsrlen dat den voors lheromme wel ën 
wettelyck gheerft was ën es in t voornoemden leen Len proffyte ëii oorboore van Jen 
voors Jehan Carlo , dat tselve schuldich es te wesene zyn vrye eyghen ën gheconques
teert leengoedt '  omme dat te houd ene in leene ëii manschepe van mynen voors heere 
Van Houtte ter cause van joncviauwe zyne wettelycke ghesellenede als erfachtehne van 
den voors hove van Wytstraete met zyne rechten diensten servuituten eÏÏ vryheden boven 
verclaerst ' behoudens altyts daer den voors heere ëii grave t selve leen zal moghen 
lossen ën daer an hand slaen bin den jaere, mids vulcommende t voors eerste contract . 
als voorseyt es. Ende voetslaens den voors Waultre Massiet uut chrachte van de voors 
procuratie heeft ten verzoucke van den voors Iheromme in de name als boven voor ons 
bailliu ën mannen gherenunchierten renunchiert by descn hy sollempnelen eede daer toe 
ghedaen in de zale van de voornoemde vrauwe , Margriete van Savoye - s vercoopers 
wettelycke huusvrauwe , van zulck recht van douarie costumier of conventionel ëii 
andere , als zoo naer heist ofte in toecommende tyden zoude moghen heesschen an 
t voornoemde vercochte leen t selve al opdraghende ten proffyle van den voÖrS Jehan 
Carlo , uute dien dat zoo dan of thaere gheliefte gherecompensert ëii gheassigneert es 
by de graefscepen van Brienne en Ligny &a. In oorconscepen der waerheden dat t voor
screvenen alzoo voor ons ghedaen ëri wettclyck ghepasseert es mei allen vonnessen , 
maninghen ëii andere sollempnelheden daer toe van noode ëri in ghelycke zaken gheob
serveert. Soo hebben wy bailliu en mannen boven ghenompt dese presente letteren ghe
daen zeghelen elck met zynen propren zeghele uuthanghende , dit was ghedaen int jaer 
ons heeren duust vyf hondert ëii vyf en veertich den drientwintichsten dach van november. 

Testament de Jean Charles de li Affaytadi de Cremone , 1555. 
In namen Gods , die heilige drievuldicheidt , des Vaders , des Zoons enJe des heiligen 

Geest ende die waerdiger allyds maget Maria , ende van alle hemelschen geselschappe. 
Amen , biddende voor de lancheids myns levens , gesonteidt ende contentement. 

Kennelyck zy allen den ghinen , die het testament ende uut�rsten wille zien sullen , 
of hooren lesen , hoe dat ick Johan Karoli de li Affaytadi van Cremona my jegen.woord
lyck \lÎIU.le1lde binnen Liere int hertochdom van Brabant gesont ende met geheelen 



verstande ende verauftheid sulcke als heeft beleeft mynen Heere dat lduer zyne overtallyge 
hermherticheyt ende goetheyt my te verleenen , aenmerkende datter ghecn saecken en 
is seckerder dan die doot , ende begeerende soo wanneer dat God believen sa! my van 
deser werelt te halen) my bereit te vinden als een goed ende getrouwe kristen en 
dienaer Gods als ik ben ende geordineert te hebben van nryn wetlelycke göë�ren ende 
waren, die God belieft heeft my te verleenen , ende hoe ende al tghone dat ik daeroff 
welde gedaen hebben , zoo ist dat uu t  mynen vryen ende opgesetten wille en voor
neemen ick hebben gemaect ende geordineert dat myn testament ende uutersten wille 
indien formen wys ende manieren als hier naer verleent sa! worden , wederoepende 
casserende eude te nyete doende jerst en vooral alle ende hoedanighe andere myoe 
uuterste willen , testamenten codicillen , ordonnancien ofte legaeten , die ik voor datum 
deser soude hebben gemaect ; In hoedanighe wys ende manieren , ende in wat plaetseu 
ende voor hoedanige wethouders gerechte of justicien of persoon openbaer oft particulier 
tselve soude gepasseert wezen , ende int  besunder die ordo1mancien , codicil , donatie , 
gifte ende fidei commes , bi my geschreven met toedraegen en dacrÖrr1 mede synde myne 
huysvrouwe Lucretia de l i  Affaytadi gepasseert voor Mr Gillis . . . . . . .  notaris , die ik 
hebbe gelaeten voor schepen van Liere mits dien dat ik hebLe gemaect -ïii testament 
ordonnancien tot behoeve van myne gemeenzaemheidt met mynder huysvrouwe voor de 
schepenen van Liere op den dach . . . . . . van . . . . . . van den jare X yc ende vif en 
vichtich totter welcke ick my gedraeghe daerinne gevonden sal worden die warachtighe 
miillier hoe. datlet sal moeten geintulcert worden tzy ordonnancien codicil , legact , ofte 
ick testateur voorseyt en verstaet .  . . . . noch en wille dat het by desen myuen 
testamenten oft. gift of uuterste wille zy en de mynder wys gedirigeert dan ter 
contrarie van nieuwe (by desen mynen testamente ende u ulersten wille soo dese des 
noots zy). Tselve warbi ick wcderomme approbere en confirmere in ende vooral gelyck 
daer inne verclaert en verhaelt staet ende het welcke ik my gedraeg meer noch min dan 
al oft tot meerder sekerhcyt van woorde tot woorde Pn desen mynen testamente ende 
uutersten wille gestelt ende geïnsereerd ende ick testamenteur voors. wille ende 
ordw1re dat det myn testament ende uuterste wille duet siiïaelick met de vz. ordon-· 
nancien , r,odicil , legaPt oft giften zy tlus gestentig ende geheel onverbreerkelyck 
onderhouden en volbracht nietlegenstaende alle gcestelycke of werelycke keyzerlyr,ke 
wetten , privilegien statuyten usaucen van lwedanighe rycken landen , provincien ende 
int besunder van desen hertogdomme van Brabant oft Graefschape van Vlaenctr. oft van 
hoedanigher plaets , of landen dacr myn sterfbuys ende myne goedf'. mogen gelegen syn , 
int geheel oft int tdeel , ter contrarie van de welcken ende welcken formen (zoo 
generaclyck als spe�ialyr.k) ick vs. testateur tot eeuwigen onderhoudt ende geheele vol
doeninghe van desen mynen testamente ende uutersten wille sint samentlyck van der 
voorsz. ordonnancien , codicil, legaet gifte ende !geheel innehouden van syne (voor zoo 
veele als in myne macht is) ick designere wille ende verstae zy gehouden voor 
gedesigneert ende gehouden gedesigneert , in al'tghone dat zoude moghen syn, andersins 
ofter contrarien ofl dat souden moghen beletten oft wederhouden oft verlangen 'tgeheele 
onderhoud t  innehouden oft effecle van desen mynen testamente ende uutcrsten wille 
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sint saementlick van de voorschreven ordonnancien, codicil, legad, gifte ufl hoedanighe 
andere tilrlen alsmede der sclve11 sonde en hoedanighe manieren gheve. 

Ten yerslen ick testateur voors. oudgheve oytmoeJelick . en innichlick myne ziele van 
nu af ende eeuwichlyck onser Schepper ende Verlosser Jesu-Chri. ende des heiliger 
altyls maghet Maria myne voorspraecke ende alle den hcmelschen hove ofte geselschap
pcn bidden div. mal. ons M heere Jesu-Chris. dat sonder aensy"ns te nemen op de 
me11ichte van myne sondcn allccnlyck wille aensycns nemen op >yne ongrondelirke 
bermherticheyt , sachtmo••der.heyt ende goetheit soo wanneer sy sal verscheydcn 
uuit myn lichaem ende believe dezelve te stellen in synen paradise ende hemelrycke 
Amen , ende mig°ad ffi)'nen lichaeme , soo wanneer dat mynen Heere God believen sa! 
my van dcser wereld te nemen , ick wille en orJiiere !zelve begraven te worden lot 
Ghistele !zelve latende eeuwich voor den huyze van di l'AlîaytaJi, op welcke plaetse myne 
huysvrouwe sa! doen maecken de cappelle als wy hebbe11 geordineert by de ordonnancien 
waer alf en desen geseyt is dye ick dan sam;11yck met heur hebbe gemaect tot belwnne 
van onse gemeynen soone n , ende sou verre dat uuyt eenighe andere voornemen heur 
belielîde te worden de voors. cappelle , mr.degaen de mynen lichaeme tselve sal geleyt 
worden , dacr dat het hun believen sa! , midsdien dat die ghene , die de misse doen 
sa! daermede de cappelle sa! gedotteert oft brgift worden , �al gehouden syn te 
seggen d"°Vi1 reyse tgebedt twelck by my is altyts gesegl geweest : 0 sanctissima Afaria, 
mater Dei, in uno non dubito, libera me ab om11i malo et ora pro peccatis suis. Amen. 

Acngaende myne uutvaert e n  geregtichyde van dyn , ick wille dat zy worden gedaen 
ecrlic.k et discretig van myne huysvrouw onder andere myne onderschrevene executeurs, 
meer aensyens nemende op mynder ziele dan op de pompe van dcser werelt , want 
nacr tgene ick verstae soo sa! men soo letter becostigen als l?Cll sa! moghen , houde 
het overschot dat men dat gheve den aelmoesseniers van den aermcn .  

l e k  laste d e n  fabrieken van onscr lieve vrouwekerck van Cameryck ende mede alsucke 
and re plaetsen daert belwcrl , sa! elck van de se! ve plaetscn vyft Karolus gulds. van 
twintig sc. stuck eenmael alleenlyck , ten eynde dat dit myn tegenwoordig testament 
ende uuterstc wille hebbe meer erachten ende weerde. 

lek laste dat myne dienacrs sullt•n worden betaPlt van sinne loone volgens de voor
waerden met hen gemaect , hen alîtreckende tgene draff. sy syn schuldenaers gl·maect 
en myne boecken geschreven ende geleeckent zynde gedoot met kwitin ieder naer zinne 
qualiteyten , daer naer sullen volghen de dicnaers \'an hovne de maerten van hovne 
ende van den huyze de welcke andersinls nyet en sullen worden gecleed t. 

Voorts laste ick dat terstond naer dat ick uuyt desen leven sal gcscheyden syn , myne 
huysvrouw sullen bctaelt worden vier hondert gulden , de welcke ick wille terstond 
gedbtribueert worden voor myne ziele dat !zelve heur goetdunken sa!. 

Noch last ick oft wil ick , dat terstont naer dat ick · uuyl desen levene sa! geschfyden 
syn gegewe sy de sr.ven aelmoe�seuicrs van die aermen van � Ant.••• ten eynde van 
den jare d�t irk uuyt descn leven sa! geschcyden syn , twee duyseut gulden in eene 
reyse , iek laste mede ofl ordonnre , dal Liere ten selven tyde sullen betaelt worden aen 
die van de stadt andere twee duysent guld. waervoor ick bidde aen uryn kindbj'.n te 
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willen gheven elcken jare twee hontlert guld. de welcke ick belaste te distribueeren 
aen den aermen , ende zoo verre myne erfgenaeme !zelve nyct en dislrihueeren , bidde 
ick de stad selve de handt daer aen te willen stellen . zonder verschons of respect te 
nemne ten eynde sal sy doen doen. 

Jnsgelycx soo laet ick belast myn stede van Ghistele van andere twee duysent guld. omme 
die daer te besteden omme Godts wille ende te distribueeren ende wille dat dese rente 
sal worden besteedt op de naeme van mynen sonen, ten eynde dat alle jare sy de�P.lve 
distribueeren om Gods wille ende zyndf." df: aft' en gebreck sal de v . s .  stede henluyden 
dwinge de rede te doene sonder ecnich respect te nemen , ende den priesters ende 
cappillel van der kercken van Ghistele en !act ick nyet , mitsdien dat ick bevinde d e  
selve soo quaelyck geconditionneert , dat s y  behooren te hebben straffe ende eyghene 
beneficie. 

Voorts last ick aen Abrosins myncn 'baillieu van myne stede van Ghistele , dat moede 
gecleet syn in den rouwe , ende aengaende syne gagyen , ik ben met hem eens. 

lek laste mynen paigie dat men hem betaelen den cost van drie jaren , omme daer
mede te mogen leeren eenich ambacht. 

Janne Bab .t• en Jeronimo Candiano J'aet ick elcken jaPre dat sy sullen hebben last 
van dcser Pxecutie (elck van hen) elcken jare van vyfhonderd croonen ende daer toe 
mede wille ik dat sy hen sullen moghen behelpen met hcurlieden prenissen van tghene 
tlat sy van myne goederen handelen sullen weesende buyten der gemeneschap. 

Ende in tuychnis der waerheit , soo hcbbe ik geteekent dese tegenwoordighe met 
mynen naeme. Tot Antwerpen den xxu•t•n Decembris XV' ende vyf en vyftich. 
Jan Karoli de l'Affaytadi , ende meer , ick Francisco Botli . ick .Jehan Bap. •• Mazzelaino , 
.Jehan Bap.•• Fossa , Peeter Ducho , Philipo Senamy , Ludovico Nir.olaï , Jerunimo Regno, 
Guillelmo Ge nes Van Maele. 

Het voorgaende is in de i taliaensche tacl gesrhreven en door den notaris van Maele 
notaris present geterkent , in het vlaemsch vertaeld. 

Diplöme par lequel le cháteau de Hilst, situé à Cortemarcq 
(Flandre occidentale), estérigé en principauté en faveur 
de Jean-François d'Atîaytadi et de ses successeurs légi
times. 

Ferdinand toujours auguste , 

Par Ja gräcc de Dieu empereur des Romains et roi d'Allemagne, de Bohême, de Hongrie, 
de Dalniatie , Croatie , infant des Espagnes , archiduc d'Autriche , duc de Bourgogne ,  
de Braban t , de Slyrie , de Care11thie , d e  Caraiole , prinre de Suabr. et comte d'Asbourg, 
de Tyrole , de Goritie , Landgrave d'Alseaci& , marquis du saint empire sur Aualte et 
de Burgue , seigneur de la marche , d'Esdavonie , du port Waou et des Salines , accor
dons à noblc hom me .Jean-François d' Atfaytadi , baron de Ghistcllr.s notre chcr et fidd 
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sujet , ainsi que de !'empire romain , nos bonnes gràces impériales et lui souhaitons 
toutes sortes de biens. Jean-Charles d'Affaytadi noble cremonieu , ayant dans plusieurs 
occasions fait éclater envers nous , Ie saint empire romain , et toute l'auguste famille 
d'Autriche sa fidélité , son attachement et son dévouement sincère ; ayant donné des 
preuves de son attachement tant pour nous que pour notre empire principalement 
lorsque sous Ie gouvernement de Marie reine de Hongrie, notre sreur de glorieuse mémoire, 
les troupes enncmies ayant pénétré jusqu'à Au vers , et que cette invasion ayant fait 
prendre la résolution aux négocians effrayés , qui habitaient cette ville , de l'abandonner 
comme un endroit qui ne pouvait leur accorder aucune protection , et d'aller s'élablir 
ailleurs , i l  assemhle dans la plus grande hate, à la vue de ce danger imminent un grand 
nombre d'hommes en état de porter les armes et parvint par leur srcours et par ses 
discours persuasifs à rassurer les négocians et à les faira changer de dessein , ce qui fut 
très avantageux à l'empereur surtout à cause de l'afllueuce des marchands. Cependant 
l'armée de Charles V de gloricuse mémoire , notrc frère, arriva et sauva la ville de la 
crainte d'un siége ; cette ville célèure et rir.he cut sans contredit été abandonnée de tous 

ses habitants ce qui lui eut fait subir une grande perte et eut exposé les autres villes , 
si la prudence singulière et Ie courage mémorable de Jean-Charles n'était ven11 à son 
secours , de façon qu'on peut <lire avec raison que cette villc chancelante et prêtc à 
tombcr doit son existence à ses soins , à son intelligence , et à sa bourse. • Ce qu'il 
fit principalement en cette occasion pour la conservation de nntre empire et de nos états , 
il Ie fit encorc dans d'autres oil se trouve l'état qu'il secourut avec sa libéralité ordinaire. 
Toutes les fois que Charles V ,  dont les trésors étaient épuisés par les ctépenses et les 
lougues guerres , se trouvaient en besoin d'argent, Jean-Charles ct 'Affaytadi fut toujours 
plus actif et plus prompt à lui en procurer que Ie roi n'était pressé et inquiet à lui en 
demander ; il engagea par son exemple et ses prièrcs plusieurs négociants et plusieurs 
de ses amis lorsqu'il nc pouvait plus seul suffire à des avances aussi considérahles. 
De faç.on que les louanges que s'est acquis Charles V, par ses triomphes et ses victoires 
une bonne partie r.n revient de droit à d'Affaytadi. Son fils Jean-François d'Affaytadi 
ayant suivi les !races de son père, et devenu J'héritier et l'imitateur dans ses grandes ver
tus, de sa fidélité et de ses qualités estimables nous a paru bien digne d'être récompensé 
par les plus hauts honneurs, et les décorations les plus distinguées. C'est pourquoi voulant 
selon notre usage accorder à ceux qui ont bien mérité de nous nos bonnes gràces el notre 
bienvcillance, aussi que engagé par la récompense de leurs vertus et de leurs services, ils 
s'attacbent avec plus de ferveur à nolre service et à celui de !'empire romain, nous avons 
de notre pro pre accordement , de notre certaine science a vee délibération de la plénitude 
de notre puissance impériale el de !'avis des princes, ducs, barons, et aulres fidèles sujets 
tic !'empire romain , érigé, décoré, illustré pour Jean-François d'Affaytadi et ses héritiers, 

( ' )  Nous avons sous les yeux une reconnaissance signée de la propre main de Marie, 
du reine de Hongrie , de Bohème etc. , régente des Pays-Bas pour J'empereurCharles V ,  
de 1 49,483 livres de gros , argent flamaud ; soit frs. 1 ,62 1 ,946 , que Jean-Charles 
d'Aft'aytadi lui avança, Nous croyons que celte somme n'a jamais été remboursée. 
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Ie r.hàteau de Hilst en titre de principauté , comme par les présentes nous érigeons , 
décorons , illustrons Ie dit Jean-François d'Atîaytadi , prince du dit chàteau de Hilst et 
faisons , constituons princes les héritiers et sur.cesseurs légitimes descendant en ordres 
successifs comme nous Ie dis.ons , nommons prinoes de Hilst et voulons qu'il soit dit e t  
nommés et  réputés pour toujours el  .en tout actes et écrit(quelconques et voulant que 
dans la suite du jour de la date de .ces présentes Ie dit Jean-François d'Atîaytadi , ses 
hériliers el successeurs prédits jouissent de toute et chaque gràce, priviléges, pérogalives, 
libertés , exemptions de même que n'ont joui jusqu'à présent les autres princes du 
St .-Empire , ou en jouissent , ou pourraient en jouir tant de droit que d'usage , de sorte 
que dans les assemblées de princes , ducs , de comtes , barons du dit empire y régnant 
pour un temps , il doit être appelé , traité et honoré comme prince du dit chàteau de 
Hilst , el que sa dignité , son grade et sa place doit être respecté comme d'usage par 
nous même. Décernant et déclarant au surplus de la façou la plus solennelle que cette 
concession et tout ce qui précède déroge à tout droi t ,  moyea et forme quelconque , des 
droits et priviléges sur Ie dit prince Jean-François d'Atîaytadi baron de Ghistelles non 
obslant tout statuts , ordres , decrets , priviléges et. autres quelconques auxquels par ces 
présentes et de notre pleine science nous dérogeons et voulons qu'il soit dérogé quand 
même il y aurait de telles qu'il en fallut l'expression de m�t à mot , sauf cependant nos 
droits et ceux de !'empire romain. Qu'en conséquence il ne  soit permis à personae de 
déchirer la fcuille de cette concessiun ou d'y porter quelqu'alteinte téméraire. Que s i  
quelqu'un osait l'entreprendre qu'il sache qu'il encourre notre inrlignation et celle de !'em
pire romain et la peine irrimissible de 1 00 marcs d'or pur dont nous accordons la moitié • 

au Ilse ou à notre trésor royal et l'autre moitié à celui qui soutîrira l'injure. En foi de 
quoi nous avons signé ces lettres de notre main et y avons apposé notre scel impérial . 

Donné dans notre ville d'lnspruck Ie 23 mars 1 563 , !'an 7 de notre empire et de nos 
règnes de Bohème et  de Hongrie Ie 6e. 

Patente de comte de Ghistelles et de Sorosin en faveur 
de Cöme et de César d'Affaytadi , du 8 janvier 1564. 

Ferdinand , par la gràce de Dieu , élu empereur des Romains , toujours Auguste et 
Roi d' Allemagne , de Hongrie , de Bohème , &. à nos chers , nobles et fidèles sujets les 
frères Jean-François Cosme et Cresar d'Atîaytadi , salut. 

Puisque ce ne doit pas être Ie moindre des soins de la majesté impériale à laquelle la 
bouté divine nous a élevé , que de récompenser ceux dont la vertu s'est manifestée e t  
dont I e  zèle et l'attachement pour notre empire sont connus nous nous sommes toujours 
<léterminés avec raison à accorder à ces hommr.s illustres notre faveur et libéralité 
impériale , d'autant qu'il est reconnu que de cette manière on maintien! la vertu el qu'il 
est certain que les pères et  leurs descendants sont.. excités à suivre Ie chr.min de l'hon-
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neur et de la vraie gloire, d'ou il arrive encore , que ccux de l'État ou la dignité a été 
augmentée par nous , saisissent !'occasion de nous être utiles ainsi qu'au St-Empire e t  
à notre illustre maison d'Autri�he , en sont plus ardents à suivre la carrière qu'ils ont 
embrassée , c'est pourquoi vous Jean-François , Cosme et Cresar d'Affaytadi frères , 
ayaut égard non-seulement au mérite Jont vous êles doués et dont nous avons reçu des 
témoignages dignes de foi , mais aussi à votre grand attachement et à votre zèle envers 
nous , Ie St-Empire et notre illustre maison d'Autriche , nous nous sommes volontiers 
portés à vous honorer d'une marque µarticulière de notre bienveillance qui nous rendit 
encore plus ardents à conserver Ie milme goût pour la vertu et eet atlachement signalé 
covers nous ; en r.onséquence de notre propre mouvement , scienr.e certaine , d'un creur 
délihéré de notre plein pouvoir et avec avis des fidè!es sujets du SI -Empire , nous 
avons érigé en vrais comtés les chàteaux et lieux ei-dessous nommés, savoir : Ie chat.eau 
de Ghistelles , duquel vous Jean-François avez la possession , et Ie chàteau de Sorosin 
du diocèse de Crémone , qu'on dit vous appartenir à vous Cosme et Cresar avec leur 
district , territoire et dépendance. Ainsi vous Jean-François et vos descendants légitimes 
nés et à naitre , à perpétuité nous vous créons et nommons comtes du chàteau de 
Ghistelles , et vous Cosme et Cresar , comtes du chateau de Sorosin , en vous agré
geant au nombre des comtes,d u  St-Empire et en vous accordant les grar,cs , honneurs , 
dignités , privilèges , droits , prééminences et coutume dont jouissent tous nos comtes 
du SI-Empire Romain , comme nous vous accordons par les présentes , pourquoi vous 
jouissiez de tout honneur et dignité appartenant aux comtes du St-Empire ; statuant par 
notre édit impérial, que dès à présent on tiendra pour vrais comtés les chàteaux susdits 
avec leur jurisdiction , district , tcrritoire , ainsi que vous , tous vos enfants , héritiers , 
sucesseurs et descendants , tant par écrit que vcrbalement dans Ie spirituel et Ie tem
pore! et dans toutes les affaires et actes publics , et vous jouirez généralement et 
]Jarticulièrcment des honneurs , dignilés , gràces , libertés , privilèges , indults , droits 
et coutumes dont jouissent nos comtes et ceux du St-Empire Romain ; annulant tout 
empêchement au contraire , et afin que eet état et dignité soit encore plus relevé et 
décoré d'un plus ample honneur , nous avons , de la même science r.ertaine , de propos 
délibéré , de notre antorilé impériale , non seulement loué , approuvé et confirmé l'an
cienne forme

. 
de vos armes de vous Jean-François Cosme et Cresar d'Affaytadi ,  comtes 

de Ghistelles et de Sorosin , et de vos descendants et sucesseurs légitimes , mais aussi 
nous les avons améliorées , enrichies et augmentées , comme par les présentes nous les 
louons , approuvons , confirmons , améliorons augmentons et enrichissons de cette 
manière , �avoir : l'écu d'or à la tour d'azur ,  donjonnée de même, ajournée et crénelée 
de sable , - ouverte du champ , surmontée d'un pelican avec sa piété d'argenl , la 
partie supérieure de l'écu chargée de l'aigle de !'empire couronnée d'or , l'écu surmonté 
tie Ie heaume en face , grillé et liseré d'or , courouné d'une couronne de chevalier , 
sommet de la tour de l'écu surmonté du pelican , comme cela se voit mieux peint au 
milieu de notre diplöme ; voulant en slatuant que vous frères ci-dessus nommés , vos 
enfants , héritiers et descendants légitimes , portier. toujours ces armes lelies qu'elles 
sont augmcnlécs et coufirmées , dans tou.s les actes .bounêtes et décents , dans les 
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guerres et les' expéditions militaires suivaot la coutume des nobles guerriers, tant sérieu
scment qu'autremcnt dans les comhats de lance , à pied ou à cheval , dans les duels 
ou combats singuliers, sur vos écus, tombeaux , car,hets, monumens, anneaux , édifices , 
meubles , tant pour Ie sµirituel que rour Ie tempore! , quand vous le voudrez ou que 
la  nécessilé l'exigera sans aucun empêr.hement ou contradiclion Je ce que ce soit et 
sans que vous Jean -François , Cosme et Cresar d'Affaytadi l'on vous troublc jamais ainsi 
que vos enfants , héritiers et descendants légitimes dans votre comté , l'augmentation 
rlc vos armes , el aul.res graces , droits , bénéfi�es et indulls , dirccternent 011 indircc
tement sous quelque prétext.e ou couleur que ce soit ; et que quiconque qui .aura eu la 
témérité de vous troubler, molester ou empèr.her saclie qu'il aura encouru notre indigna
tion et celle de notre St-Empire Romain , outre une amende de cent marcs 1t'or pour 
la moitié applicable à notre profit , et l'autre au profit de ceux qui auront été lésés ; 
lad• amende à payrr sans délai et sans aucun espoir de rémission. En témoignage de 
quoi nous avons signé ces présenles de notre main e t  y fait apposer notre secau impé 
rial. Donné à Vienne Ie 8 de janvier de l'an 1 564 , de nolre règne impérial Ie 34• et  
des autres Ie 38•. Était signé Ferdinand el paraphé au nom du Révérendissime archi·
chancelier de Mayence. 

(Signé) : FERDINAND. 
(Contre siané) : V. J. B. WEBEH. 

Octroi de la foire aux chevaux à Ghistelles. 

Caret by der gratie Godts , coninck van Castillien , van Leon , van Arragon , van 
beiJe Cecillien , van Jerusalem , van Portugal , van Navarrc , van Grenade , van Tolede, 
van Valence , van Gallice , van Maillorguen , van Sevilien , van Sardinien , van Cordube , 
van Corficque , van Murice , van Jean , van Algarben vau Alguere , van Gibrallar , van 
eylauden van Canariën , van Indien soo Orientale als Occidentale , van eylanden ende 
vasten lande der zee Oceane, artshertog v an Oostenryck , hertog van Burg•• , van 
Lotryck , van Brabant , van Lirnbourgh , van Luxernbourg , van Gueldre en van Milaenen , 
graeve van Habsbourg , van Vlaendere11 , van Arthois , ende van Burg•• , palsgrave van 
Tirol , van Henegauwe ende van Namen , priace van Urbane , marckgraeve des Hey
lickx rycx van Roomen , heere van Salcnhede van Mechelen , dominateur in Asien ende 
Africqucn. Alle de gone die dese tegenwoordige sullr.n sien salut. · wy hebben onlfan
ghen d'ootmoedige supplicatie ende requeste väii grave van Ghistelles ende burgemees
ter ende 'chepenen de voors• stede ende heerl}r.kheid , jnhoudende dal wylen Care! 
den vyfden aen hen verleend hebbende op den 27 Mey XV. c ende ellf het permissie 
van eene vry jaerlyksche peerdemcrckt te houden op woensdaege ende donderdaege voor 
81 Martens misse , het selve privilegie naerderhandt is gecontirmeert ende vermeerdert 
door wylen Philipe den tweeden , in de rnaent van Septemher 1 565 ter concurentie 
van vier andere dacgben boven de vouçs• twee ordinairisscbe : ende dat alles om te 
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voorcomen de ruine van de voors• stetle ende heerlyckheyt , enûe de selve voor soo 
vele het mogelyck was , te beueficieren. 'T is nu soo dat de voors. stede ende heerlyck
heyt door de. algemeene devastatie van de 1 este oorlog hen ende miserien van de 
voorgaende tyden in  hare irréparable ruine gevallen synde , noch soude met  waerschyne
lickheyt verhopen den aesscm te conncn herscheppen , ware het saecken dat de voors• 
jaermerckt mochten herstelt worden op een bequaem en avantageuse saisoen , te weten 
in de oostmaent oft op het eynde van de selve in plaelse van St Maertens nisse , 
wesende begiusel van deu winter als wanneer de peerden niet en worden getrocken 
nochte verhandelt , de�en aengemerckt ende dat de voors• stede , heerlyckheyt ende 
jnwoonders der selve by desen middel grootelyr.x souden mogen verhopen gebeneficieert 
te worden sonder jemants prejuditie aengesien binnen Vlaenderen geene andere vrye 
peerdemerckten en syn als de gonne unser stede van Brugge , die gehouden wort op 
den 5 july ende de gone van S' Nicolaes die gehouden wort op den 6 december , soo 
hebben de verthoonders ons seer ootmoedelyck gebeden gedient te wesen het voors• 
privilegie van den jare 1 565 te vernieuwen met voorstellinge van tyde op het eynde vän' 
ooslmaent of beginsel van september , ofte oock op het middel van den voors• oost
maendt , soo ende gelyk wy souden bevonden te behooren tot onsen meerder dienst 
ende voordeel van de supplecantcn. Doen te weten : dat wy ûe saecken Yoors• over
gemerckt ende daer op gehadt het advis van onse lieve ende getrouwe die president 
ende luyden van onze Raede in Vlaenderen (de welcke daer vooren ghehoort hebben 
die burghms ende schepenen onser voors• stede van Brugge , ende slants van den Vryen : )  
genegen wcsende ter  bede ende begeere vaà voorn graeff. burghm• ende schepenen 
der voors • stede ende heerlyckheyt van Ghistclles , supplianten hebben de concessie van 
vrymarckt hier boven geroer! , vernieuwt ende vernieuwen uyt onse sonderlinghe gratie 
by desen om daer van te genieten. tot andere ordonnantie ende uyt onse meerdere gratie 
hebben hun gepermitteert , geoctrooyeert ende geaccordeert , permitteren , octroyeren 
ende accorderen van het selve vry marcke jaerlykx te houden op den eersten dagh van 
September , binnen welcken tyd alle de gonne daer sullen begeeren te comen , sollen 
alomme vryelyck ende onbelemt mogen passeren , verkeeren ende hanteeren coopmansche 
wyse ende ten dien eyn�e hebben wy deselve verleent ende verleenen by desen vry 
ende vast geleyde ende vrylyckheyt , sonder dat zy binnen dien tyde gaende , commende , 
blyvende , hare coopmanschap doende oft wederkeerende, gehouden , gearrestcert , oft 
becommene sullen mogen worden aen lyf nog aen goeden om eenige civile saeken uyt
gesondert onse eyghen schulden ende penninghen , hier irme ook uytgesondert de 
fugitiven , ballingen ende crimineele persoonen , mitsgaders onse vyanden ofte onse 
wederpartye , houdende ontbieden daerom onse seer lieve ende getrouwe de hooft pre
sidenten ende luyden van ons secreten en grooten Raeden , die voorn van onsen Raede 
in Vlaenderen , ende alle andere onse rechteren , officieren en ont!ersaeten die dit 
aengaen ofte roeren sa! moge n '  dat zy de voorn suppleanten mitsgaders den genen die 
de voors• jaermarckt hanteren sullen van onze jegenwoordige gratie , vernieuwinge , 
octroy ende consent inder voegen ende manieren voors• , doen laeten ende gedoogen , 
bestelyck , vredelyck emle volk,Jornntlyck geuiete11de ende gebr uycken , sonder hun te 
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doen ofte Jaete geschieden eenigh himter , letsel ofle moeijenisse ter contrarien , want 
ons alsoo Gelieft. 

Des toorconden hebben wy onsen grooten segel hier aen drien hangen. 
Gegeven hinnen onse stad van Brussel den negenthie11sten Augusty , jnt jaer ons 

Heeren duysent ses honderd drye en tachentich , ende van onsen rycken het achthienste. 
Op den dosch staet er geschreven By den Coninck in synen raede. (geteekend) 

C. Vander Bruggen. 
Wy Willem by de .gratie Gods , koning der Nederlanden , Prins van Oranje-Nassau , 

Groot Hertog van Luxemburg , enz . ,  enz . ,  enz. 
Op de rekweste van den Maire van Ghistel , provincie Westvlaanderen .  
Gehoord · het  rapport van  den Minister van binnenlandsche zaken van  den  23 dezer , 

n° 24 .  
Hebben goedgevonden en  verstaan het verzoek ten rekweste gedaan in te  willigen 

en alzoo te bepalen dat te Ghistelles de twee jaarlijksche marktdagen zullen worden 
hersteld , welke aldaar oud tijds hebben plaats gehad , de eene op den 23 julij en de 
andere op den 9 novemller van elk jaar en geschikt ter verkoop van levensmiddelen , 
vee , en· allerlei koopwaren ; en zal met bijvoeging der rekweste en bijlagen afschrift 
dezer aan den Minister van binnenlandsr.he zaken worden gezonden ten fine van executie, 
terwijl de inhoud dezer op de gewoone wijze ter kennis van den rekwestrand zal 
worden gebragt. 

Brussel , den 28 November 1 8 1 8 . 
(Geteekend) WILLEM. 
Van wege den Koning. 

(Geteekend) J. G. De Mtm VAN STREEFKERK 
Accordeert met des zelfs origineel 
De Greffier ter Staats secretarie 

{Getd .) ELIAS DESCHOYEL. 

Convention relative à la destination donnée en 1579 au 
bätiment de l'église à Oudenbourg 1 . 

Alzo tot bescrJVinghe van joncheeren Nicolas Desporls ende Philippus van Baescop , 
borgmeeslers , metgaders d'heeren Jaco� De Broucqsaulx ende Gheleyn Kethele, 
scepene van der steden van Brugghc , als by opene commissie van Mynheere den prince 
van Orangne, commissaris-genera! op 'L faut van de religie over 't land van Vlaenderen, 
onderghecommileerde ten zelven fyne en Cquartier van Brugge , waren voor dezelve 
ghecommiteerde verschenen Aernoud Maes , Ghysebrichl Muus , Jacob , Jans sone 
rocquedey , ghedeputeerde van der catholycque religie , Marcus Muelenheke , Martin 
Dekens ende Jan Arnouds sone Bakman, �hecteputcerde van der ghcrrforn1eerde religie, 
so est dat naer dezelve gedeputeerde van beide zyden ghehoort hebbende in haere 

t L'acte original est déposé aux archives du Franc de Bruges. 
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vermeten ende pretentien , zyn . hendelir.k by gemeenen consente duer induclie ende 
persuasie van voornaemde ghecornmilccrde vereen>! ende gheaccordeert , by maniere van 
provisie ende tot andere ordonnantie, alzo binnen der stède maer en is eene prochiekercke 
die haer ook bestrect verre buiten der stede , dat dezelve kercke zal met eenen opgaen
den dichten muer tot ghenrne ne cos te of van dezelve kcrcke geschieden ende ghesepareert 
worden in tweeo , maekende daeraf in rlfectc twee kercken of tempels , daer of de 
oostzyde wescnde in choor met de zychooren of cappellen zal wesen tol di�nste ende 
behoeve van die der catholycke ruomsche religie , ende de westersche wesende de bueke 
of voorkercke , tut dienste van die van de ghereformeerde religie , omme by de zelve 
respeclive religien ghebruyckt Le worden vredelick ende paeyselick tot oeffeny11ghe ende 
exercitie van huere religie met al dal dacr acn cleefl of toebehoort in bequamen tydw 
ende zont.Ier elcanderen daer in eenich belet , schimp of empechement te doene. Zo 
insghelyck zal half en half ghedeelt worden het inkomen van de zelve kercke zo van 
fabrycque. tot onderhoud van de edificie van die kercke , als !surplus tot onderhoud van 
huere priesters , predicanten , ministers , schoolmeesters ende costers respectivelyck , die 
zylieden meenen zullen van noode thcbbene , tot oeffeninghe ende exercitie van de zelve 
huere respectieve religien ende den disch of helich Geest tafele gheadministreert by een of 
meer dischmeesters van elcke zyde , in ghelycke ghetalle , ende uytghedeelt worden 

· ondifferentelick alleen den armen van der paror.hie , aenzicnde daer in huerlieden 
menschelick ghebruk of cranckheyt, ende niel huere religie of ghesinthede , midts welcke 
accorde zullen de voornoemde van der calholycke religie volghen de hour.ken , cappen , 
casule11 ende andere kerckelycke habylcn , melgadr.rs de kilr.ken ende ciboren lot 
ueffcnynghe van den dienste van huere religie nootlick , ende aengaende de melale 
voute , pilaren ende andere dicrghelycke materialen de kercke toebehoorende ende noch 
in wezen zynde , zullen particn breeder onderlinghe communiquerr.n of by interventie 
van den .oflicier ende wethouder zo hunlieden dat best word gheleghen , blyvende voorts 
d'abdie ende cloostere van St. Peeters , metgaders t.gasthuys in  wezen ende huerne 
ouden ghecoslumeerden stact. Hen�elick zullen de voornoemde van beide religien �leze 
ieghenwoordige religieusvrede bezweeren solcmnelick in handen van der we·t ende 
àienvolghende elckanderen patientelyck verdraghen zonder questie of geschil ende zonder 
ter cause van dtl religie deen of dandcre te schimpen , injureeren , missegghene of 
misdoene en lyfve noch in goede ende en eenigherwys , op peyne rigoureuse staffynghe 
ter discretie van der Wd anderen tot exemple. Ghedaen binnen der stede van Brngge , 
dc11 zeventien�ten rlac.h van April 1 500 negheutzeventich. 

plus bas se trouve, : 
ÛUDENBUl\G. 

Acte de nomination d'un chanoine de Ghistelles. 

Wy mynheer Josephus Guilelmus Affaytadi grave der stede van Ghistel en de landen 
van Ghistel , baron van Hilst , Lavenskensacker ,  Wilskerke , prinse ende grave des 
H. Rooms-Ryckx etc. Salut. 
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Doen te weten dat alsoon is komen te vacëren de canonincksdye, onder den titel nn 
alle heiligen gefondeerd, in onze collegiale kerke van onze lieve vrouwe binnen de  
voorseede stede van  Ghistelle door de  demessie gedaen in onze handen by heere 
en meester David Carolus van Belleghem , priester, tegenwoordig pastor tot Everghem , 
diocese van Gendt , lesten possesseur van het selve , soo ist dat wy op het rapport aen 
ons gedaen van de persoon Petrus Livinus Stoulhamer , naer examinalie van tonseur en 
doopbrief, hrbben goed gevonden deselve canoninckdye aen hem te jonnen en de te 
conferêrën , soo wy hem jonnen en conferëfen by dezen met al sulcken baten . profyten 
ende emolumenten alzyne voorzaten possesseurs .van hetselve beneficie hebben genoten 
en gejouisseert , versoekende by den eerweerden heer deken van het Cappillel van he t 
voornoemde Ghistelle den voorseiden heer Petrus Livinus Stouthamer te stellen en de 
actuele en rééele possessie van de voornoemde canoniuckxdye met alle solemneteyten 
daertoe gerequireert. 

In teken van waerbeid hebben wy hier opgedrukt ons casset van wapenen ordinaire 
eu geteekenl met ons gewoonlyck handteeken. 

Actum Wommelgem den 4 juny 1 753. 

(Zrgcl). 

• 

Geteekend : J. G. AFFAYTAD! , 
grave van Ghiste l .  

Renouvellement de  l'octroi sur l'imposition des boissons 
à Ghistelles. 

Wy vrouw Isabella Clara Philippina van Haveskercke , douarire , gravinne van M'her 
Joseph Guilliame d'Affayladi, in syn leveu grave der �tede en van Ghistel ende van Soro
syn, prince des heylichryck, baron van Hilst, heere van Lavekensacker, Luike, Zelzaete, 
Wilskercke , Cruyszande, etc. aen ons vertoont synûe by eene requeste van weghen 
bailliû , burgmeesters ende schepenen onze voorseyde stede van Ghistel dal sy van alle 
immoriale tyden v'uyt crachte van ons or.troij hadden verpacht den axcys op bieren , 
winen ende brandewynen volgens huerlieden conditien van den jaere XVJc ses en 
neghentigh ende noch andere daer te vooren te wetene van de borghers, geen 11erberghe 
houdende, van elcke tonue groot bier. drye schellinghen grooten ende van ieder tonne 
clcyn bier een schelling twee groote , waervan de geestelyke hebben vrydom tot een 
derde, ende van de brouwers ofte herbergiers ventende binnen de voorseyde stede tot 
acht sr.hellyngen grooten van iedere tonne grootbier en van elcke tonne deyn bier 
tot twee schellynghen ses grooten meedere ende mindere frustogie naer advenant ende 
ten regarde van deu wyn betaelden de borg hers tot ses grooten van ieder, stoop ende 
deghonne brandewyn ventende tot tien grooten den stoop ; medesgaders noch andere 
stads regten ende incommen men die wetten jaerlyckx ghewoone is van te verpachten, 
als de weten den bierboom ende waghen soul visch ende harinck. De cooren maeten , 
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het jeken van potten ende ghewichten , de calzyde , calliote hackers slaghghelt tot 
vente vremdP.lynghen ter merckt etc. gevende voorde. By hunne requeste te kennen dat 
het octroy daer over by onse voorsaeten verleent was gheexpireert, ende ons biddende 
ten einde wy souden ge:Jient wesen van aen hun te verleenen een nieuw octroy voor 
den tyd van dertigt naer een volghende jaren, dien volghende hebben wy, insiende de 
redenen by requeste ghedregen, acn de voors•· Balliü.' Burghemeesters en Schepenen 
onser voornoemde stede van Ghistel verleent, soo wy hun verleen en by desen dese op ene 
letteren van octroy voor den tyd van dertigh naer een volghende jaeren te beginnen 
met daete deser omme de voors• excysen alsmede alle voor dese pachten ende rechten 
soo die hier voorenstaen gheexµresseert dan of soodaenigh regt als van oude tyden te 
moghen ghcnieten en verpachten otle doen collecteren op zoodaenighe conditien als sy 
bailliu Burghemeesters ende Schepenen sullen vinden te behooren tot laste van alle de 
inwoonders der ghemelde stede van Ghistel soo geestelyke als wereldlycke. Behoudens 
en wel verstaende dat de boeten daervan te procederen alle jaeren sullen gebracht 
worden in stads re�enynghe soo ende ghelyck lot nu toe gebeurt is. 

In teecken der waerheyt hebben wy dese onderteeckent met ons ghewoonelyck hand
teecken ende ghecachetteerl met ons cachet van armoirie desen vyfden jannuarius een 
duysl se ven hondert eenen sesthigh. 

DE GRA VINNE VAN GlllSTELLE. 

(Zegel) . 

Pétition de l'évêque de Bruges adressée à la Gouvernante des 
Pays-Bas. 

Avis du conseil en Flandres. ouis les cons" fiscaux et aulres qu'il peut appartcnir. 
Fait à Bruxelles Ie 17 aoûst 1 761 . 

A son altesse royale. 

L'eveque de Bruges a l'honneur de representer tres humblement a votre altesse 
royale , que par les plus anciens canons de l'eglise renouvellés de tems a autre , de 
meme que par les edits et placards des augustes predecesseurs de sa majesté les eveques 
sont chargés de veiller au tempora) des eglises , nommement des eglises paroissiales 
des t.ables des pauvres et de toutes autres fonr.tions pieuses. 

Les apotres etablirent sept diacres , comme les actes que nous en avons dans la 
St• ecriture en font foy, pour veiller au tempore! el des loix, comme l'assure SLAugustin 
(traité 62 sur l'evang. de S•-Jean, N• 5) fut établi la première forme de cette admi
nistration . 

Le 41 me canon , entre ceux qu'on attribue communement aux apotres, ordonne que 
l'eveque doit prendre soin du spirituel et du tempore! de sou eglise. 

Le 25 et dernier canon du concile d'Autriche de l'an 341 defend à l'eveque de laisser 



l'administration des biens de l'eglise à ses parens , �e· crainte que c.ela ne dl}lll]e juste 
s.oupcon .que par ce moyen il aurait dessein de les enrichir. 

Vers Ie 5• si?.cle fut iu troduile la division du patrimoine de J. C. en quatre pnrtions 
dont une fu.t assignée aux eveqyes , l'autre au clergé , l� troisième pour les pauvres et 

la quatrième pour l'entretien des eglises et de ses dependances , cependant les eveques 
ne furent point dechargés de la suriQtendance d'aucune des .dites pnrtions , puisq1ie 
St-Gregoire Ie grand avertit l'eveque de Catane par sa bui tième lettre , de faire la 
division de la portion due au clergP. selon Ic mérite d'un chaqu'un, et dans sa 29 lettre 

du neuvième livre il averti t  encore l'evequc napolitain de distribuer tout de suite au 
clergé el aux pauvres ce ·que leur etoit du , et qui avoit été negHgé par Ie predecesseur 
dud. eveque. 

Le do.cteur Van Espen Tom T, part. E . til 86 N 7 di! : quam.vis autem per benefi
ciomm erer.tionem nenon bunorum ecclesi:e cathedralis inter episcopum et canonicos 
partitionem libera illa cpiscoporum disponoudi et admi11istra11di rcs ecclesiastir.as autho
ritas , non porum restr.icta fuerit , nihilominus indubitatum est , episcopos ad hunc 
1 emanisisse rerum ecclcsiasticarum dispe11satores et curatores quo ad ecclesias es coca 
sibi subjcr.la tl que ctiamuum hodie autoritatis illius non exiquos superesse reliquias. Il 

Ie prouve ensuile très-solidement dans Ie titre que nous venons de citer et dans rilusieurs 
au tres passages de ses ouvrages, e l  finalemcut il conclut N• i 0 Sinubo passim et omni
bus sinodes belgicis leguntm· qu:e episcopatem in bona ecclesiarum et beneficiorum 
episcopis subjectorum super inlentiam evineunt e t  N• 1 3  conseneus episcopi in  aliena
tione bunorum ecr.lesiasticorum n ecessarius sat manifeste evincit , emincntem aliquum et 
primariam aut heritatem in administrandis inferiorum ecclesiarum et beneficiorum bonis 
pcnes episr.opvm remonere. 

Le concile de Trenle sess. 22. cap. 29 ordonne aux administrateurs de biens d'église 
et des fvndations pieuses de rendrc comµle tous les ans de admiuistration à !'ort.In• , et 
que si en verlu de fjueh1ue coutume, conslitutio11 ou privilege, il y a quelques personnes 
deputées pour les couler que r.ependant l'eveque n'en sera jamais exclu. 

Les ed i ts fjui ont été emanés a r.e sujet par Charle quint et Philippi ser,ond de glorieuse 
m "me sont conformes aux susdiles ancir.nnes loix e t  usages mais par les guerres ci.viles 
qui ont desolé les Pays-Bas depuis l'année 1 5û0 Ie bon ordre y fut tdlcment tronblé , 
qve l'archeveque de Malines et .tous les ejequcs coprovinciaux furent obligés d'implurer 
l'autorité des archiducs Albert et Isahelle pour faire d'autant micux executer ce qui avoit 
été ordonné par plusieurs articles du synode provincial de Malines de l'an 1607 . 

Ce fut à cette sollicilation que les a1·chidues firent emaner Ie placcard de !'an 1608 , 

ou il e>t ordornné entre aulres art. '23 que Ie jour pour l'audition des comples des fabri.
r1ues des eglises , dès holels-dieu , hopi taux tables des pauvres &• doit être presigé et 
fité par l'eveque ou par son deputé dans toutes les villes , paroisses et lieux de son 
diocèse ,  à l'int�rvention du palron de la fundation ou  .Je tel aulre qu'e11 a11roit pris 
soin .anparavant , et à leur defaut, à l'interven lion de l'ollkier pri11cipal du licu , leurs 
altesses serenissimes y reclament elles mcmes l'obligation des eveques et Ie druit qui 

leur compete à eet é11ard en vertu des sanctions canon iques et de la dignité c\e Jeur 
r.arractere . 

25 XX 45 
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L'art 25 dud.  placcard ordonne que les eveques ou leurs deputes devront intervenir 
gratis au coulement des susd. compies , uutre ceux qui y auroieut vac1ué jusqu'alors , 
soit de la pari de votre majes1• nu de ses vassaux pour y veiller à une meilleure direc
tion el  afin 11ue les diffic11lles qui y pourroient surveuir puissent être tcrminées pàr 
avis commun des auditeurs. , 

Entre cent e l  quinze parois�cs dont Ie diocese de Bruges est composé il n'y a que 
celles de S'-George, de Gidts, de Ghislcll"s, de Middelbourgh, d001islkercke, de Rouse
btke, de Staden , de Siseele , de Wyurghem , de Eeg hem , et de Stuyvekenskercke o u  
les seigneurs ou leurs déµulés pretendent de conlcr seuls les compies à l'exclusion de 
l'evequP.. f 

lis se fondent premièrement sur cc que l'eveque seroit hors de possession d'y inter
venir peut être parce que les predccesseurs du remnntrant n'y ont envoyé per�onne 
lorsqu'ils crurent que tout y eloit bien adminislré celte iutervention est d'aillcurs une 
affaire mer:e facultalis , l'enonciation dout se scrt  Cli1• Deux dans sou placcard sur Ie 
synode de Cambroy de !'an 1 581  Ie cunfirrne , il y est dit que l'evr.que pomTa , lorsqu'il 
Ie jugera necessaire y envuycr son dép1 1 1é , Ie  25 arl. du placard d1: 1 608 sur Ie synode 
de Malines l'ordonne ahsol ument d sar1s restriclion , il ne paroit donc pas que cette 
possessiun contraire J"charge l'eveque de s'acquitter de ce devoir , dunt il est respon
sable tant en vertu des canons de l'églisc qu'en vertu des ordonnances des souverains 
de ·ces pays. 

Les d. seigneurs fondent ser.ondemcnt leur opposilion s11r ce qu'en vertu de leurs 
vrivileges Ie druil d'intervenir aux sus d. compies leur compete privalivcment et  sur ce 
que dans Ie placcard de 'l 581 i l  est dit que l'evequc pourra , lor�qu'il Ie  j1 1gcra ncrcs
saire y e1 1voyer s.on dépulé moienna11t que ce soit sans prejudice des droits et  autorité 
de sa rnaj1• ou des)cigneurs parli1:uliers des licux. 

Mais quels sont les drnits q11i µu11rroic11t elre lesés par l'intervention de l'evcque aux 
d .  cumptes ? L'art. 25 du placcard de 1 608 postérieur au placcard q11'ils reclament 
de 1 581 ordonne sans restrciliun que l'evcquc ou son dépulé duit y entervenir , quand 
mcme ccux qui y vaqueroient se feroient au nom de sa majl•. 

Les droils des seigneurs µarticulicrs ne  s'étendent certainement pas plus loin que 
ceux de sa majes" même , or  ce n'est pas ou il a des depu lés qui interviennent au nom 
de sa majes" co.urne Jans tout Ie ressort des magistrats de la ville et  d u  fra11c de 
Brugcs que Ie  remontrant rencunlre de l'opposition ,  ce n'est que chez quelques seigneurs 
particuliers qui abandonnent µresque toujours cette besoi·gne à leur bailly , rrceveur o u  
à quelque autre pralicien de villagB q 1 1 i  ne  sont pas loujours porlés µour finir à l'amiable 
les difficultés 1111i surviennent de tems à autre au Sl'jet de l'administration des biens de 
la fabrique des egliscs et  des talJles des pauvres. 

Dans la paroisse de Ghistelll's , c'est N. D'h:ttiw qui seul coole les compies au nom 
d e  la  Dame du lieu , Ie fils dud. D'haü°w. est receveur de l'Pglise cl. de la table des 
pauvres et  ne rend comple qu'a son pere , ces compies snul tout en arriere et  la cloture 
de celui de la tahle dl'S pauvrcs est obéréc e11viron de deux cent livres de gros. 

Il y a dans la méme paroisse une fondalion se disant chapitre , Ic curé s'en qualifie 
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Ie doyen , et en est en même tems rcceveur , il y a plus de ving! ans qu'il n'a rendu 
r,omrte à qui que ce soit , pa� même à ceux qui y sont pauvres de benefice , lesquels 
en ont porté µlusieurs fois leurs j11sles plaintes au remontrant. 

Dans la paroisse de Wyngene les compies de la fabryque sont arriéres de onze ans , 
et ceux de la table des pauvres de seize; quelques petils revenus de l'église y unt élé con
fondus ave1� ceux du seigneur de la paruisse et glissés dans ses comptes penrlant environ 
trenle ans : ce seigneur n e scacha11t au ·juste à combien cela pouvait monter a ordonne 
qu'on fit une re�titution d e  vi11gt livres de gros à lad. fabriq 1 1e ,  il  )' a lieu de eroire que Ie 
susd. abus a élé commis à son inse u ,  mais lorsq•ie l'eveque n'intervie11t pas à un compie 
ou personne de sa part , ce n'es[ que par cas forluit q11'il peut decuuvrir µa�eils inwn
venients , et tout ce que l'on peut dil'e en general , c'est que . dans presque toutes les 
paroisses susmention11ées les compies et  aulres document apartenant aux eglises e t  aux 
tablrs des pauvres ne sont pas enfermés dans les archives comme i l  est ordonné µar 
!'art. jj de l'ordonnance de 1 650 que les compies y sont beaucoup en arriere , et que 
l'expérience a fait voir q11'il  arrive souvent en pareils r.as , que les receveurs µorle11t 
e n  mises tous leurs exposés sJns disti11ction et n e  se chargenl d'autre recette que de 
celle precissem�nt des années. donl ils compten t ,  i ls forment µar ce moven des clotures 
onereuses deint i l  prélendent l'interet ta11dis cepcndant que Ja somme qu'ils oot exposée 
n e  surpasse point celles qu'ils ont reellement recne. 

Avaut Je synode provinr.ial de Malines, ce mal etoi! presr1ue devenu universel e t  Ie 
seroit encore si les archiducs n'y eussent in terµosé leur autorité par Je placcard de 1€08, 
il seroit bien disgracieux pour Ie  remontrant d'ê lre ohligé de sou tenir un procès pour  
cha�ue µaroi,se ou Ie  susd. plarcard n e  s'observe pas, et ccla uniquem�nt ponr pouvoir 
s'aquittcr de son dcvoir · et pour vaqucr à des compies , sans autre emolumcnt ou 
profile que Ie maintien d'une exacte adminislration. 

Au resle on ne pretend pas d'cn exdure les seigneurs des lieux qui ont droit d'y 
intervenir , ou ceux qui y ont vaqué jusqu'à present de  leur part : leur droit d'ailleurs 
n e  sera pas plus lezé par l'intervention de l'evcqne ' ou de son deputé que ne I'e&t celuy 
de sa majte meme dans les paroisses ou les déµutés y vaqucnt e n  son nom. 

A ces causes Ie remoutrant preml son respectueux recours vers votre allesse royale. 
La suppliant tres humblcment de declarer , que Ie placcard du 31 aoûl 1608 doit 

etre observé dans toute l'clendue du diocese de Bruges de la dnmillalion de sa majte 
selon sa forme et teneur , nonobslant toule pretention ou possession contraire avec 
ordonnance tant auxd. onz paroisses qu'a tous autres qu'il appartiendra de s'y conformer .  

Recepta 21',.. i 761. 
Ins' 22 7'•• i 761 . 
toorconden als geau -

tboriseerden over den 

deurwaerder Vander

espt. Ond•. i" Berot. 

L'imp" Reiue. 

C'est la grace signé , S .  R .  
eveque d e  Bruges. 

Tres cber , chers et Feaux nous vous remettons cy joint 
une reqt• de l'eveque de Bruges afin que vous e n  examiniez Ie con
tenu et que vous nous y rendiez votre avis ouis les consrs fiscaux e t  
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áutres qu'il peut appartenir a tous cher et chers el feaux Dieu vous ail e n  sa S•• garde. 
Bruxelles Ie 1 7  Aotit 1 76 1 . 

Par ord. de sa majt• signé 0. Maria, 
Algesien al' eer acn de magl te rescriberen by dese met de annexe regt.e getoonl aen 

de respectieve heeren of te hunne ged•pi.iteerde auditeurs der reh• van elx. prod1ien by 
de selve regio vermeit , ten eynde van daPr tegPns de seggen voor den raedts heer 
P.ooman volgens hel deen· et van 1 7  April 1 i 58 op den negenthienden Or.tob re 
toeeomende ten seven urn s' morgens op peyne van absoluyte verstek' en rest�riptie en 
de sy t' eynden dies valies geleyt in handen van de raden fiscaelen om 't hof nopende 
de materie te dienen van hun advys. -

Actum den 10 7bre 1 761 ond• S. P. J. Soelaerl. 



FONTS BAPTISMAUX DE STEENOCKERSEEL. 

Dans son utile Histoire des environs de Bruxelles , (1 855 , 
3 vol . in-80) . M. A LPHONSE WAUTERI' a dû  év idemment se fier 
souvent à des correspondanls légèrement myopes ou mal ren
seignés. I l est clone important de constater les lacunes et les erreurs 
qu'on peut découvrir dans cette intéressante polygraphie. 

Au lom . III , p. 1 43 , on trouve un dessin de la curieuse con
struction qui existe à Humelghem et qui est connue sous Ie nom 
de 't Duifhuys , le Colombier. Malheureusement celle vue est 
incomplète et reproduit la façade du cóté opposé à la charmante 
tourel le accolée à son angle orientaL Cette tourelle qui est évi
demment de la même date que l 'édifice , pui squ'el le est construite 
à !'aide des mèmes matériaux , s'élève jusqu'au toit et contient u n  
escal ier e n  colimaçon conduisant à l a  sal ie d u  premier élage . 

Cctte sal i e  doit n 'avoir jamais été visitée par M.  Wauters , car 
il eûl fait observer qu' on y remarque , oulre une cheminée anti que 
et des niches du style ogival creusées çà et là dans Jes murs , une 
crédence d 'un excel lent caractère gothique qui semble assigner à 
cette salie une de5lination religieuse . 

En se rendant d 'Humelghem à Steenockerseel , on  trouve 
dans l'église de ce village , récemrnent agrandie avec intelligence , 
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des fonts baptismaux d'une forme rare en Belgique. M.  Wauters 
les signale en ces t1�rmes , p. 1 4  l : de ce coté se trouve le baptis
tè1'e , beau bloc de MARBRE , qui est enfermé dans une chapelle 
à jour , construile en bois , elc . · 

Je ne sais si l 'on peut appelcr chapelle l 'espèce de pavillon à 
jour qui renferme ces fonts baptismaux , mais dire qu' i ls con
stituent un beau bloc et de marbre encore , c'est commellre une 
bien singul ière errcur .  l i s  se composent de pl usieurs pièces, savoir : 
un  pédicule centra! et cy l indrique , surmonté de l a  cuve et en louré 
de quatre pi liers , Ie tout en pierre blanche 1 , cel le probablement 
qui est si commune dans ce canton . I l  ne s'agit donc aucunement 
d 'un monol i the. 

Quant à l a  forme , el !e rappelle les fonts baptismaux de Ter
monde et de Zedelghem qu'on croya it seu ls de leur espèce en 
Belgique , mais M .  Le Grand de Reu landt en a signalé de pareils 
à Lichtervelde . D'autres savants ont éga lement fai t  connaîlre l 'exis
tence Je fonts baplismaux du style roman mais à un seul pédicule 
dans les communes de Limmel , Lixhe,  Munster-Bilsen, Hoessel t ,  
Herckenrode , Zi l lebeke , etc . 

Voici les dimensions exactes des fonts de Steenockerseel 

Hauteur totale . . . . . . . . . . .  centimètres 
Hauteur de la base . . . . . . . .  . 
Largeur id . . . . . . . . . . 
Hauteur de l a  cuve . . . . . . . .  . 

0-96 
0-20 
0-65 
0-37 

' Ces funts ont été grossièrement peinturés par uu artiste de village , qui a voulu 
imiter un marbre rouge du pays. lts snnl dépourvus de toute sculpt.ure ou inscriplion. 
Dans leur caracfèrc gén�ral , ils rappellcnt Je style roman ; mais sont-ils bien du 
x1• siède , époque à laquelle on fait remonter cenx de Zedclgh�m , à cause de la sim
plicilé de leur :cirnementation ? 
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Largeur de J a  cuve . . . . . . . .  centimètres 0-72 
Circonférence du pédicule centra! 1 -08 
Circonférence des 4 pédicu les 

placés aux angles . . . . . . · . .  

Profondcur de la cuve . . . . . .  . 
Diamèlre de J 'orifice de la cuvc . 

On peu l  consulter sur ce qui précède : 

0-39 
0-3 1 
0-56 

SCHA YES , Histoire de l' architect ure en Belg ique . 
A .  ScHAEPKENS , Messager des sciences hisloriques , A n nales 

de l'académie d'archéologie de Belgique et Trésor de l'art 
ancien. 

P. VAN DuvsE , Messager des sciences historiques de Belgique . 
J .  0 .  ANDRIES , Bulletin du comité archéologique du diocèse 

de Bruges. 
WoILLET , MéJioires de la société des antiquaires de la 

Morin ie , T. m. _ 

M1LNER , The hist01·y of the antiquities of Win chester. 
LE GRAND DE fiEULANDT , Notice sur les tours des églises de 

Thourout el de Lichtervelde , insérée dans Ie Messager des 
sciences historiques de Belgique , année 1 857.  

CRÉPIN , Anna/es de la société archéologique de Namur, 

H .-W. 

membre honoraire. 

• 
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DESClUPTION 
DES 

CARTES DE LA  PRDV INCE D'ANVERS 
ET OES 

P L A N S  D E  L A  V I L L E  
PAR 

M .  A. DJ;J!\,RDIN, 
Capilaine du géaie , membre correspondanl de l'Académie. 

(Suite ,  voir Tome XX , page 440.) 

1863. 

N° 361 . Plan intit11lé : Question anversoise. Plan publie par ordre de 
l'admi11istr11/ion communale. 

Établissement geographiq11e de Bru.xelles fondé par Ph. Van der Maelen . 
425. 

Échelle de 1 à 20,000. 

Avec une échel'le et une légende pour l es couleurs employées pour 
disting11er ! 'enceinte acluelle, la nouvelle enceinte, les huil rort> 1 l i• t achés, 
la citadelle du oord , la  citadel Ie du sud , Ie fort de  la  Tête de Flandre , Ie 
terrain i nondable et les terrains frappés de servitudes nouvelles. 

Ce plan a les mêmes l imites que celui décrit au n° 349 ; mais il ne donne 
pas toutes les rues : i l  n ïndique que les principaux édifices de la vil le. I l  
donne Ie nombre d 'habitants de la ville et des villages , et la  superficie des 
différentes parties de la viJle ainsi que la distance des huil forts à la 
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bourse. La citadelle du nord est int i tu l ée : Grande citadelle du Nord de 
1 32 hectares construite illégnlement .  En dehors du cadre , à droite , est 
une l iste de documents pu hl iés dans Ie  but de prouver l ' i l légalité de la 
construction de là citadelle du  Nord .  

Larg. Om655, haut .  Om555. 

Ce plan a élé adressé aux membres du Sénat beige dans la séance d u  
1 1  novernbre 1863 , par MM.  les Lourgmestre e t  échevins d e  l a  v i l le  
d'Anvers. 

Ce plan a reçu plus tard une  papillote sur la c i tarlelle du nord, « ayan t  
•l pour  hut , comme Ie d it  une légende supplémentaire, de préciser , par  Ie 
n tracé des ouvrages de défense de l a  citadclle du  nord , qu'une des batte
'' ries les plus formidahles de cetle citade l l c  est bien réel lement di rigée 
" contre la vi l le , qu i  est me11açée par conséqucnt d 'une destruction certaine 
11 en .cas de siége. • On a donné aussi une suite à la l égende pour expli
quer les enrlro i ts battus par la citadel I e  du nord . 

On a aussi ajoulé sur ce plan u n  for t  sur la rive gauche, vis-à-vis de l a  
citadelle du oord . 

· 

Ce plan a été d istribué aux membres de la Chambre dr.s représen lants 
dans la séance du 16 décembre 1863. 

Dans quelques exen1plai res l a  l i s te de rlocuments qu i  se trouve en 
dehors du cadre est  traduite en flamand .  

1 863. 

N° 362. Plan i ntitulé : Plan de la ville d'Anvers et de son a,qrandis�e
ment genéral dressé et gravé par J. Van de /(erckhove dessinqteur et 
graveur de plans , 7, rue des Aveugles , 7 .  

Cromoli thographié et publie pur Biz.olier e t  Van de Kerckhove à l'impri
merie de l'académie royale des beaux-arts à Anvers . 1 863 . Déposé aux 
termes de la loi. 

Échelle de 1 à 12 ,500. 

Avec une écbel le , u n e  rose des vents , u ne légenrle pour les monurnents 
de 72 numéros et une au tre pour les places pub l iques , rues , etc. , des 
quatre sections i ntra- mu ros qui ne sont pas i nscrites snr Ie plan , fa isant 
suite à la premiére, et allant j usqn'au n° 142 .  Les arnwiries de la  vil le 
d 'Anvers sont au-dessus du  titre. 

XX 46 
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Ce plan s'étend au-del'i de l a  nouvelle enceinte qui y est représP.ntée 
par la l im ite des terrains expropriés. Le déLournement des routes à travers 
les terrains des fortifications y est i ndiqué. 

Dans un coin de ce plan est une carte i ntitulée : Agrandissement général. 
(N° 1 4 ·1 des cartes) . 

Dans la largeur du cadre sont comprises seize vues de monuments de la 
v i l l e  d' Anvers. 

Larg. 011160, haut. Qm445. 
Est dans Ie commerce . 

TROISIÈME PARTIE .  

Plans des forts sur l'Escaut. 

J'ai com pris dans la  troisièrne partie , outre les plans des forts situés 
dans la province d 'Anvers , sur la rive d roite de l 'Escaut , ceux des forts 
compris dans la province de Fla ndre orientale , sur  la rive ga uche. 11 y a 
en etîet une  trop grande corrél?.tion entre l es forts placés snr l ' une et 
l 'au tre rivc pour pouvoir les séparer ; i ls  concourent en mêrne ternps à la 
défense et leur ,construction s'est faite en même temps. Il n'y a pas lieu pour 
ces plans de faire pl usieurs catégories , v u  leur petit nombre.  l i s  appar
tiennent presque tous d'ai l leu rs seulement à deux dates différentes. Ainsi 
les plus anciens se rapportent à l'i nvestissement de l a  ville par Alexandre 
Farnèse , e n  1585, e\ à la  construction de son pon t ,  à ja  mais mémorable , 
sur l'Escaut, pont qu' i l  protégea par la construction des deux forts qui  l u i  
durent l eur  naissance 1 . Ce sont donc  pour  ainsi <lire des plans ou vues du  
pont avec les forts Ste-Marie et Phi l ippe : i ls  sont au  no1 1 1bre de 19 .  
I l  y a ,  en outre , de la même époque l es  plans d 'un grand nombre de petits 
forts ; i ls sont fort insig11iliants et je ne les renseigne que pour mémoire.  
Les autres plans ont été publiés dans le Nuvu1n ac magnum theatrum de 
Blaeu et sont de 1 649. l l  y en a cinq. 

' Cette affaire �e trouve aussi représenlée sur  d'autres gravures quej'airangres dans la 
première partie (Cartes) , parce qu't>lles représeutaicnt en même temps Ie pays à une 
assez grande distance. 



. - 547 -

Les forts situés tant sur les bords de l 'Escaut que dans l ' intérieur 
des terres aux envir1rns d' An vers , sont en tres grand nombre. lis ont 
presque tous eté construits par les confédérés ou par les Espagnols de 1 583 
à 1 585. Ceux qui ont Ie plus de plans sont ceux de Ste.Marie, de Philippe 
et de Lil lo.  Je ferai donc un chapitre à part pour les deux premiers qui 
snnt l 'un vis-a-vis de l'au tre sur les deux ri ves oppo,ées de l 'Escaut et 
qui étaient reliés par Ie pont construit par Ie prince de  Parme , et un cha
pitre pour  Ie troisième. Tous les au tres plans de forts seront énumérés dans 
un troisiême chapitre .  

Le CttAPITRE I ,  comprenant les forts S1•-l\farie et Phil ippe , compie 
29 numéros , lous de l'année 1 585. Les neufs premiers pour la construc
tion du pon t par Alexandre Farnèse , prince de Parme : Ie n° 10 pour 
!'attaque des forts aux environs de ce pont : les sept suivants (n° 1 1  à 1 7) 
pour la destruction du pon t :  Ie n° 1 8  pour ! 'attaque de la digue de Coe
westein et Ie n° 1 9  pour les événements après la vii:toire des Espagnols. 

Le CHAPITRE Il compte trois plans du fort Lillo à trois époques diffé
rentes : 1 585 , 1 64.9 et 1 674 . (N° 20 , 2 1 et 22.)  

Le CttAPITRE l i l  énnmêre les plans des a11tres forts à deux époques 
différentes : 1 585 et 1 649 ; il y en a 24 de la  première date , sous Ie 
n° 23 , et quatre de la seconde, sous l es n°• 24, '25, 26 et 2 7 .  

CHAPITRE I .  

FORTS STE-MARIE F�T PHILIPPE. 

1 585. 

N° 1 .  Plan intitulé : Ai,qentliche contrafactur des Bruggen tmd sterckte 
welche der Prins van Parma gelacht hat vher den Schelt , wclche brugk au{ 
dem end van Brabant ,  schenst auff das Blotkhauss von Oordnm, und met dem 
andern ende au[ das Blockhaus vo11 Gallo gelegen in Flan.deren , etc. 82 . 

A vee une Iégende de A à F. 
Le fort d'Oordam (fort Philippe) est sur la rive droite de l 'Escaut et Ie 

fort rle Calloo (fort Ste-Marie) snr la rive ga uche : i ls  sonl reliés par Ie 
pont jeté par l e  prince de Parme ; l'un et l 'autre viennent d'füre construits. 

.. 
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Quelques iuscriptions expliquent ce qu i  se trouve sur ce plan . Dans un 
coin est une carte des en1· irons du pont (N° 10 des cartes) . 

Larg. Qm3Q , haut .  Qm2 1 .  

S e  trouve tlans l'ouvrage intitulé : De /eone Belgico , etc. par Michel 
A itsinger. Pag. 369. 

1 585. 

N° 2. Plan intitulé : Prospect der langen Schift: etc . Avec un autre titre 
en-dessous. 

C'est une copie du plan précédent. 

Larg. Qm29, haut. Qm20. 

Se trouve à la Bibliolhèquc royale, à Bruxelles. 

1585. 

N• 3 .  Plan avec Ie second des titres du plan précédent ,  et qui en est 
une copie.  

Larg. Qm295, haut.  Qm2 1 .  

Se trouve à la Bibliothèque royale , à Bruxelles. 

1 585. 

N° 4. Plan sans titre (n° 1 65) du pont de Farnèse. 
Avec quatre vers latins au bas. C'est une réduction du n° L La 

légende est en blanc. 
Dans un coin de ce plan est aussi une carte rles environs du pont. 

(N° 1 1  des cartes) . 
Larg. Ü"' 1 6  , haut. Om \ 25. 

Se trouve dans J'ouvrage in titulé : Nederlantsche oorloghen , etc . par 
Pierre Bor. 1 621 à 1 631 . Tom . UI. (20° partie). Pag. 32. 

1 585. 

N° 5 .  Plan intitulé : Stacada ort pont faict pa1· Ie prince de Parma 
devant la ville d' Anvers. 

Avec une légende de A à F pour les forts. 
On voit les forts Ste-Marie et Philippe et Ie fort d'Oordam . 

Larg. Om275 , haut. Qm 195, 
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Se trouve dans l'ouvrage intitu l é  : Histoire générale de la gue1-re de 
Flandre. Divisée en deux parties ; etc. par Gabriel Chappuys. Paris 1 635. 
Deux volumes in folio. Tom .  1 .  

1 585. 

N° 6. Plan du pont Farnése avec les forts Ste-Marie et Philippe aux 
deux extrémités. 

Avec une,échelle. 
Larg. Om1 65 ,  ha1.1t. omo55 

Ce plan se trouve sur la carte intitulée : Obsessio Antverpir.e A lexandro 
imperante. 1 585 , (N° 8 des cartes) qu i  se trouve aux Archives générales 
du royaume et à la Bibliothèque de Bourgogne. 

1 585. 

N° 7 .  Vue i ntitulée : De schipbrug van Farneze. 
J. Linnig se, 1 850. Ve D. Bladz. 21 9. 
On y voit Ie pont et les deux furts aux extrêmités en entier. 
Le dessin de cette planche a été f.t it par M .  Linnig lu i-méme d'après 

les descriptions du pont données par les auteurs et d'après les plans 
existants. 

La.rg. 00145, haut. Om1 35. 

Se trouve dans l'ouvrage intitulé : Geschiedenis van Antwerpen, etc. , 
par Mertens et Torfs . Anvel's, 1 846, Tom. 5, pag. 2 1 9. 

1 585. 

N° 8 .  Plan intitulé : Palatio vulgo steccata ponlis Antverpiam pars. 
A .  L. del. et {c. Viennre. 

Dec. 2. pag. 1 73. 
Avec une légende de A à R pour les détails de construction du pont. 
I l  ne se trouve sur cette planche que la partie fixe du pont appuyée au 

fort Ste-Marie et Ie plan de ce dernier fort. 
Larg. 00135, haut. Om22. 

Se tl'ouve dans rouvrage intitulé : Famiani Stradre Romani e societate 
Jesu de bello IBelgico decas prima , etc. , et decas secunda , etc. 1 751 . 
Prostant Pestini , apud Johannem Gerardum Mauss. Un volume in-folio. 
Pag. 1 73. 
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1 585. 

N° �. Plan intitulé : Pont Antverpianns Scaldi �uv. impositus. dec. 2, 
pag. 1 78 .  

A 11toni11s Lemel sc. Viennre. 
Avec une légende de A a N pour  les diverses parties du pont , et une de 

9 numéros pour les dét.a ils de construction des deux navires incenrliaires. 
On y voit Ie pont en entier avec les forts Ste-Marie et Philippe aux deux 
extrêmités ; les brûlots I' Bspérance et la Fortune s"avancent contre Ie pont. 

Larg. Qm35, haut. Om2 t .  

Se trouve dans Ie même ouvrage que I e  précédent. 

1 585. 

N° 10. Vue intitulée : Po11te d'A lessandro Farnese duca di Parma su 
la Scelda . 

Cette vue n 'a rien d'exact : l'Escaut est rétréci à tel point que Ie pont 
se compose seule;nent de six bateaux : Ie pont est défe11du par quatre 
redoutes qui n'ont jamais existé. Un combat se livre sur une digue qui 
aboutit au pont entre les Espagnols et des trou pes sur des navires : on 
a probablement voulu représenter l 'attaque des forts St-Antoine, etc. Dans 
Ie lointain on voit l a  ville d' An vers. 

Larg . Om275, haut .  QmU. 

Fait partie de la collection de M. J.-J .-P . Vantlen Bemden , à Anvers. 

1 585. 

N° 1 1 .  Plan sans titre des forts Philippe et Lillo sur la rive droite de 
i'Escaut et rles forts Ste-Marie et Liefkenshoek sur la rive gauche. 
Le pont de Farnèse est détruit par Ie brûlot l 'Espérance, tandis que 
la Fortune éclate contre l a  rive gauche, Ie 4 avri l 1 585. On voit aussi la 
prise du  fort de Liefkenshoek et de St-Antoine qui eut lieu Ie même jour 
par la flotte zélandaise sous les ordres de Justin de Nassau. · 

Ouelques inscriptions en a l lemand rendent ce plan plus inte\ligible. 
Larg . om265, haut. 0, 195. 

Se trouve dans l'ouvrage intitulé : De lcone Bel9ico, etc . ,  par Michel 
Aitsinger. Pag. 371 . 

· 
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1 585. 

Ne 12 .  Plan sans titre représentant la destruction du pon t de Farnêse 
(N° 166) avec 4 vers la tins au bas . 

C'est une réduction du plan précédent. 
Larg. Qm16,  haut .  Qm125. 

Se trouve dans l 'ouvrage intitu lé : Nederlantsche oorloghen, etc . , par 
Pierre Bor. Tom. I I I .  (20• partie). Pag . 33. 

1 585. 

N° 1 3. Vue sans titre représentant la destruction du  p im
,
t Farnêse. 

Tome !. N° 22. C. Decker fc. 
C'est une vue à vol d'oiseau qui représenle une partie du pont et Ie fort Ste

Marie. Le brûlot la Fortune ér.late contre la rive gauche tandis que Ie brulot 
l'Espér,mce. éclate contre Ie pont et Ie détruit ; ceci eut lieu Ie 4 avril 1585. 

A la partie supérieure de cette vue se trouve un plan in titulé : Parmaas 
schipbrugh over de Schelde. 

Avec une lé�ende de 9 numéros pour ce plan et pour la vue qui est 
en-dessous. 

Dans ce plan on voit Ie pont en ent ier' et une partie des forts Ste-Marie 
et Philippe. 

Larg. Qm345, haut. 001265. 

Se trouve dans l 'ouvrage intitulé : Nederlantsche oorloghen , etc. , par 
Pierre Bor. Tom.  7 .  

Et dans celui intitulé : Geschiedenissen der vereenigde Nederlanden, etc" 
par Jean Leclerc. Tom . ! .  ' 

1 

1 585. 

N° 14. Vue intitulée : Naarder afbeelding der werking van Gianibellies 
brandt�cheepen tegens de schipbrug der Prinsen van Parma over de Schelde. 
r:. Decker in. et fec. 

Avec une légen<le de 5 numéros . 
Cette vue est une variante de la précédente ; mais Ie plan du pont ne se 

trouve pas à la partie supérieure. On ne  voit que Ie fort Ste-Marie et la 
partie du pont qui est auprês ; l '�chel le est p lus petite. Les dégàts causés 
par l'explosion de la Forlttne paraisseot plus gratids. 

Larg. Qm335, haut. Qm255. 
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Se trouve dans l 'ouvrage intitulé : Nederlantsche oorloghen , etc. , par 
Pierre Bur. Tom .  7 .  

Et dans cel ni intitulé : Geschiedenissen der vereenigde Nederlanden, etc . ,  
par Jean Leclerc. Tom.  I .  

1 585. 

N° 15. Vue intitulée : Déroute du pont Farnèse , ou ll lexandre de Parme 
manqua de périr. Tom. 4. Pa,q. 57. 

La vue est pr ise du fort Ste-Marie, d'oû on voit Je pont dans sa longueur. 
Le prince de Parme est renversé ; les guerriers qu i  l 'entourent sont tués. 

Larg. Om16 ,  haut. Om 1 1 5. 

Se trouve dans l 'ouvrage intitulé : Histoire de la guerre des Pays-Bas 
dn R. P. Famien Strada , etc. Tom .  4. Pag. 57. 

Ainsi que dans celui inlitulé : Histoire des 1·évolutions des Païs-Bas, etc . 

1 585. 

N° 1 6 .  Plan sans titre des forts Philippe et Lillo sur l a  rive droite 
de 1 Escaut et des forts Ste-Maric et Liefken:;hoek , sur la rive gauche. 
Fol. 424. On y voi t  aussi la destruction du pont de Farnèse. 

C'est une copie du plan précédent : Jes inscriptions cependant ne sont 
pas Jes mêrnes. 

· 

Larg. Om 1 8 ,  haut .  Om135. 

Fait partie de l a  collection de M. Linnig , artiste graveur , à A nvers. 

1 585. 

N° 1 7 .  Plan sans titre des forts St-Marie et Philippe et du pont jeté 
par Ie prince de Par me entre ces deux forts. A nno Dni •1 585 , Apr. 

Le pont e:;t détrui t  par Ie bnilot l 'Espérance , tandis que Ja Fortune 
éclate contre Ja rive gauche. 

En dessous se trouvent douze vers en allemand expliquant ce fait. 

Larg. Om26 , haut. Omf95. 

Fait partie de Ja collection de M. A .  Le Roy, professeur à J'université de 
Liége. 
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1585. 

N° 18. Plan sans titre de la bataille sur la <ligue de Cowenstein . Anno 
Oni 1585. Am. 26 May. 

En dessous se trouvent douze vers en allemand qui expl iquent cette 
affaire. 

Larg. Om26 , haut. Qm195. 

Fait partie aussi de la collcction de M. Le Roy. 

1 585. 

N° 19. Vue sans titre du fort Ste-Marie, à l 'intérieur , avec une partie 
du pont de Farnèse. C'est Ie moment mi Ie comte de Mans'feldt remet 
au prince de Parme Ie colli r,r de l 'ord re de la toison d'or qui lui fut envoyé 
p:.ir Ie roi d'Espagne, Ie 11 août 1 585. 

Larg. Om275, haut. Om19.  
Se trouve dans l'ouvrage in titulé : De leone Belgico , etc . ,  par Michel 

Aitsinger Pag. 385. 

CHAPITRE I l  . 

FoRT LrLLO. 
1 585. 

N° 20. Plan du fort Lillo (N° 38) . 
Ce plan est petit et peu important .  
Se trouve sur la carte i ntitulée : Obsessio Antverpire Alexandro impe

ra11te. 1585. ( N° 8 des cartes) . 

N° 21 .  Plan intitulé : Lillo. 
Avec une rose des vents. 

f 649. 

Larg. Om305, hant. Om1 85. 

Se trouve dans l 'ouvrage intitulé : Novum ac magnum theatrnm tt1'bium 

43 XX 4ï 
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Belgicce regim nd prresent.is temporis faciem exp1'essum a Joanne Blaeu . 
.4 mstelcedamensi. 1 649. Deux volumes grand in-folio i .  

1 674. 

N° 22. Vue intitulée : Lillo . 
Joannes Peeters delineavit. Casper Boztltats fecit aqua forti et exeudit 

Antverpire. Cum privilegio. 1674. 
Cette vue est prise du mil ieu de l 'Escant : Ie fo rt  Lillo est à ga uche. La 

ville d'Anvers apparaît dans Ie lointain . Plusieurs navirns couvrent Ie 
fleuve. 

Larg. 001245, haut .  Omf35. 
Se trouve dans l '  ouvrage intitu lé : Théàtre des villes et forteresses des 

P1·ovinces-Unies et frontières tant en Brabrant, Flandre, qu' au Rhin et 
autres parts, conquestées par Ze.� armes des S1·s Estats Généreaux soubs le 
conduit des très-nobles et très-illnstres 'princes d'Orange. Anvers. 1 674.  
Un volume in-4° oblong. 

CHAPITRE l i l .  

F O R T S  D I V E R S .  

1585. 

No 23. Les plans suivants des forts sur Jes rives de J 'Escaut se trouvent 
sur Ja carte intitulée : Obsessio Antverpire A lexandra imperante. 1585 , 

(N° 8 des cartes) avec Je titre général : Propug11aculorum major forma 
ut melius cognosci possint. 

· 

Vu  leur peu dïmportance je me bornerai à en donner la nomenclature. 
Plan du fort la Pcrle (n° 2) . 
Plan du fort Spei (n° 3). 
Plan du fort 81-Antoine (n° 4). 
Plan du fort Liefkenshoek (n° 5) . 
Plan dn fort 81-Antoine (n° 6) . 
Plan du fort de Tervent (n° 7) .  

' Voir la  note à l a  page 12 de ce  volume. 
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Plan du fort du Nord (n° 8) . 
Plan du fort SLSebastie11 (n° 9). 
Plan du fort SLFrançois (n° 1 0) . 

. Plan du fort de Borcht (n° 1 2) .  
Plan du fort d e  Téligny (n° 1 3) .  
Plan du fort  Melkhuis (n° 1 4) .  
Plan d u  fort de la Tête d e  Flandre (n° 1 5) .  
Plan du fort de Toulouse (n° '16). 

id. id. (n° 1 7) .  
Plan du fort des Paysannes (n° 1 8) .  
Plan du  fort SLPierre (n°  22). 
Plan du fort des Paysans (n° 23) . 
Plan du fort S10-Barbe (n° 24). 
Plan du fort St-André (no 25) . 
Plan du fort la Croix (n° 26). 
Plan du fort de la Trini té (n° 35). 

id .  id .  (n° 36) . 
id .  id .  (n° 37) .  

1 649 . 
N° 24. Plan intitulé : ' T  Fort S. A rnbrosius ofte Stoofgadt .  
A vee une échelle et une rose des vents .  

Larg. Om10 , haut .  Qm1 0 .  
S e  trouve dans l 'ouvrage intitulé : Novum ac rnagntim theatrurn 

urbiurn Belgicre regire ad prresentis temporis faciem expressum à Joanne 
Blaezt. Amstelredamensi. 1 649. Deux volumes grand in-folio t . 

1 649. 

N° 25. Plan intitulé : Kruys-schanls. Fort de la croix. 
Avec une échelle et une  rose des vents. 

Larg. Ü"'10 , haut. Qm1 35. 
Se trouve dan� le mêrne ouvrage que Ie précédent. 

' Voir la nole à la page 7 2 .  
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1 649. 

N° 26. Plan intitulé : De situatie van de forten S. Jacob , Stabroeck en 
Peckgat. 

Avec une échelle et une rose des vents. 

Larg. Om tO , haut. Om t 35. 

Se trouve dans Ie même ouvrage que les deux précédents. 

1 649. 

N° 27. Plan intitulé : Liefkenshoek. 

Larg. om25 , haut. 001195. 

Se trouve dans Ie  même ouvrage que les t rois précésents. 

S U P P L É M E N T . 

Quoique pendant l ' impression de l 'ouvrage j 'aie introduit toutes les 
n ouvelles découvertes que j'ai faites au moyen de numéros bis , ter , de. , 
il y ·en a encore qui n ·out pu être intercalées , de sorte que je les donne 
ici en supplément au moyen de numéros qu i serviront à les mettre à leur 
place dans Ie recueil . Il y a donc 22 cartes et 23 plans qui devront être 
ajoutés aux 1 32 cartes et aux 382 plans de la ville , de sorte que Ie 
nombre monte maintenant à 1 54 cartes et 405 plans . J 'espère ne pas en 
rester là , et avec l 'assistance des amateurs . en augmenter encore Ie 
nombre et faire paraitre u n  second supplément dans quelque ternps. 

La table qui viendra à la fin de mon ouvrage contiendra l'énumération de 
tous les numéros , y compris ceux du supplément .  

CARTES. 

1 585. 

N° 1 3his. Carte intitulée : Antverpia. 
S'étendant depuis Ie pont jeté par Farnèse , j usqu'à la ville d'Anvers. 
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C'est une vue perspective 01'.1 Ie pont occupe Ie premier plan et la ville 
I e  dernier. 

Larg. omt55, haut .  Om125.  
Se trouve dans l'ou1Tage intitulé : Nassauwe oorloghen . 

1585. 

N° 20bis. Planche sans titre n�présentant tro.is choses d ifférentes. 
A ntoniu� Lemel sc. Viennre. dec. 2. pag. 1 76.  
Avec une légende de 1 'à L pour les explicatioris de l a  première carte, et 

une de 8 numéros pour celles de la seconde carte , dans laqnelle I e  n° 6 se 
rapporte an troisième objet. 

La première carte donne Ie cours de l'Escan t depuis l'amont de la ville 
d'Anvers vers Burcht jusqu'au pont jeté en tre les forts Ste-Marie et 
Philippe. La digne est percée en ces deux endroits et les vaisseaux naviguent 
dans l ' inondation d'un point à l 'autre. La ville d'Anvers est au premier 
plan : I e  pont du prince de Parme est détruit. 

La deuxième carte représente I e  canal creusé par Ie prince de Parme 

, depnis Stekene jusqu'à l 'Escaut près de Calloo , pour remplacer Ie 
premier. Son camp est à Beveren . 

Le troisième objet représenté sur cette planche est la manière dont les 
' bateaux étaient attachés pour remplir Ie vide entre l es  deux estacades 

du pont.  
Larg. Qm35, haut.  Qm22 . 

Se trouve dans l ' ouvrage intitulé : Famiani 8tradre , etc. , de bello 
Belgico, etc" 1 751 . Un volume in-foiio .  Pag. 1 76 .  

1605. 

N• 22his. Carte sans titre du cours de l 'Escant depuis Hoboken en 
amont jusqu'au fort Lillo en aval. Avec une légende de 1 6  numéros pour 
les événements q�i ont eu lieu Ie 17 mai 1 605 à \'occasion du  siége de la 
ville par Ie comte Maurice de Nassau. Il y a un pont sur l 'Escant vis-a-vis 
de la ville. On volt aussi les navires qui attaquent celle-ci. 

Larg. Om26, haut .  Om1 7 .  
Fait partie de la collection d e  M .  I e  chevalier Gust. Van Havre, à Anvers . 

1 61 7 . 

N° 24his . Carte int itulée : Machlinim urbis d01niniurn. 
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Cette carte donne la topographie de la seigneurie de "1:tlines. 
Le nord est à gauche. 

Larg. Om075 ,  haut.  Om045. 
Se trouve sur la carte intitulée : Brabantia dacatus , qui fait partie de 

- l'ouvrage rnentionné dans Ie numéro suivant. 

1632 . 

N° 27bis . Carte intitulée ; Mechlinia dominium. 
Petrus Krerius cmlavit .  
Avec nne échel le .  Le nord est à droite . 
Cette carte s'étend jusqu'à An vers , Bruxelles et Aerschot. 

Larg. Om235, haut. Om165. 
Se trouve dans l 'ouvrage i ntitulé : Gerardi Mercaloris atlas sive cosmo

,qraphicm meditationes de fabrica mundi et fabricati fignra. De novo multis 
in locis emendatus 1wvisq. tabulis auctns studio Judoci E{omly. Amsterodami 
sumptibus Jol!annis Cloppenburgy. Anno '1632. 

Un volume in quarto-oblong. Page 389. 

1 666 ? 
1 

N° 37bis. Carte intitulée : Marchionatus sacri imperii et dominii 
Mechelini talmla auctore F. de Wit .  

Gedruckt, t o t  Amsterdam by Frederick de  Wit inde Kalverstraet inde 
witte Paskaert . 

' 

Avec deux échelles , une rose des vents et les armoiries du marquisat et 
de la seigneurie de Malines. 

Cette carte comprend les villes de Bruxelles " de Löuvain , de Mali nes , 
d'Anvers , etc. Le nord est à droite. 

Larg. Qm565, haut. Om4 75. 
Se trouve dans ['atlas i ntitulé : F. de Wit Germania inferior ', sive 

XV lI provinciarum geographicre generales ut et particnlares tabulre. 
Nieut knert-boeck van de XVll Nederlandtsche provincien begrypende 

tnede de aengrensende landen perfecter als oyt voor desen tot Am�terdam int 
licht gebracht dooi· Frederick de Wit inde Kalve1·straet inde witte 
Pascaert . Carte X. Un volume in-folio . 
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Elle se trouve aussi dans J'atlas i ntitulé : ll:fapas o geographia compen
dioça , que mueslra el orbe de la tierra sacadas las mas nuevas tabulas. En 
Amsterdam , en la tienda de Fredericq de Wit , en la calle que llaman 
Kalverstraat .  Un vol u me in-folio. N° 124. 

Cet atlas a u n  faux-titre qui  para i t  être gravé par Gérard de Lairessc. 

1695? 

N° 42bis. Carte i n t itulée : Mechlinia dominiurn et Aerschot dur;alus 
auctore Nirolao Visscher. Cum privil: ordin: gencral : Belgii Fwderati . 

Ave.c deux éthel les , u n e  rose des vents et les armoiries de la seigneu rie 
de Mal ines et du duché d '  Aerschot. Cette carte comprend ies vi lles de 
Bruxelles , de Lotm1in ,  de l\1al i nes , d' An vers , de Rreda , de Bergen-op
Zoom , etc. 

Le nord est à d roite .  

Larg. Om545, haut.  Om445 . 

Se trouve dans ! 'atlas int itulé : A tlas minor sive geographia compendiosa , 
qua orbis terrarnm per paucas allamen novis.•im.as tabulas ostenditur A mste
/redami ex. officina Nico/ai Visscher. Un \"Olume i n-folio . N° 44 . 

Cct atlas a Ie faux-titre suivant : A tlas minor sive totius orbis terrrwwn 
contracta detinea . .  , .  ex conatibus Nico . .  " Visscher. A mst: /Jat :  

Amstelrudami apud Nicolaum Visscher cum p1·ivil: ordin: genera/. Belgii 
l'ü'derati. 

-

Ger. de Lairesse delin: et sculp: 

1 1 1 0? 

N° 49bis . Carte i nt itulée : Plan der stadt A ntwerpen an dei· St:he/de in 
(E.�treichischen Niederlanden. A us den besten wul neuesten Cartm zusam
men getragen und in kupfer _qestochen durch Max. Grimm .  

Se vend chez ll:fartin Wilt à A ugsbourg. 
Avec une légende de a à w ,  u n e  échelle  et une  rose des vents. 
Oonne Ie  cours d e  l 'Escaut depuis Ie fort Ferd inand en amont de la  vi l lB 

d'Anvers j usqu ·au  fort Frédéric-Henri en  aval . I l  y a un pon t sm· l 'Escau t 
vis-à-vis d 'Anvers. La place des combats l ivrés en 1 703 s"y tronve . 

Larg. Om28 , haut Om23. 

Fait partie de la collection de M. Ie chevalier Gust. Van Havre. 
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1 809. 

N° 64bis . Carte int i tulée : Schilderachtig plan van de groote expeditie , op
' 

de wester-Schelde , in A ng11slus 1 809. Aantoonende de moeilykheid van het 
naderen lot Antwerpen . 

Gapt Cochburn del. A .  Lutz. aqua tinta. 
I l  y a d�s numéros de 1 à 26 sur les bateaux et les forts. 
C'est un panorama du cours de l'Escaut depuis Ie fort de Bath jusqu'à 

An vers. Ce fort occupe Ie bas de la carte et la vue de la ville se trouve :i la 
partie supérieure. L'Escaut se déroule d'un bout à l 'autre et est chargé de 
vaisseaux anglais q u i  viennent pour s'emparer de la vil le. 

Larg . Qm2 1 5, haut. Om28 . 

Fai t  partie de la collection de M. J. Lin'nig , à An vers. 

1 832. 

N° 87his. Carte intitalée : Carte de la ville , citadelle et dP.s environs 
d' A nvers ainsi que cfos furts situés sui· l' Escaul .  1 832. 

A Bruxelles , chez F. Charles , lithographe et édileur , rue du Grand 
Hospice , n° 21 , près le ca11al. 

Avec deux échelles et une explicalion des $Îgnes employés. 
Cettc carte s'étend jusqu'au fort Lil lo au nord, Schelle au sud , Beveren 

à l 'ouest et Lierre à l 'est. 
Sur cette carte , dans l 'intérie11r du cadre , se trouve un petit plan de la 

ville d' An vers , renseigné au n° 234his des plans , et hors du cadre, à droite, 
nn plan des attaques de la c.:itadelle , qu i  figure au lJo 23 4t

.
er des plans .  

Larg. 00126, haut. Qm24 . 

Fait partie de la collection de M .  Ie chevalier Gustave .Van Havrr. , 
il A nvers . 

1 832. 

N° 9 [ bis . Vue intit11lée : De Schelde van Antwerpen tot Bath. 
Te A msf.erdam by Frans Bulfa et zonen, Kalverstrnat, hoek van de 

Gttperst .  N• 221 . Steendr. v. C. 1'1agnenat .  Gedeponeerd. 
Avec nne rose des vents et les noms des villages et des forts en regard, 
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hors du cadre. L'Escaut se développe depuis An vers, qui est dans Ie bas , 
jusqu'au ro·rt Bath qui occupe Ie haut de la planche. 

Larg. Om18 ,  haut. Om34. 

Fait partie de l a  collection de \M .  J. Linnig, à Anvers . 

1832. 

N° 91 ter, Vue inti tulée : Panorama der Schelde. 
Uitg. Ier steend. van A .  Collings et v. d. Hout. Te bekomen by W. van 

Oosterzee. Rotterdam. Gedeponeerd. 
A vec une IP.gende de 23 numéros en hollandais. 
Le fort Bath est au premier plan et on voit Ie cours de l'Escaut jusqu 'à 

A nvers. Le fleuve est couvert de navires hollandais , et les rives sont 
fortifiées. La vil le d' An vers occupe le haut du plan : les bombes écla
·tent au-dessus de la citadelle. 

Larg. Om23, haut. Om39 . 

Fait partie de la collection de M .  J .  Linnig. 

1 839. 

N° f 04bis . Carte in titulée : Plat1 de l'Escaut et des forts , depuis Anvers 
jusqu' à Lillo. 

Échelle de 1 à 125,000. 
Avec deux échelles. 
On y voit Ie pavé hors de la porte de Malines : il donne , en outre , 

l ' indication des polders qui se trouvent sur les bords du fleuve. 
Cette carte a été reproduite en 1844 et en 1 846 sur les plans n°• 276 

el 284. 

Larg. Om045 , haut. Omf6 .  

Se  trouve sur I e  plan intitulé : Plan d e  l a  ville d '  Anvers , publié par la 
librairie anglaise et (rançaise , etc. 1 839. (N°, 268bis des plans). 

1 862. 

N° 1 34. Carte inti tulée : Carte géologique du sous sol des environs 
d'Anvers. 

43 XX 48 
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A .  Dejardi11 fec. Chromolith. G. Severeyns , lith. de l' Acad. 
Bull. de l'Acad. Roy. Tom.  Xlll.  2me série , page 484. Pl. I. 

Echelle de 1 à 66,666 . 
Cette carte s'étend jusqu'à Wyneghem , Wommelghem , Vremde , 

Bouchout , Edeghem , Hoboken et Zwyndrecht. Les nouvelles fortifications 
de la ville s 'y trouvent ainsi que les forts détachés .  On  y a i ndiqué par des 
teintes la nature du terrain immédiatement en dessous de la terre végétale, 
d'aprês les cartes d'A. Dumont. 

Larg. Om225, haut. Om1 7 .  

Se  trouve dans l 'ouvrage intitulé : Description d e  deux coupes faites à 
travers les couches des systèmes scaldisien et diestien , uinsi que les couches 
supérieures , près de la ville d' Anuers ; par M. Adolphe Dejardin, capitaine 
en premier du génie. Bruxelles. Hayez. 1 862 . Un volume in-8°. 

1 862 . 

N° 1 35. Carte intitulée : Agrnndissement général de la vi/le d'Anvers. 

Echelle de 1 à 80,000 . 
S'étend à peu prês dans les mêmcs l imites que la carte précédcnte , et 

représente aussi les n ouvelles fortifications et les forts détachés. 

Larg. 0001 5 , haut. 0011 35. 
Se trouve sur I e  plan intitulé : Plan de la ville d' A nvers , ses environs 

et son agrandissement dr'essé et gravé par J. B. Van de Kerckhove. 1 862 . 
(N° 360 des plans) . 

1 863. 

N° 1 36. Carte intitulée : Hulst .  (Bergen-op-Zoom) . 55. 
Ministerie van oorlog. Verkend in 1 856. Gegraveerd top. bureau 1 863. 

Échelle de 1 à 50,000. 
Avec u ne échelle en mêtres et une en milles hollandais, les degrés 

de longitude et de latitude. 
La ville d' An vers avec ses n ouvelles fortiÎlcations se trouve à peu près 
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au centre de cette carte : elle s'étend au nord jusqu'à Santvliet , au sud 
jusqu'à Hemixem , à !'est jusqu 'à  St-Job in  'tGoor et Oeleghem et á l 'ouest 
jusqu'à Stekene. Elle comprend en outre les vi lles de Hulst et de St-Nicolas .  

Tous les chemins sont indiqués avec beaucoup d'exacti tude , ainsi que 
les  villages, les  chàteaux ,  etc. Il y a u n  assez grand nombre de points de 
n ivellement. 

L'exécution de cette carte est très soignée. Les i ndications y sont e n  
français. 

Larg. Om795, haut .  Om495 . 

C'est une feuille de la carte publiée par Ie uépöt topographique d u  
royaurne des Pays-Ilas, intitulée : Topographische kdart van het koningrijk 
der Nederlanden , vervaardigd door de Officieren van den Generaalstaf. 
La Haye. 1 863. 

1 863 . 

N° 1 37 .  Carte i n titulée : Fortificatio11s d'Anvers , lelies qtt'elles ont été 
votées par les chambres. Pl. l .  

Échelle d e  1 à 1 33 ,333. 
Avec une échelle et u ne rose des vents. 
Cette carte s' étend depuis Hoboken en arnont jusqu'au fort Liefkenshoek 

en aval : el le va jusqu'à Wyneghem i1 ! ' est et jusqu'à Beveren à l'Ouest . 
On y voit Ie tracé de la nouvelle enceinte et la l igne des huil forts détachés. 
Les noms des v illages s'y trouvent, mais pas ceux des routes . 

Larg . om1 25,  haut .  0 , 19 .  

Se  trouve dans  l "ouvrage i n t i tu lé : Coup d'mil sur les no 1welles (ortifica
tions d'Anvers on la vérité sur la questio11 Anversoise (avec planches) par 
Mangonneau, ancien ingénieur .  Bruxelles. 1 863. Une brochure in-8°. 

1 863. 

N° 1 38 .  Carte intitulée : f<'ortifications d'AnvPl's, lelies qu'elles sonl 
ex<!cutees. Pl. Il. 

Échelle de ·I it 1 33,333 . 
A vee une  échelle. 
Cette carte;a les mêmes l imites que la précédente : la citadel le du NorJ 

est tracée ai nsi que trnis nouveaux forts sur la rive gauche. 
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Les noms des routes s'y trouvent mais pas ceux des vil lages. 
Larg" Om125, haut.  Om 1 9 .  

S e  trouve dans I e  même ouvrage que l a  p récédente . 

i.863. 

N° 1 39 .  Carte sans titre du cours de l'Escaut entre la vi lle <l't\nvers et 
Ie fort Ste-Marie. 

La passe est indiquée en trait.� interrompu.<. 
Échelle de 1 à 44,444. 

Avec une échelle et une rose des vents. 
Dans cette carte on voit la citadelle d-n Nord et les autres forts snr les 

deux rives de l'Escaut.  
Larg. 00112 ,  haut.  Om195. . 

Se trouve dans I'onvrage intitulé : Deuxieme coztp ·d'reil sur les forlifica
tions d' Anvers. Réponse de Mangonneau ,  ancien ingénieur, à Chape de la 
caponnière, ingénienr nouveau (avec planche). Bruxelles. Beauvais, 1 863. 
U ne brochure in-8°. 

1 863. 

N• 1 40 .  Carte intitulée : Situation de la 1•ille d'A nvers avec son agrnn
dissement .  

J.  Van de  Kerckhol'e fecit. Uéposé. 
Échelle de 1 à 250,000 . 

Avec une échelle, une rose des vents et les armoiries de la ville d 'Anvers. 
Cette carte ne s'étcnrl pas plus lo in que la l igne des forts du camp 

retranché : à !'est el le va jnsqu'à Zwyndrncht. Tous les nou,•eaux travaux 
pour I'agrandissement de la  v i l le  y sont indiqués. 

Larg. 0"'55 , haut. om75 _  

Se trouve derrière la  carte d 'adresse de  F .  Bizolier e t  ce, i rnprimcu r en 
ta i l le  douce et lithographe. 

1 863. 

N° 14 1 . Carte intitulée : Agrandisseinent genàal. 
Échelle de 1 à 1 00,000. 

Avec une échelle. 



- 565 -

Cette carte est une copie des n°• 1 35 et 1 40 ,  du même auteur .  

Larg. Om 105 , haut.  Om1 3 .  
Se trouve sur  I e  plan intitulé : Plan de  la ville d'Anvers e t  de son 

agrandissement général, etc. de J. Van de Kerckhove. (N• 362 des plans ) . 

P L A N S. 

1 557.  

N° 1 9bis. Plan intitulé : Antverpia. 
H. Cock fecit. 1 557.  
Avec les  armoiries d 'Espagne à la partie supérieurc au centre, ayant 

celles de BraLant à gauche et celles du marquisat à droite. 
C'est un plan à vol d'oiseau oti on voit toutes les maisons en élévation : 

la vue est prise en avant de la porte de Borgerhout. 
La rive gaüche de  l 'Escaut et la Tête de Flandre se voient aussi à la 

partie supérieure du plan. 

Larg. Om45, haut .  Om365"  
Fait  partie de la collection de M .  Ie chevalier Gust.  Van Havre , à 

A n  vers. 

1 569 . 

N° 36bis .  Plan intitulé : Antverpia . 
Petrus A PR a Merica fecit. 1 560.  
La partie supérieure de ce plan est occupéc de la manière su ivantc : au 

m i lieu l�s arrnoi ries d 'Albert et Isabelle aux deux cótés desquelles se tronve 
Ic t itre : Anlverpia ; à ! 'extrême droite les armoiries de la v i lle et à !'ex
trême gauche les armoiries de ! 'empire. 

A la  partie inférieure à gauche est un p iédestal supportant l ' Escaut.  
Sur la  face c le ce piédestal se trouve l ' i nscription suivante : Clariss : 
prudenliss : que senatui Antverpiensi Joannes Lie{rinc devot : dedica . 

A la partie i nférieure à droite est un au tre piédestal supportant la statue 
de Mercure personnifiant Ie commerce et les arts , sur lequel se trouve 
cettc inscription : Lamuertus a Noort pictor ingeniosiss. effigiebat .  Johannes 
Lir(ri11ck suis impensis rxcudeba t .  Il 11° 1 56\) . ll. 0. /, . 

Avec une légendc de 2.t nurnéros en latin , plus unc autre pour Les noms 
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des bouleverts et rapars , de A à E ,  donnant les noms des bastions de la  
citadelle en espagnol . 

Dans ce plan les édifices et les maisons sont vus en élévation : la vue est 
prise un peu à droite de la citadelle. Les environs de la ville y sont repré
sentés à une assez grande distance. Ainsi , en  aval de la vi l le,  on voit : 
Saftingengat , Jes forts Lillo el Lie(kenshoek , etc. en amont il ne va pas 
plus loin que la citadelle.  D'un autre cöté il s'étend jusqu'à Merxem. La 
Tête de Flandre s'appelle : Over het veer. 

En quatre feuilles. 
Ce plan a été reproduit avec des additions en 1 6051 1 628 et 11 648 . Voir 

Ie n° 96 .  
· 

Larg. Om95 , haut. Om70 . 
Fait partie de la collection de M .  Ie chevalier Gustave Van I-Iavre , à 

A n  vers. 

1 581 . 
N° 7fhis. Plan in titulé : Antverpia . 
Avec u n  second titre ainsi conçu : 4ntwerpicc celeberrimi et nobilissimi 

totius orbis terrarum em.porii cum suis propugnaculis vallis et mzmitionibus 
arboribns per mrenia consitis ut sese hadie habet , verissima delineatio cedita 
per Philippum Galleuin. Anno 1 58 1 .  

Avec les arrnoiries de  Brabaut à la  partie supérieure à gauche e t  cel les 
d u  Marquisat à droile. 

Dans le bas se trouve une légende pour les inscriptions des quatre sta
tions mil itaires , qui  étaient : la Grand' Place , Ie pont de Meir , la place 
de la Monnaie , et la porte St-Georges. 

C'est une vue à vol d'oiseau , prise en avant de la porte de Borgerhout. 

Larg. Om 50, haut. 0111375 . 
Fait partie de la collection de M .  Ie chevalier Gust. Van I-lavrc , à An vers . 

1 600. 

91  ter . Plan sans titre d 'une partie de la vil  Ie d' Anvers , avec l:l citadel Ie 
en bas. L'Escaul est à gauche avec la flotte espagnole , près de  laquelle se 
voit lïnscription sui van te : Ghchaclt den admiracll von Andwerpen den 
30 November anno 1 600. 

Larg . oru 1 5  , haut.  0111095. 
Fait parlie de la col!ection de M. Ie  chanoine Hen rotte , à Liége. 



- 567 

1 629 ? 

N° 103bis, Plan intitulé : Citta d'Anversa. 
Avec une légende de�49 numéros en français .  
Les édifiées sont vus en élévation : l 'Escaut se trouve à la 

rieure du plan . 
Larg. Om42 , hau t .  Om205. 

partie supé-

Fait partie de la coll ection de  M .  Ie  chanoine Henrotte , à Liége. 

1635. 

N° 1 1 9bis. Plan i ntitulé : Antwerpen . 
Avec les armoiries du marquisat. Le nord est à droite. Il y a deux 

places en blanc pour les légendes : Ie plan ne  porte n i  lettres n i  chiffres. 
Ce plan s'arrête aux fortifications de la v i lle : sur la rive gauche on 

voit Ie fort de la Tête de Flandre et ' Ie  fort Isabelle. Les édifices et les 
maisons sont représentés en élévation : la  vue est prise entre les chaussées 
de Borgerhout et de  Berchem.  

Larg. Om135, haut .  Om1 1 .  
Se trouve dans l 'ouvrage i ntitulé : Belgicie, sive inferioris Germanice 

descriptió : auctore Ludovico Guicciardino .  Amsterdam . G. Blaeu . 1 635. 
Trois parties en deux volumes petit i n-1 2°. Tom l .  

1 650? 

N° 124his. Vue intitulée : Anlwerpire. 
Cette vue est prise de la Tête de Flandre : on y voit les quais dans leur 

longue ur. 
Larg, 00109, haut.  Om07 . 

Fai t  partie de la collection de M .  Ie chanoine Henrotte , à Liége. 

1 650 ? 

N° 1 24Ler. Plan inti tulé : Antwerpire. 
Les édi fices y sont vus en élévation . Le sud est en bas. 

Larg. Om09, haut. Om07.  

Fait partie de la collection de  M. I e  chanoine Henrotte , à Liége. 
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1 650? 

N° 1 29bis . Vue intitulée : Antwerpire civitatis belgire toto orbe cogniti et 
celebrati emporii simulacrmn. 

Romre , Claudii Duchetti fonnis. 
Avec les armoiries d'Angleterre à la partie supérieure. 
C 'est une vue à vol d'oiscau, prise en avant de  la porte de Malines, a,vec 

l 'Escaut à la partie supérieure. 

Larg. 0"'43 , haut .  Om325. 

Fait partie de la collection de M .  Ie  chanoine Hen rotte , à Liége. 

1 650? 

N° 1 29ter . Vue intitulée : Anlor/f. 
Avec les armoiries de la ville d'Anvers dans Ie coin supérieur :\ gauche. 
Cette vue est prise de la  Tête de Flandre , et représente les quais de  la 

r ive droite. 
Au premier plan de cette gravure est une figure allégorique dont on ne 

peut pas bien trouver J'expl ication : c'est une femme avec un aigle sur la 
tête, représentant probablement ! 'empire : elle renverse une corne d'abon
dance qu'elle tient en main .  A sa droite est un cheval et à sa gauche 
un àne. 

Larg. Om14, haut. Om07 . 
Cette vue fait partie d 'un ouvrage ou d'une collection de vues. 
Se trolt'Ve dans la collection de M. Ie chanoine Henrotte, à Liége. 

1 652 . 

N° 1 30. A ajouter : C' est une copie d u  n° 1 1 9his avéc quelques ouvrages 
extérieurs en plus, entr'autres à la citadelle, et un pont de bateaux sur 
l 'E8caut vis-à-vis du Werf. 

1 692. 

No 1 47ter. Plan intitulé : A nvers. De stad Antwerpen . C. N° 1 .  
Tome lll, p .  8 .  N° 1 .  

C'cst une  copie d u  plan précédent. 

Larg. Om1 8 ,  haut. Om t4. 
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Se lrouve dans l 'ouvrage in li lulé : Vennalrelykheden van Braliaut, en 
deszelfs onderhoorige landen,  etc . par De Canti l lon. Amsterdam. David 
Wir.ge. 1 770. Quatre volumes jn-8°. Tom . 1 1 1 .  Pag. 8 .  

1 694. 

N° 1 52bis. Plan intitulé : La citadelle d'Anvers batie par le duc d'Albe 
l'an MDLXVIl .  Kasteel van Antwerpen. C.  N° 4 .  Tom. /Il. p. 47. 

C'est une copie du  plan précédent. 

Larg. Om1 7 ,  haut. Om 1 35. 

Se trouve dans l 'ouvrage inti tulé : Vermakelykheden van Bmliant , etc " 
par De Canti llon, Tom . I I l , pag. 1 6. 

1 705. 

N° 1 76lois . Plan intitulé : Anvers . 
Le marquisat de St . Empire consistant en la seule ville d'Anvers, et son 

territoire qui fait une des provinces des Pais /Jas , au Roy d' Espagne. 
A Paris. Chez le Sr de Fer, dans l'Isle du Palais a la Sphère Royale. 

Avec privilège du Roy. 1 705. Gravé par P. Starck-man. 
A vee une échelle , une rose des vents , et une légende de A à Z et de  

1 à 8 et un signe particulier pour  la place de l\for. 
Ce plan comprend Ie marquisat du St-Empire : toutes les bornes y sont 

i ndiquées. 
I l  y a un pont de  bateaux sur l 'Escaut , vis-à-vis du Werf, et un fort 

appelé Ie fort Pcrvyra à peu près à l 'emplacemcnt oü est maintenant Ie 
fort Carnot. 

Larg. Om335, haut. 00124. 

Se trouve dans l 'ouvrage i ntitulé : L'atlas cnrieux ou le monde repré
senté dans des cartes générales el particulières du ciel et de la terre divisé 
tant en ses qual1'e principales parties que par états et provinces , et orné par 
des plans et

' 
dcscriptions des villes capita les et principales, et des plus 

supcrbcs édifices qui les embellissent : comme sont les é,qlises, les palais , les 
maisons de plaisance , les jardins , les fontaincs , etc . ,  par N. de Fer , 
géografe de Monseigneur Ie dauphin . Paris. 1 705. Un vol 1 1mc in-quarlo 
oblong. Seconde partic , No 1 1 .  

XX 
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1 Ï -l-8 .  

N o  .ig3tcr. Vue intituléc : VERA EXHln!Tlo CARTHUSIJE ANTWERPIENSis 
s lV E DoMUs SANCu: SOPIJl,'E . C . .J. D'Heur delineavit. P. IJ. Bouttats 
sculpsit 1 748. 

C'est unc vue à vol d'oiseau eomprenant la vue générale du couvent 
des Chartreux 1 dans la rue St-Roch, et les édifices de la ville en arrière 
du convent. La façade du couvent se trouve au premier plan. 

Larg. Om635, bant. Om48 . 

Fait partie de la collection de M .  Ie chevalier Gust. Van Havre. it 
An vers. 

1 81 3? 

N° 201bis .  Plan intitulé : A .  A rsenal maritime d'Anve1·s en Belgique. 
Programme ou rémmé des leçons d'un cours de construction. Cinquième 

partie. (Navigation marilime) . Pl. 107.  Figure 570. (page 266 du lexte) . 

Échel l e  de 1 à 1 0,000. 

Ce plan s'étend depuis  Ie Melkhuys jusqu'au canal St-Jean sur la rive 
droite de l 'Escaut et comprend Ja citadelle et tous les établissements 
lllaritimes décrétés par Napoléon,  savoi r :  les cales, tout  Ie long de l 'Escaut, 
les forges , les corderies , Je pare d'artil lerie à J'ancienne église St-Michel , 
et Ie pare aux bois oti est maintenant !'esplanade.  

On voit également une partie de la rive gauche de l ' Escaut avec l a  Tête 
de Flandre. 

Larg. Om 1 3 , haut Om1 6 .  

S e  trouve dans l'ouvrage intitu lé : Programme ou  résumé des leçons d'un 
cours de comtructions , avec des applicalions tirées spécialement de l'arl de 
l'ingénieur des ponts et chaussées ; ouvrage de feu M .  J. Sganzin , etc. 
Cinquieme édition , eurich ie , etc. par M. Reibelt. Liége. Avanzo. 1 840. 
Trois volumes in-4°, avec atlas. 

1 Aujourd'hui la 1·l iape llc des Capuci11s . 
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1 81 3? 

N° 201 ter. Plan intitulé : A .  Plan génàal des deux bassins de {lot 
d'Anvers. 

Programme , etc. (Fait partie de Ja même figure que Ie pian précéden�) . 
Échelle de 1 à 1 0,000. 

Ce plan comprend les anciens bassins avec les rues environnantes. Les 
bassins sont entourés de constructions pour l 'armement et Ie désarmement ,  
les service des  vaisseanx , des frégates , etc. I l  y a deux formes en  con
struction à !'emplacement ou est maintenant !'entrepot. La place des 
vaisseaux et des frégates est indiquée dans les bassins. 

Larg. Om045, haut .  Om095 . 

Se trouve dans le même ouvrage que Ie précédent. 

1 830. 

N° 208ter. Vue intitulée : Gezigt op de stad A ntwerpen, den dag na het 
bombardement, op den 28 october 1 830 

J. Schomnan, pinxt. Steend1'. van H. J. Backer. Gedeponeerd. 
J. Schouman. 1 832. 
Au premier plan on voit l'intérieur  de la citadelle, occupé par un grand 

nombre de personnages parmi lesquels on distingue Ie genéral Chassé et 
son état-major. Au fond à gauche on voit la Tête de Flandre, puis !'entre
pot , la cathédrale et enfin !'esplanade à droite. 

Une copie au trait et réduite rle la vue précédente donne dans u ne 
légende de 30 numéros , les noms d

'
es personnages, etc. 

Larg. 001545, haut. Om385. 
Fait  partie de la collection de M. Ie chevalier Gustave Van Havre , à 

An vers . 

1 831 . 

N° 218liis. Plan intitulé : Platte g1'0nd van het kasteel. 
Ne cornprend que la citadelle et les rues avoisinantes j usqu'à la rue 

des Prédicateurs. 

Larg . Om20, haut. Om 105.  
Se trouve dans l'ouvrage intitulé : 011er · 1  kasteel van .1ntwerpen door 

Adam Simons. Utrecht. Altheer. 1 831 . Un volume in -8°. 
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1 832? 

N° 240bis. Plan intitulé : Ville et citadelle d'Anvers, el opérations d11 
siége par les Français en Décembre 1 832. 

Uessiné sur pierre par Duhem cadet architecte. Écrit par Ernest. Lille . 
Lithographie de Le Danel. 

Avec une Jégende de 7 numéros pour Ja citadelle, une de 39 pour la ville, 
et une troisième pour la composition des batteries. Ces légendes et Ie titre 
sont en dehors du cadre. 

Ce plan se borne à Ja ville et à la citadelle. 
Larg. Om125, haut. Om09. 

Fait partie de Ja collection de M. Je chevalier Gust. van Havre, a Anvers. 

1 83 1 . 

N° 234bis . Plan sans titre de la vil le d ' An vers, avec une légende de 
30 numéros. 

Larg. Om065, haut . Om095. 

Ce plan se trouve sur la carte intitulée : Carte de la 'llille , citadelle et 
des environs d' Anvers, etc. (N° 87bis des cartes) . 

1 832. 

N° 234ter. Plan intitulé : Plan et opérations du siège de la citadelle 
d'Anvers. 

Avec une légende de 7 numéros pour les ouvrages de Ja citadelle , et 
une de A à D pour. les bateaux hollandais. Il y a en outre un tableau de la 
composition des batteries. . 

' 

Ce plan ne donne que la citadelle et les batteries dirigées contre elle. 
Larg. Om�4, haut. Om09. 

Ce plan se trouve sur la même carte que Ie précédent. 

1 83.9? 

N° 268his. Plan intitulé : Plan de la ville d'Anvers, publié par la librairie 
anglaise et française ,  Marché aux Souliers , 702 . 1 839. 

Plan of the city of Antwerp , pttblished at the english library , Marché 
aux Souliers , 702. 
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Lilh. He,qer , Place du palais de justice , Brnxelles. Publié par Rdrn . Le 
Poittevin De Lacroix. Déposé. 

En dehors du cadre , à la partie supérieure , sont les arrnoiries de la 
ville d' A n  vers , ayant à gaucbe Ie titre : Plan de la ville d' An vers et à 
droite celui : Plan of the city of Antwerp , et en dessous : Population 
78,000 arnes. 

Échelle de · I  à H ,  1 1 1  . 

Avec deux échelles, l'orientation, I ' indication de la longitude , une liste 
de renvois pour les églises, les établissements et les hótels, de 27 numéros, 
et une note donnant la traduction de quelques mots français en anglais. 

Ce plan ', contrairement à tous les autres de cette époque , a l 'Escaut à 
la partie supérieure. 

Il contient en outre une petite carte intitulée : Plan de l'Escaut et des 
forts depuis Anvers jusqu'à Lillo. (N° 104bis des cartes). Ce plan est une 
copie réduite de celui de 1 828 (n° 204) . 11 a été reproduit en 1 846 (n° 284) 
par Granello , avec quelques additions. 

Larg. om385, haut. 0,27.  

Fait partie de la collection de M. Ie  chevalier Gustave Van Havre , à 
An vers. 



E X T R A  I T  

DE LA 

C ORRE SPON DAN CE D E  L'ACA D ÉMIE .  

L a  sociélé archéologique du  duché d e  Limbourg , récemment 
fon dée à Maestrich t , ex prime Ie désir d '  entrer en relation avec 
l 'académie par ! 'échange de leurs publ ications . La compagAie a 
décidé d'accepter cette proposition . 

MM .  Léopold Devillers, G .  Hagemans et L .  Galesloot, membres 
correspondants, transmellcnl lcurs remercîmcnts pour leur promo-
tion dans la classe des mem bres' titulaircs. 

' 

M .  F.-J. Delcourt de Mahieu , capitaine-commanJant d 'arlil leric à 
Anvers , é lu récemment membre correspondanl ,  adresse à l'académie 
l 'expression de sa gralitude pour sa nomination et annonce son 
active collaboration dans la publication des annales. 

M .  Ie secrétaÎre perpétuel annonce la mort de M. docteur 
Le G lay , membre correspondant à Lille. M .  Le G lay était con
servateur des archives du départemcnt du  nord , membre de J 'insli lu l 
de France , des académies royales de Belgique et de Turin , 
chevalier des ordres de Léopold et de l a  Légion d 'honneur. Pendant 
sa l ongue carrière , i l  a rendu de nombreux et importants services 
aux sciences historiques et archéologiques. 

M .  Ie secrétaire perpétuel annonce également la mort de M .  Ie 
docleur J. Carolus , membre correspondant à Bruxelles , décédé 
récemment à Paris. M. Carolus s'esl d istingué pendant sa vie par 
un inaltérahle amour de la science à laquelle i l  a sacrifié lous ses 
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lntérêts personnel s .  C'est à lu i  principalement que ! 'on doit la 
puhlication des travaux de  Jehan Yperman , chirurgien beige d u  
XIVe siècle , que l 'on peut à juste titre appeler I e  père d e  l a  
médecine beige. 

M. Ie secrétaire perpétuel communique à l 'académie la nouvelle 
du décès de M. Raymond de  Bertrand ·, membre correspondant à 
Dunkerque , qui a publ ié différents travaux estimés sur l'histoire et 
l 'arèhéologie du  déparlement du nord. 

La compagnie a reçu les programmes des concours de l'académie 
fles sciences , des lettres et des beaux-arls de Belgique , de l a  
société libre d 'émulation de Liégc , d e  la société dunkerquoise pour 
l 'cncouragement des sciences , des lettrr-s et des arts , de la  société 
des sciences, des arts et des lettres d u  Hainaut et de la société des 
antiquaires de Picardie. 

L'académie a reçu les envois suiYants : 

1 .  De M .  G. Hagemans , mcmbre t i tulaire , Un cnbinet d'amateur , nolices 
archéologiques et description raisonnér. de quelq11es m1 1 1 1 1 1ments de haute antiquilé 
(avec 16 planches représenlan t 248 flgures). Liége , 1 863 , in-80. 

2 .  De la sociélé des sciences , des arts et des lellres tlu Hainau t , ses Memoires, 
2c séric , lome v111 .  Mons , 1 863 , i n-8°. 

3 .  De l'acaclémie im périale des scicnces de Rouen , Précis analytique de ses 
travaux . année 1 86 1 -1862. Rouen , 1 862 , in-80. 

4. Du cercle archéologiquc du Pays de Waes, Rapportsur ses travaux. SI-Nicolas, 
1 863 , in-80. 

5. De l'académie royale de  médecine de Belgique, son Bulletin, torn xvu, no 1 
et 2. Bruxelles , 1 863 , in-8°. 

6 ,  De M. G11stave Op pel t , Unité allemande . Le duc de Gotha et son peuple 
( t rarluction). Paris, 1 86 1 , in-8°. 

7 .  De M. Léopold Van Hollebeke , Lisse1veghe , son église et son abbaye , 
(monugra ph ie) , les 3 premières livraisons. Bruges , 1 863 , in-'4o. 

8 .  De l'inst it11t archéologique de Liége , son Bu,/letin , lom v1 . Liége, 1 863 , 
n-8°. 

· 
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9 .  De l'institut royal de Lombardie , Alti dell' .J. R. instituto Lomuardo di 
scienze , leltere ed arti : 

Vol. 1 .  - Fase. XI , XII , X I I I ' XIV , XV ' XVI , XVI I , XVll l ' XIX , X X .  
Vol. 3 .  - Fase. XI ' XII ' XIII , XIV , XV ' XVI . 
Vol. 7. - Fase. vu , v 1 1 1 .  
Vol. 8 .  - Fase. 1 .  
Vol . 9. - Fase. m ,  1 v .  

1 0 .  D u  Cercle archéologique d e  Mons, ses .4nnales , torn 1 v .  Mons, 1 863, in-8°. 
1 1  . De M. Ie général Guillaume , mémbrc correspondant , chef du personnel 

au m inis'tère de la guerre , ,Une recti(ication historique , letlre à M .  Louis Blanc. 
Bruxelles 1 863 , in-8°. 

1 2 .  Du  révérend M.  E. Terwecoren , Collection de précis historiques , 
285• li vraison. Bruxelles , i n-8°. 

1 3 .  De M .  E. Dognée , membre correspondant , L' art et l'ind1tStrie , étude 
contemporaine. Liége , in-8° . 

1 4. .  De M .  A .  · Dejardin , rncmhre correspondant , capitaine du génie , 
Description de deux cnttpes faites à travers les couches des systèmes scaldisien 
et diestien , ainsi que les couches suptfriettres près ,de la ville d'Anve1·s (noticc 
géologique). Bruxelles , 1862 , in-8° . 

1 5 .  De l\1. G. Dewalque , Sur quelqnes fossiles trouvés dans le dépót de t tmnsport de la llfeuse et de ses afflnents . Bruxelles , 1863 , in-80. 
1 6 .  De M. T h .  Lejeune , mem ure correspondant , Notice historique sur le 

village de Familleureux. Mons , 1 863 , in-8°. 
1 7 .  Du même , Sur quelques découvertes d' nntiquités. Mons , 1 863 , in-80. 
1 8 .  Le jo1trnal de l'imprimerie et de la librairie en Belgique , les tables de 

l'annéc 1862. Bruxelles , 1 862 , in-80. 
1 9 .  De la société : L'union dPS arltstes liégeois , ses Anna/es , tomc 1•1 '.  

Liége 1863 , in-80. 
20 . De  la société des antiquaires de l'Ouest , ses llfémoires tome xxv1 1 ,  année 

1 862. Poitiers , 1 863 , in-8°. 
2 1 . De M. Ie docteur Broeckx , bibliothécaire-archiviste de l'académic , 

Nécrologie du docteur J.-M.-F. Carolus. Anvers , 1 863 , in-80. 
22 . De la société historique et li ltéraire de Tournai, ses Mémoires , tome v1 1 1 .  

Tournai , 1 863 , in-8°. 
23 . De la même , son Bullet-i11 , to me IX.  Tournai , i11-80. 
24 . De  la commission royale pour la pulilir.atioo des ancienncs lois et ordon

nances de la Belgique , Procès-verbanx de ses séances , to me v , 2• cahier. 
Bruxelles , 1 863 , in-80. 

25 . De la société d'agriculturc , scienccs , art.s et belles lettrcs de l'Eurc , 
son Recueil de travaux , 3e séric , lome v11 . Evreux , 1 863 , in-80. 
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26 . De M .  Ie Jocteur A .  Bastings, Études médicale�; de la p!tthisie pulmonaire. 
Bruxelles , 1 863 , in-80. 

27 . Des commissions royales d'art et d'archéologie , leur Bulletin , 1 re année, 
livraisons de novembre et décemhre 1 862. Bruxelles, 1 862, in-80. 

28 . Des mèmes, leur Bulletin, 2e année, les livraisons de janvicr, février, mars, 
avril et mai 1 863. Bruxelies, 1 863 , in-80. 

29 . Le Journal de médecine de Bruxelles . Livraison de septembre et  décem
bre 1 863. Bruxelles 1 863 , in-80. 

30 . Le Journal de l'imprimerie et de la librairie de Belgique , les No 7,  8 ,  9 
et 1 0  de 1 863 . 

31 . De M .  B .  Van Bauwel ,  Notice sur Ie pharmacien Chal'les-Jacques 
Franck. Anvers, 1 86:.l , in-8°. 

32 . De M. Ie chevalier de Schoutheete de Tervarent , membre correspondant , 
Notice historique et généalogique s1ir la maison de ou van Gameren. St.-Nicolas, 
1 863 , in-80. 

33 . De M .  Ie docteur Broeckx , bibliothécaire-archiviste de l'académie . Notice 
bibliographique sur une publication de 11'1. Pétrequin intitulée : Chirurgie 
d' Hippocrate , recherches historiques sur l' origine du traite du médecin 

1 IIEPI IHTPO U, Anvers , 1 863 , in-8°. 

34 . De la société historique de la Haute-Baviêre : Oberbayerisches Archiv 
für Vaterländische Geschichte : 

Band x1x , Heft 3 ,  
x x ,  Heft 3 ,  
xx1 , Heft 3 ,  
xx11, Heft 1 , 2 ,  3 ,  
XXIV. 

Munich , 1 858 , 1 859 , 1 860 , 1 861 , 1 862 , 1 863 , in-8.0 
35. De la mème société , 22 und 25t•• Jaresbericht des historischen Verein es 

von 1tnd für Oberbayern für 185.9 ttnd 1860. Munich, 1 860 , 1 861 , in-8°. ' 
36 . De M .  A .  d'Otreppe de Bouvette , membre honoraire , président de l 'Insti

tut archéologique de Liége, Essai de tablettes liégeoises, 41• livraison. Liége, 1 864, 
in-1 6°. 

37 . De M .  C .  de Ia Roiere , membre de l'institut des provinces , à Bergues , 1 Nécessité de maintenir l' enseignement de la longue flamande dans les arrondisse
menls de Dunkerque et d' Hazebrouck. Lille , in-8°. 

38 . De I'académie de Stanislas , ses Mémoires de l'année 1 862. Nancy , 
1 863 , in-8°. 

39 . De la mème , Documents pour servir à la description scientifique de la 
Lorruine . Rancy , 1 862 , in-80. 

40 . De la société historique , archéologique et l ittéraire de la ville d'Ypres et 

XX 50 
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de l'ancienne Wesl-Flandre , ses Annales , tom 1 1 , 3e et /ie livraisons , Ypres , 
1 86:3 , i n-8° . 

4 1 . Oe M .  Ie docleur Andrea Verga, présidcnt de l ' insl i lnt royal des sciences , 
iellres et arts de Lombard ie , mcmbre honoraire de l 'académie , 1-lendiconto della 
beneficenza del!' ospitnle nwggiore e degli annessi pii instituti in Milaiw per li  
anni solari 1856- 1857, �lilan , 1 859 , in-4°. 

!12 .  D u  mème , la mème p1 1 b lication pour les années i 858 , 1 859 et 1 860 , 
1\li lan , 1 862 , in-4o. 

/13 .  Du rnème , Snlla 1111ova fonte dell' aqua sa/so-iodica di miradolo , memu
ria . Letta nella tomata del 9 novembre 1858 di esso instituto. l\lilan , in-4°. 

41 L De la société archéolo;:;ique de Namur, scs Anna/es, lome v1 1 1 ,  1 re livrai
son .  Namur , 1 863 , i n-8°. , 

/15 . De la mème , llapport snr la situation de la sociéte en 1862 , in-80. r 
. 
46 . Du co 1

.
n i té

0 
fiamand de France , son 'Bulletin , tome 1 1 1 , no 2 ,  3 , !i et 5 .  

Lille, 1 863 , 111-8 . 
/17 .  De b socié té havraise d'études diverscs, son Recueil de publicutions. 

2Lle année . l lavre, ttl63 , in-80. 
· 

48 . De l'académie royale rles scienccs , des let tres et des arts de Belgique, 
son B111letin , 32e année no 6 ,  7 , 8 ,  9 ,  10 e� 1 L Bruxelles, 1 863 , in-80. 

49 . Dr. la société i m pfriale des antiquaires de la l\forin ie,  son Bulletin , 43 , 
. H , 4.5 et !16 livraisons. St-Omer, 1 863 , i n-80. 

50 . De �I . l'ablié Cor!JleL , mem!Jre correspomlant , Revue de l '  art chrétien , 
lome v 1 1 ,  5 ,  6 ,  7 ,  8 ,  9 ,  1 0, 1 1  et 'l 2e l i vraisons. Paris, 1 863 , in-8°. 

G l . De la société pour la recherche et la conservation des monuments 
l i istoriqucs dans Ie  grand-duclié de Luxemhourg , ses Publications, tome XVII , 
Lu xe111bourg , 1 862 , in-4°. 

52 . De �I . P.-F .  D e  Wachter , Notice sur la chir urgie de Jehan Yperman . 
A 1 1 vcrs, 1 863, in-8°. 

53 . De l'acarlémie i mpériale des sciences de Toulouse , ses Mémofres, 6e série, 
to me 1cr. Tóulouse, 1 863, in-8°. 

M .  De la société des sciences et belles lettres de Batavia , Tydschrift voor 
Indische taal , land en volkenk unde , !�e série , tome 1 1 , 1 ,  2, 3, !1 , 5 et 6e• 
l ivraisons ; tome 1 1 1 , t ,  2. 3, 4, 5 et  6cs _ l i vraisons. Batavia, 1 861-1 862 , i n-80 . 

55 . De M .  Jonathan Rigg , A dictionary of the stmdu language of Java .  
Batavi a , 1 86:2 , in-4o. 

56 . De M. C . -P .  Serrure , mcmiJre curres pondant, profosseur à l ' un ivers i té  de 
G·1 1 1d , Vaderlandsch m11seum voor nederdwtsche letterkunde , oudheid en 
geschiedenis, tome v ,  3e et 4n l ivraiso1 1s .  Gand ,  1 863, in-8° . 

57 . De la société pa léon lOiogique et arc liéolog ique de Charleroi , ses Stalnts . 
Cl 1arlero i , 1 863, in-8° .  



- 5 79 -

58 . De M .  Etlmond Van der Stracten , membre correspondant à Bruxelles , 

Notice sur le rlocteur D.-J. Van der Meersch. Gand, 1 863, in-8°. 
59 . De M .  Aug. Scheler , bibliothécaire du roi , membre correspondant à 

Bruxelles , B11lletin du bibliophile beige , to m e  XIX , 6• cahier. Bruxelles , 
1 863, in-8ó. 

60 . Da la société des antiquaires de Picardie, son . Bulletin, année 1 863 , 
n° 3 .  Amiens, 1 863, in-8° . 

61 . De la sociélé de médecine d' An vers , ses Annales, xx1v• aunée , livraison 
de novembre· et décembre 1 863. Anvers, in-8°. 

62 . Le iliessager des sciences historiques, année 1863 , 3• livraison. Gand , 
1 863 , in-8°. 
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AVANT-PROPOS. 

L'utilité des tables analytiques et raisonnées , ainsi que 
des registres alphabétiques, est si généralement appréciée 
qu'il serait oiseux de vouloir la démontrer. Alors que les 

· unes ou les autres deviennent peu à peu l'accessoire obligé 
de simples in-18° , voire même de certaines catégories de 
brochures , elles doivent être de rigueur pour les collec
tions comportant plusieurs volumes in-8° , renfermant des 
traités ,  des notices, des articles sur les sujets les plus variés, 
et fourmillant de noms patronymiques , géographiques et 
topographiques.  Telles sont notamment les publications des 
sociétés savantes ; plus que toutes au tres elles ont besoin , 
après un certain laps de temps, d'un classement méthodique 
de leurs matières , et les Annales de l' Académie auraient 
dû posséder depuis longtemps un répertoire de ce genre . 
Pourtant , et quoique tout semblàt nous y convier ,  nous 
n'avons pas osé aborder un travail aussi vaste et aussi com
pliqué . Des motifs particuliers nous obligèrent à nous ren-
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fermer dans un cadre plus modeste, et ,  sans nous dissimuler 
les imperfections et les inconvénients d'un plan incomplet, 
nou::; espérons que les gens studieux nous sauront gré , au 
moins provisoirement , de leur offrir un fil conducteur qui 
puisse les guider à travers les vingt volumes composant 
la p remière série des Annales de l'A.caclémie. 

Tout trnvail sommaire ne saurait d'ailleurs avoir d'autre 
caractère . Notre fascicule n'est pas un de ces cicerones , 
visitant avec les touristes tous les monuments d'une cité 
et leur expliquant tous les délails de leur construction ; c' est 
plutót un simple commissionnaire de place , conduisant les 
voyageurs à l'adresse ou l'appellent leurs affaires : il les 
l aisse entrer seuls , et  c'est à eux à s'enquérir de ce qui 
peut les intéresser à l'intérieur. 

C'est d'après cette idée que notre Table des Matières a 
été élaborée. Dans son ensemble , ce n'est que le résumé 
des tables particulières de chaque volume et le classement 
méthodique des mémoires , notices , etc . ,  dont se compose 
la collection complète . Nous y avons aussi recueilli quelques 
articles omis et d'autres qui , faute de rubrique , étaient 
comme perdus dans les correspondances et les procès
verbaux des séances académiques . Aussi notre Table des 

Matières se présente-t-elle tout à la fois comme u n  réper
toire commode et comme Ie complément indispensable 
de la collection des Annales . 

Là ne se sont pas borné nos investigations . Désireux 
rle rendre cette table abrégée autant que possible d'un 
emploi usuel , nous avons pensé que rien ne nous obligeait 
à nous attacher systématiquement à un plan incomplet , et 
t1ue c'était au contraire un devoir d'entrer parfois dans les 
détails d'une dissection de certains mémoires, plus ou moins 
é tendus, subdivisés en paragraphes et trait.ant de matières 
variées, tels que les Analectes de M. ScHAYES . 
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Ces documents si intéressants se trouvant éparpi l lés dans 
une demi-douzaine de volumes , et !il était évident que si 
nous les eussions renseignés, comme dans les 

-
tablcs parti

culières, sous la rubrique générale d'Analectes, accolée des 
chiffres des tom�s et des pages , nous eussions exposé le 
lecteur à des recherches fatigantes , et partant notre Lul 
aurait été en partie manqué . Nous avons donc fait un 
relevé spécial de ces paragraphes et nous les avons ratta
chés , soit à la matière , soit à la localité à laquelle le sujet 
se rapporte. 

Nous en avons agi de mème avec beaucoup d'autres 
articles , et nous avons été ainsi amené à introduire dans 
la table une série de noms géographiques . 

Quant aux noms patronymiques , nous avons recueilli 
ceux des personnes qui étaient le sujet d'une notice , et 
nous les avons réunis dans un Registre particulier. 

Trois éléments , la biographie , la nécrologie et la généa
logie , ont concouru à former la série des noms patrony
miques. Quelques personnages bien connus dans l'histoire 
et les arts , et qui sont le suj et de diverses notices , ont 
donné la matière de l'élément biographique.  Le contingent 
de la nécrologie a été exclusivement fourni par les acadé
miciens décédés , qui sont pour la plupart l'objet de no
tices nécrologiques . Quant à la généalogie , nous avons du 
nous bomer à relever les noms des familles et des maisons , 
sans nous] occuper des individus .  Cela nous eüt entraîné 
trop loin , et pour cette raison nous avons du nous abste
nir de relever les noms consignés dans les épitaphes et 
les inscriptions , ainsi que ceux des artistes et des méde
cins qui se trouvent rangés chronologiquement ou alpha
bétiquement dans les mémoires dont ils sont l'objet.  Il 
sera d'ailleurs facile de trouver ces derniers à l'aide des 
rubriques : Beaux-Arts , Médecine ,  etc. 
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La Table des A uteurs ne contient el ne pouvait con
tenir , au point de vue oû nous nous sommes placé , que les 
écrivains qui ont fourni des mémoires ou des notices aux 
Annales, réservant pour un travail plus complet ceux qui ont 
adressé à l'Académie des ouvrages imprimés . Ceux-ci sont 
en très-grand nombre ; mais leur relevé eût été de peu 
d'utilité , et il est bien plus intéressant de connaitre le 
contingent apporté par nos écrivains dans la publication des 
Annales . Aussi nous sommes-nous efforcé de rendre cette 
partie de notre travail aussi complète que possible . 

En résumé, ces triples registres ,  quoique dressés d'après 
. des plans sommaires , sont susceptibles de faire en maint 
cas l'office d'un précieux aide-mémoire . En etTet, les sujets 
des mémoires,  notices, etc . ,  ayant été envisagés sous deux,  
trois et  parfois même quatre rapports , on aura plus de 
chances de trouver ·du premier coup l'article que l'on 
voudra chercher .  

Après ces explications , qui n'ont d'autre objet que de 
faire comprendre le mécanisme de ce petit mais fastidieux 
travail , il ne nous reste qu'à exprimer le vam qu'il puisse 
alteindre le hut que nous avons eu en vue en le livrant 
<'t l 'impression et obtenir les suifrages de nos confrères . 

L .  T.  
Anvers , le 30 jan vier 1867 . 

ABRÉVIATIONS : 

m . r .  membre fondaleur. 

m . er .  id .  etîectif. 

m . c .  id .  correspondant. 

m . h .  id . honoraire. 
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sernent , XVI , 1 29 ; - de la vi l le de Mons , XV l l  , 295 . 

BELGIQUE .  Voyage dans ce pays au xvc siècle , I l , 1 04 ; - au xv11•, 
XI , 345. V. Nobiliaire, Noblesse. 

BIBLIOGRAPHIE .  Remarques sur un o uvrage- ascétique : A udi Filiri , 
flore Dochter , ms.  du x1v• siècle , I V ,  2 1 5 .  - Notice sur un l ivre de  
médecine prétendûment imprimé en  1 401 , IV ,  826. - Manuscrit d u  
v •  siècle d e  Oioscoride , X I I I , 306 . - Lettre snr une publ ication d e  

Dodoens, inconnue aux bib l iophiles, X IX,  5 .  
BILSEN et ses env.i rons, VI I I ,  239 . 
BINCHE .  Gouvernenrs-prévöts de son d istric t , I l ,  1 02.  - Égl ise de 

St-Ursmer, X l l l , 1 1 3 . 
BooM. Antiqu i tés de son église, 1 ,  1 20 .  

BoRCHLOON et ses monurnents, VI I ,  1 9 7 .  

BorANIQUE. Un a ncien horticul teur beige, X l l ,  204. 
BouvIGNE . Dernier fai t  d 'armes de ses habitan ts, VI ,  325. 
BovEKERKE. Tour de son église , X l l l , 1 28 .  
BRABAl'iT .  États d u  d urhé , l i l , 1 58 .  - Émolu11 1cnts d u  chanrelier , 

X l l l ,  5 1 . 
BRIQUES ornées, leur anr.ieu usage, 1 1 1 ,  239 .  
BRODEURS (Anciens), IX, 233. 

BROECHEM . Sa baronnie ,  IV, 300 ; - son chftteau, Vl l ,  355 . 

BRUGES. Un droit féodal des comtes d e  Fiandre , V i l , 1 1 3. - l l l us
trations médicales , X, 48-5 1 . - A ncienne description de cette v i l le , 
X I ,  364. - Palais des ducs de Bou rgogne , X I I ,  9i .  - Le clergé et les 

notables, XX, 340 -341 . 

BRUXELLES. Hótel de Vesal ius , 1 ,  1 90 .  - Antiqu i tés gal lo-romaines , 
V I I , -15. - Chronlque de l a  vil le , V i l  , '1 1  G .  - lncendie de l 'ancienne 
Cour, V I I I , 435. - l ncend ie du Palais ducal , IX, 87. - Églisc de 
SS-Michel et Gudule , XI , 6i . - H ospice du St-Espri t ,  ibid . -
Chapelle de St-George rle Nassau , X I , 3 '1 .1 . . - Chatrau des ducs  de  
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Brabant , 3 1 5. - Agrandissement du Pare , 320. - Cour des Bail les , 

324. - Chapelle de la Cour, 33 1 .  - Galerie de la Cour, 337 . -
Maison du Roi ou Broodhuis, 339. - Ancien aspect de la vi l le ,  376 . 

C<iuvent d e  Berlaymont , 382 . - Décadence de la  c i té , X I I  , 1 0 1 . -
Son argenterie , ibid . - Son bombardement , 11 0. - Son Collegium 
medicmn, XVlfl , '1 1 9 ,  229, 358 ; XIX , 1 65 ,  241 , 38 1 .  

c. 
CALEVOET . Origine du n om  de  c e  hameau , I V ,  2 7 1 . 

CAMBRAI .  Ancie.nne description , XI , 346 . 

CARROUSELS. Notice , I l  , 286. 

CASTERLÉ. Fouil les dans cette commune , I l  , 1 69 .  

CHEVALERIE. Observations sur l'ancienneté des  ordres de chevalerie , 
1 , 2 7 1 . V .  Ordres militaires. 

CHATEAUX. V. Architeclul'e militaire. 
CHHONIQUE de la vi l le de Bruxelles , Vll , 1 1 6 ;  - du prieuré du Rouge 

CloHre , V l l ,  1 3 t ; ·- du clrnpi tre rle Sclayn , XII , 1' 1 8 ; - de la v i l le 
de Maestricht , XVII , 202 . 

Cri'\EY .  Son église , Vi l  , 20 1 .  

CISELEURS anciens , XVIII , 51 6-51 7 ; - modernes , XX , 364 , 3ï0. 

CLOCHES. Leur ancien usage , XV , 300. 

CoBREVILLE. Sa seigneurie , IX , 1 64 .  

COLOGNE .  Sa cathédrale , l I , 226 .. '- Ancienneté des peintures du  chreur, 

I V , 476.  

CoNGRÈS archéologiqnes (Premiers) , I l , 2 1 9 .  

CoNINXHEIM.  Son église , VI I , 368 .- Découverte d'un tumulus , IX , 93. 

CorrsrEs (Anciens) , IX , 232 ; X I , 234 . 

CoRTEMARCQ. Tour de son église , Xll l  , 269 . 

CosTUMES des femmes au moyen àge , VII  , 1 06.  

CoucKELAERE. Église de ce v i l lage , XII I  , 53. 

CouRTRAI. Histoire d'un tableau , 1 ,  1 29 .  - Cession du  produil des 

maisons de jeu , Vll , 93. - Descriplion de la ville , X I  , 362. - Ses 
notables , XX , 343. 

CROISADES. Document inédit  pour servir à l eur histoire , VI , 93.  

CRYPTE de l 'ancienne église de St·-M ichel à Anvers , IV , 1 2 1  ; - de 
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l 'abbaye de Rolduc , VII , 1 99 ; -· de l ' égl ise de St-Servais , à 
Maestricht , XVIII  , 99.  

D. 
DESSINATEURS à Mae.stricht , XX , 362 , 368 . 

DESTELBERGHE. Notice sur cette .communc , XVII , 89 . 

D1xMUDE. Méaail le romaine trouvée dans Je voisi nage , XIII , 219 .  

DooRNSEELE.  V. Wondelghem. 
DouAI. Maison des Templiers en cette vi l le. , I l , 1 92 .  - Descriplion de  

l a  cité , XI ,  351 . 

E. 
ÉCRIVAJNS. Notice biographique sur Fél i x  Bogaerts , V l ll , 208 ; - Ie 

baron de Stassart , XI , 423 ; - .1 .-G. Smolderen , XII , 236 ; -

George Cabil l iau , X V , 273. - Alex .  Le Bidart de  Thuma ide ,  XVI , 

1 37 ; -Franç.-Xav. Le Mire, XVII I ,  1 8 7 ; --Adrien Salé,  XVII I ,  1 89 .  

EECKE. Épitaphes dans l 'égl ise d e  cette comm une , 1 ,  246. 
ÉGYPTE. Ses pyramides , Hl ,  207. 
ÉMIGRATJONs des Belges et des Hollandais au x11• siècle , VII I ,  53. 

ENFANTS TRouvÉs exposés aux portes des abbayes , XI , 65. 

ENGHIEN escaladé par les troupes des États , Vil , 1 09 .  
ÉPIDÉMIOGRAPHES. Austricus (L.) , I V , 1 28 ; - Ayala (G . )  , ib id . ; :_ 

Brosse (de la) , 1 3-1 ; - Coorebyter (J .  De) , 1 38 ; - Gosse (C . ) , 
1 48 ; - Marcquis (L.) , 1 60 ; - Pelsers (.J . ) , '165 ; - Raet (J. De), 

1 68 ; - Kuck (G. Van) , 1 79 .  

ESTINNES (Les) . Résidence des rois franks , XIV,  305. 

ETHNOGRAPHIE.  Rapports d 'origi ne entre les Scythes et les Slaves , 1 ,  41 . 

- Origine des peuples germaniques , XII I  , 58 . 

EvERGHEM . Notice sur eet ancien comté , XVI , 235 ; XVII , 2 1 5 .  

ExAERDE.  Épitaphes dans son  église , [ , 2 4  7 .  

F. 
FÉODALITÉ. Singulier droi t  féodal des comtes de Flandre , VII , 1 1 :�. 
FÊTES CHRÉTIENNES. Extrait d 'un ancien ordinaire pour la  ct': lébration des 

fètes de l 'Église au xv1• siècle , XVI , 36. 
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FLANORES. Forme et organisation des États de celte province , l , 380 ; 
XX , 335. - Ancienne colon isation des Flandres , XII , 284 . 

FLORENCE. Souvenirs h istoriques , XV , 56 , 161 , 203 ; XVI ,  1 41 .  

FoNDIWRS (Anciens) à Tournai , XI , 232 ; à Audenarde , X I , 236 , 
à Bruxelles , XI , 325 , 326, 330 ; - à Maestricht , XX , 361 . 

FONTS BAPTISMAUX. V .  A nliquités chrétiennes . 
FRANCE. Ancienne statislique , IX , 54. · 
FRASNES , élevé au rang de vi l le , XI , 64. 

FuRNES. Un antique tapi s ,  Xl l l •, 414. - Ses ancieos ootables , XX, 356 . 

G. 
GAND. Épitaphes dans d iverses églises , 1 ,  221-44. - E'ête et cortège 

historique , V i l  , 41 . - Programrne de concours , V I II , 222 . -

Ancienne descriptioo de la vi l le , X I , 368 . - Justification de la com-
11 1une , XVI I , 234 . - Clergé et ootables , XX , 339, 34 1 .  

GÉNÉALOGIES. V .  à la table Jes auteurs les généalogistes . Hemricourt (J . de) , 
Herckenrode (L.  de) ,  Heyden (N .-J . Van der) , Stein d'Alteostein (de), 
et Stroobant (C . ) .  

GÉOGRAPHIE.  V.  Bdgique , Fm11ce , Voyages. 
GERMANrn .  Études sur cette contrée , V I I , 50 . 

G H EEL.  Épitaphes dans ses églises . 1 ,  3 1 5-34. - Tombola au profit 
<ie l 'église , X l l l .  5 1 . - Chapitre collégial de S10-Dyrnpne , Xl l ,  305 ; 
Xl l l ,  119 ; XIV, 63 . ; 246, 412 ; XV, 5 ;  XV!l , 1 81 . 

GHISTELLES. Ancienne vil le de Flandre , X IV , 82. - Son ambacht ou 

office et ses seigneurs , XX , 441 . 

GRAVEURS (Anciens) belges e n  général , Xl l l , 83 ; - ;\ Audenarde , 

316 ; - Maestricht , XX , 368 ; V .  Perret (P.) 
GRONSVELD. Ancien comté libre et irnpérial , Xll , 1 8 ·1 . 

H. 
HAINAIJT. Ses grands-bai l li s , l i l , 331 . 

HAL.  Fondation de la pre1nière messe dans l 'église de. N .-D " V I ,  333. 

l·IANDZAEME.  Son église, Xl l l , 300. 

l lANNUT. Bail lis de cette vi l le , l i l , !13'1 . - Entourée de murs , V I I , 98. 

HANSBEKE. Ses épitaphes , 1 ,  245. 
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HÉRALDIQUE (Art) . Notice , 1 ,  79. 
HhAuTs. lnstitution et office des rois d'armes , I l , 410. 
H ERENTHALs, Chapitre col légial de Ste-Waudru , Vll ,  383. - Comman

derie de Mal te , XII ,  4 7. - Léproserie , XVI , 1 35. 
HlsT\HRE ECCLÉSIASTIQUE .  Obligations de. di.verses abbayes du Hainaut 

à l'égard d'enfants nouveaux-nés exposés devant leurs portes , XI , 65. 
- Influence des Souverains Pontifes sur Ie développement des sciences , 
des lettres et d.es arts , XIV , 1 61 .  - Observations sur les évêques de 
Tongres , XVI [ , 1 54. V .  Lambert (St. ) , Ma terne (St.) 

- MILITAIRE. Dérnarches de .Jeanne , duchesse de. Brabant , pour ob\enir 
la délivrance de Wenceslas , son époux , prisonnier du duc de Gtre(dre , 
IX , 1 94. - Lettre de Charles-Quint sur son expédition d' Alger , 
IX, 2 l 0.- Le général Lelou p et ses chasseurs , XIX, 309. V .  Croisades 
et les deux .comtes de La Marck. 

- NATIONALE. Fragment d'une introduction à une histoire des Bel ges , 
V , 1 76. - Pre111ière séance des États de Brabant après J'expl,llsion 
des Autrichiens, li l , 1 58 .  - Lettres de Phil ippe I l  et de Marguerite de 
Parme , VI , Hl1 . - Remarques sur la chronique rimée de Brabant 
de Jean de Klerk , secrétaire de la vil le d'Anvers , VII I , 445. - Avis 
du baron de Rasseng.hien sur les moyens de pacifier Ie pays (1 574) , IX, 
241 . - Mort et funérailles d 'Antoine {er , duc de Brabant ( 1415) , X ,  
402. - Anarchie en Belgique vers la fin du x1• siècle , XI , 33. -
Négociations entre les État,-Généraux et Ie duc d'Anjou ,  XI , 405 ; 
XIII ,  5. - Documents sur les troubles de Louvain au x1v• siècle , XII I ,  
1 54, 482 ; XIV, 43. - Instructions données par Phil ippe IV à l 'archiduc 
Léopold-Guillaume, XIV, 265. - Résidence des rois franks, XIV, 305. 
- Lettres de Marie de Medicis et du Cardinal- lnfant ,  XIV, 364. -
Albert et Isabel le en Belgique, XV, 3l4 .  - Justification de la commune 
de Gand au sujet de l 'arrestation du duc d' Arschot , XVI I ,  234. -
Mission diplomatique de Pierre-Paul Rubens en Hullande, XIX, 1 03 .  

HoLLANDE. Détails sur  les höpitaux de ce  pays , XI ,  228" 
HoMME ANTÉDILUVIEN. Découverte de débris , XX, 1 25. 
HooGSTRATEN. Charles de son béguinage , I ,  1 69, 256. - Épitaphes 

dans l 'église , 306-315 .  - Chapitre de l'ordre du SLSépulcre, VI, 1 76, 
1 87 .  - Vitraux de son église , XIV, 463. 

H ORLOGER (Ancien) à Gand , Xl, 236. 
2 
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H OSPICE de SLJacques à Tongres , lV 393 ; - de St-Julien des Belges à 
Rome , VI , 33 ; - du St-Esprit à Bruxelles , X, 67 ; - des Lépreux 
à Herenthals , XVI , t35 ; - ibid . à Anvers , XVII ,  H 8 ,  245, V. 
Béguinages. 

Huv. Êglise de N .-D" I l ,  1 51 ; IV,  73. - Ville et chàteau , XII , 253. 

1. 
INDUSTRIES ANCIENNES. Tapisseries d'Audenarde , I I I ,  126 ; XIII ,  269, 

429 ; - de l'hótel d'Escornaix dans la même ville , XVI I ,  1 7 ;  - des 
fabriques de Tournai , XII I , 4 74. - Coutils de Turnhout , X , 244. 

INQUJSITJON à Maestricht , XVII ,  1 45. 

I NSCRIPTJONS. Épitaphes dans les églises de Flandre , I ,  227 ; - de la 
Campine, 1 ,  297 ; - de Saint-Trond , IV, 31 2 ;  - de Lierre , V, 5 ;  

- de familles belges à Rome , V, 61 ; VI, 47 ; - à Oisquercq, V, 428 ; 

- dans les églises de Maestricht , VI , 1 42 ;  - dans celle de SLPaul . 
à Anvers, XVI , 223. - lnscriptions antiques à Rome , I l ,  264. 

J. 

JÉRUSALEM.  Église du St-Sépulcre et torn beau de Godefroid de Bouillon , 
VI , 387 ; XII , 255. 

JoYAux de Jean IV , duc de Brabant , IX , 208. 

K. 
KoNINGHEIM.  V. Coninxheim. 

L. 
LA EKEN.  Son=ancienne et sa nouvelle église , VII , 377 .  

LÉGENDES ET TRADITIONS. Le trou des fées , p rès de Virton , I ,  367 . -
Othon de WarJusée et Raes de Dammartin , I ll , 381 ; VI , 376 ; VII ,  

· 42 . - La haquenée d' Aiseau , XI , 204. - Pierre du diable , XI , 43� . 

- Les Klokputten (Puits du tocsin) en Flandre , XV, 32. 

LÉGISLATION. Personnes qui administraient anciennement la justice et 
l ieu(o1i el l(se rendait ,  I l l , 1 71 .  - Travaux de la cominission chargée 
de la publ ication des anciennes lois du royaume , VIII, 191 .  - Admi-
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nistration de la justice criminelle aux Pays-Bas au xvrn° siêclt: , XV, 
303. V. Namu1· et Tongres . 

LÉPROSERIE de Ton gres , V , 264 ; - d' Audenarde , XI I I  , 251 ; -
d'Herenthals , XVI , 1 35 ;  - d'Anvers , XVII , 1 1 8 , 245. 

LETTRES inédites de personnages célèbres , V. Autographes . 
L1ÉGE. Son ancienne cathédralc de SLLambert , I , 33·1 ; I l  , 5. -

Chanoines-Tréfonciers, ib .  70. - Clergé liégeois , IV , 286 . - lmpri
meurs-typographes , IV , 348 . - Institut archéologique , VIII , 6. -
Grands-Prévöts du chapitre , XIX , 4 78 .  

L1ERRE. Église collégiale de SLGommaire , IV , 35 .  - Épitaphes . dans 
ce temple , V, 5. - Tour de l 'hótel de vil Ie , VI , 231 . - Dépenses 
pendant Ja révoJution brabançonne , XII I , 42. - Émoluments dus au 
chanceJier de Brabant , XII I , 51 . 

LILLE au xvn° siècle, XI , 360. 
LIMBOURG. Antiquités dans cette province , V , 433. 
LOMBARDZYDE. Ancien sceau échevinal , XI I I  , 31 1 .  
Lo�rnARDS à Audenarde , XII I ,  250 ; - à Mons , XVII , 1 35. 
Loo. Petite ville de Flandre , XX , 359. 
LoTERIE pieuse au xv1° siècle , XII I , 51 . 
LouvAIN. Contestation entre Ie chapitre et les Augustins au sujet des îuné

,rai lles d'un seigneur , VII , 94. - Le chàteau des comtcs , XI , 35. -
Mobilier de ce rnanoir, 50. - Charles pour l'église de St-Pierre ,' 56 , 
60. - Aspect de la ville au xvu0 siècle , 378 .  - Troubles au x1v• 

siècle , XIII , 1 54 , 482 ; XIV , 43. 

M. 
MAESTRICHT . Cathédrale de St-Servais , I l  , 229 ; 1 1 1  , 154. - Prévöts 

du chapitre , I l l , 358. - Anciennes fortifications de Ja ville , 365. -
Clergé du chapitre de N . -D" I V , 286. - Épitaphes darls diverses 
églises , VI , 1 42.-Avouerie, 3 1 1 .-Monuments , VII ,  1 88.- Chapitre 
de St-Servais , 294. - Pont sur la Meuse , X ,  1 65. - Église rle 
N.-D . ,  XII , 1 27 , 232 . - Crypte romane , XVI , 201 . - Trésor de 
l'église de N .-D . ,  XVI I ,  1 39 ; - de celle de St-Servais, 14 1 . - Pro
cessions publiques 1 42 .  - Inquisition , 1 45 ; - Le Vrythof , 1 47 ;
Statue miraculeuse de la sain te Vierge, 148 ; - Annales de la ville, 202 . 
- Chreur de l 'église de St-Pierre , XVI I I , 99. V. Lambert (Stj . 
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M AINS. lnfluence de la religion sur l'emploi des mains , XVI , 1 65. 
MALINES au xvuc siècle , XI , 3i4. 
MAHIENBOURG. Fon1lation de cette ville-forteresse , VII , 99 . 
MÉoEClN E .  Bibliographie médicale beige , IV, -1 25 ; XV, 1 41 .  - Miscel

lanées sur la l êpre et les lépreux , XV!l , 1 '1 8 , 245. - llluslrations 
mé<licales belges , 1 ,  56, 220 ; I l , 222 ; Vi l , 400 ; X ,  48-51 ; Xll l , 
351 .  - Histoire du Collegium medicum Bruxellense , XVI I  , 5, 1 1 9, 
229 , 358. ; XIX , ,49, 1 65 ,  24 1 ,  38 1 .  V. Pharmacie , Dodoens (R) ,  
Haringe (Van) ,  flelmont (Van). Leclercqz (G .) et Yperman (./ehan.) 

M ELSEN E .  Épitaphes dans l 'église , 1 ,  246. 
MÉNAGERtE des <lues de Brabant au chàteau de Louvain , XI , 40. 
M EN IN et sa verge , XX , 351 . 
M E nxrLAS. Épitaphes dans l'église de cette commune, 1 ,  329. 
MÉm ms (Corporations des) à Ton gres , V, 403. 
MoBtLIER au moyen àge, Vi l , 1 04-108 .  - Ameublement du chàteau ·de 

Louvai 1 1 ,  X I ,  50. -· l nventaire du  mobilier <les ducs de Brabant, XVI , 
121 .  - Meubles d 'église au xv1° siècle , XVI , 36. 

MOERE.  Tour de son église , Xl l l  , 295. 
MCEuRs. Remarques éthnologiques , Xll , 208. V. Costumes , Mobilier , 

Recoltes , Repas . 
MONS au xvn• siècle ' XI ' 356 . - Chanoinesses àe s1c_\".'audru ' Xl l l ,  

302. - Séjour <le Marie de Medicis , XIV, 491 . - Chapelle des Lom
bards , XVI I ,  1 35. - Chapelle de S1-George , 1 68 .  - Hal les et 
fontaines , 1 13. - Églises et paroisses , 281 . - Béguinage , 295. -

Édifices du  chapitre de S10-Waudru , 322 . - Chapelle de S1-Pierre , 
328 .  - L'àtre à Cats et la chapelle de Ste-Marguerite, XVl l l ,  1 96 .  -
Église et paroisse de St-Nicolas-en-Bertaimont, XVI I ,  3 1 1 ;  XV I I I ,  20 -1 ,  
331 . - Église et chapelle de S1-Germain ,  XIX, 496 ; - de � .-D. de 
Cambron , 499 ; - de SL_Jean-Décollé , 501 . 

M oNUMENTS. Destination des piramydes d'Égypte , 1 1 1 , 207 . - Q11elques 
mots sur les monuments primitifs , V I , 14 .  

M uNSTERBlLSEN. Une antiquité , l l l ,  1 33. 
M us1QUE à Audenarde , X I I , 263. V .  Gouy (./. de). 

N. 
NAMUR. Personnel du Conseil de j ustice de cette province , l i l ;  U ·I .  
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NAVIGATION -dans les temps les plus reculés , VI, �52 .� Origine des 
constructions na va les , IX, 391 . 

NEw-YoRK. Musée de cette vi l le , 1 11 ,  1 32 .  
N1EUPORT. Son ancien phare , XI I I , ·476.- Médaille d e  la corporation 

des charcutiers , 5 12 .  
NOBILIAIRE. Families nobles titrées de  Belgique reconnues par I e  roi 

GuiUaume I•r, 1, 1 94, 393; I l ,  1 99 .  - Titres de noblesse au Namurois , 
1 ,  384. - Lellres-patentes des titr.es de noblesse enregistrées à la 
chambre héraldique (1 789-94) , 1 1 ,  89, 1 73.- Titres nobiliaires relevés 
à la Cour féodale de Brahant , I l ,  1 82.  - Families formant Ie corps de 
la noblesse de Belgique , I I , 295 ; 1 1 1 ,  1 31 .  

NOBLESSE. Mémoire sur la noblesse et les moyens de la relever , 1 ,  259 . 
- Aperçu sur la noblesse , ses priviléges et la manière dont elle s'obtient 
(Extraits), I l ,  331 . - Lettre sur t·abolition des titres de noblesse et 
les réformes q-ue la noblesse réclame en Belgique , V, 23-1 .  - Mémoire 
sur la noblesse et réflexions sur un impöt il élablir sur les families 
no bles , V , 1 1 3 .  

NUi\llSMATIQUE .. Monnaies frappées pendant l a  révolution brabançonne , 
1, 33, 275. -Médailles de Jules-César, XI I ,  258.- d' Antonin-le-Pieux,  
XI I I ,  2 1 9 .  - de Maxime et de Maximin , XVIII , 512.  - Médailles et 
monnaies diverses , XI I I ,  5 13 ; X IV ,  1 51 .  V .  Sceaux. 

o .  

OISQUERCQ. Village e t  seigneurie d u  Brabant-wallon , V ,  352. - Curés , 
420. - Épitaphes dans son église , 428. 

0RDRE DE CHEVALERIE des Séraphins de Suède , I ,  142 ; - chapitral 
de St-Hubert et de Barrois , I l  , 209 ; - de la confrérie de SLJacques 
de Hollande , Il , 329 ; - des Quatre-Empereurs , V I I I , 495. 

- MILITAIRE des chevaliers Teutoniques , V ,  258 ; - du SLSépulcre 
de Jérusalem , V I , 1 67 , 1 87 ; - des chevaliers de Malte , XII , 45. 
V. Templie1's. 

- RELIGIEJJX à Ton gres , V , 258-64 ; - à A udenarde , XIII , 225 , 
24 7 ; - à Turnhout , XII , 51 ; X \! I  , 1 32. V. A bbayes , Béguinages , 
Prieurés. 
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ÜRFÉVRES (Anciens) à Audenarde , IX , 377 , XI , 235 ; - à  Bruxelles , 
XI ,  330 ; - à Maestricht, XX, 362. 

OunENBOURG .  Médailles romaines , X l l l ,  5 13. - Médailles et monnaies 
anciennes et modernes , XIV , 1 51 . 

P. 
PEtNTRES. Notices biographiques, etc. , sur Bonaventure Peeters, V I , i1 ; 

- Roger Van der Weyrlen , V I ,  1 03 ; - Ant .  Van Dyck , l ,  1 29 ;  XX , 
36. - Frère Abraham , XVI , 254 .  - P.-P. Rubens , XIX , 1 03. -
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bl iographie . V. Épidémiographes. 
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PHJLOLOG!E. Aperçu historique de la langue française, VII, 243. - Pro-

nonciation de cette langue, V l l l ,  233 . 
PICARDIE. Origine et élymologie de ce nom, IX,  1 08. 
PoMPEÏ. Visite à ses ruines , XIX, 489 . 
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de Sion, à Audenarde, XI I I , 328 ; - de Sinnigh, XVI ,  58 ; - de Groe
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IV ,  1 32 ; - de G. de Rull ion , 1 34 ; - de J. Carion , 1 35 ; -

de Van Goorle . 141 ; de A .  De Laet , 1 55 ;  de G. de Laet , 1 56 ; -

de P. De Moerbeke ,  1 62 ; - de Tb. Montis, ib . ;  - de J .  de Sauvage , 
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XVII, 24. 
RELIEURS (Anciens) à Audenarde , IX , 378 ; XIII , 240. 
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SAINT-ÎROND.  Épitaphes dans l'église de cette v i l le, IV, 3 12 ;  - fondée 

par sa int Gang ui fe, Vi l ,  1 1 1 .  
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ScuLPTEURS (Anciens) à Audenarde , IX , 370 , 376 , 378-80 ; XI , 232 , 

234-36 ;- à Bruxelles, XI , 319 ,  326, 327, 335, 336 ;- à Maestricht, 
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S1THIEU. Notice sn r l a  célèbre abbaye de  SL-Bertin ,  XI , 442. 
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SwzE. Son antique église, V ,  433. 
Soc1ÉrÉs scientifiques de Belgique (Première&) , I l ,  343 ;- de date récente, 

1 1 1  , 3 18  ; - à Gand , IV , 31 ; - à Liége , VIII , 6 ; - à Mons , XIV, 
1 5 1 ; XV, 1 96 .  
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STEENOCKERZEEL. Antiques fonts baptismaux , XX, 5 1 4. 

T. 
TEMPLIERS à Douai , I l , 1 92 ; - en diverses villes belges , XI , 1 92 ; 

- i1 Audenarde , XI I I , 226. 
TERBRAKKRL. · Commanderie de l 'ordre de Malte, XII, 45. 
TERMONOE. La \'ille et ses fortifications, XIII ,  74. - Ses anciens notables, 
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TmLEMONT surpris par. stratagème par les Hollandais, XVII ,  1 55. 
THIBERMONT, ÎHIBAULMONT ou T1·ou d'Enfer,' sous Ittre, I l ,  369. 
T1voL1 . Découverle d ·antiquités romaines, V ,  283. 
ToNGRES et son histoire. Période romaine , l l l , 335 ; - moyen àge , 

IV , 351 ; - époque moderne , V, 1 1 7 .  - Monuments et institutions : 
Cathédrale de N .-D" I l , 359 ; I I l , 28 ; IV , 381 .  - Voies romaines , 
l i l , 346 . - FortificaLions, 350 . - Temple d 'Apollon, 356. - Tombes 
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403 . - Serments ou Gildes , 4 1 1 .  - Confrérie des Michielscn , 4 15 .  
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religieuses , 258. - Hospices , 264 . - Écoles , 265 , 274. Boexke 
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TOURNAI au xvu" siècle, XI ,  358 .- Tapisserie de ses fabriques, X l l l , 4 7 1 .  
TouRNOJS. Note, I l ,  280. 
TURNHOUT. Épitaphes dans ses églises , 1 ,  297-302 . - Famil ies nobles , 

l i l ,  389. - Fabriques de coutils , X, 244. _: Commanderie de Malte , 
XII ,  45 .- Couvent des Récollets, XI I ,  51 ; - Érigé en duché, XII ,  2 1 3. 
- Charte pour les religieu,;es de lï1ópital , XVI , 1 29. - ln troduction 
de la culture du pin et du sapin , XVI , 1 32 .  

ÎURQUIE .  Médailles commémoratives de eet empire, Vl l l ,  '17 ;  XI ,  441. 

Deux Turcs publicistes, X, 32. 
TvPOGRAPHIE . lmprimeurs à Liége, IV, 348. V .  Elsevier (L.) 
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U .  
UccLE.  Église d e  cette commune, IV, 2 7 1 .  

v. 
VAL.  Seigneurie d u  Brabant-wal lon ,  V .  352.  

VALENClENNES. Visite par u n  \'Oyageu r  a u  xv11° sièc le , X I . 352. 
VENISE. Sa républ ique , I l l , 245. 

VrNDERHAUTE. Notice sur ce village, XVI , 5 ,  34. 

VmroN. Une ancienne  ville inconnue , VII , 1 81 .  
Vorns romaines à Tongres , 1 1 1 , 346 . 

VovAGES. Souvenirs d 'un voya�e en ! ta l ie , X I I ,  1 86 ; Xlll , 1 3 1 . - Notes 
d'un voyage en Espagne , XV , 203. V. Belgique , Flol'ence , Pompeï , 
Rome. 

W. 
WARNETON et sa chàtellenie , XX , 356 . 

WEERT au xv11° siècle, X I , 380. 

WERCKEN. Tour de l'église , X I I I , 1 28 .- Tumulus germanique, XIV, 1 51 .  
WESTERLOO . Épi taphes ' 1 '  328. 

WONDELGH EM. Notice sur ce Y i l lage , X VI I , 2 1 5 . 

WORTEL . Épitaphes , 1 ,  327 .  

Y. 
YPRES. Son chà: eau , VU , 86. - La v i l le  et ses fortifications , XIV, 232. 

- Le Zaelhof' , ou chàteau des comtes de Flandre , XVII I  , ï 1 .  - Sa 
chatel lenie et ses notables , XX , 354 , 355. 
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GLARAKIS (G. ) ,  m .  h. à Athènes, XII ,  ::138 . 
GLAY (A . Le), XX, 574. 
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HELMONT (J .-B.  Van ) ,  médeci n , IV,  1 50 ; VII I , 399 ; IX , 277,  341 ; 

X ,  32 7 ;  XI , 1 1 9 ;  Xlll , 306. 

Hl':MRTCOURT (J . de), 1 1 1 ,  38 1 .  

HENNEBERT (F.), XV, 29 7 .  

füR\IAND (A . ) ,  m .  c .  a Sain t-Omer, XVI ,  80. 
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L1PPE (Maison de) , IX , 440. 
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438. 
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HUYTTENS (JULES), homme de lettres et m .  ef. à Gand . 
Notice sur Ie village de Vinderhaute, XVI ,  5 ;  - sur !'ancien comté 

d'Everghem , XVI , 235 ; - sur Ie vill!lge de Wondefghem XV! l , '::!15 ;  
- rnr la  commune de [)e;telberghe , XVI I ,  89 .  

1.  

IWEINS D'EECKHOUTE (AnoLPHE) ,  m. ef" :i Louvain .  
Notice s n r  !'ancien chàteau nommé Zarlho{, i1 Ypres , XVI I I ,  7 1 .  

J. 

JANER Y GRAELLS (Don FLORENCIO) , m .  c .  ;'1 .Madrid . 

Renseignements sur la famil ie et Ie bo11rg de Penaran<�a , XI , 220. 
JENICOT (P.-H .-J .) ,  avocat à Liége. 

Essai sur !' égl ise de N otre-Dame de Huy , I l ,  '15 1  . 

. JONGHE (JEAN-BAPTlSTE-ÎHÉOOOR�; de) bibliophile et généalogiste ' ;'1 

Bruxelles ( t 1 860). 
Note refative à Van der Meersch et aux monnaies de fa révolution 

brabanço'nne , 1 ,  275 .  

K. 

KERCKHOVE-VARENT ( comte JosEPH-HOMA IN-Lou1s DE )  , médecin , 
président de l 'Académie et m. f. ä Anvers. 

�lémoire sur la noblesse, V, 1 1 3 .  - Quelq11es mots il  la mémoire du 
grand-duc de Hesse, V, 303. - Notes d'un voyage en Espagne, XV, 203. 
- Ses d iscours en qualité de président  de l'Acadón1ie , l ,  1 9 ,  359 ; 
Il , U5 , 341 ; V, 100 ;  V I I I , �23 ; IX , 37 ; X , 33 ; X I  , 1 07 ;  XII , î ,  
348 ; XIV, 5 ;  XVI I ,  5 1 ; XVII I , 3 1 7 ; XX , 1 1 3. 
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l\ERCKHOVE (ANTOINE-JOSEPH-FRANÇOIS-ALEXANDRE-EUGRNE DE) , an
cien ministre plénipoten Lia i re , m. l t .  à Malines. 

Considérations sur l'état actuel de l 'archéologie , I l , 305. - Revue 
1 le l'exposition nationale des beaux-arts , lI1 , 49. - Situation et aveni 1· , 
1 1 1 , 3'19. , 329 .  - Discou rs philosophico-politique , XII , 1 1 .  

KERCKHOVEN (P1ERRE-FRANçors VAN DEN) , littérateur llamand et m .  cf. 
à Anvers (t 1 85� ) .  

La république de Venise , l i l , 2 45. 

KERVYN DE VOLKAERSBF.KE (PHILIPPE) , homme de le ttres et m ef. 

11 Gand . 
Lettres de Phi l ippe l I  et de 1\'largneritfl de Parme , VI ,  1 9 1 .  - Les 

Borlnut du xvr0 siècl e , V I I I , 23. 

L . 

LANSENS (PIERRE), hom me de lettres et m .  c. à Couckelaerc (Fl . occ . )  
Ancienne colon isation des Flandres, XII , 284. - Les f(lokputten e u  

Flandrc , X V ,  33. - n e  l ' int1uence d e  la religion s u r  l'emploi des 
mains , XVI , 1 65. - Ghistelles et son A mbacht , XX , 441 . - Mé
dail lcs offertes par ! "auteur à l "Acadérnie, X l l l ,  21 8 ,  5 1 3. 

LEJEUNE (THÉOPHILE), archéologue, m .  c. à Estinne-au-Val (Hainaut) .  
Recherches sur  la résidence des rois frank� aux Esti nnes, XIV ,  305 . 

M .  

MAERTENS (EnouARD) , professeur à l 'Athénée d 'Anvers . 
Guil laume de la Marck , seigneur de Lumey , XVI , 93.  

MARLIN (PIERRE-FRANÇOis-HENRI-DÉsIRÉ) professeur et m. c. à H erstal 
( prov. de Liége), (t 1 851 ). 

Aperçu historique sur la langue franç;1 ise , Vl l , 243 . 

M ERTENS (CONSTANT), à Anvers . 
Origine des constructions navales, IX , 39·1 . 
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MERTENS (FRANÇO!S-HEN!H), conservateur de la hibl iolhèque com m u nalc  

et m. f .  à An ver�. 

Collection d'ancien nes briques offerte à 1 '  Académie , 1 1 1  , 23\1 . -

Crypte de J 'égl ise de SLJ\'lichel :i Anvers . IV ,  1 2 1 . 

M ONT (JEAN-PumnE Du), professeur et m .  f. à Anvers (t 1 850). 
Observations sur les ordres de chevalerie , 1, 27 1 .  - Dcscription 

du Trou des Fécs, I ,  367. - Fragme n t  1J ' u n  voyage artistique et  

a rchéologiq ue , I l , 349. - Quelques mots snr les monuments primitifs , 

VI ,  1 4. -Notice sur Bunarnn ture Peeters, V I ,  7 1 .-Notice snr Virton , 

vil le i nconnue , Vi l  , 1 81 .  

N .  

NAMUR (A . ) ,  professeur à l " Athenée e t  1 1 1 . c .  à Luxemhouq;.  

La famil ie  de Harbonnier el la seigneurie de Colirevi l le , IX , 1 tJ4.  -
�olice sul' Ie frère Abraham , d 'Orva l , XVI , '25 1-.  

NEST (CHARLES VAN DEN), prfüe e t  m .  cf. à Louvain .  
Souve nirs d 'un voyage en  !tal ie , X l l , 1 8G ; XI I I , ·1 31 . - Influenr,e 

ties Papes sui· Ie développement des scienccs , <les l e tlres et ties arts, 
XIV, 16 l .  - Mon séjour ;\ Florence , XV , 56 , 1 6 1  , 203 ; XVI, 147 .  

NUFFEL (JosEPH-F1uNço1s-ALEXANORE VAN), méiiecin et m .  ef. à Boom . 

Lettre relative aux fonts baptismaux et à la slatue de la S10 Vierge , 
i1 Room , 1 ,  1 20 .  - Ib id .  anx i l l ustrations médicale,; belges , 1 , 220. 

P. 

PERREAU (A . ) ,  agent  d u  Trésor et 111 . c .  à Tongre�. 

Recherches sur l 'ógl ise de N.-D.  de Tongres , I l , 359 ; ! l l . 28 .  -
La vil l c rle Tongres et ses rnonuments , 1 1 1 , 335 ; ·  IV ,  35 1 ; V, 1 '1 7 ,  

249 . - Promenades d 'un antiq uaire dans ie Limbourg , V ,  433 . -
Lettre sur ! 'origi ne de la vil Ie à 'Ath , VI , 82. - Seigneurie de S1-Pierrc 
Jez-Maestricht ,  VI , 3 1 1 .  -- Chapitre de S1-Servais , à Maestricht , 

Vi l  , 29 . .f. .  - Tumulus à Con i nxheim , IX , 93. - Les Templiers 

beige:: , XI , 1 92 .  
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PETY DE ROSEN (JuLI;;s), archéologuc et m .  c .  à Bilsen (Limbourg ) .  
Notice sur  l 'égl ise de  Couiuxheim , V I I  , 368. 

PROOST (BARTHELEMI DE) , architecte et m. ef. à Anvers. 
Choix d 'épitaphcs rle l ' église de St-Panl à A nvers , XVI , 223 . 

R. 
REDIG (H . A . )  architecte et m. c. à Liene .  

Notice sur  l 'église col légiale d e  SLGommaire , IV, 3;J.  - Épitaphes 
et autres antiqu ités de ce tempte , V, 5. - Tour de l ' l1ûtel de ville rle 
Lierre , V I ,  23·1 . - Chàtcau de l lal male , à Broechem , V I I , 35:1 . 

nEUME (AUGUSTE DE) , capitaine, m .  c. à Bruxelles (t 1 866) . 
Recherches biogTaphiques $UI' Lou is Elsevier et ses fils , 1 1 1 , 280. 

ROISIN (Baron FEii DINAND DE), professcur et m. c .  à Bonn .  
Noticc archéologique sur la cathédrale d e  Cologne (Rés1m11! d'ime 

liroclrnre de l'rwteurJ, I l ,  a25. 

HOUX (PlE Rf\E-MARTlN),  médecin et m. c. à Marsei l le.  
Lettre rclatiYe ;'i �a tournée mérlicale en lfol l ,1nde , XI , 228 . 

s 

�AINT-GENOIS (Baron JULES og) , homme de lettres et m .  f. à Gand. 
Les dernières tapisseries fabriquées ;'1 Audenardc , 1 1 1 , 1 2G .  

SCHAEPKENS (ALEXAi\URE) , peintre de  paysage e t  m .  c .  à Maestricht. 
Chapelle de S1e-Barbe dans l 'église de SLServais , à Maestricht , 

1 1 1 , 1 54. - Une forteres�e de l 'ancienne Belgique , l l l , 365. - Le 
baron G.-P. de Crassier , l l l , 378. - Une pierre sépulcrale, IV ,  1 96 .  
- Inscriptions recueil l ies dans les églises d e  Maestricht , V I , 142 .  -
Chreur rle l'église de N .-0. rle la même Yi l le , Vil , 1 88 .  - Tombeaux 
chrétiens , Vi l , 408 . - Bilsen et ses environs , V ll l , 239. - Archive$ 

tl u pont rle la Meuse, X, 1 65 .  - Dal la;;c iles anciennes égl isP.s, X, 250 . 
- Archives de l 'é�lise de N . -D. ;\ Maestricht , XI I ,  1 2 7 .  - Ornemen
tation tl u chreur , XII , 232. - Extrait d'un ancien ordinaire pour la 
céléhration des fêtes , XVI , 36. - Notice sur une crypte romane , XVI ,  

201 . - Analectes archéologiques XVI I ,  1 39 .  - Annales dr. la vi lle fle 
Maest rich t , XVI I ,  202 . - Saint Lambert ,  XX , 51 . 
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SCHAEPKENS (A 1tNAUD), �ral'eur et m .  c .  à Bruxel les. 
Ornements de l 'architecture romane , 1 1 1  , 1 5 ! .  - Les ditfé ren tes 
figures de St Servaig, l l l ,  273 ; - Prévóts d e  la cullégiale de Maestricht, 
1 1 1 , 358. - Clergé du chapitre de N . -D . ,  I V , 286. - Autels por
la tifs , V, 4 �5. - Reliqua i re du M u séc royal de Bruxelles , VI , 265. 

- Anciens meubles d'égl isc , Vl l l , 509 . - Mathieu Kessel s , XI , 239 . 
- Comté de G ronsveld . X l l , 1 8 1 .  - Prieuré de Sinnigh , X I V ,  
38.  - A rt e t  archéologie , X I V ,  3 7 7 .  - Guil laume de la Marck : sei
gneur d 'Aren berg· . XV,  328. - ,Chreur de l'église de S1-Servais , 
X V I I I , 99.  - Décorations cl ' u n  maître-autel roman , i b .  273. - Les 
grands-prél'óts de Liége , XIX , 4 7 8 .  - Miscellanées artistiques et 
biogra phiqnes,  XX , 3û 1 . 

SCH A EPKENS (ARl'iAU D et ALEXAN01u:) ei· dessus nommés,en collaboralion. 

Notice sur  l'église de SLServais , á Maestrich t , I l ,  229 . 

SCH AYES (A.-G.-B . ) ,  con�ervateu r  d u  Musée <les Antiquitt\� et m. f. à 
B ru xel les (t 1 859i.  

A nalecles archéologiques , hisloriq ues el géographiqucs (la p lupa rt 
relatives aux  villes de Bruxel les et de Louvain), V I I ,  81 , 1 00 ; IX, 5{. ,  

1 94,  241 ; X I  , 33 , 3 1 4 , 339 ; X I I , 9 7  ; X l l l  , 1 54 ,  482 ; XIV , !�;J , 
265 . Voir Bruxelles et Louvain. 

SCH ELER (Augu ste) , bjbliothécaire d t1 Ro i et m. c. à Bruxel les. 
Notice sur u n  voyage en  Belgi q ue etc "  entrepr{s au xv0 siècle par 

Léon , seigneul' de Rozmital , en Bohême , I l ,  1 04 .  

SIEBOLD (Baron Ttt . -FR.  voN) , professeu r  d e  botanique et m .  c .  à Leyrlc .  
Lettre d 'adieu ;\ ! '  Académie d 'archéologie , XVI , 83 . 

SI RET (ADOLPHE), commissaire d'arrondissement et m .  c .  à Sai nt-Nicolas. 
Les graveurs belges , X I I I ,  83.  

SMET (F.-J . DE), avocat et  m.  ef. i1 A lost  (-j- 1 854.) 

Émigration des Belgcs et des H ol landais vers l 'A l lemagne au X II•  

siècle , VII I  , 53 . 

STASSART (Baron Gosw1N-JosEPH-ANDRÉ oE) m .  h .  à Bruxel les (t 1 854) . 

Extrai t  du Nobil iaire du comté de Namur, 1 ,  334. - Gouvern.eurs
prévóls du district de Binche, I l ,  1 02 .  - Person nel de J'ancien Conseil 
de Namur, 1 1 1  , 1 41 .  - Le baron L . -N . -G .  de Haul tepenne , \' I ,  239, 
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-- LPltre sur la légende de Raes de Dammartin , VI I , ..f.2 . -- Oes
cendants du poète Pierre Corneille , VI I I  , 20 1 .  - La haquenée 

d' Aiseau , XI , 20.i. 

STl<:EN DE JEHA y (Comte XAVIER v AN UEN), m .  er. à .Jehay. 
Nolice sur la cathédrale de Saint-Lamherl , à Liége , 1, 331 ; Il , 5 .  

STEIN D'ALTENSTEIN (Baron Cn.-JuuEN-lsrnoRE DE) ,  m .  c .  à Bl'uxel les. 
Famil ies formant Ie corps de la  noblesse du royaume de Belgique , 

I l ,  295 .  - Notice sur l ' institution des hérauts rl'armes , l l .  4 ! 0  . • 

STRAETEN (i<:DMOND VAN DER), archiviste et m .  c. ä Audenarde. 

Artistes belges du xv•, xv1° et xv11• siècle , IX , 368 ; XI , 23t . -

Les maîtres de Paul Van der Schelden , X ,  393 . - Georges et Jean 
Stalins , XII , 56. - Recherches sur la mnsique à Audenarde , XII I , 

263. - Communautés religieuses et inslitutions charitables d'Aude

narde , XI I I , 225. - Médecins  et chirugiens de l 'hópital , XI I I  , 351 . 

- Georges Cabillau , XV , 273.  - Tapisseries t ie l 'hötel d'Escornaix , 
XVII , l 7 .  - Le graveur Pierre Perrel , XVIII , 'l05. - .Jacques de 
Gouy , chanoine musicien , XX , 5 .  

STROOBANT (CottNEILLE) , prètre , rn . e t'.  parti pour l 'étranger . 
Privi léges du Béguinage de Hoogstraten ,  1 ,  1 69,  256 . - Épitaphe� 

dans les égl ises de la Campine , 1 ,  297 . - Seigneurs d ' l ttre et de 

Thibermont, I I , 367 ;-rle Facuwez et d ' l ttre , IV, 420 ; - d'Oisquercq 
et de Val , V, 35 t .  - Un ch apitre de l 'ord re du S1-Sépulcre , V I ,  '1 7 6 .  

- Fondation d e  la  première messe il Hal , V I  , 333. - Chapitre de 
St•-Waudru , à Herenthals Vi l ,  383 . - Privi léges de I'abbaye d' Aulne, 
Vi l  , 69. - Vicomtes de Leyde , VII , 203 ; - Vicomtes de Montfort , 
VI I I  , 255 ; - Vicomtes de Narbonne , IX . 98. - Seigneurs de 
Chantilly , IX , 2 1 3. - Vicomtes d' Utrecht , LX , 399. - Comtes de 
Castres , X ,  1 1  \) . - Derniers avis de J ancko Douwema , X ,  251 . -

Vicomtes d_e Zélande , X ,  4 'I O ; XI , 72.  - Nécrologue rl u prieuré de 
Groenendael , X I , �54. - Maison de Locq uenghien , XI , 390 ; XI I  , 
'1 52 ; X IV ,  38f> .  - Fondation de services religieux à Qu iévrain , XI I  , 

2 1 8 .- Testament de la princesse de Salm-Salm, XV, 97 .- Chapiire de 
Ste-Dympne , à Gheel , X L I , 305 ; XII I  , 'I ig , ::l57 ; XIV , ü3 , 246 , 

4 1 2 ' 41i8 ; x v ' 5. 
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SWYGENHOVEN (CHARLES VAN), médecin et m .  c. à Bruxelles. 
Oissertation sur un manuscrit flamanrl de nature ascétique , I V ,  2 1 5 .  

- Dissertation sur la Chroniquc de Jean De Klerk , V I I I , 44fi. 

T .  

Tt-l lELEN ;JAcQui-:s-CoRNEILL•: VAN ) , suhstitut d n  procureur tl u  Roi et 
m. ef. à Bruxelles (t 1 858) . 

Mémoires sur les Scythes el les Slaves , 1 , .tQ. - �:tudes arch1�ulo-' 
giques et étymologiques , 1 , 407 . 

THIENNES DE RUMBEKE (Comte DE), m .  c. il Gand (t 1 855). 
Généalogie de la familie de Kerckhove -Varent , 1 ,  207 , ':"! i ï .  - La 

maison des Templiers il Douai , I l , 1 92 .  

TH lERRY (ÉooUARD), homme d e  lettres à Cherbourg (F'rance ) .  
Notice snr M .  L e  Chanteur de Ponta:umont, V I  , 20i . 

v .  

VALLEZ (Le docteur) médecin et ru .  ef. à Bruxelles. 
Notice sur Ie convent de Berlaymont , X I , 382. - A lbert et lsalJelle 

en Belgique , XV , 3 1 4 .  

V ELDE (HIPPOLYTE VAN oi-:) , procureur du Hoi et 111 . ef. il Anvers . 
line tapisserie rle Tournai du xvn• siècl e , X I I I , 474 . 

VER EECKEN (XAVIEtt) , homme de lettres à Rome. 
Famil ies pt·incipales de Rome , X V I I  , 332 . 

VISSCHERS (P rnHRE) , curé de .St-Audré et m .  el'. il Anvers (-j- 1 860). 

i::pitaphes anversoises à Rome , V ,  fH . - 1 l ospice et église de 
Sl-Julien des 13elges à nomc,  VI  ' 3: 1 .  - Note SUI' M .  .J EAN G•: 1uno 
Smolderen, XII , 236 . 

VLEESCHOUWER (Louis), professeu r à A n vers rr l 8t:iti.1 . 
Origine de� pcuples gennauiqucs , X I I I  , 58 . 
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w .  

WAEL (E�mH;N fü), m .  c .  à A n vers ( t  1 86 1 ) . 
Recherches sur les réjouissances i1 la rentrée des récol tes uans  les 

lies Britanniques , XVI! , 24. 
WALLMARK (VoN) ,  conseiller royal et m. c. it Stockholm .  

Rechérches s u r  l ' ord re des Séraph ins de Suède , 1 ,  t42 .  
WELEVELD (Lours-ALEXANDRE VAN),  employé a u  consei l  héra ldiqne e t  

m .  c .  à La Haye ( +  1 853). 
Listes des families nobles tie la Belgique reconnues par Ie roi Gn i l

laume I•r, 1 ,  1 94, 393 ; I l ,  1 99 .  - Ordre de la confrérie de S1-.lacques, 

I l ' 329. 
W ITTE (BA no:; J .  DE), archéologuc , m. ef. i1 \\'ommelghem . 

Lettre sur  les empereurs ro111ains qui ont résidé dans l es Gaules , 

1 1 1 , 312.  
WOLTERS (MATHtEu-JosEPll), i n génieur en chef des ponts et cha ussées,  

m.  ef. à Gand (t 1 859) .  
Notice sur la commune de Rum men , IV , 204. - Extrait  sur  I e  

comté de Reckhem , V I  , 203. 

W YKEHAM MARTIN (CHARLES) , !<:sq . , m .  c. il Maidstone (Angleterre) . 

Maisons et chàteaux du moyen age en Angleterre , XIX , 1 1 3.  
WYNGA ERT (FRANço1s-JosEPH VAN D EN) , trésorier de l'Académ ie ,  it 

Anvers (t 1 857 ) .  
Traductions de  denx leltres italiennes du cheval ier Grifi , I l  , 264 ; 

\' '  283. 

z .  

ZESTl�llMAN (Docteur) ,  Études sur les basi l iques , \' ,  3 t  5 .  

F I N .  






